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Introduction 


Louange à Allah, nous Le louons, implorons Son aide et Son pardon. Nous nous 
réfugions auprès de Lui contre le mal de nos âmes et nos mauvaises actions. Celui 
qu'Allah guide ne pourra être égaré, et celui qu'Il égare ne trouvera personne pour le 
guider. Je témoigne qu'il n’y a de divinité en droit d’être adorée si ce n’est Allah, unique 
et sans associé, et je témoigne que Muhammad est Son serviteur et messager. 


Voici donc la troisième édition du livre intitulé «Conseils pour la femme 
musulmane » où j'ai corrigé certaines erreurs d'impression et inclus des ajouts traitant de 
questions propres aux femmes, surtout lorsque l’on sait que beaucoup de femmes - 
qu'Allah les guide - ignorent les éléments de leur religion et ont de l’inclination pour ce 
bas monde. 

Elles ne font alors plus la distinction entre le bon et le mauvais, ni entre les choses de 
piètre et de bonne qualité. La vérité et la fausseté ne se distinguent plus à leurs yeux, au 
point où la vérité paraît être fausse et la fausseté paraît être vraie. 

C'est à Allah que je demande de nous aider à atteindre tout bien, de nous octroyer la 
sincérité dans les paroles et les actions, et de faire miséricorde à mes parents comme Il le 
fait pour les serviteurs obéissants. 


Je n'oublie pas non plus de remercier tous ceux qui m'ont fait part de leurs 
remarques et ont proposé des enseignements à inclure dans cet ouvrage. 
Et louange à Allah, Seigneur des mondes. 


Ecrit par Umm ‘Abd Allah 


Préface rédigée par mon noble père 
Cheikh Mudqbil ibn Hadi AI-Wadi î 


Louange à Allah, Seigneur des mondes. Qu’Allah couvre d’éloges et salue notre 
prophète Muhammad le loyal, ainsi que sa famille et ses compagnons. J'atteste qu'il n’y a 
de divinité digne d’adoration qu’Allah, et j'atteste que Muhammad est Son serviteur et 
messager. Voici donc un conseil adressé aux femmes, suivi de questions-réponses qui 
étaient adressées aux femmes et auxquelles elles répondaient. J'ai choisi les réponses 
faites par l’une d’entre elles afin qu'elles soient ajoutées à ce conseil adressé aux femmes. 
Ce conseil est particulièrement adapté aux femmes de notre pays. En effet, le niveau de 
compréhension qu'elles ont de la religion est très en dessous de la moyenne. Concernant 
les femmes, les gens se divisent en trois catégories : 


Première catégorie: Ceux qui laissent aux femmes une liberté totale, et leur 
permettent de sortir, de s'amuser, de voyager sans mahram1, d'étudier dans la mixité des 
écoles et des universités, de travailler dans les bureaux et hôpitaux mixtes et autres 
emplois de ce bas monde, au sujet desquels la situation des musulmans est devenue 
anarchique voire complètement occidentalisée... Nous appartenons à Allah et c’est vers 
Lui que nous retournerons.… 


Seconde catégorie : Ceux qui négligent les femmes sans rien leur enseigner, au point 
qu’elles sont aussi incultes que du bétail. Elles ne savent ainsi rien de ce qu’Allah leur a 
enjoint d'accomplir et sont donc exposées aux tentations et à la transgression des ordres 
d'Allah. Elles peuvent méme aller jusqu’à corrompre les mœurs de leurs familles et 
répondre à l'appel de tout beau parleur. 


La catégorie du juste milieu : Ceux qui se soucient de l'instruction des femmes dans 
les limites du Coran et de la Sunnah, conformément à la parole d'Allah : 
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« Ô vous qui avez cru ! Préservez vos personnes et vos familles, d’un feu dont le 
combustible sera les gens et les pierres »? 


1 Pour Ja femme, un mahiram est un homme de sa famille qu'elle ne peut épouser, et ce de façon définitive, 
comme son père, 868 grands-pères, ses frères, ses fils, ses petits-fils, ses oncles et grands-oncles tant paternels 
que maternels, ses neveux et petits-neveux, et autres, [NdT] 
2 Sourate At-Tahirfm v.G 
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De même, il a authentiquement été rapporté dans les deux recueils d’Al-Bukhäri et 
Muslim, d'après Ibn ‘Umar que le Prophète (44) a dit: « Vous êtes tous des bergers, et êtes 
tous responsables de van troupeau.» Les ennemis de l'Islam accordent une grande 
importance au fait d garer la femme aux moyens de slogans mensongers... Nous 
appartenons à Allah et c est vers Lui que nous retournerons... Cela dit, le devoir de 
conseil et d'invitation à la religion d'Allah qu’il incombe à la femme envers ses sœurs est 
important: Et il est tout aussi important qu'elle les mette en garde contre les semeurs de 
troubles qui sont eux-mêmes troublés, qu'ils soient de sexe masculin ou féminin. Et 
j'espère que ce livre comblera le manque dans ce domaine. Quant au fait que la femme 
donne des conférences auxquelles assistent hommes et femmes, cela n'existait pas du 
temps du Prophète (#4). De plus, la conférencière n’est pas en sécurité dans de telles 
situations. Ces conférences sont donc plus néfastes que bénéfiques. Il y a plus grave 
encore que cela : c’est lorsque la femme se fait animatrice [à la télévision ou à la radio]. Or 
je ne connais aucune véritable prêcheuse dans ce domaine. Il s’agit plutôt de femmes aux 
mœurs corrompues et corruptrices : elles se mêlent aux animateurs pervers en 
embellissant leurs voix de façon troublante... [...] Le devoir de la femme est donc 
d'étudier la biographie du Prophète (#4) et celle des prêcheuses du temps du 
Messager (#*), comme Umm Sulaym et autres nobles épouses de compagnons. Qu'elle 
suive donc leur voie si elle espère vraiment la récompense d'Allah et l'au-delà. Quant aux 
questions-réponses, le but est d'entraîner les femmes à cet exercice et de répondre aux 

ens de l'innovation. Cela nous permet de dire aux innovateurs : « Nos femmes, si Allah 
le veut, réfuterons vos innovations. » Elles ont d’ailleurs commencé à rédiger un ouvrage 
sous forme de questions-réponses intitulé : « Clarification des propos concernant la réfutation 
des innovateurs égarés. » Qu'Allah facilite son achèvement. Nous déclarons aussi aux 
chiites qui veulent nous occuper en éditant des épîtres qui combinent ignorance, combat 
contre la Sunnah et dissuasion de la suivre : « Ne vous emballez pas ! Vous ne pourrez 
ralentir notre marche en avant si Allah le veut, car nos femmes et nos filles réfuteront vos 
propos si Allah le veut. » Quant à nous, nous avons complètement anéanti vos arguments 
avec notre ouvrage intitulé : « Les jardins du paradis concernant la réfutation des ennemis de la 
Sunnah», ainsi que « L'intercession », « L'orientation des hommes sensés pour éloigner les 
chiites extrémistes du Yémen» et « L'hérésie de Khomeyni dans la terre des deux mosquées 
sacrées » Enfin, je demande à Allah d'aider l’auteur de ce conseil, qui a aussi répondu aux 
questions posées en fin d'ouvrage, à persévérer dans le chemin de l'apprentissage de la 
science bénéfique, à la mettre en pratique et à y inviter les gens, car Il est capable de tout. 
Après avoir parcouru la seconde édition, je suis parvenu à la conclusion qu'on y trouve 
des enseignements qui méritent qu'on s'y attarde, qu'il s'agisse de l’authentification de 
certains hadiths, de l’affaiblissement d’autres, de la certification de certains propos, de la 
dépréciation de certains individus et autres précieux conseils. Les gens s'étant arraché la 
première édition, je demande à Allah qu'ils soient plus avides encore pour se procurer 
cette nouvelle édition. Concernant l’auteur du livre, il s’agit d'Umm ‘Abd Allah Al- 
Wäâdiciyah qui est versée dans beaucoup de sciences et se conforme au comportement du 
Prophète (&4). C’est une femme méritante, particulièrement soucieuse d'occuper son 
temps de manière utile, et c'est la raison pour laquelle Allah a béni la science qu'elle 
détient. Elle se soucie aussi de faire profiter ses sœurs de sa science en enseignant des 
livres qu’elle commente du début à la fin pour passer ensuite à un autre livre. Elle aime 
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particulièrement les livres traitant de la croyance, de la jurisprudence et de la langue 
arabe. Voici quelques-uns des livres qu'elle a écrits : 


« Conseil pour la femme musulmane » qui a été imprimé à Sanaa mais dont la première 
édition s’est écoulée 


« Les hadiths authentiques et référencés concernant les traits de caractère du Prophète (&s) » 
ouvrage qui a été imprimé. 


« L'encyclopédie authentique concernant la science et ses mérites » qui vient d’être mis en 
page avant impression. 


Actuellement, elle est occupée par la rédaction de plusieurs livres dont le plus 
important est: «Les hadiths authentiques et référencés concernant la biographie du 
Propliète (4) » Elle s'est fixée comme condition dans ce livre de ne citer que les hadiths 
authentiques, contrairement à certains auteurs de biographie prophétique qui ont 
prétendu se limiter aux hadiths authentiques mais sans respecter leur prétention. Nous 
demandons à Allah qu’il lui permette d'achever ce projet important que les gens n’ont eu 
de cesse de réclamer. Umm ‘Abd Allah - louange à Allah - déteste l'esprit sectaire (Al- 
Hizbiyyah) et dissuade les gens de s’en imprégner. Qu’Allah la récompense en bien, 
améliore sa situation et fasse de ses deux enfants des musulmans pieux, Il est certes 
capable de tout. 


Abñ <Abd Ar-Rahmân Muqbil ibn Hâdi AI-Wâdici 


Introduction de l’auteur 


Louange à Allah, que les éloges et la paix soient pour le messager d'Allah. J'atteste 
qu'il n’y a de divinité en droit d'être adorée si ce n’est Allah, Unique et sans associé, et 
j'atteste que Muhammad est Son serviteur et messager. Tu as entre les mains, chère sœur 
musulmane, la nouvelle édition de ce livre. C’est à toi qu’elle est destinée et je demande à 
Allah qu'elle te soit bénéfique. C'est donc à toi qu'est destinée cette épître, petite de taille 
certes, mais d’une grande importance en raison de ce qu’elle recèle comme orientation et 
conseil. Or, le conseil fait partie de la voie des messagers. Noé a dit à son peuple : 
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« Je vous communique les messages de mon Seigneur, et je vous donne conseil sincère, et 
je sais d'Allah ce que vous ne savez pas. »' Et Hüd a dit : 
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« Je vous CCR les messages de mon Seigneur, et je suis pour vous un conseiller 
digne de confiance. »? Quant à Sâlih, il a dit : 
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«Je vous avais communiqué le message de mon Seigneur et vous avais conseillé 
sincèrement. »3 Et Shu<ayb a dit : 
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«Je vous ai bien communiqué les messages de mon Seigneur et donné des conseils. 
Comment donc m'attristerais-je pour des gens mécréants ? »4 


Le conseil sincère est un pilier de la religion. On trouve ainsi dans les deux recueils 
d’AI-Bukhäâri et Muslim d’après Abû Ruqgayyah Tamim Ad-Dâri que le Prophète (4) a 
dit: «La religion, c'est le conseil sincère.» On demanda: « Envers qui ô messager 
d'Allah?» Il répondit: «Envers Allah, Son livre, Son messager, les dirigeants de la 
communauté musulmane et le commun des musulmans. » Et Jarîr ibn <Abd Allah a prêté 
serment au Prophète (&) en s’engageant à accomplir la prière, s'acquitter de la Zakât et 


1 Sourate Al-Acrûf v.62 
2 Sourate Al-Acräf v.68 
3 Sourate Al-Acrûf v.79 
4 Sourate Al-Acrâf v.93 


cAbd Allah ibn Al-Mubärak, lorsqu'il fut 
« C’est le conseil sincère pour 
souhaité prodiguer ces conseils à mes sœurs en 
de édition de cette épitre, c'est une révision et 
ande à Allah qu’il la mette sur Île 
néfique. Et louange à Allah 
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conseiller sincèrement tout musulma 
actions, a répondu : 


questionné au sujet de la meilleure des 


Allah. »?2 C’est la raison pour laquelle j'ai 
ans la secon 


Allah. Tout ce que j'ai fait d 
l'ajout de quelques développements çà et là. Je dem 
compte de mes bonnes actions, et qu’il en fasse une épitre bé 


Seigneur des mondes. 


Ecrit par Umm ‘Abd Allah AI-Wädisiyah 
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Incitation à la sincérité et à la gestion du temps 


Al-Bukhäri a dit (1/135, Fat Al-Bâri) : [...] ‘Umar rapporte du Prophète (43) qu'il a 
dit : « Les actes valent par l'intention. Chaque homme sera rétribué en fonction de son intention. 
Celui qui émigre pour Allah et Son messager, aura émigré pour Allah et Son messager. Mais 
quiconque émigre pour un intérêt matériel où pour épouser une femme, son émigration lui sera 
comptée Comme telle. » Je vous conseille donc chères sœurs - et je suis la première 
concernée - de craindre Allah, en secret comme en public, de faire en sorte que vos actes 
soient sincèrement voués à la noble Face d'Allah, de ne pas accomplir d'actes par 
ostentation ou par vantardise, et de vous conformer à notre religion car nous serons 
interrogées pour nos actes devant Allah. Ainsi, dans les deux recueils authentiques d’AI- 
Bukhäri et Muslim, on trouve d’après ‘Adiyy ibn Hâtim que le Prophète (<4) a dit: « [Le 
Jour Dernier] Allah parlera à chacun d'entre vous sans interprète. Le serviteur regardera alors à sa 
droite et ne verra que ses actes. Il regardera ensuite à gauche et ne verra que ce qu'il a accompli. Il 
regardera enfin devant lui et ne verra que l'enfer lui faisant face. Craignez donc l'enfer, serait-ce 
en ne donnant en aumône qu'une moitié de datte. »1 La crainte est un terme global qui désigne 
l’'obéissance à Allah et à Son messager. Allah a dit : 
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« Pensiez-vous que Nous vous avions créés sans but, et que vous ne seriez pas ramenés 
vers Nous ?»?. 
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« Ce n’est pas par divertissement que Nous avons créé les cieux et la terre et ce qui est 


entre eux. Nous ne les avons créés qu'en toute vérité. Mais la plupart d'entre eux ne 
savent pas. »3 
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« Nous n'avons créé les cieux et la terre et ce qui est entre eux qu’en toute vérité et [pour] 
un terme fixé. Ceux qui ont mécru se détournent de ce dont ils ont été avertis. »{ 
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« Nous n'avons pas créé le ciel et la terre et ce qui existe entre eux en vain. »S 


111 y a dans ce hadîth une incitation à l’accomplissement des bonnes œuvres et une mise en garde contre le fait 
de commettre des péchés 

2 Sourate Al-Mu'minûn v.115 

3 Sourate Ad-Dukhân v.38-39 

4 Sourate Al-Ahqâf v.3 

5 Sourate Sâd v.27 


ee PS D : lei it ES RAI] 1 par SIT 5 CNT 5e OT GE Le; 


« Et Nous n'avons créé les cieux et la terre, et ce qui est entre eux, que pour une juste 
raison. Et l’Heure [sans aucun doute] arrivera ! Pardonne-[leur] donc d’un beau 
pardon. »1 Ces preuves indiquent de façon claire qu’Allah a créé les cieux et la terre pour 
établir la religion et l’Unicité d'Allah. De plus, Allah nous a chargés d’une mission 
importante en disant : 
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« Je n'ai créé les djinns et les hommes que pour qu'ils M'adorent. »?2 


L’adoration (Al-TIbâädah) d'un point de vue linguistique désigne l'humilité et 
l’asservissement. On dit d’un chemin qu'il est mu‘abbad c’est-à-dire asservi. D'un point de 
vue religieux, Cheikh Al-Islâm l’a défini dans son ouvrage intitulé Al-Ubüdiyyah de la 
sorte : « C’est un terme englobant tout ce qu’Allah aime et agrée, qu'il s'agisse de paroles 
ou d'actes, apparents ou cachés. » Allah a dit : 
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« Celui qui a créé la mort et la vie afin de vous éprouver (et de savoir) qui de vous est le 
meilleur en œuvre, et c’est Lui le Puissant, le Pardonneur. »3 


Or, nous nous comportons comme si nous avions été créées pour ce bas monde, 
pour manger, boire et s'amuser. Ainsi, nous n'avons pas accompli ce qu’Allah attends de 
nous. Bien au contraire, nous nous ruons vers Sa désobéissance. Que ce bas monde ne 
nous distraie donc pas, car la vie est très courte. À ce propos, les vers suivants sont très 
pertinents : 


La vie est bien trop courte 
Pour la gaspiller dans les comptes 
Profitez donc de ses heures [dans l'obéissance d'Allah] 
Car elles sont aussi éphémères que les nuages 
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« Sachez que la vie présente n’est que jeu, amusement, vaine parure, une course à l’orgueil 
entre vous et une rivalité dans l'acquisition des richesses et des enfants. Elle est en cela 
1 


1 Sourate Al-Hijr v.85 
2 Sourate Adh-Dhâriât v.56 
3 Sourate AI-Mulk v.2 
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pareille à une pluie : la végétation qui en vient émerveille les cultivateurs, puis elle se 
fane et tu la vois donc jaunie ; ensuite elle devient des débris. Et dans l'au-delà, il y a un 
dur châtiment, et aussi pardon et agrément d'Allah. Et la vie présente n'est que 
jouissance trompeuse. »1 
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«Et propose-leur l'exemple de la vie ici-bas. Elle est semblable à une eau que Nous 

faisons descendre du ciel ; la végétation de la terre se mélange à elle. Puis elle devient de 
l'herbe desséchée? que les vents dispersent. Allah est certes Puissant en toutes choses ! »3 
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« La vie présente est comparable à une eau que Nous faisons descendre du ciel et qui se 
mélange à la végétation de la terre dont se nourrissent les hommes et les bêtes. Puis 
lorsque la terre prend sa parure et s'embellit, et que ses habitants pensent qu’elle est à 
leur entière disposition, Notre Ordre lui vient, de nuit ou de jour, c'est alors que Nous la 
rendons toute moissonnée, comme si elle n'avait pas été florissante la veille. Ainsi 
exposons-Nous les preuves pour des gens qui réfléchissent. »1 Ces versets, et autres du 
même genre, déprécient la valeur de ce bas monde, qui est une demeure éphémère et 
périssable. Le terme Duniâ (bas monde) dérive du nom Dunuww qui signifie 
« proximité », car le bas monde est plus proche que l'au-delà. D’autres affirment que c’est 
parce que sa fin est proche qu'elle se nomme ainsi. Ces avis sont cités par Al-Häfidh Ibn 
Hajar dans Fath Al-Bâri lors de l'explication du premier hadith du recueil authentique 
d’Al-Bukhârî. Ce bas monde n'est qu'un débris périssable et une ombre éphémère. Se 
laisser séduire par la vie d'ici-bas mène à la destruction. 
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« La vie présente les a trompés ; et ils ont témoigné contre eux-mêmes qu'en (vérité) ils 
étaient mécréants. »5 Un poète a dit : 


Ainsi est ce bas monde qui dit de vive voix : 
« Prenez garde à ma violence et mes ravages. 


1 Sourate AlI-Hadîd v.20 
2 Hashîm : il s'agit de la végétation sèche et cassante, ou de l’arbre desséché que le bûcheron peut utiliser sans 
aucune difficulté. Voir Mukhtâr As-Sihâh. 
3 Sourate Al-Kahf v.45 
4 Sourate Yânus v.24 
5 Sourate Al-Ancâm v.130 
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Ne soyez pas trompés par un de mes sourires. 
Mes paroles réjouissent, mais mes actes affliçent. » 


La vie présente est une vie de malheur et de fatigue. Le dirigeant ne trouve pas de 
réjouissance dans son pouvoir, le commerçant ne trouve pas de plaisir dans son 
commerce, l’agriculteur n’est jamais satisfait de sa récolte, et ainsi de suite. Si un aspect 
de la vie sourit à quelqu'un, elle est catastrophique pour les autres aspects de son 
existence. Le bonheur absolu n'est possible pour personne dans ce bas monde. Allah dit : 
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« Nous avons, certes, créé l’homme pour une vic de lutte. »1 


C'est-à-dire de difficultés. Dans les deux recueils authentiques, Abû Qatâdah 
rapporte qu'un convoi funéraire passa près du Prophète (#) qui dit: « L'un est soulagé. 
Quant à l'autre, on en est soulagé. » Les compagnons demandèrent : « De qui parles-tu, ô 
Messager d'Allah (4) ? » Il répondit : « [Lorsque] le serviteur croyant [décède] il est soulagé 
des difficultés et des problèmes de ce bas monde pour entrer dans la miséricorde d'Allah. Quant au 
serviteur pervers, ce sont les hommes, la terre, les végétaux et les animaux qui sont soulagés de sa 
disparition. » Une des invocations du Prophète (4) était la suivante : « Je Te demande une 
vie sereine après ma mort. »2 Ibn Al-Qayyim a dit dans Ighâthat Al-Lahfäân (1/29) : « La vie 
dans ce bas monde n'est sereine pour personne, quel qu'il soit. Elle est remplie de 
problèmes et de malheurs, et parsemée de douleurs tant intérieures qu’apparentes. C’est 
la raison pour laquelle le Prophète (#) a demandé une vie sereine après la mort. » Un 


poète a dit : 


Pour l'être humain, huit choses doivent se réaliser 
Rien n'empêéchera ces huit choses d'arriver : 
Union, séparation, allégresse et soucis, 
Aisance et indigence, santé et maladie. 


La vie présente est une semence pour l’au-delà. Le croyant sème donc les bonnes 
œuvres et les péchés, et la récolte se fera dans l'au-delà. Si la semence a été bonne, la 
récolte le sera aussi. Si elle a été mauvaise, il en sera de même pour la récolte. L’ambition 
des compagnons était très grande et c’est la raison pour laquelle ils ne questionnaient [le 
Prophète ()] qu’au sujet du paradis qui était leur but ultime: L’Imam Al- 
Bukhäâri (3/1397) a dit : [...] Abû Hurayrah rapporte qu'un bédouin vint au Prophète (és) 
et lui dit: «Indique-moi une chose qui, si je la mets en pratique, m'introduira au 
paradis. » Le Prophète (#) répondit : « Adore Allah sans rien Lui associer, accomplis la prière, 
acquitte-toi de l’aumône obligatoire et jeûne le mois de Ramadan. » Le bédouin dit : « Par celui 
qui détient mon âme dans Sa main, je n’ajouterai rien à cela.» Lorsqu'il s’en alla, le 


1 Sourate Al-Balad v.4 
2 Rapporté par Ibn Abî <Âsim dans As-Sunnah d’après Fadâlah ibn ‘Ubayd selon une chaîne de rapporteurs 


authentique. Ce hadith est répertorié dans As-Sahilh Al-Musnad écrit par mon père, qu'Allah lui fasse 


= —— 


miséricorde. 
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Prophète (ss) dit : « Que celui qui désire voir un homme du paradis regarde cet homme. » Al- 
Bukhäâri a aussi dit (11/6282) : [...] Anas ibn Mälik a dit : lorsqu'il se rendait à Qubä, le 
Prophète (“) avait pour habitude de se rendre chez Umm Harâm bint Milhän, épouse de 
cUbâdah ibn As-Sâmit, qui lui offrait un repas. Un jour qu'il lui rendit visite, et après 
avoir mangé, il fit une sieste et se réveilla en riant. Umm Harâm dit : « Qu'est-ce qui te 
fait rire, Ô messager d'Allah (#s) ? » Il dit: « J'ai vu des gens de ma communauté combattant 
sur le sentier d'Allah, fendant les vagues de la mer déchaînée. Ce sont des rois sur des divans. (ou 
« comparables à des rois sur des divans », Ishâq, un des rapporteurs, doutant du terme exact 
utilisé) » Umm Harâm dit: «Invoque Allah pour que je fasse partie d'eux.» Et le 
Prophète (#4) fit une invocation. Il posa sa tête à nouveau pour dormir puis se révéilla en 
riant. Umm Harâm dit : « Qu'est-ce qui te fait rire, Ô messager d'Allah (23) ? » Il dit : « J'ai 
vu des gens de ma communauté combattant sur le sentier d'Allah, fendant les vagues de la mer 
déchaînée. Ce sont des rois sur des divans. » ou « comparables à des rois sur des divans » Umm 
Harâm dit : « Invoque Allah pour que je fasse partie d'eux. » Il répondit : « Tu seras l'une 
des premières.» Umm Harâm participa à une expédition maritime du temps de 
Mucâwiyah. En descendant du navire, elle tomba de sa monture et mourut. Ce hadith a 
également été rapporté par Muslim. Concernant le passage suivant : « Comparables à des 
rois sur des divans. » Al-Häfidh [Ibn Hajar] a dit : « Ibn ‘Abd Al-Barr a dit : le Prophète (&) 
voulait dire par là qu'il avait vu [en rêve] les combattants sur mer de sa communauté 
devenir des rois étendus sur des divans au paradis. Or les rêves du Prophète (4) sont des 
révélations. Allah a dit en décrivant les caractéristiques des habitants du paradis : 


« Sur des lits, face à face. »1 


_— , ” A Va re ‘ SE - 


« Accoudés sur les divans (Al-Arû'ik). »2 


Le terme Arâ'ik désigne des lits à baldaquin. ‘lâd a dit : [L'avis d’Ibn ‘Abd Al-Barr] 
est recevable. Cela peut aussi être une description de ces combattants durant leurs 
expéditions. Les grands moyens dont ils disposent, la force qu’ils possèdent, leur grand 
nombre et la qualité de leur armement font qu'ils sont comparables à des rois Sur des 
divans. [Ibn Hajar] dit ensuite: cette dernière interprétation paraît quelque PEU 
fantasque. La première est bien plus pertinente. » Fin de citation, tirée de Fath AI-Bârt- 
Abû <Abd Ar-Rahmäân Al-Wädis3 a dit : « C’est plutôt l'interprétation de ‘läd qui est plus 
Pertinente. En effet, lorsque Umm Harâm demanda une seconde fois : « Invoque Allah 
Pour que je fasse partie d’eux. » Il répondit : « Tu seras l'une des premières. » et elle le fut 
effectivement. » L'Imam Al-Bukhâri a dit dans Al-Adab Al-Mufrad (p.177): [.--) Abû 
Hurayrah a dit : la fièvre vint au Prophète (#s) et lui dit: « Envoie-moi vers ceux de te$ 
proches qui te sont les plus chers. » Il l’envoya alors chez les Ansûrs. Elle s'installa chez 


! Sourate As-Sâffât v.44 
‘ Sourate Yâ-Sîn v.56 
C'est le surnom de Shaikh Muqbil, le père d'Umm ‘Abd Allah l'auteur de ce livre. [NdT] 
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eux durant six jours et six nuits. Lorsque la maladie devint insupportable, le Prophète (&) 
vint à eux et ils se plaignirent à lui. Le Prophète (#) s’introduisit alors dans chaque 
demeure et dans chaque pièce en invoquant Allah pour qu'il les protège. En quittant les 
lieux, une femme issue des Ansârs le rattrapa et lui dit : « Par Celui qui t'a envoyé avec la 
vérité, je jure faire partie des Ansûrs et mon père est aussi un membre de la tribu des 
Ansärs. Invoque donc Allah en ma faveur comme tu l’as fait pour les autres membres de 
la tribu des Ansärs.» Le Prophète () lui dit: « C'est comme fu voudras: si tu veux 
j'invoquerai Allah pour qu'Il te protège. Mais si tu veux, tu peux endurer la maladie et le Paradis 
sera ta récompense. » Elle dit : « Je patienterai donc, car je ne veux pas prendre le risque de 
mettre en jeu mon entrée au Paradis. »1 L’attitude des compagnons est étonnante : ils ont 
supporté les maladies, la faim, les difficultés, l'éloignement de la patrie et des proches, la 
confrontation armée contre les mécréants et autres obstacles, en ne recherchant par là que 
la récompense et la faveur [d'Allah] ainsi que le Paradis. Quant à nous... Nous ne 
pouvons que nous plaindre à Allah de la situation que nous vivons: se préparer 
sérieusement pour l'au-delà est une caractéristique rare chez beaucoup d'hommes, et que 
dire des femmes ! Hormis ceux et celles qu’ Allah a épargnés par Sa miséricorde, car Il est 
certes Puissant et Très Miséricordieux. Faire preuve de sérieux et fournir des efforts 
constants dans l'obéissance à Allah mène vers le droit chemin qui ne présente aucune 
sinuosité. Allah dit : 
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« Et quant à ceux qui luttent pour Notre cause, Nous les guiderons certes sur Nos 


sentiers, Allah est en vérité avec les bienfaisants. »2 Allah a ordonné de fournir des 
efforts dans Son obéissance lorsqu'il dit : 


Her Aigles 
« Et luttez pour Allah avec tout l'effort qu’Il mérite. »3 


Muslim rapporte dans son recueil authentique d’après Abû Hurayrah que le 
Prophète (<) a dit: « Recherche ardemment (ihris)* ce qui t'est bénéfique, demande l'aide 
d'Allah et ne sois pas un incapable. » Concernant son propos : « Recherche ardemment ce qui 
t'est bénéfique » c’est-à-dire ce qui t'est bénéfique dans ce bas monde et dans l'au-delà. 
Quant à son propos : « Et ne sois pas un incapable. » interdiction est faite ici d’être un 
incapable, bien que l'incapacité peut être moins grave que la paresse. En effet, l'incapacité 
peut être due à la maladie, la vieillesse ou autre [et est donc excusable], alors que la 
paresse est blâmable de tout point de vue. La paresse est l'opposée de l'entrain. Le 
Prophète (4) avait pour habitude d’'invoquer Allah pour qu'il le protège de l'incapacité et 
de la paresse. I] disait: « Ô Allah! Je me réfugie auprès de Toi contre l'incapacité et la 
paresse. »5 Ibn Al-Qayyim a dit dans Miftäh Dâr As-Sa‘âädah (1/377) : « L'insouciance et la 


1 Hadith authentique, voir As-Sahfh Al-Musnad (2/396) 
2 Sourate Al-“Ankabât v.69 
3 Sourate Al-Hajj v.78 
4 Le terme Hirs désigne le fait de fournir des efforts et de faire tout ce qui est en son pouvoir [pour atteindre un 
objectif]. Voir Shifà” AI-Alil lors de l'explication de ce hadith. 
5 Rapporté par Al-Bukhäri et Muslim d'après Anas. 
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paresse sont les deux causes principales privant [le serviteur de tout bien]. » Un poète a 
dit : 
Jamais je n'ai vu de plus ignoble défaut 


Qu'une aptitude qui n'est pas mise à profit 


Celui qui est vraiment trompé dans ce bas monde est celui à qui Allah a donné santé 
et temps libre dont il ne tire pas profit. Al-Bukhäri rapporte d’après Ibn <Abbäs que le 
Prophète (#4) a dit: « Il y a deux bienfaits au sujet desquels beaucoup de gens sont mystifiés : la 
santé et le temps libre. » Lors de l’exégèse de la parole d'Allah : 


ps 411 % de, 
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« Puis, assurément, vous serez interrogés, ce jour-là, sur les délices. » 1 
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Al-Häâfidh Ibn Kathîr a dit concernant la signification du hadith précédent : « Le sens 
de ce hadith est que beaucoup de gens sont trop peu reconnaissants envers Allah pour 
ces deux bienfaits, et ne remplissent pas leur devoir les concernant. Or quiconque ne 
remplit pas les devoirs qui lui incombent est certes mystifié. » Concernant l'âme 


humaine, c’est de deux choses l’une : 


1- Soit on l’occupe par des actes d’obéissance à Allah 
2- Soit elle nous occupe, car si elle n’a pas d'occupation c’est elle qui occupe autrui. 
Mais si elle trouve qui l’améliorera, elle s’améliorera. 


Un poète a dit: 


Jeunesse, temps libre et opulence 
Corrompent profondément l'être humain 


L'Imam Ash-Shäfia dit: «J'ai côtoyé les soufis un certain temps et je n'ai rien 
appris d'eux, si ce n'est [la sagesse suivante] : « Le temps est semblable à un sabre : si tu 
ne le brises pas, il te fauchera. Quant à l'âme humaine, si tu ne l’occupes pas, elle 
t'occupera en te poussant à faire le mal. » La vérité est amère et lourde pour l’âme qui 
court après l’assouvissement de ses désirs et de ses aspirations. On trouve dans les deux 
recueils authentiques, d'après Abû Hurayrah que le Prophète (#) a dit: « Le [chemin du] 
paradis a été truffé de difficultés. Celui de l'enfer est jonché de désirs. » L'âme est, par nature, 
paresseuse. Cependant, en l’habituant au bien, elle se soumet et obéit. 


L'âme désire les choses qu'on lui fait miroiter 
Mais si on lui donne peu, elle sait se contenter 


Ibn Rajab dit dans son épiître où il commente le hadith d'’Ibn <Abbäs : « Respecte [les 
ordres d'JAllah, Il te protègera. », comme on peut le trouver dans « Al-Jâmi Al-Muntakhab 


1 Sourate At-Takâthur v.8 
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min Rasâ'il Ibn Rajab. » (p.195) : « Sache que ton âme est comparable à ta monture. Si cette 
dernière sait que tu es sérieux et appliqué, elle le sera tout autant. Si en revanche elle voit 
que tu es paresseux, elle te convoitera et te demandera d'assouvir ses désirs et passions. » 
Al-Häfidh Ibn Hajar a mentionné dans Fath Al-Bâri (11/338) que l'âme humaine présente 
deux caractéristiques : elle se noie dans l’assouvissement de ses désirs, et se refuse à 
accomplir des actes d’obéissance. Quiconque contrôle son âme en l’empêchant de 
délaisser le licite pour l'illicite, et en la défendant de délaisser les actes d’obéissance est 
considéré comme accomplissant un jihad, comme on peut le voir dans le hadith de 
Fadälah ibn <‘Ubayd où le Prophète (£) dit: « Le combattant est celui qui combat son âme 
dans le but de satisfaire Allah. » 1bn Battâl a dit, comme on peut le voir dans Fath Al- 
Bâri (11/396) : « Combattre son âme est le plus parfait des jihad. » Allah a dit : 
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« Et pour celui qui aura redouté de comparaître devant son Seigneur, et préservé son 


âme de la passion, le Paradis sera alors son refuge. »1Certains savants ont affirmé que les 
ennemis de l’être humain sont de trois types : 


1- Le bas monde 2-Satan 3- L'âme 


L'âme est une ennemie, car elle incite l'être humain à jouir des plaisirs et à assouvir 
ses désirs. Elle habite le corps de l'être humain, et c’est ainsi que l'être humain à non 
seulement des ennemis extérieurs mais aussi des ennemis intérieurs. C’est pour toutes ces 
raisons que la purification des âmes revêt une importante toute particulière. 


— PH Fund ‘TE SE 7 
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« A réussi, certes celui qui la purifie. Et est perdu, certes, celui qui la corrompt. »? 


C'est par la purification de l’âme que l’on peut espérer vaincre Satan et mériter le 
Paradis par la volonté d'Allah, le Seigneur des mondes. Et il n’y a pas pire perte que de 
perdre notre âme qui nous est si chère 
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« Dis : “Les perdants sont ceux qui, au Jour de la Résurrection, auront causé la perte de 
leurs propres âmes et celles de leurs familles”. C’est bien cela la perte évidente. » 3 


C’est pour cela qu'il nous faut juger nos âmes avant d’être jugés, ce qui aura un effet 
certain sur elles comme l’a dit le poète : - 


1 Sourate An-Nâzrât v.40-41 
2 Sourate Ash-Shams v.9-10 
3 Sourate Az-Zumar v.15 
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Aucun blâme n'est plus efficace 
Que le blâme de mon âme envers elle-même 
Et rien ne me sauve mieux de la pauvreté 
Que ce que je gagne à la sueur de mon front 


L'âme aime les distractions et l’aisance, qui sont des choses qui lui reviennent de 
droit à condition que ce soit dans les limites de la législation. Ainsi, on trouve cette parole 
de ‘Abd Allah ibn °Amr qui a dit : « Ton âme a un droit sur toi. » La santé n’est pas éternelle 
car la maladie lui fait nécessairement suite, ou tout au moins la vieillesse. En effet, la 


vieillesse empêche la personne âgée d'accomplir les bonnes œuvres car elle n’en a plus 
les capacités physiques. 


Il plaît à chacun de vivre longtemps et de jouir d'une bonne santé 
Mais regarde donc ce qu'une longue vie fait de l'être humain ! 
Après avoir joui de la santé, dans sa jeunesse, et d'un buste droit 
Le voilà qui, accablé par l'âge, peine à se lever et se fait porter 


La bonne santé permet à celui qui est soutenu par Allah de gérer les affaires de ce 
bas monde et de l’au-delà. A ce sujet, Abû Bakr As-Siddiq a dit : « Demandez à Allah de 
vous accorder la bonne santé, car il n’y a pas de meilleur don, après la certitude, que la 
bonne santé. »! Toute personne pieuse qui gaspille son temps et sa santé sans en tirer 
profit en éprouvera du regret, des remords, de la tristesse et en pleurera. Le bienheureux 
est celui qui sait tirer des leçons des malheurs des autres... et ce n’est pas celui des 
malheurs duquel on tire des leçons. Un jour ou l’autre, on sera privé du temps libre dont 
on dispose aujourd’hui, c'est pourquoi le Prophète (£) a dit: « Hâtez-vous d'accomplir de 
bonnes œuvres avant que ne surviennent des troubles aussi ténébreux que les parcelles d'une nuit 
noire. Un homme, croyant le matin, deviendra mécréant le soir. Il vendra sa religion pour un bien 
de ce bas monde. »? Mon père - qu’Allah lui fasse miséricorde - prodiguait souvent ce 
conseil : « Redoublez d'efforts avant que les occupations ne vous distraient. » Les 
occupations s'opposent à l'étude des sciences religieuses, à la révision et à la 
mémorisation en particulier. En effet, quand les soucis se multiplient, la mémoire faiblit. 
C'est pour cette raison que lorsque certains savants accédèrent au statut de juge - comme 
Sharik ibn ‘Abd Allah An-Nakhaï - leur mémoire devint défaillante, en raison de leurs 
occupations. Cependant, d'autres savants qui accédèrent à ce même poste - comme 
l’Imam Ash-Shawkânî - virent leur science augmenter, car chaque fois qu'une affaire 
juridique se présentait à eux, ils effectuaient des recherches approfondies [pour ensuite 
prononcer leur jugement]. Le temps est très précieux. Il est même plus cher - par Allah ! - 
que les milliards, l’or ou l'argent. En effet, il est tout aussi impossible de rattraper le 
temps perdu que d'essayer de faire passer un chameau par le chas d'une aiguille. 
Pourtant, peu de gens se rendent compte de sa valeur. 


Tu es prédisposé pour faire face à un grand destin 
Ne t'abaisse donc pas à tenir compagnie aux vagabonds 


! Hasan, rapporté par Ibn Mäjah 
2 Rapporté par Muslim d’après Abû Hurayrah 
17 


Soyons comme l'a dit le poète : 


Sois un homme qui a les pieds sur terre 
Mais dont l'ambition est si grande qu'elle atteint les étoiles 


En outre, notre temps est la propriété d'Allah, et il n’est pas permis de faire usage de 
ce qui appartient à Allah sans Son autorisation. Notre Seigneur dit dans Son noble livre : 
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« Dis : “En vérité, ma prière, mes actes de dévotion, ma vie et ma mort appartiennent à 
Allah, Seigneur de l'Univers. “ » 1 


Soucie-toi donc [chère sœur] de ton temps, et occupe-le par le bien, car c’est là ton 
capital le plus important. Il faut surtout en profiter avant d’avoir des enfants, car on a 
plus de temps libre avant cela, contrairement à la femme qui a des enfants et qui est alors 
contrainte de partager son temps. Et c'est Allah qui octroie l'aide. Je terminerai ce 
chapitre par ces quelques vers : 


Le temps est ce qu'on a de plus cher et doit être économisé 
Je vois pourtant que c'est ce que tu gaspilles le plus aisément 


Un autre poète a dit : 


Recherche [la science] et ne te démotive pas 
Le plus grand malheur atteignant l'étudiant est la démotivation 
Ne vois-tu pas qu'à force de frottements 
Le câble laisse des traces sur le rocher massif ? 


oo 


1 Sourate Al-An‘âm v.162 > 


Se préserver des péchés commis 


par la langue et les mérites en découlant 


Allah dit : 
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« Et Il vous a comblés de Ses bienfaits apparents et cachés. »! 


sr fe, aire de 2% Sie vtt Er 


« Et si vous comptiez les bienfaits d'Allah, vous ne sauriez les dénombrer. » ? 


La langue est un de ces bienfaits. Allah a honoré l'être humain en lui en faisant don 
afin qu'il puisse exprimer ses idées. Allah dit : 
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« Le Tout Miséricordieux. Il a enseigné le Coran. II a créé l'homme. II lui a appris à 


s'exprimer clairement. » 3 Rappelant à Ses serviteurs le bienfait du don de la langue, 
Allah dit : 
- PS - A Ce - 
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« Ne lui avons Nous pas assigné deux yeux, et une langue et deux lèvres ? »* L'être 
humain peut, par le biais de sa langue, s'élever vers les plus hauts degrés, dans le cas où 
il utilise ce membre à bon escient, comme lors des invocations, la lecture du Coran, le 
prêche, l’enseignement, etc. En d’autres termes : dans le cas où la langue est utilisée pour 
satisfaire Allah, comme le fait de prononcer l'attestation d’unicité d'Allah, si bien sûr 
toutes les conditions qui y sont liées sont remplies. Ces conditions ont été regroupées 
dans le vers suivant : 

En connaître le sens, avoir la certitude 
Vouer culte exclusif avec sincérité 
Aimer cette parole, faire preuve de servitude 
Accepter toutes les choses qu'elle pourrait impliquer 


1 Sourate Lugmân v.20 
2 Sourate Abraliam v.34 
3 Sourate Ar-Rahnân v.1-4 


4 Sourate Al-Balad v.8-9 
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Cette parole est la meilleure chose que peut prononcer la langue. Dans les deux 
recueils authentiques, Abû Hurayrah rapporte du Prophète (#3) qu'il a dit: « La foi est 
composée de plus de soixante affluents. Le meilleur est de dire: «Il n'y a de divinité digne 
d'adoration qu'Allah. » Le moindre est d'enlever un objet gênant de la route. Et la pudeur est un 
des affluents de la foi. » C'est par cette parole que l’on atteint le succès et la réussite. C'est 
pour cela que le Prophète (4) invitait son peuple à prononcer cette parole. Il leur disait : 
« Dites: “Il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah"" et vous aurez le succès. »1 Le 


rappel (Dhikr) est tout aussi important, comme l’a dit notre Seigneur dans Son noble 
livre : 
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« Les Musulmans et Musulmanes, croyants et croyantes, obéissants et obéissantes, 

loyaux et loyales, endurants et endurantes, pieux et pieuses, donneurs et donneuses 


d'aumônes, jeñneurs et jeñneuses, gardiens de leur chasteté et gardiennes, pratiquants 


réguliers du rappel d'Allah et pratiquantes : Allah a préparé pour eux un pardon et une 
énorme récompense. »? 


L’Imam Ahmad dans son Musnad, et At-Tirmidhi (3377), dont c’est la version, 
rapportent d'après Abû Ad-Dardâ que le Prophète (#) a dit: « Vous informerai-je de la 
meilleure de vos actions, la plus prolifique auprès de votre Roi, qui vous élèvera le plus en degrés, 
qui est meilleure pour vous que de donner en aumône or et argent, et qui est même meilleure que le 
fait de se retrouver face à l'ennemi, que vous frapperez et qui vous frapperait ? » Les 
compagnons dirent: «Oui, bien sûr, ê messager d'Allah.» Il dit: « C’est le rappel 
d'Allah. » Mu<ädh ibn Jabal a dit : « Rien n’est plus susceptible de sauver le serviteur du 
châtiment d'Allah que le rappel d'Allah. »3 Les demandes de pardon (Istighfär) revêtent 
aussi une importance toute particulière, car le Prophète (#) a dit : « Que soit béni celui qui 
trouvera sur son registre [de bonnes actions] beaucoup de demandes de pardon. »4 Il faut citer 
aussi l’injonction du bien et la répression du mal qui sont une des causes de la réussite : 
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« Que soit issue de vous une communauté qui appelle au bien, ordonne le convenable, et 
interdit le blâmable. Car ce seront eux qui réussiront. » 5 


Enjoindre le bien et réprimer le mal est une aumône, comme cela est rapporté dans 
les deux recueils authentiques d’après Abû Hurayrah qui rapporte du Prophète (#s) qu'il 


1 Rapporté par Ibn Khuzaymah, d’après Târiq ibn ‘Abd Allah Al-Muhäribi. Voir As-Sahih Al-Musnad 
2 Sourate Al-Ahzäb v.35 

3 As-Sahih Al-Musnad (1/145) 

‘ Rapporté par Ibn Mäjah dans ses Sunans d'après <Abd Allah ibn Busr 

5 Sourate Âli ‘Imrân v.104 
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a dit: « Chaque articulation du corps de l'être humain doit accomplir une aumône... » Dans la 
suite du hadith on trouve : « ... et enjoindre le bien et réprimer le mal est une aumône. » Avoir 
de bonnes paroles est aussi [un acte qui satisfait Allah] car cela protège de l'enfer. 
L'Imam Al-Bukhäri rapporte dans son recueil (n°6023, 10/448) [...] : ‘Adiyy ibn Hätim a 
dit : le Prophète (#) mentionna l'enfer et invoqua Allah pour qu’il l'en protège. Soudain, 
son regard se figea [comme s’il voyait l'enfer]. Il mentionna à nouveau l'enfer et invoqua 
Allah pour qu’il l'en protège. Son regard se figea de nouveau [comme s’il voyait l'enfer]! 
et dit: « Protégez-vous de l'enfer, serait-ce par le fait de ne donner en aumône qu'une moitié de 
datte. Si vous ne possédez vraiment rien, alors faites l'aumôêône d'une bonne parole. » Avoir de 
bonnes paroles est une forme d'aumône, comme on peut le voir dans les deux recueils 
authentiques d’après Abû Hurayrah : le Prophète (#3) a dit : « Chaque articulation du corps 
de l'être humain doit accomplir une aumône, et ce chaque jour où le soleil se lève. Réconcilier deux 
personnes est une aumône. Aider une personne à grimper sur sa monture ou placer ses bagages 
dessus est une aumône. Avoir de bonnes paroles est une aumône. Chaque pas effectué en direction 
de la mosquée est une aumône. Enlever un objet gênant de la route est une aumône. »? L'Imam 
Al-Bukhäâri rapporte dans son recueil (6022, 10/447) : [...] Abû Müsà Al-Achcari rapporte 
du Prophète (#4) qu’il a dit: « Tout musulman doit verser une aumône. » On lui demanda : 
« Et s’il ne possède rien ? » Il dit: « Qu'il fasse un travail manuel dont il tirera profit et par 
lequel il pourra verser une aumône. » On demanda : « Mais s’il ne peut ou ne veut pas 
travailler ? » Il dit: « Qu'il aide donc le nécessiteux qui appelle au secours. » On demanda : 
« Et s’il ne le fait pas ? » Il dit : « Qu'il enjoigne donc le bien. » On demanda : « Et s’il ne le 
fait pas ? » Il dit : « Qu'il évite alors de causer du tort à autrui, et cela lui sera compté comme une 
aumône. » Préserver sa langue de causer du tort et du mal [est aussi une aumône]. Al- 
Bukhäri (6474) rapporte d’après Sahl ibn Sa‘d qu'il a dit: le Prophète (#) a dit: 
« Quiconque m'assure de ne pas commettre de péchés par le membre qui se trouve entre les deux 
mâchoires [la langue] et par celui qui se trouve entre les jambes [le sexe], je lui assure l'entrée au 
paradis. » Cela prouve que préserver sa langue et son sexe [de commettre des péchés] est 
une des causes d'entrée au paradis. Préserver sa langue de causer du mal est un des 
fondements de la foi et du bien. L’Imam Al-Bukhäri rapporte dans son recueil (6156, 
10/532) [...] d'après Abû Hurayrah que le Prophète (#4) a dit : « Que celui qui croit en Allah 
et au jour dernier ne cause pas de tort à son voisin. Que celui qui croit en Allah et au jour dernier 
honore son invité. Que celui qui croit en Allah et au jour dernier dise du bien ou se taise. » 
Concernant l'expression : « Que celui qui croit en Allah et au jour dernier », Ibn Abd Al-Barr 
a dit dans At-Tamhid (21/23) : « Les expressions de ce genre signifient que la foi de ceux 
qui délaissent les actes cités est faible et imparfaite. Cela ne signifie pas qu'ils deviennent 
mécréants pour autant. » Préserver sa langue est une preuve de soumission parfaite à 
Allah. AI-Bukhäri (1/35, Fath Al-Bârt) et Muslim (1/65) rapportent - et c’est là la version 
d’AI-Bukhäri - d’après ‘Abd Allah ibn ‘Amr ibn Al-<Âs que le Prophète (&) a dit: « Le 
véritable musulman est celui dont les autres musulmans n'ont à craindre ni [violence verbale 
proférée par] la langue, ni [violence physique causée par] la main. » Concernant l'expression : 
« Les autres musulmans », Al-Häfidh ibn Hajar a dit dans Fath Al-Bâri : « Remarque : les 
musulmans sont cités ici du point de vue de la généralité, car se soucier de ne pas causer 
du tort à son frère musulman est d'une importance capitale. Cela ne se vérifie pas 


1 Un des rapporteurs du hadith, Shu‘babh, dit : « Je suis certain que le Prophète népéta cela au moins deux fois. » 
2 Al-Bukhari (2989) 
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absolument pour les mécréants, car on peut ètre amené à les combattre, bien qu'il soit 
obligatoire de se comporter pacifiquement avec certains d'entre eux. Le mot 
« musulmans» a été cité au masculin, car grammaticalement c'est le masculin qui 
l'emporte, bien que les musulmanes soient aussi concernées. [La violence verbale 
proférée par] la langue a été spécifiquement citée ici, car c'est la langue qui permet à une 
personne d'exprimer ses pensées. Concernant [la violence physique causée par] la main, 
elle a été spécifiquement citée car la majorité des actes sont accomplis par elle. Le hadith 
englobe [tous les musulmans] concernant les méfaits de la langue, mais pas pour les 
méfaits de la main. En effet, la langue peut causer du tort à tous les musulmans, qu'ils 
soient passés, contemporains où futurs, alors que la main ne le peut pas. Cependant, il 
reste que la main, par l'écriture, peut être complice de la langue dans ses méfaits, et cela 
peut même avoir des conséquences désastreuses. D'un point de vue religieux, faire usage 
de violence physique dans l'application d'une peine légale ou répressive à l'encontre 
d'un musulman reconnu coupable n’est pas considéré comme un méfait. Il y a une 
subtilité dans le fait que le Prophète a fait usage du terme « langue » et non du terme 
« parole ». En effet, la langue peut aussi commettre des méfaits sans qu’une seule parole 
soit prononcée, comme le fait de tirer la langue par moquerie. Il y a aussi une subtilité 
dans le fait que le Prophète a fait usage du terme « main » et non du terme « membres du 
corps ». En effet, le mot « main » englobe aussi le sens figuré de ce mot, désignant ainsi le 
fait de s'accaparer les biens d'autrui injustement. » Fin de citation. En préservant sa 
langue de commettre des erreurs, on obtient la récompense qu’Allah réserve à Son 
serviteur, consistant à ce qu'Il lui améliore ses actes et lui pardonne ses péchés. Allah dit : 
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« Ô vous qui croyez ! Craïignez Allah et parlez avec droiture. Afin qu'il améliore vos 
actions et vous pardonne vos péchés. Quiconque obéit à Allah et à Son messager aura 
certes grandement réussi. »1 


Concernant la portion de verset : « parlez avec droiture », Al-<Imäâd ibn Kathiîr a dit: 
« C'est-à-dire une parole droite sans aucune tortuosité ni déviation. Allah a promis à ceux 
qui agissent de la sorte de les récompenser en améliorant leurs actions - c’est-à-dire qu'il 
les aidera à accomplir de bonnes œuvres — et en leur pardonnant leurs péchés passés, ou 
ceux qu'ils sont susceptibles de commettre à l'avenir, en leur inspirant de s’en repentir. 


1 Sourate Al-Ahzâb v.70-71 


Aperçu des péchés que la langue peut commettre 


La langue peut détruire une personne et la précipiter en Enfer. Allah dit au sujet des 
gens du paradis qui demanderont aux gens de l'enfer : 
oO 
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« “Qu'est-ce qui vous a acheminés à Saqar ? ” Ils diront : “Nous n'étions pas de ceux qui 
faisaient la prière, et nous ne nourrissions pas le pauvre, et nous nous associions à ceux 
qui tenaient des conversations futiles, et nous traitions de mensonge le jour de la 
Rétribution, jusqu'à ce que nous vint la vérité évidente [la mort]". » 1 


At-Häâfidh ibn Kathîr a dit au sujet de la phrase : « et nous nous associions à ceux qui 
tenaient des conversations futiles » : « C'est-à-dire que nous parlions de sujets dont nous 
n'avions aucune connaissance. Qatädah a dit que ce verset signifiait : "A chaque fois 
qu'une personne s'égarait en paroles futiles, nous nous égarions avec elle.” » On trouve 
dans Sahih Al-Bukhäri d'après Abû Hurayrah que le Prophète (£) a dit : « Il arrive qu'une 
personne prononce une parole insignifiante à ses yeux, mais qui plait tellement à Allah qu'Il 
l'élèvera dans les degrés du paradis pour cela. Et il arrive qu'une personne profère une parole 
insignifiante à ses yeux, mais qui courrouce tellement Allah qu'Il le précipitera en enfer pour 
cela. »2 Voici quelques-uns des péchés que la langue peut commettre : 


1- Prononcer des paroles de mécréance ou de polythéisme 


Comme le fait d’invoquer tout autre qu'Allah concernant des problèmes que Seul 
Allah peut résoudre, jurer par autre qu'Allah, faire un serment pieux pour autre 
qu'Allah. Toutes ces œuvres sont des actes de polythéisme dont la langue doit être 
préservée. Proférer des propos polythéistes est le pire des péchés de la langue. La langue 
peut même aller jusqu'à prononcer des paroles de mécréance comme le fait d'insulter 
Allah et Son messager. C’est là un acte de mécréance. Allah dit dans Son noble livre : 
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« Et si tu les interrogeais, ils diraient très certainement : “Vraiment, nous ne faisions que 
bavarder et jouer.” Dis : “Est-ce d'Allah, de Ses versets (le Coran) et de Son messager que 


‘Sourate Al-Muddathtlhir v.42-47 
? Rapporté aussi par Muslim en des termes sensiblement équivalents (4/2290) 


vous vous moquiez ? Ne vous excusez pas : vous avez bel et bien rejeté la foi après avoir 


Cru. » | 


2- Avoir des propos relevant de l'innovation religieuse 


Comme le fait de mentionner Allah en groupe [à voix haute et en chœur], ou le fait 
d'inviter les gens à innover dans la religion, comme les inciter à célébrer l'anniversaire du 
Prophète (4) ou à jeûner [tout] le mois de Rajab. Or l'innovation religieuse est interdite et 
c'est un égarement. Aucune innovation religieuse n’est bonne, car le Prophète (4) a dit: 
« Prenez garde aux choses nouvellement inventées, car chaque chose nouvellement inventée est 
une innovation, et toute innovation est un égarement. »? L'adjectif indéfini « toute » marque 
l'idée d'intégralité [et englobe donc toutes les innovations.] <ÂÀ’ishah rapporte du 
Prophète (4) qu'il a dit : « Quiconque innove dans notre religion-ci un chose qui n'en fait pas 


partie verra son innovation rejetée. »3 


3- La médisance (AI-Ghîbalh) 


La définition de la médisance se trouve dans le hadith rapporté par Muslim (2589, 
4/2001) [...] d'après Abû Hurayrah: le Prophète (#) a dit: « Savez-vous ce qu'est la 
médisance ? » Les compagnons dirent : « Allah et Son prophète en savent plus que nous.# » 
I dit:« C'est le fait de parler de ton frère d'une façon qui ne lui plairait pas. » Certains 
demandèrent : « Qu'en penses-tu, si ce que je dis de mon frère est vrai ? » Le Prophète (4) 
répondit : « Si ce que tu dis sur lui est vrai, tu te seras rendu coupable de médisance. Maïs si ce 
que tu dis sur lui est faux, tu l'auras alors calomnié (bahattahu). » Concernant le passage « Tu 
l'auras alors calomnié (bahattahu) », An-Nawawi a dit dans Sharh Muslim (16/142) : « [...] 
Ce verbe est de la même famille que le mot « Buhtân » qui signifie « le faux ». » Médire 
peu ou médire beaucoup est tout aussi interdit. On trouve dans les Surnans d'Abû Dâwüd 
que <Âi’shah dit un jour : « Ô Messager d'Allah ! La petite taille de Safiyah n'est pas le 
moindre de ses défauts... » Le Prophète (#&) répondit : « Tu viens de prononcer une parole 
qui, si on la mélangeait à l'eau de la mer, l'aurait polluée. »5 Al-Bukhäârî et Muslim rapporte 
d'après Abü Bakrah que le Prophète (#4) a dit : « Vos vies, vos biens, votre honneur sont tout 
aussi sacrés que ce jour-ci, en ce lieu-ci, en ce mois-ci. » At-Tirmidhi rapporte dans ses Sunans 
d’après Ibn ‘Umar : le Prophète (£) gravit les marches du minbar et [nous] interpella 
d’une voix retentissante : « Ce message est adressé à tous ceux qui ont prononcé l'attestation de 


1 Sourate At-Tawbah v.65-66 

2 Rapporté par Muslim d’après Jäbir ibn ‘Abd Allah 

3 Al-Bukhäri et Muslim 

4 L'expression « et Son prophète » ne doit pas être ajoutée après la mort du Prophète (4s) et ce de manière 
absolue, c’est-à-dire que ce soit concernant les affaires religieuses ou mondaines. En effet, le Prophète (&s) jouit 
d’une vie intermédiaire (Barzakhiyyali) dans sa tombe, vie dont seul Allah connaît la nature. Dans les deux : 
recueils authentiques, on trouve qu'il sera dit au Prophète (4) concernant ceux qui ont délaissé sa voie : « Tu ne 
sais pas quelles innovations ils ont accomplies après toi. » [C’est donc une preuve que le Prophète (#4) dans sa tombe 
ne sait pas ce qui se passe dans ce bas monde] et c’est cet avis qu’adoptait mon père qu’Allah lui fasse 


miséricorde. 


5 Hadith authentique 
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foi par la langue, mais sans que la foi n'atteigne encore leur cœur: ne causez pas de tort aux 
musulmans, ne vous moquez pas d'eux, et n'épiez pas leurs erreurs. Quiconque épie les erreurs de 
son frère, verra Allah épier ses erreurs en rétour. Or quand Allah épie les erreurs de quelqu'un, I 
dévoile alors ses péchés aux yeux des gens, méme si celui-ci les a commis chez lui. »1 Abû Dâäwüd 
rapporte dans ses Sunans d'après Anas ibn Mälik que le Prophète (24) a dit : « Lors de mon 
ascension nocturne, je vis des gens aux ongles de cuivre avec lesquels ils sc déchiraient le visage et 
la poitrine. Je demandaï: « Qui sont ces gens, 6 Jibril ? » Il me répondit: « Ce sont ceux qui 
mangent la chair des gens et portent atteinte à leur honneur. » »? Al-Häfidh Ibn Kathir a dit 
dans son exégèse (4/215) : « Les savants sont unanimes concernant le caractère illicite de 
la médisance, aucune exception n'existe à ce sujet, sauf dans le cas où l'intérèt [de la 
médisance] l'emporte [sur les dommages qu’elle pourrait engendrer], comme c’est le cas 
dans la science de la critique [des rapporteurs de hadith], ou lorsque l'on veut prodiguer 
un conseil. Ces exceptions sont illustrées par le hadith où un hypocrite sollicita une assise 
avec le Prophète (#3). Le Prophète (#4) répondit : « Faites-le entrer... quel mauvais confrère ! » 
Ou bien lorsque le Prophète (£) dit à Fâtimah bint Qays [qui venait s'informer auprès de 
lui de] Mu‘âwiyah et Abu Al-Jahm qui l'avaient demandée en mariage : « Muäwiyah est 
tellement pauvre qu'il n'a pas un sou. Quant à Abü Al-Jahm, il se rend trop souvent coupable de 
violences conjugales. » Il en est de même pour toutes les situations exceptionnelles de ce 
genre. Mais la règle de base est que la médisance est absolument interdite.» Fin de 
citation. Les situations qui ne sont pas considérées comme de la médisance ont été 
versifiées dans le poème suivant : 


Dénigrer n'est pas médire dans six cas typiques : 
Se plaindre d'une injustice pour la faire cesser, 
Désigner une personne par son défaut physique, 
Prévenir contre qui représente un danger, 
Citer les péchés de qui les fait en public, 
Citer les défauts pour qu'un mufti puisse juger, 
Demander de l'aide pour qu'un méfait s'éradique. 


Ces deux vers ont été cités dans Subul As-Salâäm (1583) dans lequel on trouvera les 
arguments appuyant ces six circonstances pour qui voudrait approfondir la question. 


Les savants ont divergé au sujet de la médisance : est-ce un péché capital ou non ? 


Al-Qurtubi est d'avis qu'il y a unanimité des savants concernant le caractère capital 
du péché de médisance. Mais cette prétendue unanimité est fausse, car Al-Häfidh Ibn 
Hajar a rapporté que l’auteur d’Ar-Rawdah et Ar-Râfii sont d'avis que la médisance n'est 
qu'un péché mineur. Cependant, les preuves indiquent que la médisance est un grand 
péché. En effet, Abû Dâwüûd rapporte dans ses Sunans d’après Sasid ibn Zayd que le 
Prophète (#8) a dit : « La pire des transactions usuraires est de porter atteinte à l'honneur d'un 
musulman injustement. »3 Abû Dâwûd rapporte aussi dans ses Sunans d'après Anas que 
le Prophète (&s) a dit: « Lors de mon ascension nocturne, je vis des gens aux ongles de cuivre 


1 Voir As-Sahili Al-Musnad (1/508) 
2 Hadith authentique 
3 Hadith authentique, voir As-Sahil Al-Musnad (1/313) 
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avec lesquels ils se déchiraient le visage et la poitrine. Je demandaï : « Qui <ont ces __— 
Jibril ? » Il me répondit : “Ce sont ceux qui mangent la chair des gens et portent atteinte ; 1 
honneur." » Ce hadith a été cité précédemment. Allah dit : in 
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« Et ne médisez pas les uns des autres. L'un de vous aimeraïit-il manger la chair de sé 

frère mort ? (Non !) vous en aurez horreur. Et craignez Allah. Car Allah est Éteg 
Accueillant au repentir, Très Miséricordieux. »1 Pour plus de détails, voir Fath AI 
Bäri (10/470), ainsi que Subul As-Saläm (1583). 


La médisance n'est-elle considérée comme telle qu’en l’absence de la Personne 
décrite ? 


Le sens apparent du hadith : « C'est le fait de parler de ton frère d'une façon qui ne lui 
plairait pas. » englobe aussi bien le fait de médire de lui en son absence qu’en sa présence 
Cependant, Al-Häfidh Ibn Hajar a dit: « L'avis le plus pertinent est que la médisance 
n'est considérée comme telle qu'en l'absence de la personne décrite, pour être en 
conformité avec le sens littéral du mot2. C’est ce qu'’affirment les linguistes de manière 
catégorique. » Plus loin, il dit : « Bien entendu, le fait de parler en mal d’une personne en 
sa présence est tout autant interdit, car cela fait partie de l'insulte et de l’injure. » Fin de 
citation. La médisance de nos jours est devenue un loisir pour beaucoup de femmes, sauf 
celles qu'Allah a préservées par miséricorde. Notre devoir est de se soumettre à la 
législation de notre Seigneur. En effet, c'est Lui qui dit : 
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< Il n'appartient pas à un croyant ou à une croyante, une fois qu'Allah et Son messager 
ont décidé d'une chose d'avoir encore le choix dans leur façon d'agir. Et quiconque 
désobéit à Allah et à Son messager, s’est égaré certes, d'un égarement évident. » 3 
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« La seule parole des croyants, quand on les appelle vers Allah et Son messager, pour que 


celui-ci juge parmi eux, est : “Nous avons entendu et nous avons obéi”. Et voilà ceux qui 


1 Sourate Al-Hujurât v.12 
2 En arabe, la médisance se dit Ghibah qui dérive du verbe ghäâba - yaghibu signifiant, entre autres significations, 
« être absent ». [NdT] 
3 Sourate Al-Ahzäb v.36 
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réussissent. Et quiconque obéit à Allah et à Son messager, et craint Allah et Le redoute... 
alors, voilà ceux qui récoltent le succès. »1 


« Non ! … Par ton Seigneur ! Ils ne seront pas croyants tant qu'ils ne t'auront demandé 
de juger de leurs disputes et qu'ils n'auront éprouvé nulle angoisse pour ce que tu auras 
décidé, et qu'ils se soient complètement soumis [à ta sentence]. »° 
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« Suivez ce qui vous a été descendu venant de votre Seigneur et ne suivez pas d'autres 
alliés que Lui. Mais vous vous souvenez peu. » ? 
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« Prenez ce que le Messager vous donne; et ce qu'il vous interdit, abstenez-vous en; et 
craignez Allah car Allah est dur en punition. »* 


Nous ne devons donc pas être comme les gens du Livre qui ont dit : « Nous avons 
entendu, mais nous désobéissons. » Nous disons plutôt : « Nous avons entendu et nous 
obéissons. » Pour plus de preuves concernant le fait de se conformer à la religion, voir 
l'ouvrage intitulé Al-Ictisäm d'Ash-Shâtibi, ainsi que le chapitre Al-lHsäim de Sahi Al- 
Bukhârt. La médisance est un grave problème, car l'être humain peut la pratiquer sans 


s'en rendre compte. Il faut donc prendre garde à cela, et tu dois - chère sœur - t'en 
repentir auprès d'Allah. 


Comment se repentir de la médisance ? 


Ibn Al-Qayyim a dit dans son ouvrage intitulé : Al-Wäbil As-Sayvyib (p.131) : « On 
rapporte du Prophète () que l'expiation de la médisance est de demander qu’Allah 
pardonne à celui de qui on a médit, en disant : « Ô Allah ! Pardonne-nous ainsi qu'à lui. » 
Ce hadith est mentionné par Al-Bayhagi dans Ad-Da‘awût Al-Kabir dont l'auteur a dit: 
« Ce hadith présente une faiblesse. » Les savants ont deux avis au sujet de la manière de 
se repentir du péché de médisance. Ces deux avis ont été rapportés de l’Imam Ahmad et 
se résument à ce qui suit : Est-il suffisant pour se repentir de la médisance de demander à 
Allah de pardonner à celui dont on a médit ? Ou bien est-il obligatoire d’informer la 
personne concernée et de lui présenter ses excuses ? L'avis le plus correct est qu'il n'y a 
pas besoin de l'en informer. Il suffit de demander à Allah de pardonner à cette personne 
et de mentionner ses qualités aux individus à qui on a parlé de ses défauts. C'est l'avis 
partagé par Shaykh Al-Islâm Ibn Taymiyyah et d'autres. Ceux qui sont d'avis qu'il est 


1 Sourate An-Nfr v.51-52 
2 Sourate An-Nisû v.65 
3 Sourate Al-Acrâf v.3 
4 Sourate Al-Hashr v.7 
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nécessaire de l'en informer se sont basés sur le fait que la médisance est similaire aux 
droits touchant aux biens matériels. Or la différence entre les deux situations est évidente. 
En effet, concernant les droits touchant aux biens matériels, la personne spoliée tire parti 
des biens qui lui reviennent de droit. Si elle veut, ensuite, elle peut les garder ou les 
donner en aumône. Alors que pour la médisance, ce n'est pas possible, et la personne de 
qui on a médit ne tire aucun parti du fait qu’on l’en informe, et c’est même le contraire du 
but recherché par le législateur (#) qui risque de se produire. En effet, en informant la 
personne concernée, son Cœur éprouvera de la haine et risque de souffrir en entendant les 
propos qu'on a eus à son égard. Cela peut même aller jusqu’à accentuer son animosité au 

point où elle déciderait de ne jamais pardonner à la personne qui a médit d'elle. Or, si 

l'en informer mène à ce genre de conséquences, le sage législateur (#s) ne peut l’autoriser 

ou même le tolérer, et encore moins le rendre obligatoire et l’ordonner. Toute la 

législation s'articule autour de la prévention des dommages et leur minimisation, et non 

autour de leur réalisation partielle ou complète. Et Allah est plus savant. » Fin de citation. 

Il n'y a rien a rajouté à cela, car Ibn Al-Qayyim a fait le tour de la question de la manière 

la plus parfaite. Voir aussi Tafsîr Ibn Kathifr lors de l'exégèse de la parole d'Allah : 
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« Et ne médisez pas les uns des autres. » 1 


Voir aussi As-Silsilah Ad-Da‘ifah (4/1519) pour l'étude détaillée des différentes 
chaînes de rapporteurs du hadith: « L'expiation du péché de médisance est de demander à 
Allah de pardonner à la victime. » Sache que certaines personnes pensent qu'il est permis de 
porter atteinte à l'honneur d'autrui si l’on ne dit que la vérité. Lorsqu'on leur interdit de 
le faire, ils répondent : « Nous ne disons que la vérité, nous n’avons pas menti à son 
sujet. » Or cela n’est rien d’autre que de la pure médisance, car la médisance est le fait de 
parler de son frère d'une manière qui ne lui plairait pas. Je conclurai ce chapitre traitant 
de la médisance par ce vers d’Al-Qahtâni dans sa Nûniyyah (p.39) : 


Ne t'occupe pas des défauts d'autrui en oubliant les tiens 
Car tu auras alors commis deux erreurs 


4- Le colportage (An-Namîmah) 


Le colportage, c’est le fait de rapporter les propos d’une personne à une autre dans 
le but de les brouiller. Allah a blâmé quiconque présentait une telle caractéristique, et a 
interdit d'écouter ses propos dans les versets : 
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« Et n’obéis à aucun grand jureur, méprisable, grand diffamateur, grand colporteur de 
médisance, grand empêcheur du bien, transgresseur, grand pécheur. »1 
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« Grand colporteur de médisance » signifie qu'il diffuse les médisances commises 
par les gens et les monte ainsi les uns contre les autres en les rendant susceptibles. Voir 
Tafsîr Ibn Kathiir. Le colportage est un grand péché. Al-Bukhäri et Muslim rapporte 
d’après Ibn <Abbäs : le Prophète (£4) passa à côté de deux tombes et dit : « Les occupants de 
ces tombes se font actuellement châtier pour des actes qui paraissent insignifiants : le premier 
colportait les médisances des gens, quant au second il ne se préservait pas de son urine. » « Pour 
des actes qui paraissent insignifiants » : cela signifie que le colportage et le fait de ne pas se 
nettoyer des impuretés causées par l'urine sont des actes anodins que l'ont peut 
facilement éviter mais dont le châtiment est sévère. L'Imam Al-Bukhäri (10/6056) 
rapporte [...] d'après Hammäm : nous étions avec Hudhayfah quand quelqu'un lui dit : 
Je connais un homme qui avait pour habitude de colporter les propos des gens à 
<Uthmän. Hudhayfah dit : J'ai entendu le Prophète (24) dire : « Un Qattät n'entrera pas au 
paradis. » Le sens du mot « Qattât » est clarifié par la version de Muslim : « Un colporteur 
n'entrera au paradis. » Certains affirment que le Qattât est une personne qui espionne les 
propos des gens puis diffuse ce qu'elle a entendu. L'interdiction d'entrée au paradis 
formulée à l'encontre du colporteur - ainsi que tous les textes religieux présentant une 
menace de ce genre - est un pseudo-argument utilisé par les Kharijites qui considèrent 
mécréant toute personne ayant commis un péché, même si cette personne est 
monothéiste. La réfutation de ce pseudo-argument se fait par la parole d'Allah : 
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« Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne des associés. À part cela, Il pardonne à qui II 
veut. »2 


Les péchés sont donc soumis à la volonté d'Allah : s’Il veut, Il les pardonne à qui 
s'en rend coupable, mais s’Il veut Il le châtie proportionnellement à son péché, sa 
demeure finale étant toutefois le paradis. Le péché de polythéisme ne rentre pas en ligne 
de compte ici, car quiconque s’en rend coupable [sans s’en repentir avant sa mort] sera 
éternellement châtié en enfer. L’'Imam Al-Bukhäri (10/6056) rapporte [...]: D’après 
<Ubâdah ibn As-Sâmit - qui est un compagnon ayant assisté à la bataille de Badr et un 
des représentants ansâris ayant prêté serment au Prophète (4) la nuit d’Al-<Agabah - que 
le Prophète (4) dit un jour à ses compagnons autour de lui : « Prêtez-moi serment de ne rien 
associer à Allah, de ne pas voler, de ne pas commettre l'adultère, de ne pas tuer vos enfants, de ne 
commettre aucune infamie, ni avec vos mains, ni avec vos pieds, de ne pas me désobéir dans ce qui 
est convenable. Quiconque respecte son serment, c'est Allah qui le récompensera. Quiconque le 
trahit et subit un châtiment dans ce bas monde, cette peine légale sera alors considérée comme une 
expiation de sa faute. Quiconque trahit son serment sans qu'Allah ne le dévoile aux yeux des gens, 
verra son jugement différé par Allah au jour dernier : s'Il veut Il lui pardonne, mais s’Il veut, Il le 
châtie. » Nous prêtâmes donc serment d’allégeance au Prophète (4) sur ces termes. Le 
Prophète (#) a ainsi affirmé que celui qui trahissait son serment était soumis à la volonté 
divine : Allah peut le châtier s’Il le veut, ou lui pardonner. Les textes religieux affirmant 
qu'un monothéiste ayant commis un grand péché n'entrera pas au paradis doivent être 
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aboniés en avant à l'esprit qu'une phrase à été volontairement omise. Cette phrase 
est « Si Allah le rétrihue st. On peut aussi considérer que ces hadiths signifient que les 
auteurs de cs péchés n'entreront pas direchment au paradis: ils seront ainsi châtiés 
proportionnellement à leur R&ché - à moins qu'Allah ne leur pardonne - puis leur 
destination sera le paradis. Enfin on peut aussi comprendre ce genre de hadith comme 
étant conditionné par Al-J<#H1il? Car à partir du moment où l'auteur du péché considère 
son pèxhe licite, c'est qu'il accuse de mensonge les textes religieux, qu'il commette Je 
pèché ou non. Certains pieux prédécesseurs sont d'avis que les textes présentant une 
menace doivent ètre acceptés comme tel, sans s’attarder sur leur signification. Ainsi 
l'intimidation suscité n'en sera que plus forte. De plus, la compréhension de la religion 
ne peut se baser sur un seul argument, mais doit être appréhendée dans tous ses aspects, 
À œæ sujet, Allah dit : 
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« Ô les croyants ! Entrez en plein dans l'Islam. » ? 


Cest lorsque les Kharijites ont considéré uniquement les textes religieux présentant 
une menace, en délaissant œux présentant l'espoir [de pardon divin] qu'ils se sont égarés 
et ont égaré d’autres musulmans. La secte Murtazilite est du même avis que les Kharijites 
concernant le fait que le pécheur sera éternellement châtié en enfer dans l'au-delà, 
Cependant, elle diverge d'eux concernant le statut qu'il occupe dans ce bas monde. Ainsi 
les Kharijites disent : le pécheur est un mécréant. Les Mutazilites quant à eux disent : 
considérons-le plutôt comme pervers. Pour réfuter l'avis des Mutazilites, on peut citer la 


parole d'Allah : 
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« C'est Lui qui vous a créés. Parmi vous [il y a] mécréant et croyant. »* 


Allah 2 donc divisé les hommes en deux: ce sont soit des mécréants, soit des 
croyants. Il n'a pas parlé d’une troisième catégorie. Qu’Allah nous protège de 
lavilissement Les gens de la Sunnah sont ceux dont Allah a fait l'éloge en ces termes : 
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« Et aussi Nous avons fait de vous une communauté de justes pour que vous soyez 
témoins contre les gens, comme le Messager sera témoin contre vous. » 5 


Le terme «justes» signifie «les meilleurs», c'est-à-dire qu'ils concilient les 
arguments : ils craignent le châtiment d’Allah pour les pécheurs, et espèrent le paradis 


* Ainsi, pour le hadith en question, il pourrait être reformulé ainsi : « [Si Allah le rétribue] un Qattät n‘entrera pas 
cu paris » C'est-à-dire qu’Allah peut aussi lui pardonner. [NdT] 

2 AI-I<#72 21 : C’est Le fait de considérer licite une chose interdite. 

3 Sourate Al-Bagarah v 208 

“Sourate At-Tazhäbun v 2 

5 Sourate Al-Bagarah v 143 


pour les bienfaisants. our approfondir la question, je te conseille chère lectrice de te 
référer À Shark Al<Aqgidah At-Tahätwival (à partir de la page 316). Le colportage est un 
grave problème qui brouille les amis, et trouble les relations les plus durables, Al-Qahtäni 
a dit dans son pomme An-Ninivualr (p.37) : 


Ne pratique pas le colportage entre deux camarades 
Car, souvent, c'est à cause du colportage que deux amis se brouillent! 


Le colportage corrompt les relations et suscite la haine. Or Allah a interdit de semer 


la corruption lorsqu'il dit : 
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« Et ne répandez pas la corruption sur terre, »2 Et Allah n'aime pas les corrupteurs. Allah 
dit : 
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« Et ne recherche pas la corruption sur terre. Car Allah n'aime point les corrupteurs. »3 
Allah ordonne aussi de pratiquer la réconciliation : 
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« Craignez Allah, maintenez la concorde entre vous. »\ 
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« Et si deux groupes de croyants se combattent, réconciliez-les. »5 
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«Il n'y a rien de bon dans la plus grande partie de leurs conversations secrètes, sauf si 
l'un d'eux ordonne une charité, une bonne action, ou une conciliation entre les gens. Et 
quiconque le fait, cherchant l'agrément d'Allah, à celui-là Nous donnerons bientôt une 


récompense énorme. » 6 


Le Prophète (#3) a dit, comme on peut le trouver dans Sunans d'Abû Dâwûd, d'après 
Abû Ad-Dardä’ : « Voulez-vous que je vous informe d'une œuvre meilleure que le jeûne, la prière 
et l’aumône ? » Ils dirent : « Bien sûr, ô messager d'Allah ! » Il dit alors : « C'est le fait de 


1 Vers tiré du poème Nüniyat Al-Qahtânt (37) 
2 Sourate Al-Arrâf v.74 

3 Sourate Al-Qasas v.77 

4 Sourate Al-Anfâl v.1 

5 Sourate Al-Hujurât v.9 
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réconcilier deux personnes. En effet, la brouille entre deux personnes est un ravage (AI. 
Häliqah). »1 Al-Häligah est un terme désignant une caractéristique destructive, c'est-à-dire 
qui détruit la religion et la fait disparaître de la même façon que le rasoir fait disparaître 
les cheveux. D'autres affirment qu'Al-Häligah est un terme désignant plus 
particulièrement la rupture des liens de parenté et l'oppression mutuelle. Voir pour cela 
An-Nihäyah (1/428) Allah à mentionné Son bienfait aux serviteurs, en rappelant à leur 
mémoire le fait qu'Il a réconcilié leurs cœurs. Il a ainsi dit : 
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« Et rappelez-vous le bienfait d'Allah sur vous : lorsque vous étiez ennemis, c'est Lui qui 
réconcilia vos cœurs. Puis, par Son bienfait, vous êtes devenus frères. Et alors que vous 
étiez au bord d'un abîme de feu, c'est Lui qui vous en a sauvés. Ainsi, Allah vous montre 
Ses signes afin que vous soyez bien guidés. »2 
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« C'est Lui qui t'a soutenu par Son secours, ainsi que par (l'assistance) des croyants. Il a 
uni leurs cœurs (par la foi). Si tu avais dépensé tout ce qui est sur terre, tu n'aurais pu 
unir leurs cœurs ; mais c’est Allah qui les a unis, car Il est Puissant et Sage. »3 


Voici un exemple d'agissements dégradant les relations humaines : être la cause de 
la brouille d'une femme avec son mari. Ainsi, Abû Dâwüûd rapporte d’après Abüû 
Hurayrah que le Prophète (#) a dit : « Quiconque pousse une femme à se brouiller avec son 
mari n'est pas des nôtres. » La chaîne de rapporteurs de ce hadith est considérée comme 
hasan. Notre devoir est donc de réconcilier les musulmans et non de faire en sorte qu'ils 
se brouillent. Quant à la parole du Prophète (4) : « N'est pas des nôtres. » elle mérite d’être 
commentée en détail, comme l’a fait Al-Hâfidh dans Fath Al-Bâri lors du commentaire du 
hadith n°5063. Il a ainsi dit « La parole du Prophète (#5) « [Quiconque délaisse ma Sunnah] 
n'est pas des nôtres » [peut être comprise de deux manières différentes] : soit il s’agit d’une 
personne qui délaisse la Sunnah pour l'avoir interprétée d’une façon qui peut être 
excusée, et dans ce cas l'expression « n'est pas des nôtres » doit être comprise comme « ne 
suit pas ma voie. » sans pour autant que cela ne l'exclue de la sphère de l'Islam. Si en 
revanche le délaissement se fait par mépris et que la personne en question considère que 
ses propres choix sont meilleurs que ceux du Prophète (#s), alors dans ce cas, l'expression 
«n'est pas des nôtres » signifie « n'est plus fidèle à ma religion ». En effet, ce genre de 
comportement est un type de mécréance. » Lors du commentaire du hadith n°7070, AlI- 
Häfidh a dit : « Le plus convenable aux yeux de beaucoup de nos prédécesseurs (As-Salaf) 


1 Hadith authentique. Voir As-Sahïh AI-Musnad (2/149) 
2 Sourate ÂÀl <Imrân v.103 
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est de laisser l'expression telle qu’elle sans tenter de l'interpréter, afin que la menace 
qu'elle recèle soit plus dissuasive encore. Sufiän ibn ‘Uyaynah réprouvait quiconque 
donnait à ce genre d'expression un sens autre que son sens apparent. Il considérait que se 
garder de l'interpréter était plus convenable, en raison de ce que nous avons mentionné 
plus haut. » Quant aux Murji'ah, ils interprètent l'expression «n'est pas des nôtres - par 
«n'est pas semblable à nous. » comme l’a mentionné l’Imäm Ahmad (voir As-Sunnah d'Al- 
Khallâl p.516). C'est là une interprétation des plus fallacieuses, car cela impliquerait que 
quiconque se garde de brouiller un couple serait semblable au Prophète (:3) et ses 
compagnons, de même pour celui qui se garde de tromper les musulmans, etc. Pour plus 
de détails, voir la réplique faite par Ibn Abi Al-<1zz au sujet de cette interprétation dans 
son commentaire de la Tahäwiyyah (p.344 éd. Al-Maktab Al-Islämi). Sache aussi, chere 
sœur, que si une personne vient colporter des propos auprès de toi, c'est qu'elle en fera 
de même avec tes propres propos. Tu te dois donc de conseiller, avec douceur, délicatesse 
et amabilité, toute personne qui aurait ce comportement, jour après jour. Si aucun signe 
d'amélioration ne se manifeste, tu te dois de mettre en garde tes sœurs contre cette 
personne, et d'éviter de la fréquenter, car Allah dit : 
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ce qu'ils entament une autre discussion. Et si le Diable te fait oublier [l’ordre que Nous 
venons de te donner], alors, dès que tu te rappelles, ne reste pas avec les injustes. »1 


Les savants ont divergé concernant le statut de la médisance et du colportage : sont- 
ce deux synonymes, ou bien présentent-ils des différences ? Al-Häfidh (10/473) penche 
pour le fait qu'il existe une différence entre les deux termes, et qu'ils présentent des 
points communs mais aussi des dissemblances. Il dit : « En effet, le colportage consiste à 
transmettre les propos d'untel à un autre dans le but de semer la discorde entre eux et 
sans que cet untel n’en soit satisfait, qu'il en soit informé ou non. Quant à la médisance, 
elle consiste à mentionner les caractéristiques d’untel qu'il n’aimerait pas que l'on 
dévoile, et tout cela en son absence. Ainsi, le colportage se distingue de la médisance, en 
ce sens que le premier est fait dans le but de semer la discorde, ce qui n'est pas 
nécessairement le cas de la médisance. Et la médisance se distingue du colportage du fait 
qu'elle se fait sans que la personne médite soit présente. Enfin, les deux termes se 
rejoignent pour ce qui est du reste de leur signification. Certains savants émettent comme 
condition à la médisance qu'elle soit faite en l'absence de la personne concernée. Et Allah 
est plus savant. » Shaykh Muhammad ibn <Abd Al-Wahhäb a inclus un chapitre dans son 
livre de l’Unicité intitulé : « De la définition de certains types de sorcellerie. » Et parmi les 
arguments textuels qu'il a apportés, on trouve le hadith suivant rapporté par Muslim 
d’après Ibn Mas°ûd : le Prophète (fs) a dit : « Voulez-vous que je vous informe de ce qu'est AI- 
cAdh ? Il s'agit du colportage qui consiste à colporter les propos des gens. » Abd Ar-Rahmän 
ibn Hasan, le commentateur du livre de l’Unicité, a dit: « Ibn ‘Abd Al-Barr rapporte 
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d’après Yahiä ibn Kathir qu'il a dit : « Le colporteur et le menteur font plus de dégâts en 
une heure que le sorcier en une année.» Abû Al-Khattäb a dit dans ‘Uwytn Al-Masä'il. 
« Le colportage et semer la discorde parmi les gens sont une forme de sorcellerie, , 
L'auteur des Fur à dit : « Le fait que le colporteur cherche par ses propos et ses actes [à 
semer la discorde] avec ruse et perfidie est en tout point comparable aux agissements du 
sorcier, voire pire. C’est pourquoi leur statut est équivalent car semblables ou tout au 
moins proches l'un de l’autre. Toutefois, il reste que le sorcier devient mécréant en raison 
de sa pratique de la sorcellerie, qui est une caractéristique particulière, délimitée par une 
preuve textuelle précise. Tandis que le colporteur n'est pas un sorcier. Simplement, ses 
agissements ont les mêmes conséquences que celles du sorcier. Ils ont donc un ‘statut 
équivalent, sauf en ce qui concerne la mécréance du sorcier et le fait que son repentir 
n'est pas accepté. » Et c'est ainsi que l’on comprend la raison de la présence de ce hadith 
dans ce chapitre. » Fin de citation. 


5- Le mensonge 


Le mensonge est ce qui contredit la réalité. Allah dit : 
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« Seuls forgent le mensonge ceux qui ne croient pas aux versets d'Allah; et tels sont les 
menteurs. »1 


Le mensonge est une des caractéristiques des hypocrites. On trouve dans les deux 
recueils authentiques d’après Abû Hurayrah que le Prophète (#) a dit: «Les 
caractéristiques de l'hypocrite sont au nombre de trois : lorsqu'il parle, il ment. Lorsqu'il promet, il 
ne tient pas sa promesse. Et lorsqu'on lui confie un dépôt, il le trahit. » Le mensonge mène le 
menteur à la dépravation. On trouve dans les deux recueils authentiques d’après Ibn 
Mas<ûd que le Prophète (#) a dit: « Dire la vérité mène au bien, et le bien mène au paradis. 
L'homme ne cesse de dire la vérité et d'être véridique en toute chose, jusqu'à ce qu'il soit inscrit 
auprès d'Allah comme véridique. Mentir mène à la dépravation, et la dépravation mène à l'enfer. 
L'homme ne cesse de mentir et de pratiquer le mensonge jusqu'à ce qu'il soit inscrit auprès d'Allah 
comme menteur. » Celui dont le comportement est entaché de mensonge et s’habitue au 
mensonge jusqu’à ce que cela devienne une seconde nature, sera inscrit auprès d'Allah 
comme menteur, et sera ressuscité parmi les menteurs. Aucun être humain n'accepterait 
que l’on dise de lui auprès des gens qu'il est un menteur. Qu'il refuse donc d’être inscrit 
auprès d'Allah comme menteur, alors que son Seigneur est celui qui l'a créé et qui a 
subvenu à ses besoins! Nous demandons à Allah de nous préserver. Les gens 
n’accordent pas de crédit aux propos d’un menteur. Ces propos sont rejetés et il est 
détesté des hommes. A ce sujet, les vers suivants sont pleins de sagesse : 


Quel mauvais caractère que le mensonge dont l'auteur est détesté 
Et quelle belle vertu que la véracité, aimée d'Allah et des gens 


1 Sourate An-Nahl v.105 


Le mensonge fait partie des péchés capitaux. Al-Bukhäri (7047, 12/438) rapporte 
d’après Samurah ibn Jundub qu'il à dit: le Prophète (#4) disait souvent à ses 
compagnons : « L'un d'entre vous a-t-il fait un rêve ? » Et ceux qui avaient fait un rêve lui 
racontaient ce qu'ils avaient vu durant leur sommeil. Un jour, le Prophète (4) nous dit : 
« Deux [anges à l'apparence humaine] sont venus à moi cette nuit et m'ont réveillé. Ils m'ont dit 
ensuite : Viens avec nous. Et je les ai alors accompagnés. » Plus loin dans le hadith, les deux 
anges dirent au Prophète (23) : « Quant à l'homme à qui l'on déchirait les commissures des 
lèvres, le nez et les yeux jusqu'à atteindre son cou, il s'agit d'un homme qui sortait le matin de 
chez lui pour diffuser un mensonge qui se répandait jusqu'à atteindre les contrées aussi éloignées 
que l'horizon. » Le pire des mensonges est le mensonge au sujet d'Allah. Allah dit : 
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« Quel pire injuste donc, que celui qui ment contre Allah et qui traite de mensonge la 
vérité quand elle lui vient ? N'est-ce pas en Enfer que se trouve le refuge des mécréants? »1 
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« Et quel pire injuste que celui qui invente un mensonge contre Allah, ou qui dément la 
vérité quand elle lui parvient ? N'y a-t-il pas en Enfer une demeure pour les mécréants? »? 


Vient ensuite le mensonge à l'encontre du Prophète (4) comme on peut le trouver 
dans les deux recueils authentiques : « Quiconque ment à mon sujet volontairement, qu'il 
prépare sa place en enfer. » Un exemple de mensonge serait de promettre à un enfant de lui 
donner quelque chose en mentant, comme lorsque la mère dit à son enfant : « Viens et je 
te donnerai quelque chose. » Puis quand il vient à elle, elle ne lui donne rien. A ce sujet, il 
existe un hadith rapporté par Ahmad (2/452) d’après Ibn Shihâb qui rapporte d’Abüû 
Hurayrah qu'il a dit : le Prophète (#s) a dit: « Quiconque dit à son enfant : « Viens et je te 
donnerai quelque chose » puis ne lui donne rien, un mensonge lui sera compté. » Cependant, la 
chaîne de rapporteurs de ce hadith présente une coupure car Ibn Shihâb Az-Zuhri n'a pas 
étudié auprès d'Abû Hurayrah. Voir à ce sujet Jâmi At-Tahsil. Voir aussi Ahädith 
Mu‘allah (p.233) Mentir à un enfant ouvre les portes d’un grand fléau. En effet, cette 
attitude déteindra sur l’enfant. Il mentira alors dans ses propos et ne tiendra plus ses 
promesses. Le mensonge étant un caractère condamnable, même les gens de l’époque 
antéislamique répugnaient à le pratiquer. Ainsi, le jour où Héraclès questionna Abû 
Sufiân au sujet des caractéristiques du Prophète (4), Abû Sufiân répondit en toute vérité. 
Il dit ensuite : «Si je ne craignais qu'on m'accuse de mensonge, j'aurais menti à son 
sujet. » Tout ceci eut lieu avant qu'Abû Sufiâän ne devienne musulman. Un autre type de 
mensonge consiste à plaisanter en mentant. L’Imam At-Tirmidhî (2351, 4/557) a dit [...]: 
Le Prophète (äs) a dit: « Malheur à celui qui invente une histoire pour faire rire les gens. 
Mallieur à lui ! Malheur à lui ! » At-Tirmidhi a dit : ce hadith est hasan.3 Un autre type de 
mensonge consiste à prétendre avoir fait un rêve alors que l’on n'en a pas fait. L’Imam 


1 Sourate Az-Zumar v.32 

2 Sourate Al-<Ankabñt v.68 

3 Hadith hasan rapporté aussi par Abû Dâwûd, Ahmad et AI-Häkim 
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Al-Bukhäri rapporte [...] d'après Ibn <Abbäs que le Prophète (#) a dit: « Quiconque 
prétend avoir fait un rève alors qu'il n'en est rien restera en enfer aussi longtemps qu il sera dans 
l'incapacité de nouer deux cheveux, ce qu'il ne pourra faire. » Al-Bukhâri rapporte aussi Éd 
d’après Ibn ‘Umar que le Prophète (4) a dit : « Un des plus graves mensonges est de prétendre 
avoir fait un songe que l'on n'a pas fait. » Nous devons donc d’être véridiques avec Allah et 
avec les gens. Fais preuve de véracité en toute occasion, chère sœur, jusqu'à ce que la 
véracité devienne une seconde nature, comme vu précédemment dans le hadith d'Ibn 
Mas‘üd. Les gens ont confiance en les propos d’une personne véridique, et ont confiance 
en ses agissements. La vérité élève le véridique aux yeux des gens. Allah dit : 


« Ô vous su croyez ! done Allah et soyez avec les értEues » 1 


La vérité est douce même si parfois elle est amère 
Une personne digne ne délaisse jamais la vérité 
La vérité est un joyau d'une telle beauté 
Que les perles et le corail en sont jaloux 


6 - Divulguer les secrets 


Allah dit : 
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« Lorsque le Prophète confia un secret à l’une de ses épouses et qu’elle l’eut divulgué et 
qu'Allah l'en eut informé, celui-ci en fit connaître une partie et passa sur une partie. Puis, 
quand il l'en eut informée, elle dit : “Qui t’en a donné nouvelle ? ” IL dit : “C'est 
l'Omniscient, le Parfaitement Connaïisseur qui m'en a avisé”. »2 Les exégètes ont deux 
avis au sujet du secret mentionné dans ce verset : 


Le premier est que le prophète se serait interdit la consommation du miel, 
événement que l'on détaillera dans le chapitre intitulé « Les ruses des femmes. » 


Le second est que le Prophète (#) s'était interdit d'approcher Mâriyah la copte. La 
raison en est la suivante : le Prophète (#3) a eu des rapports intimes avec Mâriyah dans la 
demeure de Hafsah le jour du tour de cette dernière. Hafsah en voulut au Prophète (#3) 
pour cela et lui dit: Ô prophète d’Allah! Tu m'as traitée comme tu n'as jamais traité 
aucune de tes épouses : le jour de mon tour et sur mon propre lit ! Le Prophète (#) lui 


1 Sourate At-Tawbah v.119 
2 Sourate At-Tahrim v.3 
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répondit : « Te satisferait-il que je m'interdise d'approcher Mâriyah à l'avenir ? » Elle répondit : 
Oui. Le Prophète (4) fit donc la promesse de ne plus jamais avoir de rapports avec 
Mârivah et demanda à Hafsah de garder cela secret. Cette histoire a été rapportée selon 
diverses versions qui se corroborent l’une l’autre. Il est donc possible que le verset ait été 
révélé pour les deux événements susmentionnés, ainsi que l’affirme Al-Häfidh dans Al- 
Fath (8/657). Si une femme promet de ne pas divulguer le secret puis le divulgue, elle 
aura commis un péché. Allah dit : 
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« Soyez fidèles au pacte d'Allah après l'avoir contracté. » ? 


Elle aura alors acquis une des caractéristiques des hypocrites, comme on peut le 
trouver dans les deux recueils authentiques : « Les caractéristiques de l'hypocrite sont au 
nombre de trois : lorsqu'il parle, il ment. Lorsqu'il promet, il ne Hient pas sa promesse. Et lorsqu'on 
lui confie un dépôt, il le trahit. » Les pieux prédécesseurs se souciaient de préserver les 
secrets et de ne pas les divulguer. On trouve dans les deux recueils authentiques que 
cÂ'ishah a dit: le Prophète (#4) susurra quelque chose à l'oreille de Fâtimah. Elle en 
pleura amèrement. Puis il lui susurra autre chose et elle en rit de joie. Lorsque le 
Prophète (#) se leva, je demandai à Fâtimah [de m'informer de ce que le Prophète (43) lui 
avait dit]. Elle me répondit: «Il ne me convient pas de divulguer un secret que le 
Prophète (4) m'a confié. » Lorsque le Prophète (44) décéda, cÂ'ishah lui demanda : « Je te 
conjure de me dire ce que le Prophète t'avait susurré à l'oreille ! » Fâtimah répondit : 
«Maintenant [que le Prophète (4) est décédé] oui. Lorsque le Prophète m'entretint en 
secret la première fois, c'était pour m'informer que Jibril avait pour habitude de lui faire 
réciter tout le Coran une fois chaque année. Mais cette année, il le lui a fait réciter deux 
fois, et il considérait que c'était là le signe que sa fin était proche. J'en ai alors pleuré. 
Lorsqu'il m’entretint en secret la seconde fois, il me dit: « Ô Fâtimah ! Te satisferais-tu 
d’être la reine des femmes du paradis ? » C’est pourquoi j'ai ri de joie.» Al-Bukhäri 
rapporte d'après Abd Allah ibn ‘Umar que lorsque Hafsah devint veuve, [son père] 
cUmar dit : « Je fis la rencontre de <Uthmân ibn <Affân et je lui proposai de se marier à 
Hafsah. Je lui dis : « Si tu veux, je t'offre la main de ma fille Hafsah. » <Uthmän répondit : 
«Je vais y réfléchir. » Quelques jours plus tard il vint à moi et me dit: «Je pense 
qu'aujourd'hui, il est préférable pour moi de ne pas me marier.» <Umar dit: «Je 
rencontrai alors Abû Bakr As-Siddiq et lui dit : « Si tu veux, je t'offre la main de ma fille 
Hafsah. » Abû Bakr se tût et ne me répondit rien. J'en voulus alors plus encore à Abû 
Bakr qu’à ‘Uthmân. Quelques jours plus tard, le Prophète (#) me demanda la main de 
Hafsah, et j'acceptai sur le champ. Abû Bakr me rencontra plus tard et me dit : « Tu m'en 
as sûrement voulu lorsque tu m'as proposé Hafsah mais que je ne t'ai donné aucune 
réponse ? » Je répondis : « Effectivement. » Il me dit: «Sache donc que rien ne m'a 
empêché de répondre à ta requête si ce n’est que je savais que le Prophète (&) projetait de 
la demander en mariage. Or, il ne me convient pas de divulguer un secret du 
Prophète (#3). Et si le Prophète (#) avait changé d'avis, j'aurai acceptai de me marier avec 
elle. » Dans le recueil authentique de Muslim, Thâbit rapporte d’après Anas qu'il a dit: 


lSourate An-Nahl v.91 
37 


« Le Prophète (#) vint à moi alors que je jouais avec les autres enfants. Il me salua et me 
demanda de faire une course pour lui. Je rentrai donc chez moi à une heure tardive et ma 
mère me demanda : « Pourquoi es-tu rentré si tard ? » Je répondis : « Le Prophète m'a 
envoyé faire une course pour lui.» Elle demanda : « Quelle était cette course?» ]] 
répondit : « C'est un secret. » Elle me dit : « Ne divulgue à personne le secret du messager 
d'Allah (&).» Anas dit à Thâbit : « Par Allah ! Si jamais je devais divulguer ce secret, je 
l'aurais divulgué à toi, ê Thâbit. » Al-Hâfidh a dit (11/82) : « Certains savants ont avancé 
que ce secret devait concerner les femmes du Prophète (#s). En effet, s’il s'agissait de 
science religieuse, Anas n'aurait pas eu le droit de la dissimuler.» Tous ces textes 
prouvent que les prédécesseurs se souciaient grandement de préserver les secrets. 


Al-Häfidh a dit dans Al-Fath (11/82) : « Ibn Battâl a dit: Les gens de science sont 
d'accord pour dire qu'un secret ne doit jamais être divulgué si sa divulgation risque de 
causer des problèmes à la personne concernée. La majorité d’entre eux affirment aussi 
que si la personne concernée décède, garder le secret en question n’est plus aussi 
impératif qu'avant sa mort, à moins qu'il ne s'agisse de choses qu’on ne mentionne pas 
en général par pudeur.» Al-Häfidh ajoute : « De toute évidence, divulguer un secret 
après la mort de la personne concernée est : 

- soit permis ; 

- soit recommandé -— et ce même si le défunt aurait détesté cela - comme le fait de 
divulguer une qualité, un mérite ou autre ; 

- soit absolument détestable voire interdit, et c’est à ça qu'a fait allusion Ibn Battäl. 
Divulguer un secret peut même parfois être obligatoire : c’est le cas d’un secret recélant 
quelque chose qu'il est obligatoire de mentionner, comme un devoir que le défunt 
n'aurait pas accompli parce qu'excusé pour cela, mais qui pourrait être accompli à sa 
place si on le mentionnait. » Certaines personnes sont incapables de garder le moindre 
secret, et c’est une erreur. Un poète a dit: 


Si trois qualités manquent à une personne 
Elle ne vaut alors pas plus qu'une poignée de cendres : 
Un cœur vide de toute rancœur, 
Un esprit libre de toute avidité, 
Et l'aptitude à garder les secrets 
Al-Qahtânf a dit dans sa célèbre Nüniyah (p.38) : 


Creuse dans ton cœur une tombe pour les secrets 
Et enterre-les au plus profond de ton âme 
Chez les gens doués de raison, on distingue l'ami de l'ennemi 
Par son aptitude à garder les secrets 


Divulguer les secrets de la vie intime du couple dans leur chambre nuptiale, que cela 
vienne de l’époux ou de l’épouse, fait partie des grands péchés. Ainsi, on trouve dans le 
recueil authentique de Muslim (1438) d'après Abû Sasîd que le Prophète (#4) a dit : « Un 
des êtres dont la situation sera la plus détestable auprès d'Allah le jour de la résurrection est un 
homme qui a des rapports intimes avec son épouse, puis dévoile les détails de ce rapport aux 
autres. » As-San‘ânî a dit dans Subul As-Salâm (3/1027) : « Ce hadith indique qu'il est 
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interdit à l’homme de divulguer ce qui se passe dans la chambre nuptiale entre lui et son 
épouse. De même qu'il est interdit à la femme de le faire. À ce sujet, un hadith a été 
rapporté. » 


7 - Insulter le musulman sans qu'il l'ait mérité 


L'Imâm Al-Bukhäri (10/64) rapporte [...] d’après ‘Abd Allah que le Prophète (5) a 
dit: «<Insulter le musulman est de la perversion (fusûq). Le tuer, de la mécréance. » Le terme 
fusäq d'un point de vue linguistique a pour sens «sortie». D'un point de vue 
terminologique, c'est le fait de sortir de l'obéissance à Allah et Son messager (voir à ce 
sujet Al-Fath) « Le tuer, de la mécréance. » 1 s'agit de la mécréance qui est un niveau en 
dessous de la mécréance majeure. Allah dit : 
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« Si deux groupes de musulmans s’entretuent, réconciliez-les. »1 
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« Ô les croyants ! On vous a prescrit le talion au sujet des personnes tuées : homme libre 
pour homme libre, esclave pour esclave, femme pour femme. Mais celui à qui son frère 


aura pardonné en quelque façon doit faire face à une requête convenable et doit payer des 
dommages de bonne grâce. » ? 


On trouve dans les deux recueils authentiques, d’après Abû Bakrah que le 
Prophète (#) a dit : « Lorsque deux musulmans croisent le fer, le tueur et le tué vont en enfer. » 
[Dans le premier verset,] Allah a bien dit de ceux qui s’entretuaient qu'ils étaient 
croyants. Il a aussi considéré [dans le second verset] que le tueur était le frère du 
représentant du tué concernant le talion. La fraternité mentionnée dans le verset est la 
fraternité religieuse (voir le commentaire de la <Agidah Tahäâwiyyah p.321). Insulter un 
musulman sans être dans son plein droit est une caractéristique des gens de l’époque 
antéislamique. L'Imam Al-Bukhäâri a dit : [...] Al-Ma‘rûr ibn Suwayd rapporte qu'il a vu 
Abû Dharr porter une tunique rayée accompagné de son servant qui portait la même. Je 
lui dis : « Si tu prenais sa tunique, tu porterais alors un deux-pièces et ton servant n'aurait 
qu'à porter autre chose.» Abüûü Dharr répondit : « Un jour, je me suis disputé avec 
quelqu'un, et j'ai manqué de respect à sa mère du fait qu'elle n'était pas arabe. Il 
mentionna cela au Prophète (#) qui me dit : « As-tu insulté untel ? » Je répondis : « Oui. » 
Il me dit : « As-tu manqué de respect à sa mère ? » Je répondis : « Oui. » Il me dit : « Tu es un 
homme qui présente des caractéristiques de la période antéislamique. » Je m'écriai : « Tu me dis 
cela alors que j'ai atteint l'âge que j'ai ? » Il répondit : « Oui. Vos servants sont vos frères. 


Sourate Al-Hujurât v.9 
2? Sourate Al-Bagarah v.178 
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Allah les a mis sous votre responsabilité. Lorsque leur responsabilité vous est confiée, nourrissez. 
les de ce que vous consommez, véhssez-les de ce que vous portez, ne leur confiez pas de tâche plus 
lourde que ce qu'ils peuvent supporter. Dans le cas contraire, aidez-les tout au moins. » Sache 
[chère sœur] qu'il ne t'est pas permis de transgresser les droits d'autrui. Si tu le fais, ty, 
auras commis une injustice, car l'injustice est le fait de placer une chose dans un endroit 
qui n'est pas le sien d'un point de vue légal. Il a authentiquement été rapporté dans Sahi} 
Muslim (2581) d'après Abù Hurayrah que le Prophète (#4) a dit: « Savez-vous qui est lg 
personne ruinéc ? » Les compagnons répondirent : « C’est celle d’entre nous qui n’a plus 
d'argent ni de biens. » Le Prophète (#s) dit : « La personne ruinée est celle qui viendra [le jour 
du jugement] avec des prières, des aumônes et des jours de jeñne, mais qui aura insulté untel 
accusé à tort untel, usurpe les biens d'untel, fait couler le sang d'untel et frappé untel. On donnera 
donc à chacune des victimes des bonnes actions de la personne en question. Si cette dernière n'a 
plus de bonnes actions avant que chacun ait eu son dû, on prendra de leurs péchés que l’on jettera 
sur elle. Puis elle sera elle-même jetée en Enfer. » Allah dit : 
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« Il n’y a de voie [de recours] que contre ceux qui lèsent les gens et commettent des abus, 
contrairement au droit, sur la terre : ceux-là auront un châtiment douloureux. » ! 


L’Imam Muslim a dit (4/2000) : [...] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (4) qu'il a 
dit : « Concernant deux personnes qui s'insultent, le péché revient à celui qui a commencé, tant 
que l'oppressé n'outrepasse pas ses limites. » Celui envers qui injustice est faite et se défend, a 
le droit de répondre par l'équivalent. Allah dit : 


se , et D Le ré 12 1 net ete ‘ CARTE ” 
SL Œasll Ju als last Se Are ces 


« Donc, quiconque vous agresse, agressez-le, à agression égale. » ? 


« Et si vous punissez, infligez [à l’agresseur] une punition égale au tort qu'il vous a 
fait. »3 


« La sanction d'une mauvaise action est une mauvaise action [une peine] identique. » À 

Allah sait que la nature de l’homme veut qu'il s’indigne lorsqu'on lui cause du tort. 
Il lui a donc permis de répondre à l’agression à sa juste valeur, bien qu'il soit préférable et 
meilleur de répondre au mal par le bien. Allah dit : 


1 Sourate Ash-Shürâ v.42 
2 Sourate Al-Baqarah v.194 
3 Sourate An-Nahl v.126 
4 Sourate Ash-Shürä v 40 
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« La bonne action et la mauvaise ne sont pas pareilles. Repousse (le mal) Par ce qui est 
meilleur; et voilà que celui avec qui tu avais une animosité devient tel un anti 
chaleureux. Mais (ce privilège) n'est donné qu'à ceux qui endurent et il n'est donné qu’au 


possesseur d'une grâce infinie. » 1 
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« Ceux qui évitent [de commettre] des péchés les plus graves irait que les turpitudes, et 
qui pardonnent après s'être mis en colère, qui répondent à l'appel de leur Seigneur, 
accomplissent la prière, se consultent entre eux à propos de leurs affaires, dépensent de ce 
que Nous leur attribuons, et qui, atteints par l'injustice, ripostent. La sanction d'une 
mauvaise action est une mauvaise action [une peine] identique. Mais {uiconque 
pardonne et réforme, son salaire incombe à Allah. Il n'aime point les injustes 7? Quant à 
ceux qui ripostent après avoir été lésés, ceux-là pas de voie (recours légal) contre eux. Il 
n'y a de voie [de recours] que contre ceux qui lèsent les gens et commettent des abus, 
contrairement au droit, sur la terre : ceux-là auront un châtiment douloureux. Et celui qui 
endure et pardonne, cela en vérité, fait partie des bonnes dispositions et de la résolution 
dans les affaires. » 2? Allah dit, faisant ainsi l'éloge de ceux qui répondent au mal par le 
bien : 
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« Ceux qui endurent dans la recherche de l'agrément d'Allah, accomplissent la Prière et 
dépensent (dans le bien), en secret et en public, de ce que Nous leur avons attribué, et 
repoussent le mal par le bien. À ceux-là, la bonne demeure finale. » > ? 


TU SUR 
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! Sourate Fussilat v.34-35 
? Sourate Ash-Shhrâ v.37-43 
3 Sourate Ar-Racd v.22 41 


« Voilà ceux qui recevront deux fois leur récompense pour leur endurance, pour aVo;, 
répondu au mal par le bien, ct pour avoir dépensé de ce que Nous leur avons attribué, ; 


On trouve dans les Sunans d'AbQ Dawûüd, d'après Jäbir ibn Sulaym, que j 
Prophète (#8) à dit: « Si une personne l'inculte ou se moque d'un de tes défauts qu'il CON 
m'en profite pas pour te moquer d'un de ses défauts dont tu es au courant, car le péché ne sa 
rctournera ainsi que contre lui. «2? Un poète a dit à ce sujet : 


l'aime le nobles caractères de tout mon cœur 
Et je déteste médire ou que l'on médise à mon sujet 
Je passe, par indulgence, sur les insultes que l'on nr'adresse 
Et le pure des hommes est celui qui aime insulter 


Un autre a dit : 


St Allah t'éprouve par un adversaire sans morale 
Fais comme si tu n'avais rien entendu et qu'il n'avait rien dit 


Et un autre à dit : 


Lorsqu'un sot l'interpelle ne lui réponds pas 
Car le silence vaut mieux que lui répondre 


Enfin, un autre poète a dit: 


Il mr'arrive de croiser un être détestable qui m'insulle 
Ie me retiens de répondre puis me dis : il ne s'adresse pas à moi. 


Ainsi, patienter et répondre à la sottise par l'indulgence et la bienfaisance est bien 
meilleur, En outre, si répondre au mal par le mal est licite, il n’en reste pas moins que cela 
ne concerne pas toutes les situations. Ainsi, si une personne nous maudit, il n’est pas 
permis de la maudire. Si elle insulte nos aïeuls, il n'est pas permis d'en faire autant. Si elle 
nous accuse faussement d'adultère, il n’est pas licite de l’accuser faussement de ce crime, 
Enfin, Allah à menacé de châtier quiconque porte préjudice à un musulman sans raison 
valable. Il a ainsi dit : 
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« Et ceux qui offensent les croyants et les croyantes sans qu'ils l'aient mérité, se 
chargent d'une calomnie et d'un péché évident. »1 


Sourate Al-Quasas v.541 
3 Hadith considéré asart par Shaykh Muqbil dans As-Sahili Al-Musnad (1/144) 


3 L'Imdm Ash-Shawkäni à dit dans son exégèse intitulée « Fat Al-Qadir » 

coupables d'une chose qui mériterait qu'ils soient punis. Quant au fait de porter préjudice au croyant ou à la 

croyante en raison d'un acte méritant une peine légale, une punition ou autre, c'est Ià un droit que la législation 

divine a confirmé. Cest un ordre qu'Allah nous a donné et qu'il nous à encouragé à pratiquer. Il en est de 

même dans le cas où un croyant où une croyante initie des insultes où des coups à l'encontre d'un autre croyant 
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: c’est-à-dire sans s'être rendus 


Ceux dont on n'espère aucun bien et du mal desquels on ne <e sent pas à l'abri font 
partie des pires créatures d'Allah. L'Imam At-Tirmidhi (6/445)2 à dit : [...} AbG Furayrah 
rapporte que le Prophète (4) se posta face À des gens assis et leur dit: + Voulez-vous que je 
vous informe des meilleurs d'entre vous et des pires d'entre vous ? « Les personnes présentes se 
turent et le Prophète (4) reformula sa requête trois fois. Un homme dit alors: 
« Effectivement, 6 Messager d'Allah. Informe-nous des meilleurs et des pires d'entre 
nous. » Le Prophôte (44) dit : « Le meilleur d'entre vous est celui dont on espere le bien et dont 
on ne craint rien. Et le pire d'entre vous est celui dont on n'espère rien et du mal duquel on ne se 


sent pas à l'abri, »\ 


8 - Parler d'un air affecté et pédant 


L'Imam Muslim (16/220)t à dit: [..] ‘Abd Allah ibn Mas‘ud rapporte que le 
Prophète (#4) à répété trois fois : « Les evagérateurs sont voués à la perte. » An-Nawawi a dit 
au sujet du terme «exagérateurs »: «Il s'agit de ceux qui s’attardent sur les détails 
insignifiants, qui sont extrémistes et outrepassent les limites dans leurs actes et propos. » 


9 - Argumenter pour une cause vaine 


L'argumentation est de deux sortes : 


La première est louable : elle consiste à argumenter dans le but de clarifier la vérité, 
secourir la religion d'Allah et réduire à néant les ambiguïtés et les arguments des égarés. 


Allah dit : 
ET ce it ass 
« Et discute avec eux de la meilleure façon. » 
ET ca it Vpn Jaiifacé Se 
« Et ne discutez que de la meilleure façon avec les gens du Livre. »° 
cn DE NU VE G6SE Ÿ5 
«Ils ne t’apporteront aucune parabole, sans que Nous ne t’apportions la vérité avec la 
meilleure interprétation. » 7 


s 


ou croyante : le fait que ce dernier pratique la loi du talion n’est pas considéré comme une offense interdite, et 
ce de tout point de vue, et à condition que cela ne dépasse pas les limites imposées par la législation. Puis Allah 
nous informe des menaces pesant sur ceux qui offensent les croyants et les croyantes sans qu'ils l’aient mérité : 
«Is se chargent d'une calomnie et d'un péché évident. » c'est-à-dire clair et apparent, ne souffrant d'aucun 
doute quant au fait qu'il s’agit d’une calomnie et d'un péché. 

Sourate Al-Ahzûb v.58 » 

2 Voir Tulfat AlT-Alwadhi 

3 Hadith Jrasan 

* Voir le commentaire d’An-Nawawi 

$ Sourate An-Nahl v.125 

6 Sourate Al-‘Ankabât v.46 


7 Sourate Al-Furqân v.33 
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« Tel est l'argument que Nous inspirâmes à Abraham contre son peuple. Nous élevons e, 
haut rang qui Nous voulons. Ton Seigneur est Sage et Omniscient. »! 


Tous les récits des prophètes relatant leur relation avec leurs peuples sont de ce type 
Il en est de même concernant le débat ayant opposé Ibn <Abbäs à la secte des Kharijites, ]] 


en est ainsi aussi pour les compagnons et les générations vertueuses après eux qui 
cheminèrent sur cette même voie2. 


Le second type d'argumentation est blâmable et condamnable : il s’agit d'une 
argumentation contraire au premier type susmentionné, à savoir argumenter pour 
propager le faux et renforcer les arguments des adeptes de la fausseté. Allah dit : 


- 


Mn 0 5 Mes sn os futé 
Hôomes sa Vie NOV L 


« Ce n'est que par polémique qu'ils te le citent comme exemple. Ce sont plutôt des gens 
chicaniers. » 3 


mis ns LE *,. NT EE 


« L'homme cependant, est de tous les êtres le plus grand disputeur. »* 


hi > oo ee & _= a 
los TA Se VAE N5 


« Et ne dispute pas en faveur de ceux qui se trahissent eux-mêmes. »S 


On trouve dans les deux recueils authentiques d’après <ÂÀ’ishah que le Prophète (#s) 
a dit: « L'homme le plus détesté auprès d'Allah est le disputeur effréné. » On trouve dans les 
Sunans d'At-Tirmidhi d'après Abû Umâmah que le Prophète (#s) a dit : « Aucun peuple ne 


s'est égaré après avoir été guidé si ce n'est après avoir sombré dans la polémique.» Puis le 
Prophète (5) a récité le verset suivant : 


2 BE 2 Es © CONTE EL. -€9 - 8 - Fe D 

Eds e55 22 Ju SIEU Cr L sal = gli JL 

« Ce n'est que par polémique qu'ils te le citent comme exemple. Ce sont plutôt des gens 
chicaniers. »6 


Ce dernier hadith a été authentifié par Cheikh Al-Albânîi dans Sahfli Al-Jâmic (n°5633) 
et mon père l’a mentionné dans As-Sahïh Al-Musnad (1/350). Qu’Allah leur fasse tous 


1 Sourate Al-An°âm v.83 

? ie. argumenter pour clarifier La vérité [NdT] 
3 Sourate Az-Zukhruf v.58 

“ Sourate AI-Kahf v.54 

5 Sourate An-Nis4 v.107 

6 Sourate Az-Zukhruf v.58 


deux miséricorde. La polémique vaine s’est grandement répandue de nos jours, ce qui a 
engendré de l'inimitié et de grandes divergences. Les gens se sont divisés en groupes et 
partis, sauf ceux à qui Allah a fait miséricorde. Pourtant, chaque groupe prétend être 
dans la vérité. 


Chacun prétend que Laylä l'aime 
Mais Laylä ne confirme rien de tout cela 


Cependant, les vertueux conformes à la vérité ne sont autres que les gens de la 
Sunnah qui cheminent selon la compréhension des pieux prédécesseurs. Allah dit : 


ne 2-8 A PNR. RES ones = M :e Gi AA 
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« Et ceux qui se conforment au Livre et accomplissent la prière, [en vérité], Nous ne 
dissipons pas la récompense de ceux qui s'amendent. » \ 


Si la société — et je désigne par là tous ses membres - se rendait compte de l'immense 
responsabilité [religieuse] qui lui incombe, personne n'aurait assez de temps à perdre 
dans la polémique. Le Prophète (##), comme on peut le trouver dans le recueil 
authentique de Muslim, a dit : « Soucie-toi de ce qui Fest bénéfique, demande l'aide d'Allah et 
ne te décourage pas. » Le plus grand des intérêts est l’obéissance à Allah et à Son messager 
dans laquelle on trouve la paix et le bonheur éternel. Les choses de ce bas monde 
comptent parmi les intérêts. C'est d’ailleurs la raison pour laquelle Allah dit : 


PRIT Æ ie 2 æ  ÉQe 


« Et n'oublie pas ta part en cette vie. »? 


Le 
. Bip ‘ou. M , 28 sé pese Ps . tous 2. Es 
« C'est Lui qui vous a soumis la terre : parcourez donc ses grandes étendues. Mangez de 
ce qu'Il vous fournit. » 
Le musulman se doit de demander l’aide d'Allah concernant l'obtention des biens de 
ce bas monde. 
CD maté LOU; ASS ot 


« C'est Toi [Seul] que nous adorons et Toi [Seul] dont nous implorons l'aide. » 4 


Je terminerai ce chapitre sur la polémique par ces vers d’Al-Qahtâni qui a dit dans 
son poème An-Nüniyah (p.39) : 


Ne passe pas ta vie dans la polémique à arçumenter 


1 Sourate Al-A‘râf v.170 
2 Sourate Al-Qasas v.77 
3 Sourate AI-Mulk v.15 


4 Sourate Al-Fâtihah v.5 
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Car la polémique corrompt les religionts 
Prends garde à ne pas polémiquer avec les gents 
Car la polémique pousse à l'inimitié et l'animosité 
Situ te vois dans la nécessité de débattre 
Et que tu ne peux l'y soustraire car les opposants se font facc 
Fais du livre d'Allah ton armure, de Sa religion ton épée, 
Et élance-toi dans le champ de bataille 
Sache que la Sunnah sera pour toi un bouclier 
Et monte sur le cheval de la détermination 
Résiste par ta patience sous l'étendard de la droiture 
Car la patience est l'alliée la plus fidèle de l'homme 
Transperce avec la lance de la vérité tout farouche opposant 
Qu'Allah bénisse le cavalier qui sait manicr la lance ! 
Elance-toi en brandissant l'épée de la vérité en toute sincérité 
Fais-le pour Allah Seul, ct ne sois pas un lâche 
Prends garde autant que tu le peux aux ruses de ton opposant 
Car il est tout aussi perfidce et resquilleur qu'un renard sauvage 
La base de l'argumentation repose sur un questionnement judicieux 
Puis vient la bonne réponse de la manière la plus claire 
Ne tourne pas la tête lorsqu'une question t'est posée 
Et ne demande pas que l'on répète la question 
Car il s'agit là de deux défauts 


10 - Maudire 


Le terme « maudire » revêt deux significations : le premier désigne le fait d’insulter, 
le second désigne le fait d’expulser et d'éloigner [un être] de la miséricorde d'Allah. 
Maudire un musulman fait partie des péchés capitaux. Ainsi, on trouve dans le recueil 
authentique d’Al-Bukhäri (10/464) que Thâbit ibn Ad-Dahhâk a dit : le Prophète (44) à 
dit : « Maudire un musulman est aussi grave que le tuer. » Al-Hâfidh Ibn Hajar a dit: « En 
effet, le fait de maudire un musulman revient à invoquer Allah qu'il l’anéantisse, » 
Maudire ne doit pas faire partie des caractères du croyant. A ce sujet, Al-Bukhäâri a dit 
dans Al-Adab Al-Mufrad (p.116) d’après ‘Abd Allah ibn Mas<ud que le Prophète (és) a dit: 
« Le croyant ne dénigre pas, ne maudit pas, n'est ni grossier ni injurieux. » Mon père à 
mentionné ce hadith dans As-Sahïh Al-Musnad (2/24). Ceux qui maudissent souvent ne 
feront pas partie de ceux qui témoigneront [le jour du jugement] que leur prophète à 
transmis le message. Ils ne pourront pas non plus intercéder auprès d'Allah pour 
demander qu’il pardonne les péchés d'autrui. À ce sujet, il a authentiquement été 
rapporté dans Sahih Muslim d'après Abûü Ad-Dardàä’ que le Prophète (44) a dit : « Ceux qui 
maudissent souvent ne pourront ni intercéder ni témoigner le jour de la résurrection. » Maudire 
ne fait pas partie des caractères des véridiques. Ainsi, on trouve dans le recueil 
authentique de Muslim, d’après Abü Hurayrah, que le Prophète (44) a dit : « Il ne convient 
pas à un véridique de maudire autrui. » La malédiction prononcée à l'encontre d’une 
personne qui ne le mérite pas se retourne contre celui ou celle qui l’a prononcée. Abüû 
Dâwüd rapporte ainsi dans ses Sunans d'après Abu Ad-Dardà’ que le Prophète (#4) a dit : 
« Lorsqu'un serviteur maudit quelque chose, sa malédiction s'élève au ciel, mais les portes du ciel 
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lui seront fermées. Elle redescendra alors sur terre et crrera çà et là. Si elle ne trouve pas d'endroit 
où se poser, elle se dirigera vers celui contre qui la malédiction à été prononcée. ST la mérite, elle 
s'abattra sur lui. Sinon, elle S'abattra sur celui qui l'a prononcée.» AT-Hfidh a dit dans Al- 
Fath: « Ce hadith à une chaine de rapporteurs fiable (hasan). Il est corroboré par un 
hadith d'Ibn Mas ud doté d'une chaîne de rapporteurs tout aussi fiable, mais aussi par un 
hadith que l'on retrouve chez Ab Däwüd et At-Firmidhi d'après Ibn °Abbäs, hadith 
dont les rapporteurs sont tous fiables. Il reste cependant que ce dernier hadith présente 
un vice d'Irsill, » Une des raisons pour laquelle les femmes formeront la majeure partie 
des habitants de l'enfer est qu'elles maudissent trop souvent, Chère sœur, crains-donc 
Allah, et ne maudis pas à tout va. Certaines femmes maudissent tout ce qui suscite leur 
colère, qu'il s'agisse de leurs propres enfants, de leur époux ou même d'un animal. I] 
n'est pas permis de maudire un mécréant de son vivant, car c'est à ce sujet que le verset 
suivant à été révélé : 


=. but. « Fée etant de. denutssTt CU: AP : 
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«Tu n'as (Muhammad) aucune part dans l’ordre (divin) - qu'Il (Allah) accepte leur 
repentir (en embrassant l'Islam) ou qu'Il les châtie, car ils sont bien des injustes. »? 


[Allah a révélé ce verset car] le Prophète (és) avait pris pour habitude, après s'être 
relevé de l'inclinaison de la dernière unité de prière, de dire : « Ô Allah ! Maudit Untel, 
Untel et Untel. » juste après avoir dit : « Qu'Allah réponde à celui qui Le loue. Ô Allah ! A Toi 
la louange. (Samiallâhi limian hamidal. Rabbandt wa lakal Elan) » Ce hadith à été rapporté par 
Al-Bukhäri, chapitre du tafsir, d’après Ibn ‘Umar. Il n'y a pas de mal à maudire les 
pécheurs parmi les musulmans tant que l'on ne désigne personne en particulier, Ainsi, le 
Prophète (#4) a maudit les femmes qui prolongeaient artificiellement leurs cheveux et 
celles qui le demandent. Il a aussi maudit les tatoueuses et celles qui demandent qu'on les 
tatoue. Il a enfin maudit les femmes qui liment leurs dents pour se faire belles, altérant 
ainsi la création d'Allah. Le Prophète (44) à aussi maudit les hommes qui cherchent à 
ressembler aux femmes, et les femmes qui cherchent à ressembler aux hommes, et de 
nombreux autres types de pécheurs. Il est permis de maudire un mécréant après sa mort 
afin que les gens soient au courant de sa véritable nature et à condition que cela revète un 
intérêt religieux. Si en revanche cela ne présente aucun intérêt religieux, ce n'est alors pas 
permis, car le Prophète (44) à dit: « N'insultez pas les morts, car ils font actuellement face à 
leurs œuvres. » Ce hadith a été rapporté par Al-Bukhäri d'après <À’ishah. 


11 - Se plaindre 


Je désigne par là le fait de se plaindre trop souvent, ou de se rebeller contre le décret 
divin à force de se plaindre, Si rien de tout cela n'arrive, il est alors permis de se plaindre, 
Il a authentiquement été rapporté dans Sahili Al-Bukhärt que ‘À'ishah se plaignit d'un mal 
de tête en ces termes : « Ô ma tête ! » et le Prophète (48) - qui souffrait aussi de maux de 


1 Dans la terminologie du hadith, Al-Irsâl désigne un hadith à la chaîne de rapporteurs duquel il manque le 
compagnon [NdT] 
1Sourate Al-<Imrân v.128 
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test clément auprès de qui n'a aucune clémence pour toi ? L'homme récita ensuite les 
vers suivants : 


Quand ur malheur le touche, patiente. 
Comme un homme digne, car Allah sait ce que Fu endures. 
En fait, quand tu te plains aupres d'un être human 
Tu te plains du Très Clément aupres de qui ne t'est pas clément. 1 

Une des raisons pour lesquelles les femmes représentent la majeure parte des 
habitants de l'enfer est qu'elles se plaignent souvent. L'Imam Muslim (2/603) a dit: [..] 
Jâbir ibn ‘Abd Allah à dit : J'ai assisté à la prière de l’Aïd dirigée par le Prophete (4). Il 
commença par la prière avant de faire son sermon, sans Adhän ni laëémah. [l se leva ensuite 
en se tenant sur Biläl. Il ordonna alors à l'assistance de craindre Allah, les incita à Lui 
obéir, et leur délivra exhortations et rappels. Il se dirigea ensuite vers les femmes qu'il 
exhorta et rappela à l’ordre. Il leur dit ensuite : « Pratiquez l'aumône, car la majorité d'entre 
vous seront un combustible pour l'enfer. » Une femme de la classe moyenne aux joues mits 
&æ leva alors et demanda : « Pourquoi 6 Messager d'Allah ? » Il répondit : « Car nous ne 
cesser de vous plaindre et de nier les bienfaits de vos époux. » Les femmes se mirent alors à 
donner en aumône leurs bijoux, en jetant leurs boucles d'oreille et leurs bagues dans la 
tunique de Biläl. [...] Enfin, [en cas de nécessité] on ne se plaint pas auprès de n'importe 
qui. On ne se plaint que si cela présente un intérêt certain, comme le fait de porter plainte 
auprès du juge. 


12 - Les on-dit 


On trouve dans les deux recueils authentiques d’après Al-Mughirah ibn Shubah que 
le Prophète (&) a dit : « Allah vous a interdit de désobéir à vos parents, d'enterrer rivantes vos 
filles, d'être avare et avide. Il déteste le fait que vous vous adonniez aux on-dit, que vous posie 
trop de questions et gaspilliez vos biens. » Concernant les on-dit, certaines femmes en 
abusent, d’autres le font avec parcimonie. Hélas, dans ce domaine, beaucoup de femmes 
se sont laissé aller, sauf celles à qui Allah a fait miséricorde. Concernant l'expression « les 
on-dit », Ibn <Abd Al-Barr Yüsuf ibn <Abd Allah a dit dans At-Tamhid (21/2S9) : « Le sens 
de l'expression « les on-dit », et Allah est plus savant, est le suivant : parler de choses 
futiles rapportées par les gens, choses qui le plus souvent sont de la médisance, de la 
frivolité et du mensonge. Or toute personne qui pratique les on-dit avec les gens du 
peuple sombrera un jour ou l'autre dans la fausseté, la médisance et le mensonge. Et 
Allah est plus savant. » 


1 Voir Aadärij As-Sälikin 


13 - La récompense du jeñneur diminue en raison 
des erreurs causées par sa langue 


Il se peut que la récompense du jeûneur diminue en raison des dégâts causés par sa 
langue. À ce sujet, on trouve dans les deux recueils authentiques d’après Abû Hurayrah 
que le Prophète (5) à dit : « Allah n'a pas besoin que l'on délaisse le boire et le manger si l'on ne 
délaisse pas le faux témoignage et sa mise en pratique. » L'Imam Ahmad rapporte dans son 
Musnad d'après Abû Hurayrah que le Prophète (4) a dit : « Beaucoup de personnes ne gagne 
en jeñnant que la faim et la soif. Et beaucoup de personnes ne gagnent en priant la nuit que le 
manque de sommeil. » Le jeûne, c’est bien plus que ce que pensent certaines gens à savoir 
délaisser le manger, le boire et les rapports charnels. En réalité, le jeûne englobe ces 
choses là maïs aussi le jeûne des membres du corps. 


14 - Le chant 


C'est le chant illicite qui est désigné ici, c'est-à-dire le chant qui décrit le visage 
[d’une femme], sa silhouette, éveille le désir sexuel, légitime les interdits comme les 
boissons enivrantes et autres. Le chant est la voix de Satan, comme l’ont affirmé certains 
exégètes au sujet de la parole d'Allah : 
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« Excite, par ta voix, ceux d’entre eux que tu pourras, rassemble contre eux ta cavalerie et 
ton infanterie. »1 I] existe à ce sujet une excellente recherche effectuée par Ibn Al-Qayyim 
dans Ighâthat Al-Lahfan. Je te conseille donc [chère sœur] de t'y référer, ainsi qu’à l'épitre 
écrite par Shaykh Al-Albâni intitulée : « De l'interdiction des instruments de 
musique. (Tahrim Âlât At-Tarab) » Prends donc garde, qu’Allah te préserve, à ne pas 
écouter les chansons car cela affaiblit la foi, durcit le cœur, facilite l’accomplissement des 
péchés et fait perdre son temps à celui qui les écoute. 


15 - Se lamenter pour un mort 


On trouve dans les deux recueils authentiques d'après Ibn Mascud que le 
Prophète (4) a dit: « N'est pas des nôtres quiconque se griffe les joues, déchire ses habits et se 
lamente comme au temps de l'Ignorance. » Pour plus de détails, voir la réponse à la question 
9 [en fin d'ouvrage]. 


1 Sourate Al-Isrû’ v.64 


16 - La langue peut commettre la fornication 


On trouve cela dans les deux recueils authentiques d’après Ibn <Abbâs qui dit : Je 
n'ai jamais vu de définition du terme lamam! (fautes légères, petits péchés) plus proche 
que ce qu'a rapporté Abû Hurayrah au sujet du Prophète (#) qui a dit: « Allah a décrété 
pour chaque être humain sa part de fornication qu'il atteindra sans pouvoir s'y soustraire. La 
fomnication de l'œil est le regard. Celle de la langue est la parole. L'âme espère et désire, et le sexe 
vient confirmer tout cela ou l'infirmer.» Les règles de bienséance de la langue sont 
nombreuses. Beaucoup de livres ont été écrits à ce sujet, comme celui d'Ibn Abi Ad-Duniä 
intitulé : « Le silence et les règles de bienséance de la langue. » Al-Bayhaqi a également 
écrit un livre à ce sujet. Un poète a dit : 


Ne vois-tu pas que la clé de l'âme est la parole 
Et que celle-ci en divulgue le contenu par le biais de la bouche ? 
On peut émettre, envers un homme qui se tait, une appréciation 
Qui sera confirmée ou infirmée dès qu'il prendra la parole. 
La langue et le cœur représentent les deux moitiés de l'âme. 
Sans eux, l'homme n'est qu'un assemblage de chair et de sang. 


Nous ne pouvons qu'implorer Allah pour qu'il corrige les propos tenus par nos 
langues. À ce sujet, le Prophète (#) invoquait Allah en ces termes : « [Ô Allah] corrige les 
propos tenus par ma langue.» Invocation que l’on peut trouver dans un long hadith 
rapporté par Abû Dâwüûd d’après Ibn “Abbäs. Le Prophète (5) a enseigné à un de ses 
compagnons, Shakl ibn Humayd, de dire : « © Allah ! Je cherche protection auprès de Toi 
contre le mal de mon ouïe, de ma vue, de ma langue, de mon cœur, et de ma semence. » Ce hadith 
a été rapporté par Abû Dâwüûd. On peut le trouver, ainsi que le précédent, dans As-Sahih 
Al-Musnad. Et bien que le Prophète (&) se soit adressé à ce compagnon en particulier, il 


n’en reste pas moins que cela s’adresse à toute la communauté, comme cela est établi 
dans les règles fondamentales [de la jurisprudence]. Un poète a dit : 


Préserve ta langue 6 être humain 
Afin qu'elle ne te morde pas, car c'est un serpent ! 
Combien aujourd'hui sont dans leurs tombes, 
Victimes de ce que leur langue a proféré 
Alors que de leur vivant, 
Les téméraires craignaient de les rencontrer ! 


Toute parole prononcée par la bouche est écrite par les deux anges scribes dont c’est 
la mission. Allah dit : 


! Allusion est faite ici au verset où Allah dit : « À Allah appartient ce qui est dans les cieux et sur la terre afin 
qu'Il rétribue ceux qui font le mal selon ce qu'ils œuvrent, et récompense ceux qui font le bien par la meilleure 
[récompense], ceux qui évitent les plus grands péchés ainsi que les turpitudes et [qui ne commettent] que des 
fautes légères (lamam). » [Sourate An-Najm v.31-32] [NdT] 
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« Il ne prononce pas une parole sans avoir auprès de lui un observateur prêt à 
l’inscrire. »1 


Le terme « une parole » est indéfini. Or lorsqu'un terme indéfini se trouve dans un 
contexte de négation, il englobe alors tout ce qu'il peut désigner. Si en plus de cela la 
particule « min » lui est préfixée, la généralité est plus grande encore. Certains savants 
affirment cependant que seules les paroles méritant récompense ou punition sont 
inscrites, et qu’un terme est sous-entendu dans le verset à savoir : « Il 11e prononce pa 
une parole [méritant rétribution] sans avoir … » Néanmoins, la règle de base veut e 
n'y ait pas de sous-entendu dans le verset qui doit donc être compris selon son cs | 
apparent. Se référer à l'ouvrage intitulé Adw’ Al-Bayän d'Ash-Shingîti pour plus . 
détails (7/651). Beaucoup de femmes de nos jours laissent leurs langues prononcer tout | 
sortes de paroles, comme si elles ne savaient pas qu'elles seront rétribuées pour ” s 
actes et leurs propos, en bien ou en mal. Al-Hâkim rapporte dans son date ur. 
cUbâdah ibn As-Sâmit que le Prophète (#) désigna sa bouche et dit : « [ul faut art . 
silence, sauf pour dire de bonnes paroles. » Mu‘âdh demanda : « Serons-nous ju . 
que nos langues ont prononcé ? » Le Prophète ($) frappa alors la cuisse de io . 
dit : « Que ta mère te perde? 6 Mu‘ädh ! - ou toute autre expression — Qu'est-ce qui mue a 
le plus les gens en enfer, face en avant, si ce n'est les conséquences de ce que lys ie nr 
proférés ? Quiconque donc croit en Allah et au jour dernier, dise du bien ou se Mec sk 

réservant ainsi de dire du mal. Ayez de bonnes paroles, et vous serez récompensés ns ” 
au lieu de dire du mal et vous serez préservés. » Ce hadith est authentique com jo per, 
voir dans As-Sahïh Al-Musnad (1/400). Allah dit : Mb ne. 
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« Quiconque fait un bien fût-ce du poids d'un atome, le verra, et quiconque fait un mal 
fût-ce du poids d'un atome, le verra. »* na 


Les paroles entrent dans le cadre des actions. Un autre verset du même type est le 
suivant : ° 
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« Et dis : “Œuvrez, car Allah verra vos œuvres, de même que Son messager et les 
croyants, et vous serez ramenés vers Celui qui connaît bien l’invisible et le visible. Il 
vous informera alors de ce que vous faisiez”. » 5 


1 Sourate Qâf v.18 
2 Expression purement arabe dont le sens apparent n’est pas voulu. [NdT] 
3 J1 y a là une preuve indiquant que ce qui fait le plus entrer les gens en enfer est ce que prononcent leurs 
langues. Voir Jâmi Al--Uläm Wal-Hikam d'Ibn Rajab lors du commentaire du hadith n°29 
4 Sourate Az-Zalzalah v.7-8 
5 Sourate At-Tawbah v.105 
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cUmar ibn Abd AI-Azîz a dit, comme on peut le lire dans Jämi Al-Ulñm d'Ibn 
Rajab (p.114) : « Quiconque considère que ses paroles font partie de ses actes, ne parlera 
que de sujets présentant un intérêt pour lui. » Que celle qui a rempli son registre de bien 
et de bonnes œuvres se réjouisse ! Et malheur à celle’ qui a rempli son registre de paroles 


futiles et de mauvaises œuvres ! Allah dit : 


. 7 n 
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« Quant à celui à qui on aura remis le Livre en sa main droite, il il dira : “Tenez ! Lisez 
mon livre. J'étais sûr d'y trouver mon compte”. Il jouira d'une vie agréable : dans un 
Jardin haut placé dont les fruits sont à portée de la main. “Mangez et buvez 
agréablement pour ce que vous avez accompli dans les jours passés”. »° Allah a aussi dit : 
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« Quant à celui à qui on aura remis le Livre en sa main gauche, il dira : “Hélas pour moi ! 
J'aurai souhaité qu'on ne m'ait pas remis mon livre, et ne pas avoir connu mon compte... 
Hélas, comme j'aurais souhaité que [ma première mort] fût la définitive. Ma fortune ne 
m'a servi à rien. Mon autorité est anéantie et m'a quitté ! ”. “Saisissez-le ! Puis, mettez- 
lui un carcan; ensuite, brûlez-le dans la Fournaise; puis, liez-le avec une chaîne de 
soixante-dix coudées, car il ne croyait pas en Allah, le Très Grand, et n'incitait pas à 
nourrir le pauvre. Il n’a pour lui ici, aujourd’hui, point d’ami chaleureux [pour le 
protéger], ni d'autre nourriture que du pus, que seuls les fautifs mangeront”. » ? 


[Chère sœur,] auquel des deux groupes aimerais-tu appartenir ? Il ne fait pas de 
doute que tu répondras : je veux faire partie des gens du paradis. Fais donc en sorte que 
ta langue ne te fasse pas courir à ta perte. Le fait que les actes soient inscrits ne signifie 
pas que s'ils ne l’avaient pas été, Allah ne les aurait pas sus. En effet, rien n'échappe à 


Allah. 
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! Sourate Al-Hâgqah v.19-24 


? Sourate Al-Häâqqah v.25-37 
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« C’est Lui qui détient les clefs de l’Inconnaissable. Nul autre que Lui ne les connaît. Et}, 
connaît ce qui est dans la terre ferme, comme dans la mer. Et pas une feuille ne tomp, 
qu'Il ne le sache. Et pas une graine dans les ténèbres de la terre, rien de frais ou de sec, qui 


ne soit consigné dans un livre explicite. » 1 


Néanmoins, le fait que les actes soient inscrits est plus à même de servir d’argumer 
contre l’être humain [le jour du jugement]. 


Les causes des péchés commis par la langue 


Les péchés commis par la langue mentionnés jusqu’à maintenant, mais auss 
d’autres que je n'ai pas cités, ont essentiellement pour cause deux choses : 


1- Soit ils sont commis par ignorance 
2- Soit parce que le cœur est corrompu 

Certaines personnes aimeraient être redoutées dans la société. C’est pourquoi elles 
frappent telle personne, insultent telle autre, maudissent telle autre, et ainsi de suite. Ces 
gens pensent qu'en se comportant de la sorte, les membres de la société les redouteront 
Mais ils ne se rendent pas compte qu’en agissant de la sorte, ils ne font qu'attiser la haine 
des gens à leur égard. Mais c'est Allah qui élève, rabaisse, honorer et avilit. Allah dit : 


« Et quiconque Allah avilit n’a personne pour l’honorer. »?2 
Les pulsions de l'âme qui s'opposent à la législation religieuse doivent être réfrénées 


car Allah dit : 
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« Puis leur succédèrent des générations qui délaissèrent la prière et suivirent leur 


passions. Ils se trouveront en perdition, sauf celui qui se repent, croit et fait le bien: 
ceux-là entreront dans le Paradis et ne seront point lésés. » 3 


L'Imam Al-Bukhäri a dit (11/6487): [...] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (4) 
qu'il a dit: « Derrière les difficultés se cache le paradis. Derrière les désirs se cache l'enfer. » Dans 
la version de Muslim, le Prophète (4) a dit : « Le paradis est entouré de difficultés, l'enfer, à 
désirs. » An-Nas4'i et At-Tirmidhf rapporte d’après Abû Hurayrah que le Prophète (4)à 
dit : « Lorsqu'Allah créa le paradis, Il dit à Jibril : « Va et observe-le. » Jibril s'exécuta et quandil 


3 Sourate Al-Anâm v.59 
2 Sourate Al-Hajj v.18 
3 Sourate Mariam v.59-60 
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revint il dit : « Ô Seigneur ! Par Ta puissance ! Personne n'en entendra parler sans y entrer1. » 
Allah entoura alors le paradis de difficultés et dit : « Ô Jibril ! Va et observe-le à nouveau. » Jibril 
s'exécuta et quand il revint il dit : « Ô Seigneur ! Par Ta puissance ! Je crains que personne n'y 
entre jamais. » Lorsqu'Allah créa l'enfer, Il dit: « O Jibril, va et observe-le. » Jibril s'exécuta et 
quand il revint il dit: « Ô Seigneur ! Par Ta puissance ! Personne n'en entendra parler puis y 
entrera malgré ce qu'il sait2. » Allah entoura alors l'enfer de désirs et dit: «O Jibril! Va et 
observe-le à nouveau. » Jibril s'exécuta et quand il revint il dit : « Ô Seigneur ! Par Ta puissance ! 
Je crains que personne ne puisse y échapper. » » Ce hadith est répertorié dans As-Sahih Al- 


Musnad. 


Satan le maudit épie l’être humain pour savoir vers quel désir il penche le plus. Si 
ses désirs penchent vers la médisance et le colportage, Satan l'encouragera dans cette 
voie. Si ses désirs tendent vers le fait d'écouter la musique, il l'encouragera dans cette 
voie. Si ses désirs penchent vers l’avidité, Satan l’encouragera dans cette voie. L’être 
humain se mettra alors à voler et à spolier, conformément à la parole du Prophète () : 
« Il arrivera un temps où les gens ne se soucieront pas de savoir si leurs biens proviennent de 
transactions licites ou illicites. » Ce hadith est rapporté par Al-Bukhäri. Cette personne 
avide se mettra aussi à faire de faux serments, en jurant que telle chose lui appartient et 
qu’elle est sa propriété, etc. Or tout ceci n’est qu'une des portes par lesquelles s’introduit 
Satan, bien que le jour de la résurrection il se désolidarisera de ceux qui lui ont obéi en 
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« Certes, Allah vous avait fait une promesse de vérité ; tandis que moi, je vous ai fait une 

promesse que je n'ai pas tenue. Je n'avais aucune autorité sur vous si ce n’est que je vous 
ai appelés, et que vous m'avez répondu. Ne me faites donc pas de reproches ; maïs faites- 
en à vous même. Je ne vous suis d'aucun secours et vous ne m'êtes d'aucun secours. Je 
renie le fait que vous m'ayez jadis associé [à Allah]. » 5 


1 C'est-à-dire que personne n’en entendra parler sans redoubler d'efforts dans le but d’y entrer [NdT] 
2 C'est-à-dire que toute personne qui entendra parler de l'enfer redoublera d'efforts dans le but d’y échapper 
[NdT] 
3 Sourate Abraham v.22 
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L'éducation des enfants 


L'éducation des enfants est éprouvante, [es ont besoin que Von patiente avec 4157 s4 
que l'on fasse preuve de diplomatie à leur égard. Ainsi, certains enfants ont bessnn is ep 
86 COMpOrte AVEC EUX AVE douceur et délicatesse, Je n'aiment pas qu'on lise. Va vhs sess 
eux. En se comportant avec rudesse à leur égard, on ne fera qu'agygaver Jeusr En tinatior 
D'autres enfants ont besoin que l'on fasse preuve de rigidité avec ess, Cepenviart, cette 
tigidité ne doit pas dépasser les Jirnites Ccormrmunément reconnues, Si on Ven désasuu 
l'enfant s'entôtera et refusera d'écouter ses parents, Nous dernandons à AMah de ruxss 
vettoyer l'aptitude à éduquer correctement [nos enfants] I) faut savoir que Le 
téaponsabilité qui incombe aux parents à ce sujet eet grande, Allah dit : 
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« © vous qui avez cru l Prénervez vos personnes et vos familles, du Feu. » 


Ou trouve dans les deux recueils authentiques d'aprés Abd Allah ibn ‘Urnar que le 
Prophète (88) à dits « Vous êtes tous des bergvre el vous aurez tous des comptes à rendre 
Lconcernant votre troupeau. Le dirigeant est un beruer et il aura des comptes à rendre [concernant 
son peuple], L'homme eat un berger pour sa famille el il aura des comptes à rendre. La femme est 
une bergére dans la demeure de son mari el elle aura des comptes à rendre. Le serviteur est un 
berger concernant les biens de sort maître et il aura des comptes à rendre. Bref, vous êtes tous des 
bergers et vous aurez tous des comptes à rendre au sujet de votre troupeau. » Ce hadith fait 
partie des nagenses du Prophète (#4), Ainsi, toute personne à qui une mission est confiée 
en eat responsable, Dans les deux recueils authentiques, Ma‘qal ibn Yasär rapporte du 
Prophète (8) qu'il a dit: « Le serviletr à qui Allah confie la responsabilité d'un groupe qu'il ne 
gère pus avec sincérité ne sentira pas l'odeur du paradis. » Les deux parents doivent 
s'entraider dans l'éducation de leurs enfants. Si l’un d'eux néglige sa part de 
responsabilité, sa mission n'aura pas été accomplie correctement, à moins qu’Allah n'en 
décide autrement, L'enfant doit ê&tre instruit en fonction de son âge et de sa 
compréhension, Voici donc [chère sœur] quelques exemples de méthodes éducatives : 


En bas-âge : 
1- Faire répéter le mot « Allah » à l'enfant en montrant du doigt le ciel. 


2- Si tu donnes à manger à l'enfant, comme un morceau de pain ou autre, donne-le-lui 
dans sa main droite. 


3- Sile plat est chaud, tu ne dois pas souffler dessus car le Prophète (#) a interdit de 
respirer dans les récipients, comme on peut le voir dans les deux recueils authentiques 


1 Sourate At-Tahrîm v.6 
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d'après Ab Qat2dah En effet, si l'enfant voit quelqu'un fzire cela. il S'empressera de 
rester, et ce pour toute chose C'est d’zil 


re 
Lun 


ns des propos du Prophete (3} oui a 


&æ : « Tout enfant rait selon une saine nature. Ce sont ses parents Gui font de [ui un juif un 
dorée ou un zoroStrin. >» On trouve dans le recueil pre tique ce Muslmm d'acres 
tréd ibn Himäër que le Prophète (3) rapporte d'Allah qu'il a - JZ crés Les sermiienrs 
Pas pars monothestes, mais ce somt Lrs démons qui Les ont égsrés. » Un poète a di: 


ésire mancer où boire, 
Allzh (srl) », phrase qui deviendra alors une 


5 Dès que tu sens qu'il est apte 2 comprendre les piliers de l'islanr de la foi et de La 
bienfaisance, fais-le. Je ne donne pas d'âge particulier pour cela car l'éoquence et 
l'intelligence est différente d'un enfan 


Les piliers de l'islam sont les suivants : Ibn Umar rapporte du Prophète (5) qu'il a 
dit: « L'islam est bâti sur cinq [piliers] : l'aHtestation ju" n'y s de Scnmte Egre L'alorston 
ga'Allah et que Muhammad est Le messager d'Allah. l'accomplissement de La per l'acçuittement 
"3 la Zakät, le pelerinage et le jeñne du mois de Ramzdm » Ce hadith est mnanimement 


reconnu comme authentique. 


Les piliers de la foi sont les suivants : Abû Hurayrah rapporte du Prophète (5) qu'il 
a dit: « La foi consiste à croire en Allah, en Ses anges, en Ses licres, en Ses mesRgers, en & 
rencontre et à la résurrection. » Ce hadith est unanimement reconnu comme authentique, 
Muslim étant le seul à l’avoir rapporté d’après Umar ibn Al-Khattäb. 


L'unique pilier de la bienfaisance est le suivant : « C'est d'adorer Allah comme si tu Le 
voyais, car si tu ne Le vois pas, Lui, certes, te voit. » Les références de ce hadith sont les 
mêmes que celles du hadith précédent. 


6- Enseigne-lui les règles des ablutions. 


7- Quand il mange dans un plat, dis-lui de manger ce qu'il v a devant lui. On trouve 
dans les deux recueils authentiques que ‘Umar ibn Abi Salamah a dit : « J'étais un jeune 
enfant sous la tutelle du Prophète (&). [Un jour que nous prenions notre repas,] ma main 
vaquait çà et là dans le plat. Le Prophète ($) me dit: « Jeune homme ! Dis « Au nom 
d'Allah (bismillah) », mange de la main droite et mange ce qui se trouve devant toi. » 


8- Habitue-le au bien. Lorsqu'il atteint l'âge de sept ans, entraîne-le à accomplir la 
prière. Abû Dâwûd a dit (1/495) : [...] le Prophète (#) a dit: « Ordonnez à vos enfants 
d'accomplir la prière à l’âge de sept ans. A l'âge de dix ans, corrigez-les [s'ils ne l'accomplissent 
pas assidûment], et séparez-les dans leurs lits. » La chaîne de rapporteurs de ce hadith est 


fiable (Hasan). [...] 
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9. faut céprarer les enfants dans leurs lits dés qu'ils atteigpent l'âge de dis rm 1, 
hachith à ce sujet vient d'Etre rreriticriné 


10. Pritraine-le à jetirer si cols re V'affaitfit pras, de pnanière à ce que lors gyarela, 

cent entrainé À ce sujet, AbBukhän(4/218)5 à irclus un chagritre dar &crrr per re 
authentique jrtitulé 4 Le jetine des enfants » L.} où  ragrprnts- qtsef Ar Fostra y fr trre 
LArs avril s lit 2 De priantirs cl1s jrur de - As Hrlir A, der Prorçhuter (ea) envoya den érrisraires 
ares les yillagps des Ainsñre fprnsr trarrsrnettre. Ve tree pp suivant): 2 Que crus qui ont 
déjeuné jehnent le reste de la journée, Quant à ceux qui ont décidé de jelinrr aujourd'hui, qui: 
jrhrent n Viens punis toitres clerre à jrforwrr ce nr Lè et punis faisitsrrs je-(srve-r pur erifnras 
Hienps Verre cocfee tierriniienns les jensete ep airrer et lerrerque V'un d'en pheurait der fair, runs 
dei derriere ee jertet prenir Ve istenire, Ve tesnigr que heure de rompre de jelirus arrie, » 


DJ Pormejgerses à Verts erifnrt În € ter ntu se aUthweritiequier et terres Jos Mes podernes prop que 
certe cquee des P'eergrhuites (en) à fecrres à Hors Abe 2 Je puie L'enccigner certaines paroles: prréceroe 
lee fiviites tongue pour Aols, Ali fe prréeerowrn, L'réscroe es limites ch tu frouverus Aa furr à 
foi Lorrerpe fus dlerrmsndre géo que ce uit, demande ben Allo Laroque 14 herbes de l'uidr, 
désrrete den A Mots Son hoe que el tontee lee créatures se rucccmblaient pour L'étre un queloonque 
intérét, vllee ne porraient L'ôtre utiles à moine pu Aali ne Lui décrété pour toi, fi éles 
Bénolenst putes Le see de guelque fun, elles ve pur euienst le faire à moine ju Aatr l'ait déc rété 
pres Vol Lea pluie fée rient le deetinf ot fin d'écrire, el L'ensore [de la table gurdér Tu cfclié, » 
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« Ô vous qui avez cru ! Que les serviteurs que Tous possédez Tous demardent permission 
avant d'entrer, ainsi que ceux des vôtres qui n’ont pas encore aftrint la puberté, à trois 
moments : avant la priere de l'aube, à midi quand tous enlecez tros Tétements, aïnsi 
qu'aprés la prière de la nuit ; trois occasions de vous dévétir. En dehors de ces moments, 
nul reproche ni 4 vous ni 4 eux d'aller et venir, les uns chez les autres. C'est aïrsi 
qu'Allah vous expose clairement Ses versets, et Allah est Omniscient et Sage. »= 


14- Ensigne-MJui les choses interdites afin qu'il les évite Dans les deux recueils 
authentiques, AbG Furayrah rapporte qu'Al-Hasan ibn <AlÏi pris une datte parmi celles 
destinées à étre données en aumône., Quand il l2 mit dans sa bouche, le Papier: (0) 
sécria : « Kikh ! Kikh !° Ne sais-tu pas que nous [famille du Prophète (&)] ne mangeons pas Ze La 
nourriture issue de l'aumône ? » 


15- PExplique-lui le sens du verset où du hadith que tu lui lis. 


16- Fais en sorte que son cœur s'attache à Allah. En effet, certains parents font en sorte 
que le cœur de leurs enfants soit attaché à ce bas monde et aux diplômes. Ils remplissent 
aussi son cœur d'histoires cffrayantes au point d’avoir peur de sa propre ombre. 


17- Soucie-toi particulièrement de lui faire mémoriser le Coran. Enseigne à ton enfant un 
peu de Coran chaque jour, serait-ce un seul verset. En effet, ceux qui occupent leur temps 
par le Coran sont les meilleurs des hommes, comme on peut le voir dans le recueil 
authentique d'AI-Bukhäârf où <Uthmân ibn <Affân rapporte du Prophète (&) qu'il a dit: 
«Le meilleur d'entre vous est celui qui apprends le Coran et l'enseigne. » Dans une autre 
verslon d'AI-Bukhäri, le Prophète (#3) a dit: « Le plus méritant d'entre vous... » au lieu de 
« Le meilleur d'entre vous... » Le Prophète (&$) a recommandé à sa communauté d’accorder 
une Importance particulière au Coran. Ainsi, l’Imam Al-Bukhäri (9/5022) a dit: [...] 
Talhah demanda à ‘Abd Allah ibn Abî Awfâ: «Le Prophète (&%) a-t-il fait des 
recommandations testamentaires ? » Il répondit: « Non.» Talhah demanda alors: 
« Comment se fait-il que le Prophète (fs) impose et ordonne aux gens d'écrire leur 
lestament puis ne le fait pas lui-même ? » Il dit : « Sa recommandation testamentaire était 
le Coran, » Al-Hâfidh a dit à ce sujet : « Ce qui signifie que le Prophète (#) a recommandé 
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de mémoriser le Coran, de suivre ses enseignements, d’obéir à ses ordres, de délaisser ses 
interdits, de le réciter régulièrement et de l’enseigner, etc. » Le Coran témoignera en 
faveur de celui qui le lisait régulièrement. L’Imam Muslim (1/553) a dit: [...] Ab 
Umämah Al-Bâhili rapporte du Prophète (#) qu'il a dit: « Lisez le Coran, car il viendra 
témoigner le jour du jugement en faveur de ceux qui le lisaient régulièrement. » Muslim (1/554) 
dit plus loin : [...] An-Nawwâs ibn Sam<ân affirme avoir entendu le Prophète (4) dire: 
« [Le jour du jugement] on amènera le Coran et ceux qui le mettaient fidèlement en pratique. A 
leur tête se trouveront les sourates Al-Bagarah et Âl-Imrân qui prendront la défense de ceux qui 


les lisaient. » 


Divers hadiths traitant des mérites du Coran et de ceux qui le 
lisent régulièrement 


cÀ'ishah rapporte du Prophète (£s) qu'il a dit : « Celui qui lit parfaitenrent le Coran scra 
élevé au rang des nobles anges vertueux. Quant à celui qui lit le Coran, trébuche dans sa lecture et 
éprouve des difficultés, il aura une double récompense. » Rapporté par Al-Bukhâri et Muslim. 
Abü Müsä rapporte du Prophète (4) qu'il a dit : « Le croyant qui lit le Coran est comparable 
au cédrat qui dégage une bonne odeur et a bon goût. Le croyant qui ne lit pas le Coran est pareil à 
une datte qui n'a pas d'odeur mais dont le goût est sucré. L'hypocrite qui lit le Coran est 
comparable à la myrte qui dégage un doux parfum mais dont le goût est amer. L'hypocrite qui ne 
lit pas le Coran est pareil à la coloquinte qui n'a pas d'odeur et dont le goût est amer. » Rapporté 
par Al-Bukhäri et Muslim. ‘Umar rapporte du Prophète (#4) qu'il a dit : « Allah élève par ce 
livre certaines personnes et en rabaisse d'autres. » Rapporté par Muslim. ‘Abd Allah ibn 
‘Amr ibn Al“Âs rapporte du Prophète (#4) qu’il a dit: « [Le jour du jugement,] on dira à 
celui qui lisait régulièrement le Coran : « Lis et élève-toit, et récite comme tu le faisais dans le bas 
monde, car ton degré au paradis s'élèvera jusqu'au dernier verset que tu auras récité. » Rapporté 
par Ahmad (192/2), Abû Dâawüd et At-Tirmidhi. C’est un hadith hasan. Abd Allah ibn 
‘Umar rapporte du Prophète (22) qu'il a dit : « On n'a le droit d'envier une personne que dans 
deux cas : un homme à qui Allah à permis de mémoriser le Coran qu'il récite nuit et jour, et un 
homme à qui Allah a octroyé de nombreux biens qu'il donne en aumône nuit et jour. » Rapporté 
par Al-Bukhäri et Muslim. Les parties du Coran qui ont été mémorisées doivent être 
révisées car le Coran s’oublie très facilement, L'Imam Al-Bukhârf a dit: [...] Abû Müûsâ 
rapporte du Prophète (28) qu'il a dit: « Révisez régulièrement le Coran, car je jure par Celui 
qui détient mon âme dans Sa main qu'il est plus intenable encore qu'une chamelle dans” sa 


reinise, » 


14- Ne laisse pas tes enfants fréquenter les jeunes irresponsables, car ils risquent ainsi 
d'être influencés par leurs propos et leurs mauvais agissements, Ét tout ce qui leur à été 


enseigné sera alors détruit, Un poëte à dit : 


L'enfant mémorise ce qui lui est donné 


EC had prouve le gran nornbre de degrés au paradis, Pn effet, À chaque vernet récité, le croyantest élevé 
d'un degré, On le Coran comporte on peus plus de bis mille vérsetn, et la distance séparant deux degrés du 
paraitio wol atbel Jiiportante que celle péparant le ciel de la terre, conne cela a authentiquement été rapporté, 


Done dtesnarudtone à Abaliate fatre de nous des gens qui lisent régulièrement de Coran, 
al) 


Jarmaïs il ne l'oubliera car son cœur est semblable à un pur joyau 
Grave donc dans son cœur toutes les informations que tu désires 
Il te les répétera de mémoire avec la plus grande précision 


L'enfant ayant l'esprit libre, il est susceptible d'accepter tout ce qu’on peut lui 
enseigner. À ce sujet, un proverbe dit : « Apprendre dans sa jeunesse, c’est comme graver 
dans de la pierre. » 


19- Ne laisse pas tes enfants dehors le soir car les démons se répandent sur terre à ce 
moment-là, et il se peut qu'ils nuisent à tes enfants. L’Imâm Al-Bukhäri a dit: [...] Jäbir 
ibn ‘Abd Allah rapporte du Prophète (#3) qu'il a dit : « Quand arrive la nuit, en fin de soiree, 
retenez vos enfants auprès de vous, car les démons se répandent à ce moment-là. Quand il fait 
complètement nuit, laissez-les et fermez vos portes en mentionnant le nom d'Allah, car Satan 
n'ouvre pas une porte fermée. » Rapporté également par Muslim. 


20- Il faut laisser l'enfant se distraire de temps à autre. Si on lui interdit 
systématiquement de jouer, son intelligence risque de s’amoindrir et il risque d'éprouver 
lassitude et ennui. Si les parents veulent que leurs enfants se distinguent des autres, qu'ils 
s'attachent à leur offrir une éducation islamique, en leur enseignant le Coran et la Sunnah 
selon la compréhension des pieux prédécesseurs. Un des facteurs qui élève le degré des 
parents musulmans dans l'au-delà est l’invocation de leur enfant pieux en leur faveur, 
comme cela a été authentiquement rapporté dans le recueil de Muslim d'après Abü 
Hurayrah : le Prophète (&$) a dit: « Lorsque l'être humain décède, ses actes prennent fin sauf 
trois d'entre eux : une aumône dont on continue à bénéficier après sa mort, une science qu'il a 
enseignée et dont les gens tirent encore profit, et un enfant pieux qui invoque Allah en sa faveur. » 
Abû Hurayrah rapporte aussi que le Prophète (##) a dit: « Allah élèvera le degré d'un 
serviteur pieux au paradis. Ce dernier s'écriera : Seigneur ! Que me vaut cet honneur ? Allah 
répondra : C'est en raison des demandes de pardon que ton enfant a formulées en ta faveur. » Ce 
hadith est répertorié dans As-Sahïh Al-Musnad (p.1403) Un des avantages découlant de la 
piété de l'enfant est qu'il honore ses parents et se charge de remplir leurs engagements 
même après leur mort. Ainsi, après la mort de son père, l'enfant pieux Jäbir ibn ‘Abd 
Allah fit tout ce qui était en son pouvoir pour rembourser les dettes de son père. L'Imam 
Al-Bukhäâri (5/2396) [...] rapporte que que le père de Jâbir ibn ‘Abd Allah décéda en 
ayant contracté une dette de trente wasag! [de dattes] auprès d’un juif. Jâbir demanda un 
délai au créancier qui refusa de le lui accorder. Jâbir demanda alors au Prophète (ss) 
d'intercéder en sa faveur auprès du juif. Le Prophète (&) se rendit auprès du juif à qui il 
demanda de prélever son dû dans les fruits de ses dattiers, mais il refusa. Le Prophète (ss) 
pénétra alors dans la palmeraie, marcha parmi les dattiers puis dit à Jàbir : « Prépare-lui 
son dû, » Jâbir se mit à préparer les dattes après que le Prophète (£) fut parti : il donna les 
trente wasag qu'il devait au juif et il en resta même dix-sept. Jäbir alla voir le Prophète (4) 
pour l'informer de cet événement, mais il le trouva en train d'accomplir la prière du ‘Asr. 
Quand le Prophète ($s) eut terminé sa prière, Jâbir l’informa du surplus de dattes. Le 
Prophète (&s) lui dit: « Va er informer [Umar] ibn Al-Khattäb. » Jäbir se rendit auprès de 
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‘Umur et l'informa de ce qui s'était passé. ‘Urnar Jui dit: + Lorsque j'ai vu que 
Prophète (æ) s'était introduit dans ta palmeraie, j'ai tout de suite su qu'Allah en béniras 
les fruits. » Si les parents sont vertueux et que leurs enfants Je sont aussi sans pour Autar 
atteindre Je degré de leurs parents, Allah élévera le degré des enfants pour leur faire 
atteindre celui de leurs parents par bienveillance à leur égard et par générosité, AWah dit; 
21- 
- € * 
Don SE ES NE ES ANUS TS ee ET T1 2 os 
? : £ 

« Ceux qui auront cru et dont les descendants les auront suivis dans la foi, Nous ferons 
que leurs descendants les rejoignent. Et Nous ne diminuerons en rien le mérite de leurs 
œuvres, chacun étant tenu responsable de ce qu'il aura accompli, »1 Un enfant peut étre 
un bienfait pour ses parents en leur obéissant et en les honorant, C’est ce genre d'enfant 
que les gens pieux demandent à Allah de leur accorder, comme le dit Allah : 
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« Et ceux qui disent : “Seigneur, fais que nos épouses et nos descendants soient une 

réjouissance pour nous, et fais de nous un guide pour les pieux.” » ? 


22- Efforce-toi de faire en sorte que ton enfant fréquente les gens pieux. Ainsi, [vois 
comment] cette mère vertueuse Umm Sulaym à apporté son enfant Anas au Prophéte (4) 
et lui dit: « Anas est désormais ton domestique, 6 messager d'Allah. » Le Prophète (4) 
dit alors: « Ô Allah! Augmente ses biens et sa progéniture et bénis-les pour lui. » Umm 
Hudhayfah quant à elle demanda un jour à son fils Hudhayfah ibn Al-Yamän : « À quand 
remonte la dernière fois que tu as vu le Prophète (4) ? » Je [Hudhayfah] répondis : “ Cela 
fait telle et telle période que je ne l’ai pas vu.» Ma mère me gronda sévèrement et je lui 
dis : « Laisse-moi me rendre auprès du Prophète (=) pour accomplir la prière du Maghreb 
avec lui, et lui demander qu'il invoque le pardon d'Allah en ma faveur et la tienne. - Je 
me rendis alors auprès du Prophète (:), fis la prière du Maghreb à ses côtés, mais il ne 
cessa d'accomplir des prières surérogatoires jusqu’à l'heure du ‘<Ichä’. [Après l'avoir 
accomplie, ] il quitta les lieux et je le suivis. Il m’entendit derrière lui et demanda : + Qui 
est-ce ? Hudhayfah ? » Je répondis : « Oui. » Il me dit : « Que veux-tu, qu'Allah te pardonne 
ainsi qu'à ta mère ? » I] me dit ensuite : « Voilà un ange qui n'était jamais descendu sur terre 
avant cette nuit. Il a demandé à son Seigneur de lui permettre de me saluer et m'annoncer la 
bonne nouvelle que Fâtimah sera la reine des femmes du Paradis. » Rapporté par At-Tirmidhi. 
Mon père a mentionné ce hadith dans As-Sahïh Al-Musnad (1/214). Les parents doivent 
déployer tous leurs efforts dans l'éducation de leurs enfants mais Seul Allah peut les 
guider. L’être humain ne pouvant se guider lui-même, comment pourrait-il guider 
autrui ? Ainsi, Noé (&) un des prophètes d'Allah n’a pu guider son fils. Il lui a pourtant 
demandé avec insistance d’être avec lui et de ne pas faire partie des mécréants, comme le 
dit Allah : 
re zs 
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«Et Noë appela son fils, qui restait en un lieu écarté (non loin de l'arche) : “Ô mon 
enfant, monte avec nous et ne reste pas avec les mécréants”. »1 Mais son fils répondit : 
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« Il répondit : “Je vais me réfugier vers un mont qui me protégera de l’eau”. Et Noë lui dit 
- “Il n'y a aujourd’hui aucun protecteur contre l’ordre d'Allah. (Tous périront) sauf celui à 

ui Il fait miséricorde”. Les vagues s’interposèrent alors entre eux deux, et le fils fut du 
nombre des noyés. »? De même, Abraham (4) a exhorté son pére à délaisser le 
polythéisme dans plusieurs sourates, mais son père fit peu de cas des conseils de son fils 
et lui a même dit : 


Ep EL gros DÉS 6 5j or 
« Si tu ne cesses pas, certes je te lapiderai, éloigne-toi de moi pour bien longtemps. » ? Et 
le Prophète n’a cessé d’insister auprès de son oncle Abû Tälib pour qu'il embrasse l'islam, 
mais ce dernier refusa et mourut en tant que polythéiste. Et les exemples de ce genre sont 
nombreux. Ceci arriva aussi à beaucoup de nos pieux prédécesseurs. Ainsi, Shu‘bah ibn 
Al-Haïjjäj dit : - J'ai eu un enfant que j'ai appelé Sad (Bonheur). Mais il n’a connu ni le 
bonheur ni la réussite. » Il lui demandait d'aller étudier chez Hishäm Ad-Distuw4’i mais 
son fils répondait: « J'aimerais plutôt participer au lancer de pigeons. »* IsmäâSl ibn 
Ibrähim ibn Mugsim, un homme pieux, comptait parmi ses enfants [brähîm, un Jahmite 
chevronné, qui croyait au caractère créé du Coran. C'est donc Allah qui guide. 
Cependant, on se doit de mettre en œuvre les causes [de la réussite]. Si ensuite Allah veut 
le bien pour l'enfant, ce dernier écoutera les conseils [que ses parents lui prodiguent]. Si 
Allah en décide autrement, l'enfant persistera dans l'erreur. Un poète a dit : 


Quand la nature d'un individu est corrompue 
Aucune éducation, ni aucun éducateur ne seront utiles 


Certains enfants sont une véritable calamité pour leurs parents, c’est pourquoi Allah dit : 
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« Certaines de vos épouses et certains de vos enfants sont un ennemi [une tentation] pour 
vous. Prenez-y donc garde. » 5 
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& Et Allah n'est point tel qu'il vous dévoile l'Inconnaissable. » ? 
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« C'est Lui qui détient les cle 
nt. On voit donc ici qu’un père peut sombrer 


D'autres preuves allant dans ce sens existe 
dans la mécréance à cause de son enfant. 


3- Certaines personnes négligent leurs obligations religieuses en raison du temps 


qu’elles passent à chercher à s'enrichir afin d'offrir subsistance et confort à leur enfant, 


4 Certaines personnes introduisent la télévision chez eux pour que leur enfant se 
divertisse. Or la télévision est illicite en raison des nombreux inconvénients qu'elle 
présente, comme par exemple les images [d'êtres vivants], les instruments de musique et 
la danse. Elle pousse la femme à regarder les hommes et vice versa. Elle incite à adopter la 
pensée des ennemis de l’Islam* et autres calamités. Ce type d'enfant est un ennemi pour 
son père. Il ne lui sera d'aucune utilité le jour de la résurrection. Il le fuira même, comme 


le dit Allah : 


PA AN 


— ss - PRE) n 
LS 4 dLÈ À Mere > = En - 2 £ È € » 

Hu DL Les 44e (SG | ras RE u le xs «| dl dits 
HS db Li JA tabs canes (anti eels Gastos El 3 


Pr 


! Sourate Al-Munâfiqün v.9 | 
? Sourate Âl-<Imrân v.179 
3 Sourate Al-Ancâm v.59 
é ù un 
nn Cheikh Yahià qu Allah le préserve à dit: « La télévision est une perte i rue. 
préserver sa santé est obligatoire. Elle corrompt la saine nat a ti 
mauvais comportements comme le vol et autres méfaits nature des enfants. Par son biais sont diffusés À 
diffusion des images. [Or Allah dit :] « Ne rene [En se procurant une télévision,] on participe h 
Hé nt To L | . entraidez pas dans le péché. » [Sourate Al-Mâ'idal v.2] LA 
Prophète (#8) qui sont mentionnés lens : PAPAS l a fourberie, l'irrespect envers les compagnons du 
ee de compagnons fut joué par des niet, A a dans un contexte inconvenant, comme lorsque 
: | : k S, 4 à 15 + . . & { 
à PP et les distraire du Coran ve MA ai ‘ ti RU Deer Ne 
le | cul ann acer _ ssager d'Allah (fs). C'est un Ve 
une grande calamité chez lui. » ulmans, [En se procurant une télévision,] l'homme introdui! 


64 


» » 
re, de son père, de sa compagne et de 
'ropre cas pour l'occuper, » 1 Si une 
se doit d invoquer Allah pour qu'Il le 


Le jour où l'homme S'enfuira de son frère, de sa niè 
es enfants, Car Chacun d'eux, ce jour-là, aura son 1 
mère est éprouvée par un enfant désobéissant, elle 
guide car Allah dit : 
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« Et votre Seigneur dit : “lnvoquez-Moi, Je vous répondrai, » 2 
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L'amour parental doit rester confiné dans les limites de la législation. On ne doit 
donc pas commettre d'interdits à cause de l'enfant. Sache [chère ut] dé l'éducation 
consciencieuse des enfants implique d'invoquer Allah en leur faveur pour qu'il fasse 
d'eux des personnes de bien et pieuses. Et l’invocation du parent n'est jamais rejetée par 
Allah comme cela est rapporté dans les hadiths du Prophète (5). Il n’est pas permis 
d'invoquer Allah contre eux serait-ce Par une seule parole, car cela pourrait avoir de 
graves conséquences et tu le regretterais alors. Le Prophète (4) à dit: « N invoquez pas 
Allah contre vos propres personnes, ni contre vos enfants, ni contre vos serviteurs, ni contre vos 
biens, car cela pourrait coïncider avec une heure où Allah répond aux invocations et Il exaucerait 
alors les vôtres. » Ce hadith a été rapporté par Abû Däâwüd (17479) d'après Jàbir ibn ‘Abd 
Allah. C'est un hadith hasan. Il a aussi été rapporté par Muslim (4/3009) sans que les 
serviteurs ne soient mentionnés. Sache aussi [chère sœur] qu'Allah a fait de nos enfants 
une épreuve et un examen pour nous, comme le dit Allah : 
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« Vos biens et vos enfants ne sont qu'une tentation. » 


AI-Bukhâri et Muslim rapportent dans leurs recueils authentiques d'après 
Hudhayfah ibn Al-Yamân qu'il a dit: « Alors que nous étions assis auprès de ‘Umar, 
celui-ci demanda : « Qui de vous a en mémoire les propos qu'a tenus le Prophète (53) au 
sujet de la tentation ? » Le Prophète a dit : « La tentation de l'épouse, des biens, des enfants et 
du voisin, est expiée par la prière, le jeûne, l'aumôêne, l'ordonnance du bien et l'interdiction du 
mal. » La tentation existe donc bel et bien dans les choses susmentionnées, comme 
l'enfant par exemple. En effet, lorsque celui-ci tombe malade, ses parents s'attristent, de 
même quand il décède. Ses parents se démènent pour lui apporter bonheur et confort, 
Comme l'a dit le poète : 


L'homme est tranquille tant qu'il vit dans le giron de ses parents 
Lorsqu'ils décèdent, tous les malheurs du monde s'abattent sur lui 


Les parents font en sorte que les nuisances et la fatigue n'atteignent pas leur enfant, 
Comme le dit Je poète : 
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Si l'un d'eux attrape froid, je ne peux €?! dormir de la nuil 


mi ceux qui indiquent le droit 
Nous demandons à Allah de nous compter par q q Chem, 
en toute vérité et qui par là exercent la justice. 


# f 4 
Point de clémence envers {ui n'est pas clément 


] Abû Hurayrah rapporte que le Prophète (a) 
alors qu'Al-Aqra* ibn Häbis At-Tamimi éta 
ai jamais embrassé aucun, , Le 
n'est pas clément. » 


L'Imam Al-Bukhâri (10/426) a dit: [= 
était en train d'embrasser AI-Hasan ibn ‘Ali, qe 
assis avec lui. Al-Aqraf dit : « J'ai dix enfants et je n'en à 
Prophète (##) le regarda et dit : « Point de clémence envers qui 


Une des plus grandes manifestations de clémence envers les 


enfants est de leur enseigner le bien 


Ainsi, si tu es enseignante, déploie tous tes efforts pour transmettre le 
enseignements à tes élèves, car c’est une forme de clémence à leur égard. On trouve dans 
le recueil authentique de Muslim, d’après Shaddâd ibn Aws que le Prophète (&) a dit: 
« Allah a prescrit la bienfaisance pour toute chose. Lorsque vous égorgez [une bête], faites-le de la 
meilleure des façons. Lorsque vous fuez [un animal], faites-le de la meilleure des façons. Aiguisez 
donc votre lame et épargnez ainsi la douleur à votre bête. » La bienfaisance d’un point de vue 
linguistique désigne le fait d'accomplir une chose avec perfection, précision et sincérité. 
Du point de vue religieux, le Prophète (#) l'a expliquée en ces termes : « C'est d'adorer 
Allah comme si tu Le voyais, car si tu ne Le vois pas, Lui, certes, te voit. » bn Rajab a dit dans 
Jâmie AI--Uläm (p.151), lors du commentaire du hadith de Shaddäd : « Ce hadith indique 
qu’il est obligatoire de parfaire chacun de nos actes. » 


Une des manifestations de la clémence envers l'enfant est de 
l'embrasser 


L'Imam Al-Bukhâri (10/426) a dit : [...] cÂ'ishah rapporte qu’un bédouin vint voir le 
Prophète (#) et lui dit: « Embrassez-vous vos enfants ? Car en ce qui nous concerne, 
nous ne les embrassons pas. » Le Prophète (4) dit alors : « Que puis-je pour vous Si Allah à 
retiré la miséricorde de vos cœurs ? » L'Imam Ahmad (2/255) a dit : [...] Umayr ibn Ishàq à 
dit : « J'étais avec Al-Hasan ibn <AÏK quand Abû Hurayrah croisa notre chemin. Il dit à AE 
Hasan : « Montre-moi l'endroit où j'ai vu le Prophète (&) t'embrasser. » Al-Hasan leva 


alors sa tunique et Abû Hurayrah l’embrassa au niveau du nombril. » Ce hadith est Hasil 


RS 
* Voir à ce sujet Mn‘ärij Al-Qabâl de Häfidh Al-Hakami (2/33) 
66 


une des manifestations de la clém 


; - ; ence en , 
porter En prière si besoin est vers l'enfant est de le 


L'Imam Al-Bukhäri (10/426) à dit: [..] Abü Qatädah à dit: 


nous en portant Coran bint Abi Al<Âs sur ses épaules. I] à Le 
‘il s'inclinait, il la déposait, et lorsqu'il se relevait f ] crerplit la prière ainsi : 
Nasä os Hate + be] Shaddäd dit : » Le Prophète (3) dos  . » L Imam An- 
Maghreb dur bé en portant A]-Hasan ou bien Alive Le Ben es la prière du 
ur diriger la prière, posa l'enfant au sol et débuta Foffice Une ps _ e ® s'avança 
dura tellement longtemps que je levai la tête - je vis alors l'enfant ss Dr 
Prophète (4) prosterné. Je revins alors à ma prosternation. ram Pro . : os du 
conclu la prière les gens demandèrent : - Ô Messager d'Allah ! ee ra er () ——. 
à duré tellement longtemps que nous crûmes que quelque chose s'était nt 
révélation t'était faite.» Le Prophète (4) répondit: «Rien de tout Le n'eut de 
Simplement, mon p etit-fils que voici a grimpé sur mon dos, et je n'ai pas voulu me relever ps 
qu'il ne se soit amusé tout son saoul. » [...] Ce hadith a été authentifié par mon père dans As- 
Sahih Al-Musnad (17347) | 


‘ Le Prophète (#4) vint à 


Une des manifestations de la clémence envers l'enfant est de le 
taquiner 


L'Imam Al-Bukhäri (10/425) a dit: [...] Umm Khälid bint Khälid ibn Sacid a dit : « Je 
me rendis un jour auprès du Prophète (4) avec mon père. Je portais ce jour là une 
tunique jaune. Le Prophète (4) me dit alors : « Sanah ! Sanah ! » [Abd Allah, un des 
rapporteurs du hadith, a dit : « Ce terme signifie : « très joli » en dialecte abyssin »] Je me 
mis alors à jouer avec le sceau de la prophétie! mais mon père me gronda. Le 
Prophète (4) lui dit : « Laisse-la, » Puis le Prophète (4) me dit : « Qu'’Allah Faccorde une vie 
plus longue que cel habit (trois fois) » [Abd Allah ajouta : « La tunique resta très longtemps 
en bon état. »] L’Imam Al-Bukhäri (1/173) a dit: [...] Mahmäüd ibn Ar-Rabîc dit : « Je me 
souviens encore d’une quantité d’eau (majjah) dans un récipient que le Prophète (4) avait 
aspiré avec sa bouche et dont il m'aspergea le visage, alors que je n'avais que cinq ans. » 
AHäfidh à dit : « Majjah est un terme désignant le fait d'envoyer de l'eau par la bouche. 
Certains linguistes affirment que ce terme ne s'utilise que si l'envoi se fait à distance. Le 
Prophète (4) s'est comporté de la sorte avec Mahmüd soit pour le taquiner, soit pour le 
loucher de sa bénédiction par le biais de cette eau, comme il avait l'habitude de le faire 
avec les enfants des compagnons. » L'Imam Al-Bukhäri (10/526) a dit: [...] Fu ls 
Mälik à dit : « Le Prophète (#4) avait l'habitude de nous fréquenter [alors que nous étions 
des enfants] et il disait même à un de mes petits-frères : « Ô Ab cUmayr ! Qu'en est-il du 
N Ughayr 1y 


nn nn nn 
16 
v0rle « 
pee de lâche velue setrouvant entre les épaules du Prophète (#8) 


oiseau avec lequel le frère d'Anas, Aba ‘Umayr, avait l'habitude 
67 


[NAT] » 
de jouer [Nd' ] 


fostations Jémence envers l'enfant est 4, 
Une des manifestations de la clément If l de 1 


porter sur ses LEHOUX 


L'imam Al-Bukhârt (10/44) à dit: |... Usämalh ibn Ze ai . “rophète (eg . 
r sur son genou, el posail Al-Hasan sut son autre penou, Il joignas 
« Ô AllalrE Sois leur clément, car Je suis clément Even, 
faire preuve de lendresse envers les plus GIE SEA rs dont ik 
tqui pourrait les divertir est une forme de clémence envers eux, à Condition 
la midvrerie. Le Prophète (#8) à fait l'éloge des femmes de 
8 dont elles jouissaient, parmi eux : 


prenait pour me Pose 
ensuite ses deux cuisses el disait: 
eux, s Ainsi, 
ont besoin € 
que cela ne devienne pas de 
tribu de Quraysh en raison des nobles caraclèt 


la 


La tendresse envers l'enfant 


9/511) a dit: [...] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (43) qu'il 
sur des chameaux sont les femmes de Quraysh, » Un 
t ajout : « Les femmes vertueuses de Quraysh 
et les plus respectueuses des biens de leurs 


L'Imam Al-Bukhäri ( 
a dit : « Les meilleures femmes ayant monté 
des rapporteurs de ce hadith à mentionné ce 
sont les-plus tendres envers l'enfant en bas âge, 
époux. » [...] 


Faire preuve de clémence envers les jeunes enfants et autres individus méritant 
clémence est une des causes suscitant la clémence d'Allah. Il a été rapporté du 
Prophète (&) qu'il a dit : « N'est pas des nôtres celui qui n'est pas clément envers les plus jeunes 
d'entre nous et ne respecte pas le digne rang des plus âgés d'entre nous. » Ce hadith est 
authentique si l’on prend en compte toutes ses chaînes de rapporteurs. Il a d’ailleurs été 
rapporté par un grand nombre de compagnons. At-Tirmidhi l’a recensé dans ses 
Sunans (6/40 avec son commentaire Tuhfat Al-Alwadhf) d'après Anas, Abd Allah ibn 
cAmr ibn Al-<Âs et Ibn ‘Abbâs. [Chère sœur] tu dois faire preuve de tendresse envers les 
plus jeunes, qu'il s'agisse de tes propres enfants ou de ceux de ta coépouse. En effet, 
certaines femmes ne craignent pas Allah concernant les enfants de leur coépouse. Ainsi, 
elles les surchargent de travail, en font même leurs servants, et ne se soucie pas de leur 
alimentation. Il faut craindre pour ce genre de femmes qu’Allah les châtie, car l'injustice 
est une pénombre le jour de la résurrection. Il faut être tendre envers tous les enfants sans 
distinction aucune. Simplement, il convient de redoubler de tendresse envers ceux qui 
sont à notre charge. Certaines personnes sont pleines de bonté envers les garçons, mais 
négligent les filles. Or ceci est une forme d'oppression envers elles et une injustice. Il à 
d’ailleurs authentiquement rapporté dans les deux Sahih d’après An-Numân ibn Bashîr 
que son père à dit au Prophète (f) : « J'ai donné à mon fils que voici un servant qui 
m'appartenait. » Le Prophète (#4) demanda : « T'es-t comporté de la sorte avec Tous les 
enfants ? » Il répondit : « Non. » Le Prophète (8) dit : « Craignez Allah et soyez justes envers 
Le enfants. » et dans une autre version : « Je ne veux pas être le témoin d'une injustice. » EU® 
ne D 
rien d'autre à lui donner une dette Elle la pr ne Le ne . leva 
et sortit. Lorsque le Prophète (#4) or je 1 : en nn .. ; . 9 ue sl 
éprouvé par des filles et se montre bienfaisns L .. he Spa niet ù cs +ctiol 

Isant envers elle, elles seront pour lui une pro et 
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autre l'enfer. » Rapporté également par Muslim (4/2027) 
une fille, les gens de la période antéislamique 
ent cette fille en vie mais humiliée et 


x LE , û 

Lorsqu ils donnaient naissance à 
f avaient le choix entre deux choses : soit ils 
di amMoindrie, soit ils l’ i 
na le en € drie, soil ils l’enterraient vivant 
Le = L , Ari 0 ” A 
anterrement était fait soit pour éviter la honte en société comme Île dit Allah : 

| < . 


.# - ae 
r Les 


« 1  - L] + i % 
te PE a oh à Le 7 All Ta rev, rss" Es à (Le À 1e dt 2 Sp, loop 2 
JE Él PE N ee os AE lie GES KE ABS 55 fn 475 Jb OU past ss 155 

= 7 1: TILL €" 1. Sy 9 1 , 

(EN O pat EL NT IUT G 4h AG so 

d # 
, à 1! , . 
: 1 annonce à l'un d'eux une fille : j 

«Et lorsqu % Lu À d eux ne fille, son visage s'assombrit et une rage profonde 
[l'envahit]. EE drrdilsns gens, à cause du malheur qu'on lui a annoncé. Doit-il la 
garder malgré la honte ou l’enfouira-t-il dans la terre ? Combien est mauvais leur 


jugement ! » 1 


Soit elle était enterrée pour éviter d'avoir une bouche en plus à nourrir comme on 

eut le lire dans les deux recueils authentiques d’après Ibn Mascûd : On interrogea le 

Prophète (5) : « Quel est le pire des péchés ? » Il répondit : « C'est de tuer ton enfant par 

crainte d'avoir une autre bouche à nourrir, » L'Islam est alors venu, a clarifié le rang occupé 
par les filles et a soutenu leur cause comme on peut le voir dans les exemples suivants : 


1- Allah a créé la femme à partir de l’homme, avec la même matière que ce dernier. Il 
ne l’a donc pas créée à partir d’une autre terre argileuse. Allah dit : 


E £. , D” CPR s, ” 2É 9 sf LE £ 
Fee ser ETS ue Ce Le Tee VE MOTTE if LE TE de * 
SN Us à OÙ 4e 53% rs Jx73 La] er) &'a)l Sable NN Gb O| easuls ces 
ms Se 1 
DOS 452) 
«Et parmi Ses signes Il a créé de vous, pour vous, des épouses pour que vous viviez en 


tranquillité avec elles et Il a mis entre vous de l'affection et de la bonté. Il y a en cela des 


preuves pour des gens qui réfléchissent. » ? 


3- Allah a fait de-la femme l’égale de l'homme, en ce sens qu'Il lui a imposé ce qu'Il a 
imposé à l’homme. La règle stipule d’ailleurs : « Par défaut, la législation concerne tout le 
monde, sauf ce qui est clairement excepté dans les textes. » 
4 Allah a promis à la femme accomplissant de bonnes œuvres la même récompense 
que l'homme. Allah dit : 
2 Lee 5 to |" Coll 
alé ee à di dE ÉÈS . Le Me PE ré Left 
Elal S5 es Se Jers JF rl JS 8 ls 
. J / irité issi bien que 
“Leur Seigneur les a alors exaucés (disant) : ‘En vérité, Je ne dissipe pas le bien q 
Wiconque parmi vous a fait, homme ou femme"» * 


1 
Sourate An-Nahi v,58-59 
Urale Ar-R fm v.21 


urate Âl-Imrân v.195 
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| ‘ œuvre tout en étant croyant, Nous 
à 


mâle ou femelle, fait ne bonne 


[conque | | 
« Quiconque, Nous les récompenserons, certes, en fonction de 
$ 


ferons jouir d'une bonne vie. Et 
meilleures de leurs actions. »! 


5- Allah a accordé une part d'héritage à l'homme et une part d'héritage à la femme 
Quant au fait que la part de l'homme soit le double de celle de [a femine, c est pour un 
raison d’une profonde sagesse. Ainsi, Ash-Shinqiti a dit dans Adwâ” Al-Bayân (1/308) hs 


de l'exégèse de la parole d'Allah : 


> Los v € æ , ZE 16232 nl 
ANT Rs ME Au eufii gs 
« Voici ce qu'Allah vous enjoint au sujet de v0s enfants : au fils, une part équivalente 


celle de deux filles. » ? 
liée au fait d’avoir accordé plus d'héritage au fils 


deux le même lien de parenté avec le défunt 
tre verset, à savoir : 


« Allah n’a pas mentionné la sagesse 
qu'à la fille bien qu'ils aient tous 
Cependant, Allah y a fait allusion dans un au 
sr. mit aitedtfé ie Do) À #7, 0 
le lébi Lys, ax US a ii Les LI Je y" Je j 
« Les hommes ont autorité sur les femmes, en raison des faveurs qu'Allah accorde à ceux. 
là sur celles-ci, et aussi à cause des dépenses qu'ils font de leurs biens. » *» Fin de 


citation. 


6- C'est la législation islamique qui a imposé au tuteur de la femme de demander à 
cette dernière son accord pour le mariage si elle est pubère. Elle est alors en droit 
d'accepter ou de refuser comme on peut le voir dans les deux recueils authentiques où le 
Prophète (#) a dit : « On doit demander son accord à la jeune femme vierge pour la marier et son 
silence vaut approbation. Quant à la veuve [ou la divorcée], on ne peut la marier que si elle donne 
explicitement son accord. » 


7-_ C'est la législation islamique qui a ordonné aux époux de se comporter aimablement 
avec leurs épouses ou bien de divorcer d'elles sans flétrir leur dignité ou leur honneur. 
Allah dit : 

Dr re d ii f 
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« Et quand vous divorcez d'avec vos épouses, et que leur délai expire, alors, reprenez-ls 
conformément à la bienséance, ou libérez-les conformément à la bienséance, Mais ne 1 


! Sourate An-Nahl v.97 
2 Sourate An-Nisû v.11 
3 Sourate An-Nisû v.34 
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« 3 L] . Cr " 
retenez PAS pour fer faire du tort : vous Lransgresseriez alors et gélconatté agit ali 
fuit di Fame Ini-mêine, » 1 que agit ainsi se 


EE 2e ÉD rat 

prb rs ss HULL SES GAL 
«Le divorce est periniS pour seulement deux fois. Alors, c'est soit la revrise 
conformément à la bienséance, ou la libération avec gentillesse, »2 d 


Et autres versets indiquant le rang occupé par la femme, ses droits et ses devoirs. Et si 
une femme se distingue par des qualités particulières et surpasse les hommes d’un point 
de vue de la piété et de la religion, elle est alors meilleure qu'eux. [Allah dit ] 


at dre des z Fa 
RS ai de ei 6 
à e € 


« Le plus noble d'entre vous, auprès d'Allah, est le plus pieux. » 3 


Quant au propos des grammairiens : « L'homme est meilleur que la femme. », il faut 
savoir que le déterminant « L'» indique ici le genre. C'est-à-dire que le genre masculin est 
meilleur que le genre féminin, mais cela n'empêche pas que certaines femmes soient 
meilleures que certains hommes selon les conditions précitées. Ainsi, la parole d'Allah : 
« Le garçon n’est pas comine la fille. » et « Les hommes ont cependant une prédominance 
sur elles. » ne concernent pas ce genre de femmes. 


Il n’y a pas de mal à ce que la femme 


sorte de chez elle si besoin est 


L'Imam Al-Bukhâri (9/337) a dit: [...] cÂ'ishah rapporte que Sawdah bint Zum‘ah 
sortit une fois de nuit. Umar la vit et la reconnut. Il dit : « Par Allah, O Zumcah ! Sache 
que nous t’avons reconnue. » Elle revint alors chez le Prophète (#) et lui conta ce qui 
s'était passé. Le Prophète (#&) était à ce moment dans mon appartement en train de dîner. 
Il avait en sa main un os sur lequel il restait un peu de viande. Allah lui fit alors une 
révélation et lorsqu'elle prit fin le Prophète (&) dit: « Allah vous a autorisées à sortir si 
besoin est. » De nos jours, la femme sort beaucoup trop de chez elle pour la moindre des 
raisons, Or le fait que la femme reste chez elle est une législation sage émanant d'un 
Seigneur Sage et Savant. Allah dit : 


” 
D T'ytt 


Se d OS 


«Restez dans vos demeures. »4 


EE 
1 
cu Al-Bagqarah v.231 
| nb Al-Bagqarah v.229 
“rate Al-Hujurât v.13 


“Sourate Al-Ahzâb v.33 
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Or Allah est plus savant des intérêts de Ses serviteurs et plus au courant "a 


condition de la femme. Cependant, certains égarés et dévoyés considèrent que C'est 
. 
gard de la femme, que c'est une forme d'emprisonnement et du 
€ 


rté. Je leur réponds quant à moi: Fi! De tels propos ne Pétive 
ant de la haine envers l'Islam ou bien plus ignorant nt 
égaré encore que l'âne de sa maison ! Le fait que la femme reste chez elle lui permet . 
gérer son foyer, de remplir ses devoirs envers son époux, d'éduquer ses enfants et ; 
faire proliférer ses bonnes actions. Et le fait que la femme sorte souvent de chez rs 
n'aura pour conséquence que la négligence de ses devoirs. [...] ' 


une injustice à l'é 
limitation de sa libe 
émaner que d’un homme éprouv 


Porter le voile et baisser le regard 


Allah dit : 
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« Ô Prophète ! Dis à tes épouses, à tes filles, et aux femmes des croyants, de ramener sur 
elles leurs grands voiles : elles en seront plus vite reconnues et éviteront d'être offensées 


Allah pardonne et fais miséricorde. » 1 
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q ux femmes âgées (Al-Qawâ‘id) qui n'espèrent plus se marier, nul reproche à 


_ sn vêtements de [sortie], sans cependant exhiber (Mutabarrijât) leurs 
. Et si elles cherchent la chasteté c'est mieux pour elles. Allah voit et sait tout. »? 


Le ter AR dési _ 
donc qu'il He les femmes PES. Le sens apparent du verset indique 
Shawkänf a dit dans Fafh AI-Q a pe qui n'espèrent plus se marier de se dévoiler. Ash- 
. qui ne peuvent plus avoir d a se terme Qawétid désigne les femmes âgées 

esta ce me es _…— règles ou d'enfants en raison de leur âge avancé. Le 
faut de le méngpatse | 1 . Ja marque du féminin, pour que l'on comprenne qu'il 
Hämil (enceinte, Mélanie “ méme manière que l’on dit d’une femme qu'elle est 
comprenne qu'il s'agit du ur RS 
: j n bébé | 
. es du nn (Qdidah) dans son 2 en A ie 
terme Qawäcid qu'i : PE ce cas, la marque du fémini À : . se. Lu du 

did qu'il s'agit des femmes qui ne cl in apparaît]. Az-Zaÿjàj a dit 

sens du verset : « Qui n’espèrent _. rerchent plus à se marier. C’est d’ailleurs le 
PUS se marier. » c'est-à-dire qu'elles n'ambitionnenl 


Sourate Al-Alizâb v.59 
Sourate An-Nûr v.60 
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us de se marier en raison de leur âge avancé. Abû Ubaydah a dit quant à lui qu'il s’agit 
des femmes qui ne peuvent plus avoir d'enfant. Mais ce n’est pas un avis sa car de 
femme peut ne plus awalr d'enfant tout en étant désirable du point de vue du tits e 
Puis Allah à mentionné le re de ces femmes en disant : « Nul reproche à elles Ale n 
leurs vêtements [de sortie] » c'est-à-dire les vêtements apparents qu’elles portent sur elles 
comme le jilbab et autres, et non les habits qui leur permettent de cacher leur intimité 
Cela leur a été rendu licite car les hommes ne les désirent plus. Par conséquent, Allah fau 
a permis Ce qu'Il n'a pas permis aux autres femmes. Néanmoins, Allah a émis une 
exception à leur situation à savoir : « Sans cependant exhiber leurs atours. » C'est-à-dire 
u'elles ne doivent pas montrer leurs parures qu’Allah leur a ordonné de cacher dans Son 

ropos : « Et qu'elles ne montrent pas leurs atours, »1 C'est-à-dire qu’elles ne doivent pas 
délaisser leurs jilbabs dans le but de montrer leurs atours ou pour exhiber leur beauté afin 
d'attirer l'attention des hommes. Le terme Tabarruj désigne le fait de s’exhiber, 
d'apparaître telle que l'on soit vue, comme l'on dit des citadelles élevées qu’elles sont des 
Burt Mushayyadah [car les citadelles sont visibles de tout le monde.] De même, on 
désigne par le terme Burüj As-Samû les constellations du ciel [car elles sont apparentes] 
Enfin on dit d’une embarcation qu'il s'agit d’une Safinah Bârijah lorsqu'elle n’a pas de toit. 
[Allah a ensuite fait la remarque suivante :] « Et si elles cherchent la chasteté, c'est mieux 
pour elle. » C'est-à-dire qu'il vaut mieux pour elles de ne pas délaisser leur jilbab. » Fin de 
citation. On déduit donc de ce verset qu'il n'est pas permis aux femmes non âgées de 
délaisser leurs vêtements. Allah dit : 
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«Et dis aux croyantes de baisser leurs regards, de garder leur chasteté, et de ne montrer 
de leurs atours que ce qui en paraît et qu'elles rabattent leur voile sur leurs poitrines. 
Qu'elles ne montrent leurs atours qu'à leurs maris, ou à leurs pères, ou aux pères de leurs 
maris, ou à leurs fils, ou aux fils de leurs maris, ou à leurs frères, ou aux fils de . 
frères, ou aux fils de leurs sœurs, ou aux femmes musulmanes, ou aux esclaves qu'elles 
PoSsèdent, ou aux domestiques mâles impuissants, OU Aux garçons impubères Ve 
‘8n0rent tout de l'intimité des femmes. Et qu'elles ne frappent pas le sol avec leurs pieds 
€ façon que l'on sache ce qu'elles cachent de leurs parures. Et repentez-vous tous à 

lah, 6 cr oyants, afin que vous récoltiez le succès. » . 
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73 


d'Allah «Et de ne montrer de leurs atours que ce qui en FAR » Signifis 
montrer aux étrangers ces atouts Si Ce n'est ce qui 
«[...] ‘Abd Allah a dit concernant Ja Parole 


d'Allah «Et de ne montrer de leurs atours que ce qui ent pre : nn leurs 
habits. » La chaîne de rapporteurs de ce récit est authentique. ob n Ka : it au sujg 
du sens de ce verset : « C'est-à-dire qu'il ne leur est pas . e met pa eurs atours 
aux étrangers sauf ce qui ne peut être caché. Ibn Mas‘ûd a _. pe à nique ou les 
vêtements. » Quant aux atours mentionnés dans la parole d'Allah « . . es ne montrent 
leurs atours qu'à leurs maris. », il s'agit là des proches parents (Mahärims) à qui ja 
femme à le droit de dévoiler ses atouts. Cependant, ils ne sont pas tous sur un Pied 
d'égalité concernant ce qu'elle peut dévoiler de ses atours. Ainsi, le mari à le droit de 
regarder tout le corps de son épouse. Quant aux autres proches parents, ils sont sur un 
même pied d'égalité concernant ce qu’ils peuvent voir de la fete à savoir les membres 
de son corps concernés par les ablutions!. L'Imam Al-Bukhäri (1/298) a dit: [...] ‘Abd 
Allah ibn ‘Umar dit : « Les hommes et les femmes accomplissaient les ablutions ensemble 
du vivant du Prophète (#).» Ce hadith concerne les hommes et les femmes d'une même 
famille (Mahârims) ou bien concerne la période précédant l'institution du hijab. Allah dit: 


La parole 
que la femme n'a pas le droit de 
apparaît nécessairement, Ibn Jarîr a dit: 


d 
Le, js ge s ÉMs eute . Tu bel ésdbes” da a CL 
=. + Is LS G Aie x se i PA 4 Ds 1 ‘ el 0S rs 
Dos ali eut se US EU dsl ets Lis 5 Se OAMANE pl 25 le 
« Ô enfants d'Adam ! Nous avons fait descendre sur vous uf vêtement pour cacher votre 
nudité, ainsi que des parures - Mais le vêtement de la piété, voilà qui est meilleur! - 


C’est un des signes (de la puissance) d'Allah afin qu'ils se rappellent. » ? 


L'Imam Al-Bukhârî (11/22) a dit: [...] Anas ibn Mâlik a fait le récit suivant: « J'avais 
dix-ans lorsque le Prophète (#) arriva à Médine. Je fus alors à son service dix ans 
durant. J'étais celui qui en savait le plus sur les circonstances de l'institution du hijab 
lorsque l’ordre fut révélé. Ubayy ibn Ka‘b avait d’ailleurs l'habitude de me questionner à 
ce sujet. La première révélation faite à ce sujet fut le jour des noces du Prophète (#) avec 
Zaynab bint Jahch. Le matin de sa première nuit de noces, le Prophète (#) convia les gens 
à un repas auxquels ils prirent part puis s’en allèrent. Cependant, un groupe de 
personnes restèrent chez le Prophète (#) et y demeurèrent un peu trop longtemps. Le 
Prophète (&) se leva alors et sortit. Je sortis avec lui pour leur faire comprendre qu'il 
fallait qu'ils quittent les lieux. Le Prophète (&) marcha quelque peu et je l’accompagnäi: 
Arrivé au seuil de la porte de l'appartement de <Â’ishah, le Prophète (&) crut que les 
invités avaient quitté les lieux. Il revint alors sur ses pas et je le suivis, jusqu'à ce qui 
pénétra dans l'appartement de Zaynab. Il vit alors les convives à l'endroit même où il les 
- _ ee ee quitté les lieux. Le Prophète (&) sortit alors à nouveau et à 
allés, ]l fit alors rs : À sb . en a PASSES ÉRIEERS ss 
que les invités étaient ee te ans RAS ARS on le 
Prophète instaura un ils svt + dure: “ei has Are une . pri [ 
A AL (HN re moi et ses épouses, » At-Tirmidhf a dit (3/ 1173) : wl 

as‘ûd] rapporte du Prophète (8) qu'il a dit : « Tout le corps de la fem 


a 


C'est-à-dire la tête, les avant bras i 
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dis partie intime, Lorsqu elle sort, Satan l'épie de son regard.» Les rapporteurs de ce 
hadiths sont fiables. Cheikh Al-Albäni l'a authentifié dans [rvû AI-Glhalil (n°273). De 
mème, MON père l'a authentifié dans As-Sahii Al-Musnad. Qu'Allah leur fasse à tous deux 
miséricorde. L'Imam Muslim (271040) a dit: [...] Abû Hurayrah dit : « J'étais avec le 
Prophète (&) quand un homme vint l'informer qu'il venait d'épouser une femme de la 
tribu des ATSATS. Le Prophète () lui dit : « L'as-tu regardée ? » L'homme dit : « Non. » Le 
Prophète (&) dit: « Va la regarder, car les femmes des Ansûrs ont quelque chose à l'œil, » Ce 
hadith est un argument, en ce sens que si les femmes n'étaient P 

s eu besoin d'aller les regarder expressément car il aurait alors suffit de les voir 
lorsqu'elles sortent de chez elles. Le devoir de la femme est donc de se voiler. Son 
Seigneur sait parfaitement où se trouve son intérêt, c’est pourquoi Il lui a imposée de 

rter le voile. Le voile [chère sœur] te protège des maux et des méfaits. Et c’est une 

reuve de chasteté, car la femme chaste se distingue de la débauchée par son voile. Les 
ennemis de l'Islam ont compris que le fait que la femme sorte dévoilée de chez elle est la 
porte ouverte au mal et à la corruption. Or si la femme est corrompue, la société se 
corrompt. C'est pourquoi ils accordent une attention toute particulière à ce que la femme 
musulmane délaisse son jilbab et sa pudeur. Et il y a même des musulmans qui dénigrent 
le voile islamique! et le considèrent d’une austérité extrême, comme c’est le cas de 
Muhammad Al-Ghazäli l'égaré. Or ce n’est pas là la première de ses élucubrations. Pour 
plus d'informations concernant ses déviations, il convient de se référer aux ouvrages du 
Cheikh Rabi° ibn Häâd£ et du Cheikh Sâlih ÂI Cheikh qui se sont chargés de réfuter les 
propos d'Al-Ghazâli. Il ne faut donc pas accorder d'importance aux propos des 
contradicteurs qui se moquent du voile et de celles qui le portent. En effet, se moquer de 
la religion et de ses adeptes est une habitude propre aux déviants. Allah a dit : 


as voilées, il n'y aurait 


Ë, 37 3 < 3 9 >É c 

L pe 7e jm, se ae ne 1, Tr AT A LA JL D 4 Fe < … »11- . - 
13545 Ÿ (e ‘ 196 es DES ea) pag cases AU TT Labs Le Les : Jo 285) Lu gs 
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Dee lle Et ai Dis ab Le cas JS) de 553 5 
«Et si tu les interrogeais, ils diraient très certainement : “Vraiment, nous ne faisions que 
bavarder et jouer.” Dis : “Est-ce d'Allah, de Ses versets (le Coran) et de Son messager que 
Vous vous moquiez ? ” Ne vous excusez pas : vous avez bel et bien rejeté la foi après avoir 
cru, Si Nous pardonnons à une partie des vôtres, Nous en châtierons une autre pour avoir 
été des criminels. » 2 Ce verset montre aussi que se moquer de la religion et de ses 


adeptes est une forme de mécréance. Allah dit : 
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passant près d'eux, ils se faisaient 4 
es 


eux qui croyaient, et, + 
venaient en plaisantant, et le 
P , S Voyant 


leurs familles, ils re 
là les égarés”. » | 


« Les criminels riaient de c 
œillades, et, retournant dans 
ils disaient : “Ce sont vratinent ceux- 
car la bonne fin est réservé 
ervée aux 


que si tu portes le voile, tu dois avoir comme intention de 
ton d'Allah. Tu ne dois donc pas le porter pour qu'on dise de 
toi que tu le portes, ni parce que c'est une simple coutume. Ibn AI-Qayyim a mentionné 
dans son ouvrage intitulé Madôrij As-Sälikin que l'intention dans les actes d'adoration es 
‘ de deux types : « La première est celle qui permet de distinguer une adoration d'une 
autre, et la seconde est celle qui permet de distinguer les adorations des actes 
Il est étonnant de voir que certaines musulmanes ont honte dé porter Je 
voile. Je leur fais donc la remarque suivante : as-tu honte des gens sans avoir honte de ton 
Seigneur, alors qu'Il t'a créée et a pourvu à tes besoins ? Refuses-tu de te soumettre à 
l'ordre de ton Créateur à cause de la honte que tu éprouves devant les gens ? Tu 
n'éprouves pourtant pas de honte à dévoiler tes atours aux hommes qui te sont étrangers 
Pourquoi en éprouverais-tu si tu portais le voile islamique ? Seul Allah connait le faib] | 
niveau de foi de la musulmane dont la position à l'égard du voile est telle que décrite 


plus haut. En effet, Allah dit : 


Il ne faut donc pas leur accorder d'importance, 


pieux. Sache [chère sœur] 
rechercher par là la satisfac 


coutumiers. » 
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« . dr h pas à un croyant ou à une croyante, une fois qu'Allah et Son messager 
x Le 
: . lé es chose d'avoir encore le choix dans leur façon d'agir. Et quiconque 
ésobéit à Allah et à Son messager, s'est égaré certes, d'un égarement évident. » ? 


his ne ns Le DS LÉ out TO * 
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a Dire 242 4 ” 


® «Non! Par ton Seign ! 
Rs eur ! 
demandé de juger de leurs fn croyants aussi longtemps qu'ils ne 'auront 
et qu'ils n'auront ë s ; 
in auras décidé it éprouvé nulle ançois ue 
écidé, et qu'ils se soumettent complètement [à ta sentence] . Louis 


Certaines femmes — 
qu'Allah améliore leur sn ie . _ e, mais font preuve de laxisme à ce sujet 
d'hommes sur leur chemin Dès pu découvrent leur visage si elles ne voient pä$ 
nouveau leur visage. Or cel n'est quelles en voient, elles s’émpressent de couvrir À 
vue avant même que tu n’aies eu res car il se peut que ces hommes aient 
ton honneur du regard des hommes et a Crains donc Allah et préservé 

- Le Prophète (##) avait pour habitude 
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d'invoquer Allah en ces termes matin et soir : « Ô Allah ! Préserv 

4 à n ä , j se e 
Rapporté par Abû Däwüûd d’après Ibn Um 
articulier aux femmes du Prophète (43) 


MON intimité et apaise mes 


ar. Certaines personnes affirment que 


purs? 
car Allah dit : 


Je voile est P 


tbe Di RÉ S LÉ , 
nat ture LES PAT, 22 LE diétee Eue ; 
hu VS ee SG CARRE JUL ES SE ET o LLNT s5 as ee Eef  Uu 
F4 cg 2 25 
ÿ à ( 7 1Aa >) . 
« Ô femmes du Prophète ! Vous n'êtes comparables à aucune autre femme. Si vous êtes 


jeuses, ne soyez pas trop complaisantes dans votre langage, afin que celui dont le cœur 
LA " . 
est malade [1 hypocrite] ne vous convoite pas. Et tenez un langage décent. » ! 


La réponse à cet argument est que les femmes de la communauté musulmane sont 
concernées par les mêmes règles qui touchent les femmes du Prophète (4), sauf ce qui a 
explicitement été spécifié par un texte. Cheikh Ash-Shinqîti a dit dans Adwä’ Al- 
Bayän (6/584) lors de l'exégèse de la parole d'Allah : : _ 


£ ss E., LE pamié. - Et L fi à j 
M5 la) 217 4 LE IS : aie et due ve 
CETTE 2 JS DE sc 7 als Lun ie pale 1515 
« Et si vous leur demandez (à ses femmes) quelque objet, demandez-le leur derrière un 
voile : c'est plus pur pour vos cœurs et leurs cœurs. » ? 


Le fait qu’Allah ait justifié cette règle - à savoir l'obligation du voile - en affirmant 
qu’il permet de purifier les cœurs des hommes et des femmes de tout comportement 
tendancieux, lorsqu'Il dit: « C’est plus pur pour vos cœurs et leurs cœurs » indique 
clairement qu’Allah généralise cette règle à toutes les femmes [et pas seulement à celles 
du Prophète (%)]. En effet, aucun musulman ne pourrait affirmer que le commun des 
femmes musulmanes n’a pas besoin que leurs cœurs et ceux des hommes soient purifiés 
de tout comportement tendancieux. Il est d'ailleurs établi dans les règles fondamentales 
de la jurisprudence que la raison pour laquelle une loi a été révélée peut généraliser cette 
méme loi, comme stipulé dans Marâqi As-Su‘üd : 


La raison peut spécifier comme elle peut généraliser la règle de base 
Cependant, elle ne peut la rendre interdite 


Avec ce que l’on vient de citer, on apprend qu'il y a dans ce noble verset une preuve 
claire indiquant que le caractère obligatoire du voile est une loi générale englobant toutes 
les femmes et qu’elle n’est pas spécifique aux femmes du Prophète (4), même si le verset 
‘adresse à elles en premier lieu. En effet, la généralité de la raison de cette loi prouve la 
Bénéralité de cette même loi, On apprend ainsi que Ja loi découlant du verset du voile est 
bénérale à cause de Ja généralité de la raison pour laquelle cette loi a été instituée. Si donc 
la Joi découlant de ce verset est générale en raison des indications sous-jacentes au verset, 
che donc que Je voile est une obligation coranique adressée à toutes les femmes. » … 
de citation avec quelques modifications toutefois. De nos jours, le sentiment - Laser 
prouvé par Jes hommes à littéralement disparu, sauf pour ceux 4" AIRE SES 


nt “sé 
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C'est pourquoi ces mêmes hommes laissent leurs femmes sortir Fe se méla 
aux hommes dans les universités, les commerces et autres lieux de rassemblemen 
dévoiler face aux hommes qui nous sont étranger 

Muslim (4/2192) a dit: [..] Abû Hurayrah rapporte * 


7 , PRE 
« ILest deux groupes des gens de l'enfer que Je n'a pas vu encore [don 


ce bas monde] : des gens portant des fouets longs comme des | bise de vache avec lesquels ik 
tentatrices et a la démarche tendancieye, 


frappent les gens, et des fentes habillées mais nues, ; euse 
Leur coiffure est comparable à la bosse penchée d'un dromadaire. Elles n'entreront pas au Paradis 


et n'en sentiront pas même le parfum, bien que l'on puisse sentir son parfum depuis telle et tel 
distance. » Ce hadith est une preuve de la véracité de la prophétie. En effet, ce dont y, 
Prophète (#) nous a informés est effectivement arrivé.ll est malheureux de voir cet 
habitude se répandre parmi les femmes, à savoir qu'elles portent le voile tout en 
découvrant mains, pieds et yeux, sans les voiler lorsqu'elles sortent. Or ceci est in 
chemin menant aux troubles. Il se peut d’ailleurs que le port du niqab dévoilant les yeux 
embellisse la femme plus encore que si elle dévoilait tout son visage. Certains hommes 
s’en sont d’ailleurs plaints en ces termes : 


Npe 


n’est pas une mince affaire : «’ LS, 
. P reg 


grand péché. L'Imam 
Prophète (4) qu'il a dit : 


Elle a une peau aussi douce que la soie, 
Et des paroles concises, ni trop longues ni trop courtes. 
Elle a deux yeux auxquels Allah a dit : « Soyez ! » et ils furent 
Qui ont sur l'esprit le même effet enivrant que le vin 


Si Ja femme se conforme à son devoir concernant le voile et sort de chez elle, les 
hommes se doivent de baisser le regard, car il se peut que quelque chose se produise, 
comme un coup de vent qui soulèverait son voile ou autres causes qui pourrait dévoiler 
les atours de la femme. Allah dit : 


PT sr pre Es 4 44 TT - 

A (SOUS Dg si lsbies ca pal Ce lsbi Tossial JS 
« Dis aux croyants de baisser leurs regards et de garder leur chasteté. C'est plus pur pour 
eux. »] 


On trouve dans les deux recueils authentiques d’après Abû Hurayrah que ke 
P Hu (63) a dit: « Allah a décrété pour chaque être humain sa part de fornication qu'il 
atteindra sans pouvoir s'y soustraire. La fornication de l'œil est le regard. » La fornication de 


l'œil est donc le regard dans le cas où on isir à Ô interdi 
devonl, Ash dir: prend plaisir à regarder [ce qu’Allah a interdit 


2 Jos 


uit PT. ANPEZT .. 
(ess O8 ah 515 TT eo) 


« L'ouñl , 
uïe, la vue et le cœur : sur tout cela, en vérité, on sera interrogé. » ? 
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Un des droits de la voie publique est de baisser le regard a di 
Prophète (&). Or combien de regards ont sur le cœur une nés on - : : 
encore qu’une flèche qui le transpercerait ? Un poèle a dit : ss 

Toutes les calamités débutent par un regard : 
A la source de l'incendie, il y a toujours l'étincelle que lon a négligé 
Combien de regards, sans arc ni corde, ont été plus ne 
Pour les cœurs que de véritables flèches ? | 
Notre œil se fait plaisir mais on se détruit de l'intérieur : 
Un plaisir aux conséquences néfastes n'est pas le bienvenu ! 


Un autre a dit : 


Dis à la belle, toute de noir voilée : 
Qu'as-tu donc fait à ce pieux adorateur ? 

Il s'apprêtait à accomplir la prière 
Quand tu es apparue à la porte de la mosquée ! 
Rends-lui sa prière et son jeûne, 

Ne le tente pas, par le Seigneur de Muhammad ! 


Un autre a dit : 


Que personne ne fasse confiance à son frère concernant les femmes 
Dans ce domaine, personne n'est sans reproche 
Si une personne digne de confiance peut se retenir une fois 
Un jour ou l’autre, il te trahira par un regard déplacé 


Un autre a dit : 


Cela commence par un regard, suivi d'un sourire, puis d'un salut 
Vient alors la discussion puis le rendez-vous puis la rencontre 


Attention donc à ne pas laisser son regard s'attarder sur les hommes. Les hommes 
aussi doivent craindre Allah et préserver leur regard du fait d'observer les femmes qui 
leurs sont étrangères. Ceux qui se laissent aller à de telles pratiques risquent de voir leur 
Propre épouse regarder les hommes et les épier. En effet, on récolte ce que l'on sème et 
comme on fait son lit on se couche. Et ce n’est que divagation et élucubration que 
d'affirmer : « De toute manière, mon cœur ne recèle que de bonnes intentions. » C'est là 
une affirmation des plus fallacieuses, car les cœurs. sont entre les mains du Tout 
Miséricordieux : Il les retourne comme Il le veut. De plus, Satan circule sui être 
Comme le sang circule dans ses veines, et un cœur sain et sauf n’a pas d'équivalent. di 
l'homme dont le cœur est tenté par les femmes - le contraire est tout aussi vral- NE Se 
Vivre l'esprit serein et la conscience tranquille. Son esprit sera préoccupé et de : 
Voudrait pouvoir réaliser ses désirs. Certains - qu'ils soient hommes ou femiI 


4 > é à tout va en 
lorsqu'ils projettent de se marier, se permettent de regarder le sexe De pi ae 
Prétendant qu'il ou elle cherche à trouver l'âme Sœur: Nous répondrons & 
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vision de la future épouse par le futur époux est légitér 
ans le hadith. On trouve aussi dans les deux recu 
authentiques d’après Sahl ibn Sacd qu'une femme PEGPOER AU Pa (és) de l'épouse, 
Ce dernier la regarda un instant puis baissa la tête. Néanmoins, 1l ne s'agit pas 4 
regarder toutes les femmes que l'on voit dans la rue ou tous les hommes qui passent di 
est réservé au prétendant et à sa promise. Le mariage est un des moyens permettant ke 
baisser le regard, comme on peut le voir dans les deux recueils authentiques d’après Xi 
Allah ibn Mascüd : le Prophète (#) a dit : « Jeunesse | Que celui qui en a les MOYENS se mari 
car cela aide à baisser le regard et à préserver sa chasteté. Que celui qui ne peut se marier se réfy gie 


dans le jeûne, car cela calmera ses ardeurs. » 


argument en disant que la 
comme nous l'avons vu d 


Remarque: Certaines femmes se dévoilent en présence de leurs proches. Le 
problème se manifeste lorsque vivent dans la même demeure plusieurs familles qui re 
font pas partie de leurs Maharims. Ces femmes se dévoilent tout de même, en prétendant 
qu’elles ne peuvent porter constamment le voile étant donné qu'ils vivent sous le même 
toit. Nous répondrons à cet argument creux que la religion ne se base pas sur les désirs 
de tout un chacun. En effet, beaucoup de principes de la législation ont été bafoués en 
raison du fait que les gens suivaient leurs désirs. Allah dit : 


se Musee + dofus nel à gui fE Gutt eutt À ss À 
28 lee déluss aslsal Togxés Les BLEU : à 3] ob 


ossi esil GA 
«Mais s'ils ne te répondent pas, sache alors que c'est seulement leurs désirs qu'ils 


suivent. Et qui est plus égaré que celui qui suit sa passion sans un guide d'Allah ? Allah 
vraiment, ne guide pas les gens injustes. »1 


G 
Es 


Obéir à ses désirs et les préférer aux règles de la législation est une forme 
d’adoration [vouée à autre qu’Allah]. Allah dit : 


a À . te 5 de Mn à Bo ÉD à se À 
Des al OS Col ass ag AE 55] 


« Ne vois-tu pas celui qui a fait de ses désirs sa divinité ? Est-ce à toi d’être un garant 
pour lui ?»2 


Suivre ses désirs est une affaire d’une telle gravité que le Prophète (#) avait pour 
habitude de faire cette invocation, comme l’a rapporté At-Tirmidhi d’après Qutbah ibn 
Mâlik : « O Allah ! Préserve-moi des mauvais caractères, des mauvaises œuvres des mauvais 
désirs et des mauvaises maladies. » Ce hadith est authentique. 


. 
1 Sourate Al-Qasas v.50 
? Sourate Al-Furqân v.43 
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Les principes que la femme doit respecter 


lorsqu'elle sort de chez elle 


Lorsqu'elle so La Fons di respecter les principes suivants : 
Elle doit être voilée 


> Ellene doit pas être parfumée 


+ Het marcher avec discrétion afin que l'on n’entende pas le son de ses pas. Allah 
dit: 

FR à + ur ce € 5 sta 
«Et qu'elles ne frappent pas le sol avec leurs pieds de façon que l’on sache ce qu'elles 
cachent de leurs parures. » ? 


Hélas, de nos jours, une véritable calamité s'est répandue, à savoir les chaussures à 
talons hauts. Ainsi, certaines femmes portent ce genre de chaussures dont on entend le 
son des talons sur le sol. Ajouté à cela, il arrive que ces femmes marchent en se 
déhanchant.… et le Prophète (#) a bien raison lorsqu'il dit : « Tout le corps de la femme est 
une partie intime. Lorsqu'elle sort Satan l'épie de son regard. » Ce hadith a été rapporté par At- 
Tirmidhi d’après Ibn Mas‘ûüd. 


4 Lorsqu'elle est avec une sœur et qu’elles passent à la hauteur d'un ou de plusieurs 
hommes, elles doivent faire silence. Non pas que leur voix fasse partie des choses à 
cacher, mais simplement, certains hommes peuvent être troublés par la voix d'une 
femme. 


5 Elle doit demander la permission de sortir à son époux si elle est mariée, ou à son 
tuteur si elle est célibataire. 


6 Si la distance à parcourir est une distance de voyage, la femme n’a le droit de sortir 
qu'accompagnée d’un proche parent (Mahram) en raison de la parole du Prophète (&) 
rapportée par Al-Bukhâri d'après Ibn <Abbâs: «La femme na le droit de voyager 
qu'accompagnée d'un Mahram. » Cette preuve, ainsi que toutes celles allant dans ce sens, est 
&nérale et embrasse par sa portée tous les types de voyage même ceux accomplis en 
ion. Garde donc cela à l'esprit, qu’Allah te soutienne [chère sœur] si tu cherches 
Vraiment la vérité. 
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ait-ce lors de la circumambulati 


usculer, qu'elle le fasse. 


7- La femme ne doit p 
autour de la Ka‘bah ou des v 
peut marcher sans être contrainte à bo 


8- Elle doit faire preuve de pudeur 


9- Elle doit baisser son regard 


ôter ses habits ailleurs que chez elle, si elle recherche par là 
dit: « Quand une femme ôte ses vêtements ailleurs que 
le de respect s'in terposant entre elle et Allah. » Ce 
cÂ'ishah comme on peut le voir dans Musnag 


10- Elle n’a pas le droit d' 
s'exhiber. En effet, le Prophète (#) 
dans la demeure de son époux, elle déchire le voi 
hadith est authentique. Il a été rapporté par 
Ahmad. 


La femme peut participer aux batailles 


et se défendre si nécessaire 


L'Imam Al-Bukhâri (6/78) a dit: [...] Anas dit: « Le jour de la bataille de Uhud, 
certains musulmans prirent la fuite en laissant le Prophète (&). Je vis alors <Â'ishah fille 
d’Abû Bakr et Umm Sulaym qui s'activaient, le pan de leur robe retroussé au point que je 
vis les bracelets qui ornaient leurs chevilles! : elles portaient sur leur dos des amphores 
pleines d’eau dont elles abreuvaient les combattants blessés. Elles retournaient ensuite au 
point d’eau, remplissaient les amphores et abreuvaient les blessés à nouveau. » Ce hadith 
a également été rapporté par Muslim (10/511 édition commentée d’An-Nawawi) L'Imam 
Muslim (3/1442) a dit: [...] Anas rapporte que lors de la bataille de Hunayn, Umm 
Sulaym s'arma d'un poignard à double tranchant. Abû Talhah la vit et dit au 
Prophète (#) : « Ô Messager d'Allah! Voici Umm Sulaym armée d’un poignard ! » Le 
Prophète (#) demanda [à Umm Sulaym] : « Qu'est-ce que ce poignard ? » Elle répondit: 
« Je me le suis procuré dans le cas où un polythéiste s’approcherait de moi. Je l’éventrerai 
alors avec ! » Le Prophète (#) se mit à rire. Elle demanda : « Ô Messager d'Allah! Tu 
devrais exécuter ces affranchis? qui ont fui lors de la bataille ! » Le Prophète (#) dit : « Ô 
Umm Sulaym ! Allah se charge de tout et à la perfection. » Ces récits ne peuvent servir 
d'arguments pour affirmer que la femme a le droit de s’enrôler dans l’armée et devenir 
un soldat à part entière. Néanmoins, si l’on a besoin de ses services durant une bataille, 
ou si elle veut se défendre, il n’y a pas de mal à cela, Quant au fait qu’elle soit un soldat à 
part entière, comme les femmes qui ont participé au colloque des femmes soldats qui 
s est tenu à Sanaa, c'est là une humiliation des plus graves pour la femme. Cependant là 
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de nombreux inconvénients et fléaux par 
ts 
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nt que 
mi lesquels : 
façon d'imiter les mécréants. Or le Prophète (&) a mis en garde de la plus 
CRTUPE ières contre cela. Il a ainsi dit : « Quiconque imite un peuple est un des leurs. , 
e des ur toute sœur qui veut le bien pour sa Propre personne et pour ses sœurs de 
seille L re de Cheikh Al-Islâm Ibn Taymiyyah intitulé : « Suivre le droit chemin 
tirer He iRrdales des gens de l'enfer (Igtidä As-Sirit Al-Mustagim fi Mukhôlafat 
implique de SE 
pe Al-jahîm) » 


strict 
Et je con 


e la femme à sortir de chez elle. Or à Ja base, la femme doit demeurer chez 
D Cent poiss | 
elle car Allah dit : 


RESTO 


« Restez dans vos demeures. »1 
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a besoin qu’on la protège et que l'on veil 
elle. Mais qu’Allah anéantisse [les tenants de cette nn ee AR s'éc 
ils de la vérité ? Si une mésentente survient entre elles, onn 0 à es lremmes q 
et hurlements, car elles ont été conçues faibles comme a dit le Prophète (ë). 
« Doucement avec les pièces de cristal (les femmes) !» Rap ue sp eue Muslim 
d'après Anas ibn Mâlik. Le Prophète (#) a donc Compare les SHARE À du Cristal en 
raison de la fragilité de cette matière et du fait qu’elle se brise facilement. Sois donc fière 
[chère sœur] de ta religion, la religion du pur Islam. Ne sois pas tel un mouton de 
Panurge, à dire ce que disent les gens et à faire ce que font les gens. Fais de la Preuve 
textuelle ton objectif afin de faire partie de ceux qui récolteront le succès. Cheikh Alsläm 
Ibn Taymiyyah a dit, ainsi que l'a rapporté Ibn Al-Qayyim dans Mifiâh Dar As. 
Sacädah (1/304) : « Quiconque délaisse les preuves s'égare du droit chemin. » Il existe à te 
sujet une épitre écrite par notre Cheikh, le savant, Yahiâ ibn CAÏS AI-Hajüri, le successeur 
de mon père à la tête de l'institut Dâr AlL-Hadîth à Dammäij. Cette épitre très bénéfique est 
intitulée : « Recueil de preuves indiquant que la mixité hommes/femmes et l'engagement des 
femmes dans l'armée font partie des troubles menant à l'égarement. » Lis donc cette épitre cr 
elle est très convaincante, si Allah le veut, concernant le caractère néfaste de 
l'engagement armé de la femme. 


le Sur 
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prérogatives. C'est plutôt la femme qui 
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Préservez-vous des femmes 


L'Imam Al-Bukhäri (9/5096) a dit : [...] Usâämah ibn Zayd rapporte du Prophète (4 
qu'il à dit: « Après ma mort, aucune tentation ne sera plus néfaste pour les ne re 
femmes. » Ce hadith est également rapporté par Muslim (4/ 2097), At-Tirmidhf (2780) i 
a dit: c'est un hadith hasan sahih. Il a aussi été rapporté par Ibn Mâjah (3997). Les f . 
sont néfastes pour les hommes du point de vue suivant, ainsi que l'a ëx li ué AL 
Mubärakfüri dans dans At-Tuhfah (8/ 53) : « Les hommes sont naturellement de en u 
les femmes : ils peuvent succomber au péché à cause d'elles, s’entretuer et se des 
pour elles, et le moindre mal serait qu'elles leur fassent aimer ce bas monde. Or quel mal 
est plus grave que cela ? Et le Prophète (&) a dit : « après ma mort » car le caractère néfaste 
des femmes est apparu après lui. Al-Häfidh a dit au sujet de ce hadith : « La tentation des 
femmes est plus grande encore que les autres formes de tentation. Preuve en est qu'Allah 
adit: 
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« On a enjolivé aux gens l'amour des choses qu'ils désirent : les femmes. »1 


Allah les a donc décrites comme étant un désir en soi. Il a parlé d'elles avant de 
parler des autres plaisirs de ce bas monde. Ce qui prouve qu’elles sont le désir le plus 
important. Certains sages ont dit : la femme est un ensemble de problèmes, mais le plus 
grave problème est que l’on ne peut s’en passer. Et bien qu'elle soit déficiente en termes 
de raisonnement et de religion, elle arrive à pousser l’homme à faire ce qui est en soi une 
déficience intellectuelle. et religieuse. Ainsi, elle le distrait d'étudier sa religion et le 
Pousse à s'épuiser dans la recherche des biens de ce bas monde. Et c'est là le pire des 
fléaux.» Fin de citation. L'Imma Muslim (4/2098) a dit: [..] Abû Saïd Al-Khudri 
rapporte du Prophète (&) qu'il a dit : « Ce bas monde est agréable et plaisant, et Allah a fait en 
Sorte que vous y vous succédiez les uns les autres, afin de voir comment vous allez agir. Préservez- 
TOUS donc [de la tentation] de ce bas monde et préservez-vous [de la tentation] des femmes. » 
Rapporté également par Ibn Mâjah (2/4000). Satan tente l'être humain en lui embellissant 
* Mal pour le faire apparaître sous la forme du bien. Il l'invite ainsi au mal comme l'a dit 
"otre Seigneur qui met en garde Ses serviteurs contre Satan : 
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« Ô enfants d'Adam ! Que le Diab 
Paradis vos père et mère, leur arrac 
nudité. Il vous voit, lui et ses suppôts, 
diables pour alliés à ceux qui ne croient point. »’ 


De la méme façon, la femme est comparable au diable car elle est une source de 
tentation pour l’homme: L'Imam Muslim (2/1021) a dit: [..] Jébir rapporte que Le 
Prophète (4) vit une femme. Il se rendit alors auprès de son épouse Zaynab tandis qu'elle 
tannait une peau lui appartenant. Il eut des rapports difsnes avec elle, sut ensuite et dit 
à ses compagnons : « La femme se présente SOUS la forme d'un démon et s'en Ua sus la forme 
d'un démon. Si l’un de vous voit une femme, qu'il approche son épouse : cela éloignera de son 
esprit les mauvaises pensées. » Concernant le propos du Prophète (&) : « La femme se présente 
sous la forme d'un démon el s'en va sous la forme d'un démon. » An-Nawawî a dit dans son 
commentaire du recueil de Muslim (9/187) : « Les savants ont dit: cela signifie que la 
femme éveille le désir, et suscite le trouble en raison du penchant naturel pour les 
:Allah a établi dans l'esprit des hommes. Ainsi, ils prennent plaisir à les 
regarder et tout ce qui a trait à elles. Elles ont donc un point commun avec le démon en ce 
sens que celui-ci invite au mal par ses insufflations et sa façon d’embellir ce qui est 
maléfique. On déduit donc de cela qu'il convient à la femme de ne pas se méler aux 
hommes, sauf en cas de nécessité. Il convient aussi aux hommes de baisser le regard 
[lorsqu'une femme passe] et de s'occuper d'autre chose. » Fin de citation. La législation 
islamique a fermé toutes les portes pouvant amener à être tenté par les femmes : 


femmes qu 


1-  Abü Däwüd (11/230) rapporte d'après [...] Abû Müsa que le Prophète (&) a dit : « Si 
la femme se parfume et passe auprès d'un groupe de gens pour qu'ils sentent son parfum, elle est 
alors … » et le Prophète (e) utilisa des mots très durs. Ce hadith est hasan comme on peut 
le voir dans As-Sahfh Al-Musnad. L'Imam Muslim (1/328) a dit: [..] Zaynab Ath- 
Thaqafiyyah rapporte du Prophète (4) qu'il a dit: « Si l’une de vous veut participer à la 
prière du <Ichä’ [à la mosquée], qu'elle ne se parfume pas cette nuit-là. » L'Imam Muslim a aussi 
dit : [...] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (4) qu’il a dit : « Il est interdit à toute fermmt 
s'élant parfumée de participer à la prière du ‘Ich’ avec nous [à la mosquée]. » As-Sindi à 
dit (8/154) dans son commentaire des Sunans d’An-Nasâ'î au sujet de ce hadith: «Le 
ar (4) a parlé de la prière du cIchä’ en particulier car on craint plus pour les 
D ee rer pere ae e S 
tie PS me P ien connus : elle est vingt-sept fois P 
toire que le fait de prier seul. Malgré tout, le Prophète (4) a interdit à la femme 6 
participer à la prière en groupe si elle s'est parfumée ou si elle a utilisé de l’encens, et ‘ 
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esure de précaution, L'Imam Abû Dâwüd a dit: [...] Abo Hura 
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(ss) qu'il à dit: « N'empêchez pas les servantes d'Allah d'aller au 
Au néanmoins Sortir non parfumées. » Ce hadith 
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Il convient er sur une mauvaise habitude qui s'est répandue 
dans certains Pays : orsque re) emmes se rendent visite, la maîtresse de maison - 
désirant par là honorer ses invitées : sn met à les parfumer. Or ceci est interdit comme 
nous l'avons vu dans les preuves précédentes qui indiquent qu'il est interdit à la femme 
de sortir si elle a mis du parfum ou de l'encens. Le fait d'honorer ses invités est légiféré, 
comme l'a dit le Prophète (&x) : « Tes invités ont un droit sur toi. » Ce hadith est rapporté 
par AI-Bukhârî et Muslim d’après <Abd Allah ibn <Amr ibn Al-cÂs. Cependant, honorer 
es invités doit se faire par des moyens licites. Et il est possible [chère sœur] que si tu 
refuses de les parfumer, tes invitées risquent de parler sur toi. N’accorde alors aucune 
importance à leurs propos et balaye-les d’un revers de la main. Informe-les de la raison 
pour laquelle tu as refusé, et tu les inviteras ainsi à obéir à Allah. Certains parfums 
contiennent de l'alcool comme ce que l’on appelle l'Eau de Cologne. Il faut délaisser ce 
genre de parfums même à l'intérieur des demeures car concernant les boissons enivrantes 
le Prophète (#) a maudit dix individus, parmi eux : « Celui qui le transporte. » Or celle qui 
l'utilise comme parfum le porte sur elle. La maîtresse de maison qui parfume ses invités 
avec ce genre de parfum est plus coupable encore que la première parce qu'elle aura 
commis deux péchés : 


yrah rapporte du 
X MOsquées d'Allah. 
a une chaîne de Tapporteurs hasan. 


Le premier : parfumer [des femmes alors qu’elles vont sortir] 
Le second : l’utilisation d’un parfum alcoolisé. Or l'alcool est un produit enivrant. 


Ne commet donc pas une telle chose, chère sœur. Il se peut même qu'en les 
informant de la raison pour laquelle tu ne les as pas parfumées, elles se conforment à 
l'ordre du Prophète (#). Tu récolteras ainsi auprès d'Allah récompense et pres sa 
effet, le Prophète (&) a dit: « Quiconque instaure en Islam une bonne iruaihian, réco F” ss 
récompense et la récompense de tous ceux qui l'ont mise en pratique jusque ren 
"rrection, sans que cela ne diminue rien de leurs propres récompenses. Et gi 2 one 
#n Islam une mauvaise tradition, récoltera son fardeau et le fardeau de tous ceux Fe is en 
Pratique jusqu'au jour de la résurrection, sans que cela ne diminue ges He : . 
fardeaux. » Ce hadith est rapporté par Muslim d'après Jarir ibn ‘Abd Le ses ue L 
louve dans Jes deux recueils authentiques d'après Sahl ibn Sad As- à hr 
Prophèt db Tr uide par ta cause un seul homme est nie 

Pnête (&) a dit : « Par Allah ! Le fait qu'Allah guide } 
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| authentique (870 édition 
porte dans son recueil auth | * \ dre comment 
lamah dit: « Quand le Prophète (£ uait la prière 


Le qu'il avait fini. Quant à lui, il restait assis : 
les salutations, les femmes 5€ levaient dès q : ans AB Sis à a 
place quelques instants avant de 5e lever. » Un des TapPOF art À a dit: 4 ë 
pense - et Allah est plus savant - que le Prophète (à) restait . . e temps que les 
f mes uittent les lieux avant que les hommes ne le fassent. » Ainsi, la mixité hommes. 
emmes q i le Prophète (&) restait assis quelques 


. FA 
femmes est un vecteur de tentation. C'est pourquol ea. . 
instants et les compagnons faisaient de même, comme cela a € ér ppor é ans une des 
versions d'AI-Bukhari (866). Les femmes quant à elles se levaient tout de suite après Ip 


salutations finales. De nos jours, la mixité s'est répandue dans beaucoup de lieux de 
travail, dans les écoles, les universités, les hôpitaux, et autres. Cette situation ressemble 


celle décrite par un poète en ces.fermes : 


2- L'Imam Al-Bukhâri rap 
par AI-Hâfidh) : [...] Umm Sa 


Il l'a bien ligoté et en mer l'a jeté, 
Puis lui a dit : « Prends garde à ne pas te mouiller ! » 


Beaucoup de musulmans de nos jours se comportent de manière anarchique, sauf 
ceux qu’Allah a préservés par Sa clémence. Ils suivent docilement les ennemis de l'Islam 
'ils pourraient très bien séparer les lieux de travail en 


et leurs stratagèmes, alors qu'i 
réservant une partie des bâtiments pour les hommes et l’autre pour les femmes. Et que 


«Mon intention à moi est bonne, et je n'accorde pas d'importance à la 


personne ne dise : 
un cœur sain et d’une intention saine. On peut 


mixité. » Cette parole ne peut provenir d' 
répondre à cette allégation de deux manières : 


Premièrement : Une intention saine devrait influer en bien sur les membres du 
corps. En effet, on trouve dans les deux recueils authentiques d'après An-Nu‘män ibn 
Bashir que le Prophète (#) a dit: « Il y a dans le corps un membre qui, s'il est sain, assainit 
tout le corps, mais s'il est malsain, corrompt tout le corps : ce membre n'est autre que le cœur.» 
pa intention saine fait apparaître les signes du bien sur celui qui en est animé. 

it: 
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« Par le Temps ! L'homme est certes, en perdition, sauf ceux qui croient et accomplissent 


les bonnes œuvres, s'enjoi 
, S'enjoignent mutuellement la vérité et s’enjoi nt la 
patience. »1 s'enjoignent mutuellemen 


nn oo. VRRSeIS indiquent qu’une bonne intention doit être 
« Ainsi, les actes accom lis ue a dit dans son ouvrage intitulé Ash-Sharfah (p.120): 
a plis par les membres du corps - qu'Allah vous fasse miséricorde - 

qui est dans le cœur et que l’on prononce avec la langue. Quiconque ne 
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Las sa foi par des actes physiques - comme | 

ou? : ne "1 & ; PR PE 
Le pèlerinage, le jihad et autres œuvres Similaires - et se Contente de la crova 1 
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re, de l'attestation de foi verbale, n'est pas un croyant. Sa croyance du cc ue 
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on de foi verbale ne lui sont d'aucune utilité, car le fait que cette perso e 
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ttes “siques dément sa foi. : 

le actes physiq foi. Et comme dit plus haut, accomplir des actes 
le, + nr re 


es confirme la foi. Et c'est Allah qui accorde le SUCCÈS, » 


hv si] 


a Purification, la Prière, la Zakât, le 
— , 


cœur 


peuxièmement : Cette prétention! émane d'un cœur mort, [et comme |’ 


a dit le 
pote) : 
À force de se rabaisser, on s’habitue à 1 “humiliation 
Comme un homme qui, après sa mort, ne ressent plus la douleur 


Quiconque affirme : « Mon intention est bonne. » sans accomplir de bonnes œuvres, 
prouve par Jà que son intention est morte est qu'il doit donc la soigner. Allah dit : 


Fee Vis Di des 
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« Et faites le bien. Peut-être réussirez-vous ! » 2 


On rencontre aussi, chez beaucoup de gens, le problème de la mixité entre proches 
parents qui ne sont pas des Mahärims, comme la mixité entre l'épouse et son beau-frère, 
ou entre le cousin et sa cousine, et ainsi de suite. Or c’est suivre les pas de Satan que 
d'accepter une telle mixité. Allah dit : 
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« Ô vous qui avez cru ! Ne suivez pas les pas du Diable. Quiconque suit les pas du 
Diable, [sachez que] celui-ci ordonne la turpitude et le blämable. » 3 
+ L'Imam Al-Bukhäâri (9/330) a dit: [...] Ibn <Abbâs rapporte du Prophète (&) qu'il a 
dit: « Qu'aucun homme ne s'isole avec une femme, à moins qu'elle ne soit accompagnée d . 
mahram. » Un homme se leva alors et demanda : « O Messager d'Allah L'Et s'il s'agit du 
beau- frère ? » Le Prophète (#) répondit : « Le beau-frère, c'est la mort. à S'isoler avec _ 
femme étrangère [à la famille] est une prémisse menant l'homme à ce nu par 
femme et vice versa. C’est la raison pour laquelle la législation islamique l'a interdit. 
NE ai né des 
#° L'imam Muslim (3/1489) a dit : [...] Urwah rapporte que À ishah R. (a) 
“mes qui avaient prêté allégeance au Prophète (#). Elle dit: « EE sous 
"touché une femme de sa main. La femme lui prêtait allégeance vera 


lLe, “ 


1." Monintention à moi est bonne, et je n’accorde pas d'importance 
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à la mixité. » [NdT] 
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‘| Jui disait : 1 veux disposer, car j'ai pr: 

x avait accepté son allégeance, il lui disait : à ur PEUR PUR ES Jies pris à 
se ni pléeres L'Imam At-Tirmidhi (5/220) a ms pl … NIaiquh 
a dit: «J'ai prêté allégeance, avec d'autres femmes, & ne ne | us dit. 
« Engagez-vous à me prêter allégeance dans les limites de vos set P . » Je me dis 
lors à moi-même : « Allah et Son prophète sont plus cléments envers nous que nous Je 
. u Prophète (#4) : « O Messager d'Allah! 


ô is ensuite a 
s envers nous-mêmes. » Je dis e less | 
: êti 6 .» Le Prophète (#%) répondit : 
[Tends ta main] pour que nous te prêtions allégeance. » u Lee (E ) 4 it: « Ce 
que je dis à une seule femme est valable pour cent femmes. » » Ce hadith présente une chaîne 


de rapporteurs authentique. L'Imam At-Tabaräni on ie se Mia AE-Kabir (20/21); 
[...] Mafqil ibn Yasâr rapporte du Prophète (#s) qu il a dit: « Il vaut mieux POUT VOUS que 
l'on vous transperce la tête avec une lance en métal plutôt que de toucher une Jemme qu'il vous est 
interdit de toucher.» Ce hadith présente une chaîne de rapporteurs fiable (asan), Ce 
hadith prouve que toucher une femme étrangère [à la famille] est un grand péché qui 
mène à la tentation. Ash-Shingîti a dit dans Adwâ' Al-Bayân (6/ 603) 14 Il ne fait pas de 
doute que le contact physique [avec une femme] est plus susceptible d'éveiller le désir et 
plus à même de semer le trouble dans l'esprit que le fait de la regarder. Et toute personne 
un tant soit peu objective reconnaît cela. Certains hommes qui désirent serrer la main à 
une femme qui leur est étrangère, ou certaines femmes qui voudraient serrer la main à 
des hommes, mettent autour de leur main un moyen de séparation!, comme si le 
principal, dans l'interdiction de serrer la main aux étrangers, était que la peau de l'un ne 
touche pas celle de l’autre, et que par conséquent si quelque chose pouvait servir de 
moyen de séparation, alors le contact était permis. Or ceci est irrecevable, car les preuves 
textuelles englobent aussi cette situation, et la raison de l'interdiction? de serrer la main 
aux personnes étrangères à la famille persiste. » Lors de certains événements, comme le 
jour de l’Aïd, ou lorsque quelqu'un revient de voyage, certaines personnes vont rendre 
visite à leurs proches parents qu'ils fassent partie de leurs Maharims ou non, et leur 
serrent tous la main, soit parce qu’elles cherchent à se rapprocher d'Allah par ce geste, 
soit parce que c'est une coutume. Or ceci est interdit aussi bien pour l’homme que pour la 
femme. Il faut aussi savoir que rendre visite aux proches parents et leur serrer la main le 
jour de l’Aïd en particulier, souhaiter bonne fête de l’Aïd ou souhaiter un bon mois de 
Ramadan et autres, n’est pas légiféré, que ce soit pour les hommes ou pour les femmes. 
Cependant, ça n'entre tout de même pas dans le cadre de l'innovation religieuse, à moins 
que l'on cherche par là à se rapprocher d'Allah, ce qui devient alors une innovation 
religieuse, car cela n'existait pas du temps du Prophète (&). Or il a été rapporté dans les 
deux recueils authentiques, d’après ‘À’ishah que le Prophète (#) a dit : « Quiconque innove 
dans notre religion une chose qui n'en fait pas partie verra cette chose rejetée. » Et Muslim 
es: te d'après Jâbir x le Prophète (&) a dit: « La plus véridique des paroles est celle 
d'Allah, la meilleure des voies est celle de Muhammad (#4). Les pires des choses [en religion] sont 
celles nouvellement inventées, toute chose inventée est une innovation, et toute innovation est un 
Lis al Sn (&s) dit: « Toute chose inventée est une innovation, et foule 

. aut savoir que « toute » est un terme à portée générale qui 


somme 


? Gant, manche de veste ou autre [NdT] 
2 A savoir, fermer la porte aux tentations [NdT] 
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he toutes Les innovations qui sont toutes des égarements, Quant 
, une source dans la législation, on doit s'en débarrasser, surto: 
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Restez dans vos foyers; el ne vous exhibez pas à la manière des femmes avant 
rislam. »! 


je ne dis pas que manifester sa joie et sa réjouissance lors des deux fêtes religieuses 
est interdit. Bien au contraire, cela est légiféré tant que ça ne contredit pas le Coran et la 
gnnah. L'Imam Al-Bukhäri (2/440) à dit: [..] cÂ’ishah dit: «Le Prophète (43) 
Sintroduisit chez moi tandis que deux fillettes interprétaient pour moi des chansons de 
sxih, Il s'allongea sur le lit et détourna le visage. Abû Bakr entra ensuite et me 
sronda en disant : « Les instruments de Satan dans la demeure du Prophète (4) ?! » Le 
Prophète (&) se tourna alors vers lui et lui dit : « Laisse-les donc. » Quand le Prophète (44) 
changea de sujet, je fis signe aux fillettes de s’en aller et elles sortirent. Cet événement eut 
Beu durant une de ces fêtes religieuses où les abyssins maniaient le bouclier et la lance. Je 
demandais parfois au Prophète de m’emmener les voir et parfois c'était lui qui me le 
proposait : « Veux-tu aller les voir ? » Je répondais : « Oui. » Il me plaçait derrière lui, je 
posais ma joue sur la sienne et il disait [aux abyssins] : « [Jouez] à votre aise, 6 Bani 
Arfäah ! » Lorsque je commençais à m’ennuyer, il me demandait : « Tu es satisfaite ? » Je 
répondais : « Oui. » Il me disait alors : « Tu peux t'en aller. » L'Imam Abüû <Abd Allah Ibn 
Mäjah (1/413) a dit : [...] Qays ibn Sad a dit : « J'ai vu tout ce qu'il était possible de voir 
du temps du Prophète (&), excepté une chose à laquelle je n’ai jamais assisté : le jour de la 
fête de la rupture du jeûne, des personnes jouaient les baladins? devant le Prophète (e). » 
La chaîne de rapporteurs de ce hadith est authentique. Concernant le fait de présenter ses 
meilleurs vœux le jour de l’Aïd, Cheikh Al-Islam [Ibn Taymiyyah] a répondu à une 
gestion à ce sujet comme on peut le voir dans Majmüñc Al-Fatäwä (24/253) : « Présenter 
$ vœux le jour de l’Aïd n’a pas de source dans la législation. Cependant, il aurait été 
fepporté que certains compagnons l'ont fait, et certains savants l'ont toléré comme 
Ahmad et d'autres. Cependant, Ahmad a dit : «Je ne présente mes vœux à personne en 
og er lieu, mais si on me les présente, je réponds, car répondre au salut est 
'&atoire.» Présenter ses vœux en premier lieu n'est pas une Sunnah que le 
Prophète (4) nous a ordonné de faire, ni une chose qu'il a interdite. Par conséquent, 
on le fait aura pris [certains compagnons comme modèle] rt 
0, PPS [lmam Ahmad] comme modèle. L'Imam Ahmad #'e0k JHSA er NE 
"é au salut est obligatoire. Il désigne par là le verset suivant où Allah dit: 
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ruine facon meilleure; on bien 
e salutatton, saluez d'utte fa ; _ 


] vous fait un ed 
ie f [ah tient compte de tout. » 


la (simplement).Certes, A 
Or, un terme indéfini dans un Conte, 


Le mot «salutation » est indéfini ic. 


fé ee 
affirmatif indique la généralité (AI-IHlâq)”. 
5 Une des causes qui pousse à céder aux tentations est le fait que la femme parle d'in 
voix sensuelle, comme l’a dit Allah : 
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votre langage, afin que celui dont le cœur est 


« Ne soyez pas trop complaisantes dans 
y Et tenez un langage décent. » ÿ 


malade [l'hypocrite] ne vous convoite pas. 


La femme doit donc s'éloigner de tout ce qui peut pousser l'homme à être tenté par 
elle, et elle se doit de préserver son honneur. 


Les femmes sont déficientes 


en termes de raison et de religion 


L'Imam Muslim (n°79) a dit: [...] Abd Allah ibn ‘Umar rapporte du Prophète (#) 
qu'il a dit : « Ô vous les femmes ! Pratiquez l'aumône et invoquez souvent Allah pour qu'Il vous 
pardonne, car j'ai vu que vous constituiez la proportion la plus importante des habitants de 
l'enfer. » Une femme pleine de bon sens demanda alors : « Et pourquoi constituons-nous 
la proportion la plus importante des habitants de l'enfer ? » Il répondit: « Car vous 
maudissez souvent et niez les bienfaits de vos époux à votre égard. Et jamais je n'ai vu de créatures 
déficientes dans leur raison et leur religion plus à même de dominer un homme raisonnable que 
vous. » Elle demanda : « Que signifie le fait qu'elles soient déficientes dans leur raison et 
leur religion ? » Il répondit : « Pour ce qui est de la déficience en termes de raison, le témoignage 
de deux femmes équivaut à celui d'un seul homme. Voilà sa déficience en termes de raison. Et In 
femme [quand elle est indisposée par ses règles] passe des jours sans prier, et ne jeûne pas certains 
jours durant le mois de Ramadan [pour la même raison]. Voilà sa déficience en termes de 
region. # Le fait que la femme soit déficiente en termes de raison et de religion n'indique 
pas qu'il soit permis de la railler pour cela. En effet, la femme a des sentiments tou 
comme l’homme, et souffre tout comme lui. En outre, Allah a dit : 
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offensent les croyants et les croyantes sans qu'ils l'aie | 
ÿ 4 aus qu'ils l'aient mérité, se chargent 


Et ceux qui ; ENT 
+ d'un péché évident, (Sourate AI-Ahzâb-Les conlisés- Verset 58) 
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d'une calomnie € 

Mon père considère cependant que si cela est fait dans le but de ré rimander | 

crabes pére de la railler pour sa déficience en termes A et re L 
religion. Mon père nva fait part de cel avis dans une discussion privée que it pti 
e Aucune femme n NT biens atteint la perfection féminine, sauf deux d’entre elles. À ce 
APE ue” ukhäri (7/ 3769) rapporte |... d'après Ab Maüsä Al-Achari que le 
Prophète (£a) # dit: le Beaucoup d hommes ont atteint À le me on 
femme n'a Jamais atteint la perfection en Aa 
“pharaon. Et le mérite de CA'ishalt par rapport au reste des femmes est comparable au mérite du 
Tharid! par rapport aux ms 


femm 


ell 


Les ruses des femmes 


L'Imam Al-Bukhäri (9/374) à dit: |... 'ishah rapporte le récit suivant: «Le 
Prophète (##) avail pour habitude de passer quelques temps chez Zaynab bint Jahsh et y 
buvait du miel. Je préparai alors un plan avec Hafsah : la première d’entre nous chez qui 
le Prophète (##) se rendrait devra lui dire : « Je sens chez toi une odeur de Maghifir?, Tu as 
mangé des Maghäfir ? » Le Prophète (&) se rendit chez l'une des deux qui lui posa donc 
cette question. Il répondit: « Rien de tout cel, J'ai simplement bu du miel chez Zaynab bint 
Jahsh, Mais je ne le referai plus, » C'est alors qu'Allah révéla le verset: 
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«Ù Prophète ! Pourquoi l'interdis-lu ce qu'Allal l'a rendu licite ? »1 Jusqu'à Sa parole : 
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« Si vous vous repentez à Allah... » (Sourate At-Tahrim - L'interdiction- Verset 4) 


Désignant par-là ‘À'ishah et Elafsah. Quant ati secret en question dans le 


Yet suivant : 
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« Lorsque le Propliète confia un secret à l'une de ses épouses » (Sourate at-Taks 
s in 

Verset3) 

phète (&) a informé son épouse qu'il avait bu dus 
chez Zaynab. Pour définir la ruse, Ibn Al-Qayvim a dit dans Ighâthat Al-Lahfin (1735 
« La ruse consiste à laisser paraître une chose pour cacher son contraire afin d'ats:. 
un objectif donné. La ruse se divise en deux catégories : louable et blämable. U à 
F5 . LS 
types de ruse louable est la ruse dont Allah fait usage contre ceux qui rusent contre |: 
pour retourner leur ruse contre EUX et les rétribuer par le même moyen qu'ils ont uns 


Allah dit : 
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«Ils complotèrent, mais Allah a fait échouer leur complot, 


stratagèmes. » 1 


Il s’agit du moment où le Pro 


et Allah est le meilleur # 
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compte. »? Fin de citation 
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La majorité des habitants de l’enfer sont des femmes 


L'Imam Al-Bukhâri (1/583) a dit: [...] Ibn cAbbâs rapporte du Prophète 


LE < Allah m'a montré l'enfer et j'ai vu que la majorité de ses habitants était d 
dit 


(44) qu'il a 
à es je1 À) [les 
renient. » on demanda 1 « Car ses renient Allah ? » Il répondit : « [Non + ane à 
renient | bienfaits de leurs époux et les faveurs qu ils leur font. Tu peux être bienfaisant envers 
ane femme toute ta vie. Il suffit que fes la nes pour qu'elle dise : ‘Tu n'as jamais été 
Henfaisant envers moi. » Le reniement mentionné dans ce hadith ne désigne pas la 
mécréance majeure mais mineure, voir Al-Fail (1 /83) L'Imam Al-Bukhäri (9/51 96) a dit: 
[.] Usâmah rapporte du P rophète (Es) que il a dit: « Je me suis posté à la porte du paradis et 
sai vu que la majorité de ceux qui y entraient étaient des pauvres. Quant aux personnes opulentes, 
dles furent empêchées d'entrer let devaient attendre que tous les pauvres s'y introduisent.] 
Lorsque les gens de l'enfer furent jetés dans le feu, je vis que la majorité d'entre eux étaient des 
&mmes. » Rapporté aussi par Muslim (4/2236) L'Imam Al-Bukhäri (9/5198) a dit : [..] 
mrân rapporte du Prophète (fs) qu'il a dit : « J'ai regardé le paradis et j'ai vu que la majorité 
de ses habitants étaient les pauvres. J'ai ensuite regardé l'enfer et j'ai vu que la majorité de ses 
Wabitants étaient les femmes.» Rapporté également par Muslim (1/ 2096) L'Imam 
Muslim (4/2097) a dit : [...] Abû At-Tayyäh rapporte que Mutarraf ibn ‘Abd Allah avait 
deux femmes. Revenant de chez l'une d'elles, l'autre lui demanda : « Tu viens de chez 
unetelle ? » Il répondit : « Je viens de chez ‘mrân ibn Husayn. » Il nous enseigna ensuite 
que le Prophète (#) a dit: « Les femmes sont la population la moins représentée au paradis. » 
L'Imam Ahmad a dit : [...] CAmârah ibn Khuzaymah ibn Thâbit a dit : « Nous étions avec 
Amr ibn Al-<Às lors d’un pèlerinage ou d’une ‘Umrah. Quand nous arrivâmes à Marr 
Adh-Dhahrân\, nous vîmes une femme dans son palanquin. Elle posa sa main sur un côté 
du palanquin et il pencha. <Amr se dirigea alors vers une vallée et nous le suivîmes. Il 
nous dit alors : « Nous étions avec le Prophète (#) en ce lieu même, et c'est alors que 
nous vimes une flopée de corbeaux. Il y avait parmi eux un seul corbeau dont les ailes, les 
pattes et le bec étaient blancs. Le Prophète (#) dit alors : « Les femmes entrant au paradis 
Sont aussi rares que ce corbeau parmi tous ses congénères. » Ce hadith est aussi rapporté par 
AF-Hékim dans Al-Mustadrak (4/602). Celui-ci a d’ailleurs affirmé que l'authenticité de ce 
fadith répondait aux conditions émises par Muslim, bien qu’Al-Bukhäâri et Muslim ne 
lient pas mentionné dans leurs recueils respectifs. Concernant le propos du 
Hi (8): « Les femmes entrant au paradis sont aussi rares que... », il s'agit mi . 

mmes de ce bas monde. C'est à cause de leurs méfaits que les femmes représentent ‘a 
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cer à nous soumettre à la loi de notre Seigneur « 
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« Et la plupart des gens ne sont pas croyants malgré ton désir ardent, » 2 


« Peu de Mes serviteurs sont reconnaissants. » à 


Si tu veux atteindre les honneurs dans ce bas monde et dans l'au-delà, gagner le 
paradis et être sauvée de l'enfer : obéis alors aux ordres d'Allah et délaisse Ses interdits 
cramponne-toi au Coran et à la Sunnah conformément à la compréhension des pieux 
prédécesseurs. En effet, Allah dit : 
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« Et ceux qui se conforment au Livre et accomplissent la prière, [en vérité], Nous ne 
dissipons pas la récompense de ceux qui s'amendent. » 4 
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Les droits réciproques des & poux 


NA ha à # \ ù . 
rme « droit » désigne aussi bien un droit que 


» te .114 
“ ent conseillé de respecter. 


l'on doit respecte 


é r qu'un droit 
qu il 


A . A f 2 
Aperçil des devoirs de l'épouse envers son Aie 


4 Elle doit lui obéir lorsqu'il l'invite à partager sa couche : 


, ! s ÿ 
Selle ne le fait pas, elle s'expose à la colère d'Allah à son encontre, à la m 
# € [a 


a diminution de la valeur de sa prière, à moins qu’elle n’ alédiction 


x ot à | 
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se he ‘né : à xcuse 
Lalable, comme le fait qu’elle soit indisposée par ses règles ou par une maladie et ne peut 
u 


donc satisfaire aux désirs de son époux. Dans ces cas-là, il n’y a pas de mal à ce qu’ell 
refuse. L'Imam AI-Bukhâri (9/5194) a dit : [...] Abû Hurayrah rapporte du ahète (e) 
j'ila dit : « Lorsqu'un homme invite son épouse à partager sa couche, qu'elle s'y refuse et ail 
passe la nuit en colère contre elle, les anges la imaudissent jusqu'au matin.» Ce hadith a aussi 
été rapporté par Muslim (2/1060). Dans une de ses versions, on trouve : « Par. Celui qui 
détient mon âme entre Ses mains, pas un homme n'invite sa femme à partager sa couche et qu'elle 
refuse, Sans que Celui qui est au ciel se courrouce contre elle, jusqu'à ce que son époux soit satisfait 
elle.» L'Imam At-Tirmidhi (2/290, avec commentaires d'At-Tuhfah) a dit: [...] Abü 
Umimah rapporte du Prophète (##) qu'il a dit: «Il est trois personnes dont la prière ne 
sève pas plus haut que leurs oreilles : le serviteur qui fugue jusqu'à ce qu'il revienne, la femme 
qui passe la nuit alors que son mari est en colère contre elle, et un Imam qui dirige la prière alors 
que les fidèles le détestent. » [...] 


Concernant le propos : « Une femme qui passe la nuit alors que son mari est en colère 
ani elle.» il s'agit du cas où la colère de l'époux est justifiée. Si en revanche, il est en 
colère contre son épouse sans raison valable, le hadith ne la concerne pas: En effet, 
‘érains hommes sont tellement idiots que rien ne les satisfait. Concernant le propos : 
< Un Imam qui dirige la prière alors que les fidèles le détestent, », il s'agit du cas où les er: 

détestent pour des raisons religieuses, en raison de sa perversion notoire, du fait qu il 
de Préserve pas des impuretés ou de son injustice et autres raisons. Si en een r: : 
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« Les femmes vertie 
| c la protection d'Allah. »} 


l'absence de leurs époux, Ave 


AI-Häfidh Ibn Kathiîr a dit concernant la partie du verset où Allah dit : « Les fees 

LAHON [bn cAbbâs et d’autres ont dit de ce verset qu'il signifiait 
que les femmes vertueuses sont obéissantes à leurs Mars « PARRERENRE ce qui doit être 
protégé » : « As-Suddi et d'autres ont dit : C'est-à-dire qu'elles protègent sa chasteté et les 
biens de son mari en son absence [...]. Concernant le propos du Prophète (#3) : « la prière 
ne s'élève pas plus haut que leurs oreilles » Al-Mubârakfûri a dit : « C'est-à-dire qu'elle n'est 
pas pleinement acceptée, ou bien qu'elle ne s'élève pas vers Allah comme s'élèvent les 


bonnes œuvres. » 


vertueuses sont obéissantes » : 


2- L'épouse ne doit pas accomplir de jeûne surérogatoire sans 
l'autorisation de son époux : 


L'Imam Al-Bukhäri (9/5192) a dit: [...] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (4) 
qu'il a dit: « Une femme ne doit pas jeñûner en présence de son mari sans son autorisation. » Si la 
femme accomplit un jeûne surérogatoire sans que son mari ne le lui ait autorisé, son 
jeûne est annulé et elle aura commis un péché. Si en revanche son mari lui interdit 
d'accomplir un jeûne obligatoire pour elle, elle ne doit pas lui obéir, car l'obéissance ne se 
fait que dans ce qui est convenable. | 


3- L'épouse ne doit pas permettre à quelqu'un d'entrer dans la 
demeure de son mari sans l'autorisation de ce dernier : 


L'Imam Al-Bukhärf a dit: [...] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (#%) qu'il a dit 
« [n'est pas permis à une femme d'accomplir un jeûne surérogatoire en présence de son mari sans 
son autorisation. Il ne lui est pas permis de faire entrer quelqu'un chez lui sans son autorisation. 
Et si elle fait aumône [des biens de son mari] sans que son mari ne le lui ait [explicitement] permis, 
la moitié de la récompense revient à ce dernier.» Dans le recueil authentique de 
Muslim (1218), Jâbir rapporte du Prophète qu'il a dit lors du pèlerinage d'adieu : « Elles 
ont pour devoir envers vous de ne permettre à personne que vous détestez de s'asseoir sur voire 
couche, Si elles le font, corrigez-les avec douceur. » | 


me — 
! Sourate An-Nisû v,34 
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L'épouse 1e doit pas sortir de chez son 6 
" CPOUX sans son 
ntorisf tion : 

ll 


L'Imam Al-Bukhäri (9/337) a intitulé un des ch 
mme doit demander la permission de son m A 
“leurs. , Il a ensuite rapporte le hadith suivant : El le Prophète te a mosquée ou 
perse ous demande la permission de se rendre à la mosquée, ne l'en e AR a ss 
PAS 


. : Mpéchez pas : : 
aussi été rapporté par Muslim. | pas, » Ce hadith 
3 - 


r 
apitres de son recueil ainsi : 


« La 
arl pour se rendre à | 


5. L'épouse ne doit pas dépenser des biens de SON Mari sans son 
autorisation : 


L'Imam Al-Bukhäri (9/507) a dit : [...] À'ishah apporte que Hind bint «Utbah a dit : 
. à Messager d'Allah ! Abû Sufiän est un homme cupide1. II ne me donne pas assez pour 
subvenir à mes besoins et à ceux de mes fils. Suis-je à blâmer si je dépense de ses biens 
[sans qu'il ne le sache] ? » Le Prophète (&) dit alors : « Dépense de quoi subvenir à tes besoins 
#4 à ceux de tes fils de manière convenable. » Ce hadith a aussi été rapporté par 
Muslim (3/1338). Ce hadith indique que si l'époux ne subvient pas aux besoins de son 
épouse et de ses enfants, il est permis à cette dernière de dépenser des biens de son mari 
de manière à subvenir aux besoins de la famille et ce de facon convenable. Le 
Prophète (&) n'a donc pas permis à la femme de dépenser des biens de son mari sans 
qu'il ne le sache ou sans son autorisation, à moins qu’il ne manque à ses devoirs en terme 
de dépenses pour le foyer conjugal. Il va donc de soi qu'il n'est pas permis à la femme de 
faire l’'aumône des biens de son mari sans son autorisation. Si elle le fait, elle aura commis 
un péché. Si en revanche elle fait l'aumône des biens de son mari après qu'il le lui a 
autorisé, elle mérite une récompense complète. L'Imam Al-Bukhäâri (4/300) a dit: [...] 
'ishah rapporte du Prophète (&) qu'il a dit: « Si la femme donne en aumône de la 
rourriture qu'elle a chez elle sans faire de gaspillage, elle récoltera la récompense de son aumône. 
Son époux récoltera la même récompense du fait que c'est lui qui nourrit sa famille. De même pour 
k serviteur qui s'occupe de la comptabilité. La récompense de chacun d’entre eux ne sera pas 
Éiminuée. » Si la femme donne en aumône des biens de son mari sans son autorisation 
explicite, elle ne récoltera que la moitié de la récompense. L'Imam AI-Bukhâri (4/ . : 
dit: [..] Abû Hurayrah rapporte du Prophète (&) qu'il a dit :« Si la femme fait nn - 
biens de son mari] sans que son mari ne le lui ait lexplicitement] aise la moitié pi 
"ompense de son mari lui revient. » Ce hadith peut être interprété de . ne 
différentes, mais AlHäfidh [Ibn Hajar] a dit : « L'interprétation la plus me _. . si 
à dire que cela concerne la situation où la femme dépense en aumone des sui [ . 
Pari lui à donnés à elle en particulier. En effet, si elle fait aumône de ces D'Ens, 


SP naar Le i mes. Ibn Al-Qayyim à 
: co Dante a pére avant même 
te ipidité peut aussi Se manifester 
à être avare de ce que l'on 
es biens que l'on ne possède même pas, alors que 
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l'effort de l'époux, C'est pourquoi il à 
fait que cela se fasse sans son autorisation explicite indie, 
de façon générale. La récompense revient en totalité re 
donner telle chose en aumône, Le hadith Fe 
compris SOUS l'un de ces deux angles. En effet, si ci femme be . 
son mari sans qu'il ne le lui ait permis, Ni de manière générale, ni en 
{n'aura aucune récompense, » Voir Al-Fath, Voi 


. Rs a PS | le 
alors effectivement considérés COMME le fruil € 
« “ 


récompensé pour cela. Le 
qu'il l'a permis à sa femme 
femme s'il lui a explicitement permis de 
nécessairement être 
aumône des biens de 
particulier, elle aura commis un péché € 


aussi Subul As-Snlñm (2/628). 


6- L'épouse doit se faire belle de façon à plaire à son mari dans les 
limites de la législation. 


7- Elle doit s'occuper de son 1ari : 


I ne fait pas de doute qu'une cohabitation harmonieuse entre époux passe par le fait 


que l'épouse s'occupe de son mari el l'aide à gérer ses affaires. Allah a dit : 


sauts UN Je 1é5uss 


« Entraidez-vous dans l'accomplissement des bonnes œuvres et de la piété. »? 


On trouve dans les deux recueils authentiques d'après Abû Huravrah que le 
Prophète (#8) a dit: «Le fait que tu aïdes une personne à chevaucher sa monture où à y dépogr 
ses bagages est une aumêne, » Dans le recueil de Muslim, Ab Huravrah rapporte du 
Prophète (#s) qu'il a dit: « Allalr aide Son serviteur aussi longtemps que ce dernier aide sn 
frère. » Les savants sont tous d'accord pour affirmer que le fait que la femme soit au 
service de son mari est un acte lépiféré, Is ont cependant divergé concernant son 
caractère obligatoire, Ainsi, certains savants sont d'avis qu'il est obligatoire pour là 
A eu Le Quitte ombre 0h Calella AR 
ile ARTE de An EN ant en LD . 
contemporains dont Les trois Ch s Che AL AIDAnE ans A Au 2 Cheikh 
Uthaymin dans Ash-Sharh Al-Mumti à L a ARR AERN us Zi), Lars 
miséricorde, Voici quelques-uns de leurs . . propre père, qu'Allah leur RK 

Ÿ $ Arguments : 


L- L'Imam Al-Bukhâri (9/506) rapporte |... 


, out = que Fâtimah vint au Prophète (44) pour li 
demander un servant. Le Prophète (#8) . L 


seruil mticrix pour loi que d'avoir ps É, dit alors NE Veux-tti que je t'informe de ee 
pureté à Allah) trente-trois fois Far : Au moment de te coucher, dis Subluinallält (Q 
Akbar (Allah est le plus ve nr (louange à Allah} trentectrois fois el Al 
dit: « Une des trois f Le les rete-quatre fois. » Sufiân (un des rapporteurs de ce hadith! 

ormules doit être répétées lrente-quatre fois, Je n'ai d'ailleurs jan 


délaissé cette pr 
, ratique depuis W 
Pratique depuis que j'ai entendu ce hadith, s On lui demanda : « Mème R 


‘Sourate AM dal v2 
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e la pataille de Sifin Vs = re ss Même celle nuit-là, » Ce hadit] 

porté par Muslim APT. AI-Hafidh [Ibn Hajar] à dit: adith à 6 
er Len faveur de Een Lu affirment qu'il est un devoir Pour la femme de se 
ME vice de son époux] en ce sens que lorsque Fâtimah demanda un se de 
 (O!. celui-ci n'a pas imposé à son époux de s'occuper de cel + 
ant, en Jouant les services d'un domestique ou en se chargeant lui-même des tra 

ménagers. Si cela avait été du ressort de “Ali, le Prophète (4) le lui aurait ordonné Fo 
… 3 ordonné de verser la dot à sa fille avant de consommer le mariage. Or verser la ds 
svant la consommation du mariage n'est pas obligatoire si la femme accepte que ce 
erement soit retardé. Comment donc le Prophète (#3) ordonnerait à cAli d'accomplir 
ne chose non ohigatoire tout en emetrant de lui ordonner ce qui lui est obligatoire ? Ibn 
Habib rapporte d Asbugh et Ibn Al-Mâjichân d'après Mâlik que les travaux ménagers 
nt un devoir pour l'épouse, même si cette dernière jouit d’une certaine notoriété et 
une noble lignée, dans le cas où le mari n’a pas les moyens de s'offrir un domestique. 


galement 
«Ce hadith est un 
mettre 
rvant à son 
a, en lui trouvant un 


re pour cela que le Prophète (&) imposa à Fâtimah de se charger des tâches 
domestiques, et à A de subvenir aux besoins de la famille. Ibn Battäl rapporte que 
œrtains Cheikhs ont affirmés : nous ne connaissons aucun texte indiquant que le 
Prophète (&) ait imposé à Fâtimah de s'occuper des tâches ménagères, car la relation de 
couple entre <AÏi et Fâtimah était faite de bonne cohabitation et de nobles caractères. 
Quant au fait qu'il soit imposé à la femme de subvenir aux besoins de la famille, il n’y a 
aucune preuve à ce sujet. Bien au contraire, il y a consensus des savants concernant le fait 


que le mari doit subvenir à tous les besoins de son épouse. 


2- Allah a dit : 
s a € ee” é 2 n ete» se ge 54 TorJéT TES # TT 45 Atte 
LE SLAE go Ge BU es de 2425 41 Ji Le Loi de LYS Je 


sis 22, fu. ot à ? à À x Le dla LE fe 94 
selle Gas ral 2 ob 1 25 SE 15 & 
Æ À s Logté + 5 2e a , et Ë 


en raison des faveurs qu'Allah accorde à ceux- 


là sur celles-ci, et aussi à cause des dépenses qu'ils font de leurs biens. Les femmes 

tértueuses sont obéissantes (à leurs maris), et protègent ce qui doit être protégé, pendant 

l'absence de leurs époux, avec la protection d'A llah. Et quant à celles dont vous rs 

la désobéissance, exhortez-les, éloignez-vous d'elles dans leurs lits et corrigez-les. . . 

_ obéissent, ne cherchez plus alors de voie contre elles, car Allah est certes, Hai 
rand ! »1 


“ Les hommes ont autorité sur les femmes, 


' 


« Allah dit: «Les hommes ont 
ité sur la femme en ce sens qu il 
a corrige si elle 
Iles-ci » car 
C'est 


Éxpliquant ce verset, AJ-Häfidh Ibn Kathir a dit: 
est es les femmes » c'est-à-dire que l'homme à on ent, et quil 
va. Srigeant, son maître, celui qui détient le comman ement, té 

8e de la vertu, « En raison des faveurs qu'A [lah accorde à cel ue la femme. 
"Mmes sont meilleurs que les femmes, et l'homme est meilleur q 


ne 


fate An-Nisà v34 


Auto 


Soy 
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aux hommes, de même que l'autorité _— 
j si r 

veuple qui choisit une femme pour les 

apporté par Al-Bukhâri n°7099 


la prophétie est réservée 
a dit le Prophète (#3) : « Un} 
» Ce hadith est Tr 


pour cela que ; 
d'un état, comme | litige 


1 réussite. 


ne connaîtra jamais le ' , el De 
même, la fonction de juge est réservée aux LH que cie © ps fonctions, «EI 
aussi à cause des dépenses qu'ils font de leurs biens » comme la ot, les dépense, 

’ Allah a imposées aux hommes dans Son livre et dans | 


ménagères, et autres charges qu 
\ “ , 

Sunnah de Son Prophète (5). L homme es 

Il est meilleur et plus méritant. C'est pour 


dit Allah : 


t donc intrinsèquement meilleur que Ja fernm 
cette raison qu'il a autorité sur elle, comme . 
à 


ke de Je 


« Maïs les hommes ont cependant prédominance sur elles. » 1 


3- Allah a dit: 
LS Se JU 


« Mais les hommes ont cependant prédominance sur elles. » ? 


4. Abû Dâwüd et At-Tirmidhi rapportent d'après Abû Hurayrah que le Prophète (4) 
dit: « S'il m'était permis d'ordonner à quelqu'un de se prosterner devant un autre, j'aurais 
ordonné à la femme de se prosterner devant son mari, » 


5- Les auteurs des quatre recueils (As-Sunans) rapporte d'après SAmr ibn Al-Ahwas AI 
Jushami (4) qu'il a entendu le Prophète (#) dire, lors de son pèlerinage d'adieu et après 
avoir loué Allah (#) et exhorté les gens : « Ayez un bon comportement avec les femmes, car 
elles sont comme des captives auprès de vous. Vous ne pouvez prétendre à rien d'autre que dl 
moins qu'elles ne commettent une turpitude évidente. Si c'est le cas, éloignez-vous de leur 
couche, (et si elles persistent) corrigez-les avec douceur, puis, si elles vous obéissent, ne leur causez 
aucun tort. Certes, vous avez un droit sur vos femmes et elles ont un droit sur . Votre dit 
sur elles, est qu'elles ne permettent à personne que vous détestez de s'asseoir sur poire couche etre 
fasse pas entrer chez vous une personne que vous détestez. Et leur droit sur vous est que vous 
. rs . les et les vêtissiez de la meilleure manière. » A ent a dit 
e hadith qu'il étai h (n° ith indi 

forme de te x . di a. o : ob mu Ed 
il est en captivité. Cet avis-là3 est le . C Le ne 
et n'ont pas été spécifiées. La rois des | . Re Ras ee 
Eee se pe considèrent toutefois que cela n'est que 
jee ituelle des shout Ta : L rue de mariage n'implique que la 
Hanifah dans Zâd Al-Ma‘d (5/ 188) a .  . dnnrares 
Qudâmah dans Al-Mughnf (8/131) et As} aussi l'avis d’Ahmad comme l'a affirmé IP? 

1-Sharh Al-Kabir. C'est enfin l'avis d'Ibn HazM 


comme on peut Ï Â 
peut le voir dans AJ]-Muhallé question n°1910. Ceux-ci ont répondu aix 


preuves indiquant . 
q que la femme se doit de servir son époux - comme dans le récit 


ee 
Sourate Al-Bagarah v.228 
: rue Al-Bagarah v.228 
“est-à-dire l'avis qui sti s 
pule qu'il est obligatoi 
qu'il est obligatoire de femme de se mettre au service de son époux [NdT) 


je Fâtimah, ou celui d'Asmä’ fille d'Abû 
tde “6: 


e d'Az-Zubayr son mari à une distance de 2/3 de farsakh - 

à me faveur des épouses envers leurs époux pour entretenir de bonnes relations 

a es cependant, ces savants considèrent tout de même qu'il est préférable pour Ja 

a dese ir son mari. Ibn Qudâmah a dit dans Al-Mughni (8/ 132) : «Il est préférable 

: ne d' ir conformément à la coutume en terme de travaux ménagers, C’est ce 

s épouses on l'habitude de faire et la vie conjugale ne peut être vécue de façon 
: _. n'est de cette façon là. » 

épan 


Bakr qui allait cher 
récéden 


cher du foin pour 
qu'il s'agissait ]à 


9. L'épouse n'a pas le droit de demander le divorce sans 


, Abû Dâwûd a dit: [...] Thawbân rapporte du Prophète (4) 

L _.. ui demande à son mari de divorcer d'elle sans raison valable ne s 
«Une ie . hadith présente une chaîne de rapporteurs authentique. 
du paradis. 


qu'il a dit: 
entira pas l'odeur 


9. Si le mari décède, la femme doit porter son deuil durant quatre 
- Si 
mois et dix jours : 


Allah dit : 


"k £ 7 É < 2€ vs 87 mare sir se ES Cds 
22 GITE 72 FA Es Lu à5L : 7e 55! aps 4 Op ns 
Gb Ce Sat Gb 6 Léss HE ag) Gel 62 4 
SE Le at ab | JE ;. 
Æ pla L 5 


(es U glass Le, abs Cogaall edit Gles Le 
UT 6 : celles-ci t quatre 
mois et dix jours : 


Allah dit : 


= beak g JE dues ioe arena a a 
és des É PE SA Foie 7 tes € Ee 2s A y + à 2 f T 
SE ce Hart Gb BB Léss ès Let Gui E oi Fe 03 All 


= M >» (2 t27 + et" à. 47 AA ii-i JAE 
G uh Les dl Da CS E ká 
Es eai ; . -ci doivent 
«Ceux des vôtres que la mort frappe et qui laissent des ép ae eor n we aois 
observer une période d'attente de quatre mois et dix jours. Daske c e ns 
reprochera pas la façon dont elles disposeront d'elles mêmes d'une m 
; 1 
iites. » 
Allah est Parfaitement Connaisseur de ce que vous fait 


: è it au sujet de 
Al-Häfidh Ibn Kathir (1/525, dans l'édition annotée par mon père) a dit au sujet de 
ce verset: « Allah ordonne aux femmes dont l'époux is a oA AT leur mariage 
mois et dix jours. Ceci concerne aussi bien les aptes pa 4. savants. Concernant les 
que celles qui ne l'ont pas consommé, et ce à l'unanimité est ce noble verset dont la 
emmes qui n’ont pas consommé leur mariage, la EPUA l'Imam Ahmad, les auteurs 
Portée est générale, mais aussi le hadith suivant e a va d fut questionné au sujet 
‘S quatre Sunans, et authentifié par At-Tirmidhî : Ibn d'avoir consommé son mariage 
un homme qui épousa une femme puis mourut avant 


, “il 
uestionner Jusq 
.Vant même d'avoir fixé sa dot. Les gens ne cessèrent de le q 


x / râce à Allah. 
us t juste, C est g 

ISe : « Je vais vous donner mon opinion personnelle : SI elle est] , ager en sont 
Si el] 


ss 
lah et Son messag”: A 
imn © 6St erronée, cela vient de moi et de Satan, et Al version, il aurait dit : « Elle 
“Nocents : Ja dot lui est due en intégralité. » Dans une autre 


So 
urate Al-Bagarah v.234 
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siudi i injustice. Elle doit po 
: femme sans préjudice ni1 Porter k 
it à la même dot que toute autre i à iai a à TER 
Td \ sa part de l'héritage. » Masqal ibn Yasär! AI-Achja se RE ar 
e 2 à Sc € 


. fc : Bin 
entendu le Prophète (4) décréter ip ma Peg = n aha : 
cAbdallah ibn Mas‘üd en éprouva alors une Joie et € Aa rs eeg être 
faite est celle de la femme enceinte dont le mari n a a pes _ dure 
jusqu'au jour de l'accouchement, même si cette pêriode n q S près la 


i ée géné rerset : 
mort du mari, et ce en raison de la portée générale du ver 


sé “sde ÉTÉ 
LR Ge oi ar JS 
i ri | e se terminera à 
«Et quant à celles qui sont enceintes, leur période d'attent a à leur 


accouchement. » ? 


Ibn ‘Abbâs considérait quant à lui que la période de viduité de la veuve enceinte 
devait être la plus longue de l'une des deux périodes : l accouchement ou quatre mois et 
dix jours, afin de concilier les textes. Cet avis aurait été tout a fait judicieux si ce n était ce 
qui a authentiquement été rapporté dans la Sunnah, et que l'on trouve dans le hadith de 
Subay<ah Al-Aslamiyah répertorié dans les deux recueils authentiques selon diverses 
voies : « L'époux de Subay‘ah - Sacd ibn Khawlah - décéda alors qu'elle était encore 
enceinte. Il ne se passa pas beaucoup de temps entre sa mort et son accouchement. » Dans 
une des versions de ce hadith, il est dit : « Elle accoucha quelques jours après le décès de 
son époux. Quand ses lochies prirent fin, elle se fit belle pour que des prétendants lui 
demandent sa main. Abû As-Sanäbil ibn Backak s’introduisit auprès d'elle et lui dit: 
« Qu'’ai-je à te voir embellie de la sorte ? Espères-tu que l’on t'épouse ? Par Allah ! Tu ne 
te marieras pas avant d’avoir observé un deuil de quatre mois et dix jours. » Subay‘ah 
dit: « Lorsqu'il me parla de la sorte, j'attendis le soir, je mis mon voile et me rendis 
auprès du messager d'Allah (&). Je le questionnai au sujet de mon problème et il me 
répondit que ma période de deuil avait expiré dès lors que j'avais accouché et que je 
pouvais par conséquent me remarier si je le désirais. » Exception doit être faite aussi 
concernant une esclave qu’on aurait épousée. Sa période de deuil est moitié moindre que 
celle de l'épouse libre - soit deux mois et cinq jours - selon l'avis de la majorité des 
savants. En effet, étant donné que les peines légales ne s'appliquent qu’à moitié pour les 
esclaves, il en est de même pour la période de deuil qui est diminuée de moitié pour elles. 
Certains savants comme Muhammad ibn Sîrîn et quelques Dhâhirf mettent sur un même 
pied d'égalité les femmes libres et les esclaves en raison de la portée générale du verset, 
mais aussi en raison du fait que le deuil est un acte instinctif commun à toutes les 
créatures. Sa‘id ibn Al-Musayyib, Abû Al-cÂliah et d’autres ont affirmé que la raison 
pour laquelle la période de deuil est de quatre mois et dix jours est qu’il est possible que 
la femme porte en elle un fœtus. Passés ces quatre mois et dix jours, il apparaîtra 
clairement si la femme est enceinte ou non. Ceci est conforme au hadith d'Ibn Mas‘üd 
que l’on trouve dans les deux recueils authentiques et d’autres ouvrages : « La création de 
chacun d'entre vous se résume [à une goutte de sperme] durant quarante jours dans le ventre de sa 


! Mon père fit la remarque suivante dans son commentaire de l'exégèse d'Ibn Kathir: « C'est plutôt < Fe 
Sinän » comme on peut le vérifier dans Tuhfat Al-Achrâf » 
? Sourate À t-Talâq v.4 
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puis la goutte devient caillot de sang pour une 
PR b Le A 2 ‘ 

nen- > -une même période. Puis ) 
ouchée pour une ! } uis un ange 


est envoyé qui y i 
11 insu ; 
ines de jours nous donnent donc quatre mois. En kki a la vie. » C 
. ' 5 . "s c 1X ours 
„é en raison du fait que certains mois peuvent durer moins Pi i : 
nte 


, sécurit ' y : e 2 K 
ini quatre mois et dix jours,] période où le fœtus est sensé commencer à fa; 

o ts. Et Allah est le plus savant. Porter le deuil signifie delaisse to ga des 
. oute forme 


mouvemen t, qu'il s'agisse de parfum d m 
Jli en $ Ă aie ê ij 
ombellissement, q , e vétements et bijoux pouvant inciter à 
Le 
S toutes les femmes dont les 


stre demandée en mariage. Porter le deuil est un devoir enver 

spoux sont décédés, que ces épouses soient jeunes ou ménopausées, libres ou esclave 
musulmanes ou mécréantes, en raison de la portée générale du verset. Ath-Thawri pe 
Hanifah et les adeptes de san école ont dit: l'épouse mécréante n'a pas de deuil à 
observer. C'est aussi l'avis d'Ash-hab et Ibn Nâfic, élèves de Mâlik. Ces derniers se basent 
sur le hadith suivant pour appuyer leur propos : le Prophète (&) a dit : « Il n'est pas permis 
une femme qui croit en Ai et au jour dernier de porter le deuil pour une Personne plus de trois 
jours hormis pour son mari pour qui elle portera le deuil quatre mois et dix jours. » Le Prophète 
a donc considéré le deuil comme une forme d'adoration. Abû Hanîfah, les adeptes de son 
école et Ath-Thawrî adoptent le même avıs concernant la très jeune épouse en raison du 
fait qu'elle n'est pas encore religieusement responsable, Enfin Abû Hanîfah et ses adeptes 
affranchissent aussi l'esclave musulmane du devoir de deuil du fait de sa condition 
défavorisée. » Fin des propos d'Ibn Kathir. Une des preuves indiquant que la femme est 
dans l'obligation d'observer le deuil de son mari après son décès est le hadith rapporté 
par Al-Bukhârî (3/145) : [...] Un des fils d'Umm ‘Atiyyah décéda. Trois jours après sa 
mort elle demanda qu'on lui apporte du parfum dont elle s’enduisit et dit : « Il nous a été 
interdit d'observer le deuil plus de trois jours pour une personne, hormis pour l'époux. » 
[Al-Bukhârî rapporte aussi :] [...] Lorsque la nouvelle du décès! d’Abü Sufiân parvint de 
la région du Shâm, [Umm Habîbah observa son deuil]. Le troisième jour, elle demanda 
qu'on lui apporte du parfum dont elle s’enduisit les joues et les bras puis dit: «Je 
pouvais me passer d'agir de la sorte si ce n’est que j'ai entendu le Prophète (#) dire : « Il 
n'est pas permis à une femme qui croit en Allah et au jour dernier d'observer le deuil d'un défunt 
Plus de trois jours, hormis son époux pour qui elle observera un deuil de quatre mois et dix jours. » 


même période 
Période, PUIS un fœtus de la taille 


es trois 
ar mesure 
Jours, [on 


Concernant le deuil, les femmes se divisent en trois catégories : deux 
extrêmes et un juste milieu : 


: z € premier extrême concerne les femmes qui font du zèle concernant leur deuil. 
Ainsi, si un proche décède, elles s'interdisent de nombreuses choses ee er 
’ nme le henné et toute autre forme d’embellissement. Ceci dans le cas d un ae T 
1 Pas leur époux. Concernant leur époux, elles portent le deuil une année en 
vent pas, ne se parfument pas, restent prostrées dans un lieu obscur, et ne vo 


1 E a | | 
licite : c’est l'annonce faite dans le but de 


Annonce 
lésemb) T le décès de quelqu'un revêt deux formes. La première est i > former une personne du décès 
d'un er le plus de gens possib] la prière mortuaire, ou celle faite pour intor Pi d'Abyssiniel et 
e SS Proch pas 0e pour ia priere : f décès du Négus As-hamah [Roi i aie 

‘Un depp; > Le Prophète (48) lui-même avait annoncé le éc e gt illicite: c'est l'annonce f 
Wtensib] vos frères vient de mourir en Abyssinie, Priez donc pour Lui. » La secon au temps de 


i défunt, comme 
E i dé die d'énumérer les qualités, les mérites et les h its du 


auts fa 
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lles en voient un, elles recommencent leur période de in 
i 


'enf i ir e 
d'enfant. Si par malhet i 
| autres élucubrations. 


zéro, en plus de nombreuses 


Le second extrême concerne les femmes qui n'accordent aucune importance au dev 
quand leur époux décède et elles n'én sont même pas affectées. Elles sortent ainsi de chez 
elles, discutent avec les hommes et s’embellissent. Il se peut qu'elles ne se COMportent pas 
ainsi tout de suite après la mort du mari, mais elles agissent tout de même ainsi avant |, 


fin de la période de quatre mois et dix jours. 


Le juste milieu est représenté par les femmes qui se conforment à la législation de 
leur Seigneur et s'éloignent de ce qu'Il a interdit. 


Remarque : Rien dans les textes ne précise le type de vêtements que doit porter lą 
femme en deuil: l'habit doit-il être noir ou bien peut-il être d'une autre couleur? 
L'important est que l'habit porté ne soit pas une parure en soi. Et Allah est plus savant. 


Autre remarque : Observer le deuil d'une personne autre que l'époux n'est pas 
obligatoire. Mais étant donné que les cœurs sont par nature enclins à éprouver de la 
peine pour la mort d’un proche, la législation a permis à la femme d'observer le deuil 
trois jours durant. Et nul grief ne sera retenu contre une femme qui n'aurait pas observé 
de deuil. Ainsi, lorsque Umm Sulaym perdit son enfant, elle se fit belle l'instant d'après 
pour son mari Abû Talhah. 


Revenons maintenant à notre sujet que sont les droits conjugaux. 


Je dis donc : l'épouse doit s'empresser d'obéir aux injonctions de son mari dans les 
limites du Coran et de la Sunnah. L'Islam a organisé les affaires inhérentes à la vie du 
musulman comme la vie conjugale. L'Islam a ainsi clarifié les droits réciproques des 
époux. Si les deux membres d'un couple aspirent au bonheur conjugal, que chacun 
d’entre eux accomplisse les devoirs qu'il a envers l’autre. Ainsi, certains époux accordent 
beaucoup d'importance aux devoirs de leurs épouses envers eux, et aimeraient que ces 


devoirs soient accomplis dans leur intégralité, tout en oubliant leurs devoirs envers leurs 
épouses, et vice versa. 
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sè ne doit pas div 5 
à L épouse rte dort L as dit ulguer les secrets de SOn é 
` ha epoux et vi 
Ice 


` 


ar 


Aperçu des devoirs de l'é e 
Apen de l'époux envers son épouse 


,_ p'ar doit subvenir AUX besoins de son épouse : 
rs f ` . 


= omément au hadith de Jâbi 5 : 
Coniormime € de Jâbir dans le recueil authentique de Muslim | 
\luslim lors du 


>» >) aris ge a% idi > Q JE y à e > 
du plerinage d'adieu où le Prophète (8) a dit : « Vous avez comme devoi 


AU* 
te devoir de suboenir 


de DE here ls >$ NCÉPIIET! nsc: dé eue das . 
axr RANTS ps De oesie turres de COS pouses Conformément à la bienséanc Sut 
X vins Ja épouse -0 e ` " < i i INT Ce. w ou we . 
aan tesains dé PÉPOTSE RS nsiste à la nourrir et la vêtir dans les limites financis de 

ü n > ancières de 


TENUE 
2 Si l'époux corrige SON épouse, il n'a pas le droit de porter atteinte au visag 
CIS ge 


L S'il corrige son épouse, il n'a pas le droit de l'insulter 


Et en particulier le fait de lui dire : « Qu'Allah t'enlaidisse. s 


L S'il corrige son épouse, il n° 5 1 ; 
r SE S 7 €e tuna pas le droit de se dé > talls » x 2 ` 
anilial £ létourner d'elle en dehors du foyer 


Ps Le ve cs trois questions se trouve dans le Musnad de Imam 
EARN uâwivah demanda au Prophète (8) : s Quels sont les droits de nos 
Ve  . : n ppa (9) répondit : «C est de la nourrir quand tu te nourris, de 
riaka i eia is a ne po po atteinte à son visige, de ne pas l'insulier, ni de te 
Ebaanr dii s p í ne ri foi Concernant la parole du Prophète (S): s Ni i 
Fee “+ i € T a foyer familial. », on trouve dans les rvueils authentiques 
A Pr i qe e contredit. En effet, le Prophète ($) s est détourné une fois de 
sjet du hadith re SES en dehors de ses appartements, L Imam Al-Bukhri à dit au 
kapire du mars pe «Il est plus authentique. $ Na ainsi dit en introduction ja 
de leurs Rat ape: i Le Prophète (8) s est détourne une tois de ses pouses en dehors 
i atrib. iai s est aussi rapporté d après Kaaya pe Haydah an propos 

dial.» Mais le rophète (ss) sans l'ajout: «ut de te détoumer à elle en hors sr Pye ! 
é e premier hadith est plus authentique. » AEHätidh lbn Hair ESMA à 


“iie Qua ; ja 
si nt à son propos : « Mais le premier hadith est plus authentique, > Al-Bukhri 
ue le hadith de 


i 

eal e = que le hadith d'’Anas est plus ain ka aar 

von à nt. ah, Et cela est avéré. Cependant, on peut RU aauelle Ab 
khäri x si mentionner plus loin. Il reste cependant que la manie re AIX a elle pi 

bumenta o nté les choses indique que cette version du hadith a un rtan pots 
ViL l'est ma même si elle est moins solide d'un point de vue de 

Hifi entionné à la voix passive indique qu'elle est moins authentiqu 


g 


l'authenticité, Le tit 
6, » Puis Al- 
cs termes à 


‘n à co ie 
' n | der 
A Muhal cilier le hadith de Mucäwiyah ibn Haydah et celui d'Anas en inciter 
i ab f donné AL-Bukhâri a pour but d'uxi 

: | ges Épouses ot 


A i ` L 
suivre =" : «I semble que ce qu'a menti 
3: |’ 

attitude du Prophète (44) qui a coupe tout 
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geng 
e relation ave 


a demeure conjugale par compassion envers elles. En effet, se détourner deg 

a demeure Yon partage un unique foyer est très éprouvant pour elle $ 
on pé aison du fait que leur époux se détourne d'el e 

hors du foyer, le mari, du fait de son ile es. 

rter son boycott. » Plus loin, AÏ-Muhal 


dehors de | 
épouses alors même que 
plus douloureux pour leur 


En coupant toute relation avec 


i ; d de mieux suppo 
hysique, permet aux épouses | L 
Mit dé le faire en dehors du foyer n'est pas obligatoire. En effet, Allah, 


enjoint de se détourner d'elles dans le lit conjugal, se pas seulement dans les demeures j 

Ra” octi ropos d Al-Muhallab en disant : « Al-Bukps.. 
Ibn Al-Munayyir a émis une objection aux prop  Muhallab. 11 a tout simpl ukhâri 
ne visait pas par ses propos CE qu'a compris PEN i Sande pement voulu 
indiquer que se détourner de ses épouses était pense es pa 4. . ans qu en dehors 
du foyer conjugal, et que la limitation mentionnée dans le hadi e Musäwiyah ibn 
Haydah n'était pas à prendre en compte. Ainsi, on pent aussi bien se détourner de ses 
épouses en dedans qu’en dehors du foyer conjugal. » L'avis le plus correct est que cela 
dépend des situations. En effet, il se peut que s€ détourner de son épouse dans le foyer 
conjugal soit plus dur à supporter pour elle que toute autre forme de détournement et 
vice versa. D'ailleurs, dans la majorité des cas, 5e détourner de son épouse en dehors du 
foyer conjugal est plus douloureux pour les femmes, en raison de la faiblesse de leur 
âme.» Fin des propos d'Ibn Hajar. Ainsi, si se détourner de son épouse dans le foyer est 
plus bénéfique, il convient d'y avoir recours. Dans le cas contraire, il convient de se 
détourner d'elle en dehors du foyer familial. Et Allah est plus savant. L'Imam Al- 
Bukhäri, quant à lui, considère que le hadith du détournement en dehors de la demeure 
familiale est plus authentique. La correction de l'épouse se fait selon les différentes étapes 


mentionnées dans la parole d'Allah : 


şs cœurs, en T 
elles en de 


de 
# à MORE D mile 226 for, 6 PR NX À 5 © j- bsp À 2 fa 
Me l A D es 0 Sa yol gr Li g ces $ alai 855 Oie al 
4 Et quant à celles dont vous craignez la désobéissance, exhortez-les, éloignez-vous 
d elles dans leurs lits et corrigez-les. Si elles arrivent à vous obéir, alors ne cherchez plus 
de voie contre elles. » 


pam La pr iee étape est donc l'exhortation et le conseil. Si cela s'avère inefficace, on se 

ner es a si cela n'a pas l'effet escompté, on peut la corriger Cette 

envers vous de ne permettre à ° Lens Pr ophète (&) a dit : « Elles ont comme devoir 

ie Ed . que vous détestiez de s'asseoir sur votre couche. Si elles le 

pèlerinage de l'adieu que l’ .» Ce hadith a été rapporté par Jâbir dans le long récit du 
que ! on peut retrouver dans le recueil de Muslim. 


5- Si l'époux j 
revient de voyage, i ; 
” í il ne do | N poni 
suspicion envers son épouse ae it pas rentrer à la maison sans prévenir p" 


Dans les d i 
eux re i 
ecueils authentiques, Jâbir dit : N j Á ec le 
: Nous revenions d’un voyage aV 


èt . A l M r c 


Prophète (4s) di 
4) dit: « Alte 
x : endez un p 
ate » fe ; peu et re > 2 N 
"t le temps de se peigner et de s'épiler » cgngnez vos demeures de nuit, afin que VOS “pol” 
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y doit instruire son épouse 
’ 0H 
pli 


„Lgukhiri et eai go ayine dans leurs recueils authentique 
i Hurayrah que le I topnete (#4) a dit : « Je vous recommande de bien traiter les femmee - 
ne, a été créée d'une côte et la partie la plus courbée de la côte est sa iia f A E 
; j cherchiez à la redresser , elle casse. Si Fe la laissez ainsi, elle restera nr gs z 
: D femmes,» Bien traiter les femmes implique en tout premier lieu de rt 
eur enseigner la religion d'Allah. Cette instruction doit se f 


de 


hcatesse. En effet, le Prophète (4) a dit: « Quand une chose est 
éhcai 


bellit. Quand la douceur en est retirée, elle s'enlaidit. » 
g Omne 


S respectifs d'après 


les instruire et 
aire avec douceur et 


faite avec douceur, elle 
] i Certains hommes - qu'All 
Te - ne savent pas faire preuve de pédagogie dans l'enseignement qu'ils dispen 
p” | 


ieurs épouses. I leur impose ainsi de STE des Sujets qui sont au dessus de 
apodtés. Si elles ne parviennent pas à les maitriser, malheur à elles ! Que les époux 
cnignent donc Allah, et qu'ils sachent qu’Allah a plus de pouvoir sur eux qu'ils n’en ont 
sur leurs faibles épouses ee le Prophète () a comparées à du cristal. La vie du 
Prophète (4) ne comporte rien d une telle brutalité. Le Prophète (ż) était indulgent, 
dément, délicat et aimable. Ainsi, l’Imam Al-Bukhârî (6/566) rapporte [...] d'après 
‘Â'ishah qu'elle a dit : « Quand le Prophète devait faire un choix entre deux choses, il 
choisissait la plus aisée, tant qu'elle ne comportait pas de péché. Si elle comportait 
quelque péché, il s'en éloignait le plus possible. Jamais le Prophète (&) ne s'est vengé 
d'un affront personnel, à moins qu'une limite sacrée d'Allah soit transgressée, et dans ce 
cs il se vengeait pour Allah. » L'Imam At-Tirmidhî (10/394) rapporte [...] que ‘À'ishah a 
dit: le Prophète (&) a dit: « Le meilleur d'entre vous est celui qui se comporte de la meilleure 
fçon avec ses épouses. Et je suis celui qui se comporte le mieux avec ses épouses. » La chaîne de 
rapporteurs de ce hadith est authentique et il est mentionné dans Al-Jâmi< As-Sahih mimmâ 
lysa fi As-Sahihayn (3/84). L'Imam Al-Bukhârî (9/254) rapporte [...] d’après <Â'ishah 
qu'elle a dit: « Onze femmes se rassemblèrent, firent la promesse et s'engagèrent à tout 
& dire concernant leurs époux. La première dit : « Mon mari est semblable à un morceau 
de viande de chameau de piètre qualité au sommet d'une montagne. Il est difficile d'y 
xcéder, et à supposer qu’on y arrive, personne ne daignera prendre ce morceau de 
viande en raison de sa mauvaise qualité. » La seconde dit: «Je ne dirai rien de mon 
‘poux, Car si je le fais, je devrais énumérer tous ces défauts tant apparents que cachés [et 
‘Sont trop nombreux]. » La troisième dit : « Mon mari est inutilement grand. Si je parle 
Ge lui, il divorcera de moi, Si je me tais, il me délaissera de toute manière sans pour 
żutant divorcer. » La quatrième dit : « Mon mari est semblable à une nuit dans la Vai 
“Thämah : elle n’est ni trop chaude, ni trop fraîche. Je n'ai rien à craindre de lui, et je ne 
a ie jamais à ses côtés. » La cinquième dit : « Mon mari, quand il rentre à la Des 
DE un loir, Quand il sort, il est courageux comme un lion. Et il ne dr robes 
tari man rendre des comptes concernant les effets de la OE 0 la 
tain am a itis quatre, boit comme un trou, dort . ee. che 
“Mon il à Hg roue res Jde s ne > aiki de toutes les maladies 
Possibles et eu un idiot impuissant, Il se plaint de À la tête ou au corps, OU 
k deux en M nue Miana Al me bati ep Fow mai dégage le parfum suave de 
èrbre de 7 ‘me temps, » La huitième dit es Mon mi aa dit: « Mon mari est un 
amab, et il est doux comme un lapin. » La neuvième 


ah les 
sent à 
leurs 


ptième dit : 


109 


au de son épée indique sa grande taille 
ent sa générosité envers ses hôtes, Sa ds Le 
rassemblement des gens. » La dixième dit: « Mon mari sẹ he. 
as de Mâlik meilleur que ce Malik, Il a des chamelles qui 3 
aissent que très peu. Lorsqu'elles entendent le son de Ją a 
elles savent alors qu elles courent à une mort A 
e 


qui est Abù Zar? Il m'a couverte de bijoux. J en prie POP Fa ei bonne Chère 
dont il me gratifiait. Il m'a honorée au point d’avoir bonne opinion ce moi-même. T 
épousée alors que mes proches élevaient des moutons dans une vallée. Il m'a alors pris 
dans son giron et ses richesses comportaient chevaux, chameaux et moult grains. Quand 
je parle, il prend en compte mes propos: Quand je dors, Je fais ensuite la grasse matinée 

d'Abû Zars, qui est la mère d’Abû Zarc? Elle 


Quand je bois, c'est tout mon saoul. La mère 
vit dans un grand luxe et sa maison est on ne peut plus vaste. Le fils d’Abû Zar, qui est le 
fils d'Abüû Zar°? Il est plus svelte qu'une épée tirée de son fourreau, et un pied de brebis 


le rassasie. La fille d'Abû Zar', qui est la fille d'Abû Zar‘ ? Elle est très obéissante envers 
ère et mère, présente de belles rondeurs, et rend folles de jalousie ses coépouses, Là 


servante d'Abû Zars, qui est la servante d’ 
secrets, ne s'approprie aucun de nos biens, 


devienne aussi sale qu’un poulailler. Un jour, 
battent le lait. Il rencontra une femme qui avait deux enfants, plus adorables que deux 


renards des sables, qui tétaient de ses seins aussi beaux que des grenades. Il divorça alors 
e maria avec elle. Je me remariai quant à moi à un homme noble chevauchant 
une monture infatigable, une lance à la main. Il memmena dans notre demeure, dans un 
domaine où paissaient de nombreux troupeaux lui appartenant, et dont il m'offrit deux 
bêtes de chaque. II me dit ensuite : « Mange Umm Zar“ et fais-en profiter tes proches. » 
Mais si je devais regrouper tout ce qu'il m'a offert, ce n'aurait pas valu le plus petit 
ustensile dont m'a fait don Abû Zarc. » <Â'ishah a ensuite dit : le Prophète (#) m'a dit: 
€ Je suis pour toi ce qu'Abû Zar était aux yeux d'Umm Zar. » [...] Le Prophète (#) a donc 
écouté <A'ishah lui raconter cette histoire, dont le récit dure pourtant quelques vingt 
ee tout, il n a pas fait mine d'être exaspéré et lui a même dit à la fin : « Je 
en ne ce q Abû Zar était aux yeux d'Umm Zar. » Que les éloges d'Allah et Sa paix 
Aat plie aks > T nombreuses autres preuves [indiquant que l’homme doit être 
A ; pouse], mais le cadre de notre livre ne permet de toutes les 
numérer. Ces preuves devraient être suffisant / i A à 
strictement aux textes du Coran et de la Sunnal La A ie sn ue 
est très importante car Allah dit : ta delade 


Le 
La longueur du fourre 


Fe PN 
vilier de fierte. l 
; ans son four prouv 


nombreuses cendres d 
est proche du lieu de 
Malik, Et il n'existe P 
souvent au repos et ne P 
[indiquant la présence d'invités], 


Abû Zart? Elle ne divulgue aucun de nos 
et nettoie la maison évitant ainsi qu'elle ne 
Abû Zar“ sortit au moment où les femmes 


de moiets 


« Ô vous qui av 
ez cru ! Pré 
réservez vos personnes et vos familles, du Feu. pl 


a 
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Sourate At-Tahrim v,6 


110 


fants étant éduqués dans le giron de 
Les entants 


leur mère, 
it d'elle le bien. Si elle n'est pas pie 
OI 


si cette dernière 
use, elle ri 


est pieuse, ils 
sque de les perye 


prendr rtir. Un poète a 


ap 


dit: 


Qui donc s'occupera d'éduquer les femmes 
Car en orient, elles sont la cause de la décadence. 
La mère est une école, Si tu la formes, 

Tu formeras une civilisation avec de bonnes fondations. 
La mère est un jardin qui, s’il est arrosé Par la pudeur 
Donnera de merveilleux fruits. 

La mère est le professeur de tous ces 


professeurs 
Dont le nom retentit aujourd'hui aux 


quatre coins du monde. 


Si l'époux ne peut instruire son épouse, qu ; f 
sunnite ayant des connaissances religieuses pour qu'elle s'occupe de son 
sash Certains époux n'ont pour objectifs que de jouir sexuellement de leurs 
aasa ttendre d'elles qu'elles leur préparent manger et boire et tout ce dont ils ont 
cn a est un manque de leur part. En effet, ils devraient accorder beaucoup plus 
aia à son éducation car la science améliore le comportement et le caractère et 
comporte un grand bien, serait-ce le seul fait que la science est un chemin Tor a 
paradis, comme on peut le voir dans le recueil authentique de Muslim d après Abû 


Hurayrah : le Prophète (&) a dit : « Quiconque emprunte une voie menant à la science verra 
ur : 
Allah lui faciliter l'accès au paradis. » 


qu'il l'envoie donc étudier auprès d'une 


7-L'é 1 1 1 on épouse 
7- L'époux doit entretenir de bonnes relations avec son ép 


Allah dit : 
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ou la libération avec 


s. La femme a beau faire 
lir les devoirs qu'elle à 
t lui fait des 


Certaine h. . - es des esclave ! 

de naing hommes veulent faire de leurs . x et accomplir le 

“n mi : o du 
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a moindre broutille. Or ceci n'est pas convenable. Ce qu'il con 
| fermer les yeux sur certains des manquements de son é 
~ d 1z 

r tous les défauts la femme. Si l'époux veut f 


vient èu 
Pouse. F 
i i de casser, et cette cassure n'est “g d'elle 
snonce parfaite, leur relation risque CE ce ; autre o 
ES ie ie ; L'époux doit aussi savoir qu'il a d que | 
divorce comme l’a dit le Prophète ($$). L êp | es das, 
i welle a des devoirs envers lui. Parallèle $ 
envers son épouse de la même façon q . l ement se 
femme fait des reproches à son mari à chaque fois qu PE T erreur, il ne Le 
le supporter. En effet, la perfection est un attribut ah seul, bien que Ta 


présente plus de qualités que la femme. La femme doit reconnaître la prédominance i 


son époux, comme le dit Allah : 
“Fe por suite sa Toutes TUTO D <=, ar 


reproches pour l 
mari de faire, est de > 
effet, il est impossible de corrige 


s ? 
« Les hommes ont autorité sur les femmes, en raison des faveurs qu'Allah accorde à Ceux. 
là sur celles-ci, et aussi à cause des dépenses qu'ils font de leurs biens. » 1 


En tout état de cause, si les époux recherchent le bonheur pour leur couple, désirent 
récolter les fruits de leur union, voir leurs enfants grandir sous l'autorité de parents 
heureux, et leur famille jouir d’une vie saine : que chacun des époux respecte les droits de 
l'autre. Et s'ils divergent au sujet de quoi que ce soit, qu'ils s'en réfèrent au Coran et à la 
Sunnah. Allah dit : . 


’ 
GA SAS T LS RE IT 
A JJS sé ce 4 RER Les 


« Sur toutes vos divergences, le jugement appartient à Allah. »? 


at 52 PE  dunt di fe Lu ages E og í 
ol Ji Á Slaa ec G ARS OÙ Sa NT 5 IAI abla A iyah igal; gil gE 


A egrs Eao onae A OE E E 

© Wyb oh S a IA b oa AS 

«O les croyants ! Obéissez à Allah, et obéissez au Messager et à ceux d'entre vous qui 
détiennent le commandement. Puis, si vous vous disputez en quoi que ce soit, référer- 
vous à Allah et au Messager, si vous croyez en Allah et au Jour dernier. Ce sera bien 
mieux et de meilleur interprétation (et aboutissement). » 3 Si donc l’un des deux époux 
est dans son droit, [ce droit doit être respecté]. S'il est dans son tort, il doit accepter et sè 
soumettre [au jugement d'Allah.] Et c'est ainsi que l’on atteint le bofiens dans le couple. 
Quant au fait que chacun des époux revendique ses droits tout en négligeant ceux de 


lautre, c’est là une d 
ie es causes les plus courantes de disputes et de querelles dans le 


1 Sourate An-Nisâ v.34 
2 Sourate Ash-Shûrâ v.10 
3 Sourate An-Nisåâ’ v 59 
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maux doit Se faire beau pour sa femme 


v 
s 


cachant que l'homme attend de sa femme qu'elle so; 

> u > qui attend e € soit belle ẹ 

x pour la femme q d elle aussi de son Mari qu'il se Pi nr il en est de 
Pt, ; > asse n : = 
„gh dit: u et soit propre. 


Saai S efi ci, 
| de ts équi à 
de elles ont des droits équivalents à leurs Obligations fi 
, COnformément à | 
a 


1 
pinstanct- ” 


1 interdire à i 
à p'époux ne doit pas sa femme d'aller à la mosquée 


Et ce en raison Hadit sa "o trouve dans les deux recueils authenti , 
fa Umar: le Prophète (2) a dit : « N'empéchez pas les servantes d'A llah d'aller ques d après 
z pla. » Ceci est un droit que la femme a sur son tuteur, qu'il dit har ki 
w n époux, de 


f . r 
m père ou autre. Îl n'est donc pas permis de l'en empêcher, à moins que l'on i 
„se cela provoque des troubles. ne craigne 


La jalousie des femmes 


L'Imam Al-Bukhárí (9/320) [...] rapporte d'après Anas: «« Le Prophète (&) était 
crez l'une de ses femmes et une autre de ses épouses lui envoya un plat contenant de la 
nourriture. Celle chez qui le Prophète (#) résidait frappa la main du servant qui portait le 
pat et celui-ci se brisa. Le Prophète (£) réunit alors les morceaux du plat cassé et la 
nourriture et dit : « Votre mère a fait une crise de jalousie. » Il fit attendre le servant jusqu'à 
iví donner un plat de l'épouse chez laquelle il était, et il remplaça le plat cassé par un plat 
en bon état, alors que le plat cassé resta dans la maison où il fut cassé. » La jalousie 
découle de l'altération de l'humeur du cœur qui suscite la colère en raison du partage de 
œ qui doit étre exclusif. La jalousie atteint son paroxysme dans les relations entre 
poux. (Voir Al-Fath 9/320) La jalousie est de deux types : louable et blâmable. La jalousie 
louable est celle qui ne transgresse pas les limites de la législation. C'est ce type de 
Aonsie que Jes ennemis d'Allah aimeraient faire disparaître du cœur des gens, car ils 
ont conscients de l'importance de la jalousie et savent que lorsque le sentiment de 
Pouse disparait, de grands maux font leur apparition, comme la mixité, le manque de 
cel l'exhibitionnisme et Ja corruption. La jalousie De est ai Kaisle 
i n de Ja religion, Si donc cette jalousie va au-delà des limites de mines 

lämable, car elle pousse à accuser autrui à tort. Cela est particulièrem 
‘once aa mer tolé Allah dit : 

mant Je mari jaloux qui accuse souvent son épouse à tort. Or 


ax CRT Less r l de 


j 
tour ra 


AL Bagarah v.224 
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Ô vous qui avez CT I Evitez de trop conjecturer [sur autrui] car certaines conjectures 
w D “ 


sont un péché. »' 


ils authentiques d'après Abû Hurayrah que p 
as conjecturez, CUT la conjecture est le plus Mensonge 
des propos, » De même, la jalousie de la femme concernant son ss est louable à 
condition qu'elle n'outrepasse pas les limites de la législation. Un des défauts de la 
femme est l'excessive jalousie qu'elle éprouve à l'égard de son mari quand celui-ci décide 
de devenir polygame. Cette jalousie excessive peut MEME la pousser à commettre des 


actes qu'Allah a interdits, comme le fait d’avoir recours à la sorcellerie afin que son époux 
mpêcher de se marier. Or la sorcellerie est un acte de 


On trouve dans les deux recue 
Prophète ($) a dit: « Prenez garde à ne } 


déteste sa coépouse, ou bien pour l'e 
mécréance. Allah dit : T 


aii aig ENT Sh le ae Lj de U ije deisi i5 G isi 
Fe CR = / r PE a: Sa N CNE à za TE Le 7 e orne D re r 
yS WE gt a EE al 54 oala Les 3 Daa ble Al e dpl L al 


a en Ar t à E E E E TARRE EE 
Loges A oh Y aal o ets La pa Gg eama l 08 +2 [TL L Loge oyli 


> 
ale 2 


S m PEE T g7 UM hote Tea pans eee = 2 pes À: À 
maine dus TES pts Dre 


«Et ils suivirent ce que les diables racontent contre le règne de Salomon. Alors que 
Salomon n'a jamais été mécréant mais bien les diables : ils enseignent aux gens la 
sorcellerie ainsi que ce qui est descendu aux deux anges Härût et Mârût, à Babylone; 
mais ceux-ci n’enseignaient rien à personne, qu'ils n'aient dit d’abord : « Nous ne sommes 
rien qu'une tentation : ne sois pas mécréant. » ; ils apprennent auprès d'eux ce qui sème la 
désunion entre l'homme et son épouse. Or ils ne sont capables de nuire à personne 
qu'avec la permission d'Allah. Et les gens apprennent ce qui leur nuit et ne leur est pis 
profitable. Et ils savent, très certainement, que celui qui acquiert [ce pouvoir] n'aura 
aucune part dans l'au-delà. Certes, quelle détestable marchandise pour laquelle ils ont 
vendu leurs âmes ! Si seulement ils savaient ! Et s'ils croyaient et vivaient en piété, ume 
récompense de la part d'Allah serait certes meilleure. Si seulement ils savaient ! »? 


Le Prophète (&) a rangé la sorcellerie parmi les péchés capitaux et les actes de 
polythéisme. L'Imam Al-Bukhârî (5/393) rapporte [...] d'après Abû Hurayrah quë i 
e (2) a dit ik Evitez les sept péchés capitaux. » Les gens dirent : « Quels sont-ils ? ” i 
— A pat divinités à Allah, la sorcellerie, le meurtre illégitime, consommer les pine 
croyantes chastes et raire, consommer les biens de l'orphelin, fuir au combat el accuser t 
Peo ea (4 adultère), » Al-Hâkim (4/217) rapporte le récit suan 
APEE Aa üg ` introduisit auprès d'une femme [parmi ses proches] . 
Re A alisman sensé la guérir de la rougeole. Il l'arracha alors violemment 

amille de ‘Abd Allah [ibn Mas‘ûd] doit se ser de toute forme j 

Mdai, se passer de toute 

me Al-Hujurât v,12 
ourate Al-Bagarah v,102-103 
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me. > Îl dit ensuite : « Une des choses que nou 
S avons 


thé a SNN S 
ob Les incantations [polythéistes], les amuleltes ef I *PPHS du Prophè 
`e e > 


te (4) est 


vante : 
a sulVe A sé is À » , g. 
h oy” gemme] est une formi de polythéisme, » C hadi "voutemen} [d i 
ie S hih Al Musnad (2/18) Il exi e hadith est hasan " mari pour qu'il 
é‘ J ` - = rA A 4 = + 
dans Agar "il est interdit d’ i existe d'autres preuves indi PEN peut le voir 
ý ag 27 } e ? 
arant et qË i : ilin © avoir recours à toute forme d ‘quant que le sorcier est 
| ire la sorcellerie que jai é € Sorcelleri | 
RP it dépend a eor ya des démons. En outre ae i nn. 
lque u 1 ec an. an it . , Causer du a 
de quë ; mal ou être 
s 
' 3 Ty = 2% € à = 
os? Pr f a % à - E D T ® J , z 
EET g eu cree alaa 515 D x£ 5, . F 5 ST ES ne 
; J FDA A YA AlS w a ee 
3 2 eo E] s| : K - 
y = ol 


Ena aa ei! 
| | aI .* [= ° - 
„Et si Allah fait qu un mal te touche, nul ne peut l'écarter m l pa a 
ehors de Lui. Et s'Il t 
: e 


eut un bien, nul ne peut repousser Sa grâce. Il en gratifie qui Il veut i 
Et c'est Lut le Pardonneur, le Miséricordieux. » 1 eut parmi Ses serviteurs. 


p] 


} A O de OD 225 l Al < a oii pa ie JE dé 


' E 2 
RENE E E E , - ob 
TS Dale 0e eme € acte AE À % à à 

Le x BE AE) 7 ÍA hy gy ocs Parle 
ARY € š ai = z 
we Voyez-vous ceux que vous invoquez en dehors d'Allah ? Si Allah me voulait d 
7 nee à En É i 
mal, est-ce que [ces divinités] pourraient dissiper Son mal ? Ou s'Il me voulait quelq u 
ue 


miséricorde, pourraient-elles retenir Sa miséricorde ?” - Dis : “Allah me suffit : c'est 
Lui que placent leur confiance ceux qui cherchent un appui” »? ae 


D CE Kisi en ile 75 dE Aie ét E 

Oo pr use HIS so 3 Y dail W aia dl El l 

«Etsi 1 | a 

és | Allah fait qu'un malheur te touche, nul autre que Lui ne peut l'enlever. Et s'Il fait 
qu'un bonheur te touche... c'est qu'Il est Omnipotent. » °? 


Miss 2 ÿ ia ga = 
LA P Iz R f 3 32 AE | 29, m s3 11 pd gnage Aat 
il n'est personne à pouvoir la 


«Quand , 
Allah accorde quelque miséricorde aux gens, 
r la libérer si ce n’est Lui. Et 


retenir, Et s’ 
Et s'l n e z e 2 
l retient Sa miséricorde, personne ne peut espère 


Ce 1 1 
sf Lui le Puissant, le Sage. »{ 


Caus | 
er du mal ou apporter un bien dépend donc d’Allah. Ainsi, toute personne qui 
ser du mal ou être 


TéCOurs à 
iques ; : sorcellerie en pensant que les sorciers peuvent cau 
ment Je G épendamment d'Allah, est mécréante. En effet, par Son acte, cette personne 
Hours à Ja Oran, même si elle n’en est pas consciente. Si en revanche cette personne a 
sorcellerie en considérant que ce n'est qu'un moyen, elle s'est alors égarée, 
1 
Sop Yinus v.107 
| uag Zumar y 3g 
Wate Fi yo" v.17 
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aux sont les moyens licites. Si tu as recours à la sorcellerie [chère "~ 
sut za d'ici-bas sur celle de l'au-delà. Or qui , 
i » tu accordes ta préférence à la vie l quicongy 
e 'égare de façon évidente et perdra ce bas m 
préfère la vie d'ici-bas à l'au-delà s égare Onde e 
l'au-delà en même temps. Allah dit : 


car les moyens lég 


b oag 7 O E E A 22 P EEN] 7 zf: 

agui aada BDH pls Eao ht 

« Quant à celui qui aura dépassé les limites et aura préféré la vie présente, alors, l'Enfer 
sera son refuge. »! 


de 


z 
> 2 č 2 


a E A A A LiDE 0 adaa a ae 
Arao DEN GA] L 88 > pe ue à G 
« Quiconque désire labourer [le champ] de la vie future, Nous augmenterons pour lui son 
labour. Quiconque désire labourer [le champ] de la présente vie, Nous lui accorderons de 


ue WAS k bu Ft y? 
[ses jouissances]; mais il n'aura pas de part dans l'au-delà 


Attention donc à ne pas sombrer dans cette grande calamité ! Que Satan ne te 
trompe pas en te faisant miroiter les plaisirs de ce bas monde et ces désirs éphémères car 
c'est ainsi qu'il te fera sombrer dans la mécréance, qu'Allah nous en protège. Et je jure par 
Allah - ô servante d'Allah - que ton mari ne te sera d'aucune utilité. Juge donc ton âme 
avant d’être jugée. La jalousie excessive peut parfois amener certaines femmes à préférer 
que la polygamie n'ait jamais été légiférée par Allah. Certaines femmes peuvent même 
aller jusqu’à détester la loi d'Allah pour cela. D'autres en arrivent à désirer que leur 
époux meurt plutôt que d'épouser une seconde femme. D'autres exemples de ce genre 
existent. Certaines épouses n’en arrivent pas jusque là. En revanche, elles donnent libre 
cours à leur langue qui profèrent insultes, médisance et colportage à l'encontre de la 
coépouse... et c'est d'Allah que nous implorons le secours. La position de la femme 
croyante par rapport à cette situation est d'être convaincue que tout ce qui arrive découle 
du décret d'Allah. Allah dit : 


Lo Ay? 


2g oy g , E- 
Daai AS dl 106 


« Le commandement d'Allah est un décret inéluctable. »3 


EE Aa 2 484% 
rc À xps i £ 
CE) Ju «ab sc JS LI 


« Nous avons créé toute chose selon un décret. » 4 


Quel que soit le malheur qui te touche dans ce bas monde chère sœur, ce n'est rien 
comparé à la préservation de ta religion. Et ne cesse pas d’invoquer Allah, car Allah dit: 


NO 
. Sourate An-Nâzicât v.37-39 

? Sourate Ash-Shûrâ v.20 

? Sourate Al-Ahzåâb v.38 

* Sourate Al-Qamar v.49 
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Et votre Seigneur dit : « Invoquez-Moi, Je vous répondrai, » »! 


is de repousser la haine qui nait dans ton cœur à l'égard de ta coépouse, E 
e | à OI À se, En 
M ne femme 


comme toi, pourquoi donc en arriver là? Si i 
Jest l r s , sgn là ' Si nous étions plus 
e us les femmes, NOUS N occuperions pas notre esprit par de telles cho 

£ ses, 


get € ae 
è ~ pables ! . s ait »arfois les épouses du P | \ 
pis Ja jalouse BARRE AUTRE rophète (#4) de la piété desquelles 


R 1e ae z . 
pien qt témoigné en ces termes : 
Le Le 


llah à 
P "+ 1e . RE ee et Re C arene. Ean t zx Fe ' a 
s E a AR “2e SW: o 


` 15 . ` 
er” prophète I Vous n'êtes comparables à aucune autre femme si vous êtes 


Un des exemples de leur jalousie réside dans le hadith mentionné en début de 
chapitre, [mais aussi dans les hadiths suivants] : On trouve dans les deux recueils 
: le récit suivant fait par cÂ'ishah: Jamais ma jalousie envers les autre 
rophète (&) n'a été aussi forte que ma jalousie envers Khadïîjah, bien que je 
ue. Cependant, le Prophète (&) ne cessait de parler d'elle. Il lui arrivait 
même de sacrifier une bête qu'il découpait ensuite en morceaux pour les envoyer aux 
amies de Khadñjah. Il m'arrivait alors de lui dire : «On dirait qu'il n'existe pas d'autre 
femme sur terre que Khadîjah ! » Il me disait alors : « Elle avait telle et telle qualité, et c'est la 
gule à m'avoir donné des enfants.» L'Imam Al-Bukhäri (7/134) rapporte [...] d'après 
À'ishah : Hâlah bint Khuwaylid - la sœur de Khadïjah - se présenta à la porte de la 
demeure du Prophète (#) et demanda la permission d'entrer. Le Prophète (#) reconnut 
alors la même façon de faire que Khadïjah et il en fut tout secoué. Il s'écria : « Ô Allah! 
Fais que ce soit Hôlah ! » <À'ishah dit : « Je fis alors une crise de jalousie et dis : Qu'as-tu à 
re cesser de mentionner cette vieille femme aux gencives rouges de la tribu de Quraysh, 
alors qu'Allah te l’a remplacée par meilleure qu’elle ? » « AUX gencives rouges » : allusion 
et faite ici à la dentition disgracieuse de Khadijah. C'est l'avis d'Al-Hâfidh qui a dit: 
sAr-Nayaw et d’autres ont affirmé la même chose.» Concernant le propos de 
Le ee le hadith mentionné plus haut : « Jamais ma jalousie nee les autre 
à di Do (5) n'a été aussi forte que ma jalousie envers Khadijah. » Al-Hâfidh 
inhabituel a «Cela indique que la jalousie est un fait bien réel, et qu il n'est e 
ess e trouver, même chez des femmes vertueuses, et plus encore donc s 
Welle a dit. statut moindre.» L'Imam Al-Bukhârî (9/310) rapporte [...] de - S | 
épouses, Une r Lor eque le Prophète (#) voulait partir en voyage il tirait au sort a 
Scuter avec a C ie a bre à choisies. Le Propame (a) Daa de 
nture, toj sur x ah, et Hafsah dit : « Ne veux-tu pas que cette nuit es AA pi 
P) Sage?» cÂ’; a mienne et moi sur la tienne, afin que chacune de nous i au de 
Mis Sur | ishah dit : « Certainement. » Le Prophète (#) monta sur le : an M ia 
equel était Hafsah, il la salua et resta avec elle jusqu'à ce qu'ils S arrêtent. 


Soy 
due Ghäfi v.60 
Ahzâb v.32 
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utile s'arrêtèrent, elle 
ue lorsqu'ils s'arrêtèrent, elle fourra Son pi, 


, i un scorpion où un serpent me pi Pied 
t dit : « Seigneur ! FAR lousie se nue ast ps Car je n 
(s)].» C'est ainsi que la jalousie se manifeste, même che 


SE g Z dos 

g très méritantes. L'Imam An-Nasâ”î (6/69) rapporte PA dapa 
agnons . ZA ICa- 3 5 
ag au Prophète (4) : “ Pourquoi n'épouses-lu pas des femmes de] 
€ a 


ear, répondit: « Car elles sont extrêmement jalouses. » Ce hadith $ 
s ANSATS í i A 16 ; s 
thentique. Nous les femmes, sommes plus à même d'éprouver de la jalousie, Notre 
authentique. ter Or un des fruits issus de la croyance au destin 
devoir est donc de patienter. C1 ul ed Sa a est Ja 
patience, comme l'a mentionné mon père et maître dans son age Al-Jâni As-Sahil 


Fil-Qadr. 


à cÂ'ishah € 
Prophète manqua tellement à A is ] 
dans un buisson e 
n dire [au Prophète 


peux rie 
femmes de comp 
Anas qu'on demanda 


ante 


tribu de 


Voici quelques-uns des bienfaits de la polygamie : 


1- La polygamie permet d'augmenter le nombre de descendants. Or le Prophète (4) 
a dit: « Mariez-vous, ayez beaucoup d'enfants, car j'aimerais être fier d'avoir h 
communauté la plus nombreuse par mi toutes les autres communautés. » 


2- Une femme peut être stérile et ne pas avoir d'enfants. Quelle est alors la 


meilleure solution : que l'époux divorce d'elle ou bien qu'il la garde tout en 
épousant une seconde épouse ? Quelle est donc la meilleure solution : qu'il reste 
ainsi sans enfants ou bien qu’il prenne une seconde femme? Réponse: la 


meilleure solution est qu'il garde l'épouse stérile et épouse une seconde femme. 


3- Durant la période de menstrues et de lochies de la femme, il se peut que le mari 
ne puisse résister [à la tentation sexuelle], ce qui le poussera à commettre un acte 
illicite [l’adultère]. La solution à ce problème est la polygamie. 


4- La femme peut présenter quelques défauts. La meilleure solution est donc que le 
mari prenne une seconde femme sans divorcer de la première. 


5- La femme peut tomber souvent malade. Il est donc préférable pour l'homme 
d épouser une autre femme sans divorcer de la première. Dans le meilleur des 
S homme peut patienter face à la maladie de son épouse, mais rien ne dit qu'i 
ne cédera pas à la tentation sexuelle illicite. ai 


L ; ž f 
a polygamie crée des liens entre des familles dispersées comme l'a dit Allah: 


OAN A ue E S 1 fi 

RU OBS Giog LS aasi LE LT ce le GA 525 

« E c’est Lui qui í ó , , 

herr s ! a créé une espèce humaine qu'Il unit par Jas He di 
e. ET ton Seigneur demeure Omnipotent. » 


1 Sourate Al-Furqân v.54 
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sn règle générale, la femme à besoin d'une 

4. En tb k 

- is de dépenses et autres, La polyg 
Ç ` 


cha rge 


Personne 


qui s'occupe d 
financièrement plusieurs femmes. Et] 


. UN époux de 
Infuse app 


elle en 
Prendre en 
artient à Allah. 


La femme n’a pas le droit de demander 


à son mari de divorcer de sa coépouse 


à ur 
a science 


L'Imam Al-Bukhârî (9/219) rapporte [...] d'après Abû Hurayr 
o. est pas permis à une femme de demander le di 
adit: « Il n'e P zi A E a divorce de sa Sœur afin que le mari n'ait 
ryux que pour elle, Cl q QUI iui a été prédestiné, » Les Savants ont divergé 
concernant le sens du terme « sa sœur » : L'Imam An-Nawawi a dit: « C'est-à-di a 
c aaas : -à-dire toute 
agisse de sa sœur d ; 
autre femme, qu ma . ; E E sa sœur de lait ou sa sœur en religion 
F; 2 1 7 , 22 | 
L'épouse mécréante es aussi p même si elle n'est pas considérée comme une 
ur en religion, soit parce que le propos du Prophète (%) englobe la majorité des cas, 
soit parce qu'elle est tout de même sa sœur dans la grande famille qu'est l'espèce 
humaine. » Ibn ‘Abd Al-Barr considère que le terme « sœur » désigne essentiellement la 
copouse, c'est pourquoi il a dit : « On comprend de ce hadith qu'il ne convient pas à une 
femme de demander à son mari de divorcer de sa coépouse pour que son mari soit tout 
entier à elle. Ceci concerne le hadith qui a été rapporté selon la version suivante : « Il n’est 
as permis à une femme de demander le divorce de sa sœur » Quant à la version du hadith : « I] 
P P , C 1’ P] ` . . 
n'est pas permis à une femme d'imposer comme condition à son futur mari de divorcer de sa sœur 
qin qu'il n'ait d'yeux que pour elle. Qu'elle se marie donc, car elle n'aura que ce qui lui a été 
prédestiné. », son sens apparent indique que cela concerne la femme étrangère. Ceci est 
appuyé par la suite du hadith : « Qu'elle se marie donc », c'est-à-dire : qu'elle épouse donc 
l mari en question sans lui imposer comme condition de divorcer de sa première épouse. 
Par conséquent, le terme « sœur » désigne la sœur en religion. » Concernant le propos 
“Qu'elle se marie donc», cela peut vouloir dire: qu'elle se marie à s 
> A : AT: à écre ah. 
ie à le séparer de sa coépouse, et qu'elle délègue cette nes ne An 
' Vs ca Ci 1'aura 
st pour cela que le Prophète (4) a conclu ses propos par : « Car elle n í m a deW 
f 5 A A b à . A è mari 
‘eE prédestiné, » Ceci indique que même si elle demande cela A ES: doré 
impose co z ls i Allah l’a prédestiné. Il lui convien 
r mme condition, cela n'arrivera que si éaliser de par sa 
Ene pas g i it qui de toute façon ne pourra se ree . 
approcher de cet interdit qui de tou t la sœur de lait ne 
“imple volonté. Ceri v: s le fait que la sœur de sang et 4 
- Ceci vient donc appuyé le fait q 


1 
x : dire : qu'elle se 
Nt pas c 4 i t aussi vouloir dire : q 
oncern i marie donc » peu : deux 
Mari ĉes. Le propos « qu'elle se peut aussi englober les € 


av £ i a i 
img CC UN autre homme et se détourne du premier. Cele ourra. Si la 


1 
ue elle p 
à l'homme qu 
ens global est donc : qu’elle se marie ië donc au mari en qu 
1 a 
u’elle se mar yant, » Fin des propos 


ah que le Prophète (43) 


Bilications, Le s 


Temièr 
e > . 
“ets, … POUSe est une femme étrangère, q 


ss lus sa 
fI He qu'elle épouse un autre homme. Et Allah est pit 


Iar dans Al-Fath (9/220). 


estion. Si 
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pas le droit de prétendre 


qu’elle n’a pas 


La femme n’a 


orgueilleusement avoir ce 


L'Imam Al-Bukhâri (9/317) a intitulé un des chapitres de son recueil : « Prétendre ce 
as, et de l'interdiction faite à la femme de s'enfler d'orgueil face à sa 
mentionné le hadith suivant :] [...] une femme 
ai une coépouse. Suis-je à blâmer si je prétends 
par mon mari ? » Le Prophète (#à) dit: « Quiconque 
‘a pas (AI-Mutachabbic) est comparable à une personne 
parée de deux habits de tromperie. » Abû ‘Ubayd a dit concernant le terme Al-Mutachabbic: 
« Cela désigne une personne qui se pare de choses qu’elle ne possède pas. Elle prétend 


s'embellit faussement, comme la femme qui a une coépouse et prétend 
ri que cette dernière, dans le seul but 


que l'on n'a p 
coépouse.» [Al-Bukhâri a ensuite 
demanda : « Ô Messager d'Allah! J’ 
faussement et fièrement être favorisée 
prétend orgueilleusement avoir ce qu'il n 


ainsi être faste et 
faussement avoir plus de faveurs de la part du ma 
de provoquer la jalousie de sa coépouse. (Voir Al-Fath 9/317) 


La femme n’a pas le droit de décrire 


le physique d’une autre femme à son mari 


L'Imam Al-Bukhâri (9/337) rapporte [...] d'après ‘Abd Allah ibn Mas‘üd qu'il a dit: 
le Prophète (&) a dit : « Il est interdit à une femme [d'observer et] de toucher l'épiderme d'une 
autre femme dans le but de la décrire si précisément à son mari que c'est comme s'il la voyait 
réellement. » Concernant le propos : « De toucher l'épiderme », At-Tayyib a dit dans Sharh 
Al-Mishkât : « L'épiderme est la partie apparente de la peau. [...] Dans ce hadith, le sens 
voulu est le fait d'observer et de toucher. La femme observe donc ce qui apparait de sa 
e à ani le visage et les mains, et évalue la douceur et la corpulence de son corps 
ai si Sas . a a dit: x Ce hadith est un fondement concernant le principe de 
da A jp U DP Mâlik. En effet, la sagesse sous-jacente à cette interdiction 

que le mari n apprécie la description faite par son épouse, ce qui 
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L’interdiction de modifier la création d'Allah 


L'imam Al-Bukhari (10/378) rapporte [...] d'après <Abd Allah ibn Mas 
dit: Allah a maudit les tatoueuses1, celles qui demandent à être a. 
demandent à ce qu’on leur épile les sourcils, celles qui se liment les A 
belles et qui modifient ainsi la création d'Allah. Pourquoi donc ne ut 
femmes que le messager d'Allah (4) a lui-même maudites, malédiction que ľ 
dans le livre d'Allah ? q 


üd qu'il a 
celles qui 
ur se faire 
s-je pas ces 
on retrouve 


Prolonger ses cheveux fait partie des grands péchés 


L'Imam Al-Bukhäri (9/5205) rapporte [...] d’après <Â’ishah qu'une femme de la 
tribu des Ansârs maria sa fille et ses cheveux se mirent à tomber. La femme vint voir le 
Prophète (&) et lui dit: «Son mari m'a demandé de prolonger ses cheveux.» Le 
Prophète (&) lui dit: « Ne le fais pas, car celles qui prolongent les cheveux sont maudites. » 
L'Imam Al-Bukhâri (10/374) rapporte [...] d'après Ibn ‘Umar que le Prophète (5) a dit: 
«Allah a maudit celle qui prolonge les cheveux, celle qui demande à ce que ses cheveux soient 
prolongés, la tatoueuse et celle qui demande à être tatouée. » [...] Sa‘id ibn Al-Musayvib a dit: 
«La dernière fois que Mu‘âwiyah vint à Médine, il fit un sermon, sortit une touffe de 
cheveux et dit: « Je n'ai vu personne d'autre que les juifs faire cela. Le Prophète (3) a 
appelé cela la tromperie. » Il désignait le fait de prolonger les cheveux. » Ce hadith a été 
également rapporté par Muslim (3/1680) L’Imam Muslim (3/1679) rapporte [...] d'après 
Jébir ibn Abd Allah que le Prophète a sévèrement réprimandé la femme qui prolonge ses 
cheveux à l’aide de quelque artifice. Certaines de ces preuves indiquent que la 
prolongation des cheveux fait partie des grands péchés, d'autres qu'il s'agit d'une 
habitude propre aux juifs. Or il nous a été interdit de ressembler aux ennemis de l'Islam. 
Prolonger les cheveux, c'est aussi obéir à Satan car celui-ci a dit : 


LEP 


2 + de J CARE ECO 
BTE Los 2 ds 
re i 5 
« Je les commanderai, et ils altéreront la création d'Allah. » 


i x avec des filaments 
Les Savants ont divergé concernant le fait de prolonger ses cheveux a 


artificiels ou autre : certains ont considéré qu'il était interdit de poouri ne 
Hes quoi que ce soit, qu'il s'agisse de véritables cheveux ou de er n = vi is 
avis de Ja majorité des savants. Ils ont pour preuve la portée génera nes juristes 
‘disent de prolonger les cheveux. Quant à Al-Layth, et HERUEQUR S 


GONE i i elle 

"I JS i * Allah lui pardonne. Sie 
Si la a ir sincèrement afin qu AL DEA a 

tfai femme commet ce genre de péché, elle doit se repentir 5i relle le fasse. Et il ne lui est pas pern 

t der, en sorte d'effacer le tatouage sans que cela soit éprouvant, mis f ont par des grands péchés. 

er i | on sait que ces actes font ps 
’ Sourate 5 repentir d'une seconde, surtout lorsque l'on sait qu 
n-Nisà v.119 


int 


tie 
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ils considèrent que l'interdit frappe celles qu 

s cheveux à l'aide véritables cheveux. Sien revanche elles prolon | 
prolongent leurs « ne i filaments artificiels ou autre, cela n'est pas concerné | 
n rario i tes 10/375) An-Nawawi a dit dans Sharli Muslim (14/104) ; . 
eie Jepet des fils de soie colorés el areor ices Et pas 
aux cheveux n'est pas interdit. En effet, ep n est pas m E a prolongation 
de cheveux ni ne s'en rapproche. Ce n'est qu une . Aines ir ir : de se faire 
belle, On peut déduire de ce hadith que la prolongaron esc Ee s : M” grand Péché, 
car la malédiction s'abat sur qui accomplit un tel acte. i ai F ' reg que celui qui 
aide à accomplir un acte interdit a une part du péché c e celui qui l accompli 
effectivement. De la même manière, quiconque aide à a un acte d obéissance 
aura une part de la récompense de qui l'accomplit de DATen effective. » Fin de citation. 
L'avis le plus correct dans cette question est celui qui fait une distincHôn entre deux cas : 
le premier cas est celui où il n'y pas de risque de tromperie et quin est pas fait à l aide de 
véritables cheveux. Ce premier cas est licite. Le second est celui où il y a tromperie ou qui 
est fait à l’aide de cheveux véritables. Dans ce cas c'est interdit. Et Allah est plus savant. 
Si la femme se coupe les cheveux et les range ensuite pour les utiliser comme tresses de 
temps à autre, c'est aussi illicite car l'interdiction concerne aussi ce cas de figure. Se faire 
belle et avoir une certaine hygiène de vie est légiféré à condition que cela se fasse par des 
moyens licites. Allah dit | 


Abû “Ubayd, 


t « 46 
somme l'a rapporti 
> de 


Bent 


par 


% >. 3 2 as 41% PR: 

Ho aé e EE 31588 045) 
« Quoi ! Cet être (la fille) élevé au milieu des parures et qui, dans la dispute, est 
incapable de se défendre par une argumentation claire et convaincante ? » ? 

Al-Häfidh Ibn Kathîr a dit lors de l’exégèse de ce verset : « La femme est déficiente. 
Cette déficience est corrigée par le port de bijoux depuis sa plus tendre enfance. 
Lorsqu'elle se dispute, elle n’est pas capable d’avoir une argumentation claire. Elle est 
inapte et incapable d’argumenter. Un être de la sorte peut-il être attribué à Allah 
l'immense? ? La femme est donc déficiente tant en apparence qu'intérieurement, dans la 
forme et dans le fond. Sa déficience apparente et dans la forme se corrige par le port de 


bijoux et autres parures, afin que sa déficience soit contrebalancée, comme l’a dit un 
poète arabe : 


Les bijoux ne sont que la parure d'une femme déficiente 
Qui permel de compléter sa beauté si cette dernière vient à manquer 
Mais si la beauté est toute aussi naturelle et innée que la tienne 
Il n'est nul besoin de la compléter par des artifices 


Sa déficience intérieure est liée au f 
défendre quand besoin est, Elle n 
Jour où l'on vint annoncer Ja n 
réjouis pas d’avoir eu cette e 


ait que la femme est faible et incapable de $ 
Ya ni argumentation claire ni ambition. C'est ainsi qu'un 
aissance d'une fille à un bédouin, il répondit : «Je ne qe 
nfant ! Une fille ne se défend qu'en pleurant, et ne sait 


i raies Az-Zukhruf v.18 
* Les arabes de la période antéi i 
période antéislamique attribuaient des filles à Allah [NdT] 
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, , 
s parents qu en pratiquant le vol, » Fin de 


rer Se A à S propos d'II 1 
0n ‘histoire d'Umm ; ; f Sd Ibn Kathir. On pe i 
pi dans l'histoire € ns Sulaym qui - lorsque son enfant décéda et yE TO 
a AIG = > g 3 $ j a eto T 
ntra à la maison lui prépara le dîner, ]] mangea et but, puis elle se be i S 
re 2 S Se Ut plus belle que 


| mais. Cette histoire est mentionnée dans Sahih Muslim (4/1 
amai lhah Al-Ansârî. Ibn Sad rapporte _ / 
yabù Talh a pporte ~ comme 
P (4/208) - selon une chaîne de rapporteurs hasan d'aprè 
A'ishah dit un jour à Abû Hurayrah sa Tu cites des h 
di prophète (5). » Abû Hurayrah répondit : « Chère mère! J'ai entendu ces hadiths 
andis que tu étais occupće à te maquiller et te regarder dans le miroir. Quant à moi je ne 
faisais rien qui poima me distraire de la mémorisation de ces hadiths. » C'est-à-dire que 
certains hadiths échappèrent à “A'ishah du fait qu'elle était parfois occupée à s'embellir et 
. maquiller pour Je Prophète (4). A ce sujet, les femmes se divisent en trois catégories : 
deux extrêmes et un juste milieu. Les femmes du premier extrême ont pour principale 
occupation de se faire belles, S informer sur la dernière mode et les derniers modèles 
apparus Sur le marché, qu ils soient licites ou illicites, comme l'épilation des sourcils, le 

ort du pantalon seul, le chignon crêpé, le rouge aux ongles, l'imitation des mécréantes et 
le port des talons hauts. Satan joue ainsi avec leurs pensées, et les écarte du droit chemin 
pour les mener vers le chemin de l’égarement et de Ja dépravation. Les femmes du 
second extrême ne font pas attention à leur apparence. Elles sont crasseuses, dégagent 
une odeur nauséabonde et autres inconvenances. Or ceci est une erreur car l'Islam incite à 
la propreté, comme lorsqu'Allah dit : 


« Certes, Allah aime ceux qui se repentent et ceux qui se purifient. »! 
Ey i ESS 
« Et tes vêtements, purifie-les. »? 
Caibi dhii h ol OUE 25 
«Il s'y trouve des hommes qui aiment se purifier. Or Allah aime ceux qui se purifient. » 3 


Et le Prophète (44) a dit : « Allah est beau, et Il aime la beauté. » Les femmes du juste milieu 
font usage des moyens d’embellissement dans les limites qui leur sont licites. 


909) chapitre des mérites 
on peut Je voir dans Al- 
près Sad ibn ‘Amr ibn AI À : 
adiths que je n'ai jamais entendus 


L’interdiction pour les hommes 


de ressembler aux femmes, et vice versa 


bâs : le Prophète (#4) a 


‘après Ibn ‘Ab 
après 
…] d'ap ş qui ressemblent aux 


t les femme 


L'imam Al-Bukhäri (10/332) rapporte | 
audit Jes hommes qui ressemblent aux femmes € 
ommes, 


ES 


} 

ile Al-Baqarah 222 

k Mae Al-Muddaththir v4 
ate Al-Tawbah v.108 


n + citinstionis : 
Le terme malédiction a deux significati 


{> La première est l'injure 
3. La seconde est le fail d'être 


exclu et éloigné de la miséricorde d'Allah 

Le hadith indique que les femmes qui ressemblent nus hommes, et les hommes 
aux femmes commettent ainsi un grand péché. En effet, on identifie ÿ 
grand péché par les moyens suivants : Cheikh Al-Isiâm Ibn i ape a n dans Majmġ 
A l-Fatâwâ (11/650) : « Tout péché menacé de la En, de la colère c Allah ou du fe, 
and péché. » Le hadith précédent englobe le fait de ressembler aux 
ans l'apparence vestimentaire, mais aussi dans 
le ton de la voix et dans tout ce qui est particulier auy hommes. Cela englobe jusque i 
façon de réciter le Coran. Ainsi, il n’est pas permis à la. lomme d'imiter la voix d'un 
homme quand elle lit le Coran. I] faut donc faire attention à cela, car nous avons entendu 
certaines femmes se comporter de la sorte. Certaines vont même jusqu'à imiter la Voix 
d'un homme pour faire rire leurs amies ou leur faire peur. Or une femme qui agit de Ja 
sorte est concernée par la malédiction mentionnée dans le hadith si elle sait que 
ressembler aux hommes est interdit. Et si la femme imite la voix d’un homme dans le but 
d'effrayer autrui, le péché est encore plus grave que si elle l'avait fait pour faire rire ses 
amies, car elle aura alors transgressé deux interdits. 


ressemblent 


de l'enfer est un gr 
hommes tant dans les mouvements que d 


1- La ressemblance aux hommes 
2- Effrayer autrui 


Or le Prophète (#) a dit: « Il n'est pas permis à un musulman d'effrayer un autre 
musulman. »1 At-Tabarâni, comme on peut le voir dans Al-Fath (10/332), a commenté le 
hadith d'Ibn ‘Abbâs [cité en début de chapitre] ainsi : « Ce hadith signifie qu'il n'est pas 
permis aux hommes de ressembler aux femmes dans la façon de se vêtir, dans 
l'embellissement qui est propre aux femmes et vice versa. » Al-Hâfidh a dit : « Je dis quant 
à moi: cela concerne aussi la façon de parler et de marcher. Pour ce qui est de 
l'habillement, cela diffère d'un pays à l’autre. En effet, dans beaucoup de contrées, l'habit 
des femmes ne diffère en rien de celui des hommes. Simplement, les femmes se 
distinguent par le fait qu'elles sont couvertes et cachées par un voile. Ressembler au sexe 
opposé dans la façon de parler et de marcher n’est blâmable que dans le cas d'une 
Aya le fait sciemment. En revanche, pour une personne qui parle ou marche 
ai e a pg a de se forcer à délaisser cette habitude en 

être. Si elle ne le fait pas et persiste dans son 


habi â i i 
x se elle est blâmable, surtout s’il apparait qu’elle est satisfaite de son état. C'est ce 
qui apparait clairement du terme « ressembler » dans le hadith. » 


mg ou" 


1 Rapporté i 
Pporté par Abû Dâwûd [..,] Voir Al-Jâmic As-Sahih (5/364) 
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Les applaudissements sont 


une caractéristique propre aux femmes 


L'Imam AI-Bukhâri (3/77) rapporte le] d'après Abû Hur 


| ayrah que le Prophète (2) 
[En cas d'événement durant la prière,] le 


s hommes disent Subhânallâh et les femmes 
, At-Tirmidhî, Abüû 
a prière si besoin est n'a 
ains savants (voir Sharh Muslim 


a main gauche avec la paume de sa 


a dit: men » Ce hadith a également été rapporté par Muslim (1/318) 
plat 5 


FP ad (1/310) et Ahmad (2/241). La façon d'applaudir durant | 
piwu ortée. Quant à ce qu'ont mentionné cert 

s été ce que la femme doit frapper le dos de s 
4/145) -ê a v'elle ne doit pas applaudir comme lorsque l'on s'amuse ou se divertit, et 
main droite, it ia la sorte sa prière est annulée - cela nécessite une preuve. Ft étant donné 
ue o Ea authentiquement été rapporté du Prophète (&) concernant la manière 
ue ne 


laudir, on peut applaudir de quelque manière que ce soit, et rien ne sert de rendre 
d au r 

A qui est vaste. Et Allah est plus savant. 

étr 


Les femmes n'ont pas à accomplir le Jihad 


L'Imam Al-Bukhârî (6/75) rapporte [...] d'après | sÂ'ishah : J'ai ts ds 

issi Prophète (#4) de participer au Jihad. Il me répondit : « Votre Jihat LE nu 
pe i 7 èlerinage. » [...] ‘À'ishah, la mère des croyants, rapporte aussi que les 
pur - Prophète A le questionnèrent au sujet du Jihad. Il répondit : « Quel beau jihad 
emmes 


que le pèlerinage. » 


La pudeur et ses mérites 


; sc > le Prophète ($) 
L'Imam Al-Bukhâri (10/523) rapporte [...] Pin + en pr ; i tu 
a dit: « Une des paroles prononcée par les tous dors Aa wa Jâmit Al-tUlûm (p.199) : « La 
nas pas de pudeur, fais ce qu'il te plait. » Ibn Rajab a s: des tous premiers prophètes et 
formulation du hadith indique que cette parole est ni or 
que les gens l'ont ensuite transmise de génération en a E dues 
Premières prophéties ont tenu ce genre de propos, nt é du Prophète ($). » 
jusqu'à Parvenir aux premières générations de la com 


La pudeur est de deux types : 


le premier est la 


st de deux types: « dont 


; caractère 
` Jes plus nobles ca 
ur j i Elle compte parmi les plu 
r innée que l'on n'acquiert pas. 
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Ibn Rajab (p.199) a dit : « Sache que la pudeur e 
ude 


t dont Il fait un caractère inné chez lui. C'est pour cela ç 
ne le bien. » En effet, la pudeur empêche. 
ais comportement, Elle incite à dir 
s branches de la foi de ce point de vue e 
le biais de la connaissance d'Allah, h 
n immensité, de Sa proximité de Ses serviteurs, du fait qu'Il est mot: 
de tout ce qu'ils font, qu'Il voit les coups d'œil traitres et ce que recèlent les poitrines, 
C'est là un des plus hauts degrés de foi. C'est même un des plus hauts degrés de Ja 
bienfaisance. La pudeur à l'égard d'Allah peut aus! découler de la reconnaissance de Ses 
bienfaits en même temps que l'on est conscient du fait que l'on nie Le remercie pas assez, 
Si le serviteur perd la pudeur innée et celle acquise, rien ne l'empêche plus alors de 
commettre de mauvaises choses et de se comporter ignoblement. C'est donc comme si la 
personne en question n'avait plus de foi. La pudeur dont le Prophète (+) fait l'éloge dans 
le hadith est celle qui incite à accomplir de bonnes œuvres et délaisser les mauvaises 
choses. Quant à la faiblesse de la personnalité et l'incapacité qui implique de délaisser 
certains devoirs envers Allah ou envers Ses ‘serviteurs, cela ne fait pas partie de la 
pudeur. Ce n'est là que faiblesse, impotence, incapacité et bassesse. Et Allah est plus 
savant.» Concernant l'interprétation du propos du Prophète (#&): «Si tu n'as pas de 
pudeur, fais ce qu'il te plait. », Ibn Rajab a dit : « Il y a deux interprétations possibles : 


à Son serviteur € 


ah fait don 
in leur n'apporte q 


le Prophète (#3) a dit: « La pii i 
des turpitudes et d'avoir un Mauv 


d es 
s caractères. C'est donc une de 


L H ar 
second est la pudeur que l'on acquiert pé 


commettre 
nobles et auguste Le 


connaissance de So 


La première interprétation: Ce n'est pas là un ordre intimé par le Prophète (4) 
d'accomplir ce que l’on veut. C'est plutôt une manière de blâmer ceux qui n'ont pas de 
pudeur en interdisant de les imiter. Les savants qui avancent cette interprétation le font 
de deux manières différentes : La première : C’est là un ordre dans la forme mais qui 
dans le fond est une mise en garde et une menace. En d’autres termes : Si tu n'as pas de 
pudeur, fais ce qu'il te plait car en tout état de cause Allah te rétribuera pour cela. C'est 
comme lorsqu'Allah dit : 


Le 
ae rec yz 37, 97 se D 74 
ee Ogles5 Les sao) Le Lie 
« 1 . 
Faites ce que vous voulez. Il voit de toute façon tout ce que vous faites. »! 
. dk, et abat 
M nd de G lys 


«A 
dorez donc ce que vous voulez en dehors de Lui, »? 


La seconde: C'e 
d’autres termes : a i Goa dans la forme et une information dans le fond. En 
n'empêche de nee de pi - de pudeur font ce qui leur plaît. En effet, rien 
pudeur sombrent ainsi dans a nien si ce n'est la pudeur. Ceux qui n'ont pas de 
genres de turpitudes et d 
e maux. 


aeaaee 
! Sourate Fussilat v.40 


2 Sourate Az-Zumar v.15 
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La seconde interprétation du Propos u 
L 


| OÙ fu n'as pas de 
à dire que cest N un ordre intimé 


pudeur, Jais ce qu'il te plait, » 


ainle d'acco i nfd r: 
consinte mplir ce qu'il nous plait. En d’autres 


sgue tu désires accomplir m'o: f 
perne" Sjee qt i an ss quelque chose dont on doit Í 

z Pr on + £ 16 | 
yi au pre” d'Allah ni aupres des pens ~ comme dans Je cadre de l'accompli un siri 
sh de jg 1puissement d'actes 


ii où du fait de se parer de nobles carac 
i san et > CATAL {éres et de , 
d'ox TET ‘alie-dornihest * manières convenables - fais 
je donc comme ilte plait, Cette dernière interprétation est celle d'un Sons 
{ | » e 


jont hàg Al-Marwazi Ash-Sháfii, On rapporte nsemble de savants 
do | 


5 Et i d “4 i z 
aussi que c'est l'avis d Ahmad... 


péfinition de la pudeur : 


An-Nawawi à un , A À SAVEA ont dit que la pudeur dans toute sa réalité est un 
caractère qui Ine ite à délaisser ce qui est vil et empêche de manquer à ses devoirs enver 
tout être qui a des droits envers soi, I| nous a été rapporté d'après Abû Al-Qâsim ii 
Junayd” ‘La pudeur, c'est reconnaître les bienfaits divins et reconnaître que l’on ne 
remercie pas assez Allah pour cela. Ces deux reconnaissances font naître un sentiment 
qui n'est autre que la pudeur, » Fin de citation tirée de Riyäd As-Silihin (p.31 7) annoté par 
Al-Arna’ûl. La pudeur est une caractéristique issue des nobles caractères. C'est 
ornement de l'être humain. Etre dénué de pudeur, c'est la porte ouverte à tous les 
maux: c'est ainsi que les meurtres sont perpétrés, que l'honneur est bafoué, que les 
turpitudes sont commises, que la personne âgée n'est plus respectée, que les hommes se 
mélangent aux femmes, que la femme sort en exhibant ses atours, qu'elle voyage sans 
mahram, que la vérité refuse d’être suivie. Al-Fudayl ibn yâd a dit: « Cinq choses sont 
des signes indiquant un destin malheureux : la dureté du cœur, la sécheresse des yeux, le 
peu de pudeur, le désir ardent d'acquérir les biens de ce bas monde, et l'assurance de 
jouir d’une longue vie. »? Allah a fait l'éloge de la fille de l’homme pieux car elle s'est 
parée du caractère de la pudeur. Allah a dit : 
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«Et quand Moïse fut arrivé au point d'eau de Madyan, il y trouva un attroupement de 


> ` 12 » 
gens abreuvant [leur bêtes] et il trouva aussi deux femmes se tenant à l'écart et retenant 


[leurs bêtes], II dit : “Que voulez-vous ?” Elles dirent : “Nous n’abreuverons nos bêtes que 


quand les bergers cr re est fort âgé.” Il abreuva [les bêtes] pour 
gers seront partis; et notre pè f 8 n que Tu feras 


€ , | Us À . 
lles, puis retourna à l'ombre et dit : “Seigneur, j'ai grand besoin du bie attal 
Pr vers moi,” Puis l'une des deux femmes vint à lui, d'une démarche pudique, € a 
dit. u À A AH D» 

‘2 “Mon père t'appelle pour te récompenser d'avoir abreuvêé nos bêtes pour nous 


a 


est un soufi, 


Qui 
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quand il fut venu auprès de lui et qu'il lui eut raconté son histoire, il (le vie 


à te À 
n $ sHoite stes.” » 
“N'aie aucune crainte : tu as échappé aux gens injuste 


illard) dit. 


Le Prophète (#8) appréciait la femme pudique. A ce sujet, ‘Abd Ar-Razzäq TAPporte 
dans son Musannaf d'après cÂ'ishah : Fâtimah bint Utbah ibn Rabicah vint Prêter 
allégeance au Prophète (#3). I lui demanda de s'engager à ne rien associer à Allah, ete. 
comme mentionné dans le verset.? Fâtimah posa alors sa main sur sa tête par pudeur., Le 
Prophète (#) apprécia ce geste et ‘A'ishah dit à Fâtimah : « Prends cet engagement 
femme, Par Allah! Nous n'avons prêté serment pour rien d'autre que cela. » Elle 
répondit: «Dans ce cas, je veux bien.» Elle prêta alors serment au Prophète (a) 
conformément au verset. Ce hadith se trouve dans As-Sahih Al-Musnad compilé par mon 
père, qu'Allah lui fasse miséricorde. Nous avons un bel exemple en la personne de cette 
femme si endurante : Asmâ’ bint Abî Bakr. Elle dit : Je ramenais des noyaux du ch 
d'Az-Zubayr — que le Prophète (#) lui avait donné — en les portants sur ma té 
champ était distant d'environ trois lieues. Un jour, alors que les noyaux étaient sur ma 
tête, je croisai le Prophète (3) et avec lui un groupe de compagnons. Il m'appela puis me 
dit : « Grimpe, grimpe donc ! » afin de me placer derrière lui sur sa monture. J'eus honte de 
me mêler aux hommes dans leur cheminement et me souvint de la jalousie d'Az-Zubayr 
qui était le plus jaloux des hommes. Le Prophète (#) vit que j'étais gênée et il s’en alla. Ce 
hadith a été rapporté par Al-Bukhârî et Muslim. Ibn Al-Qayyim a dit dans Madârij As- 
Sâlikîn : « La pudeur est fonction de la vie du cœur. Plus le cœur est vivant et plus la 
pudeur est forte. Et plus le cœur et l'âme se rapprochent de la mort spirituelle, et plus la 
pudeur est faible.» Il a aussi dit: «La pudeur envers Allah est fonction de la 
connaissance que l'on a de Lui. » La pudeur fait partie de la foi comme on peut le voir 
dans les deux recueils authentiques d’après Ibn ‘Umar : le Prophète (#4) passa à côté d'un 
homme qui faisait des remontrances à son frère car trop pudique au point de le menacer 
de le frapper. Le Prophète (#) lui dit alors : « Laisse-le, car la pudeur fait partie de la foi.» 
Cette version du hadith est celle d’Al-Bukhâri. Dans les deux recueils authentiques, on 
trouve aussi d’après Al-Mughîrah ibn Shu‘bah que le Prophète (&) a dit: « La pudeur est 
composée de plus de soixante-dix branches. La meilleure d’entre elles est le fait de dire : Il n'y a de 
- divinité digne d'adoration qu'Allah. La moindre d'entre elles est d'ôter un objet gênant de la route 

et la pudeur est une des branches de la foi. » Al-Hâkim rapporte dans son Mustadrak d'après 
Ibn ‘Umar que le Prophète (&) a dit: «La pudeur et la foi sont indissociables. Si l'une 
disparait, l’autre disparaît aussi. » Ce hadith est authentique. On peut le trouver dans Al- 
Jämic As-Sahih mimmä laysa fi As-Sahihayn (1/242). Çela prouve que la pudeur et la foi sont 
une seule et même chose. Perdre l'une, c'est perdre l’autre. At-Tirmidhi rapporte dans 
son recueil d’après Abû Hurayrah que le Prophète (44) a dit : « La pudeur fait partie de la foi 
et les pudiques iront au paradis. L'effronterie découle de la rudesse, et les rudes iront en enfer.” 
Ce hadith est hasan [...], voir Al-Jâmic As-Sahîh écrit par mon père (1/241). La pudeur j 
un caractère dont les conséquences et les effets sont bons et louables. Al-Bukhârî €! 
A ‘Imrän ibn Husayn que le Prophète ($) a dit: «La su 

:* Ibn Hibbân a dit dans Rawgdat Al-cUqal’ : « Quand la pudeur & t 
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1 Sourate Al-Qasas v.23-25 


? Verset 12 de Ja Sourate Al-Mumtahanah [NdT] 
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, s fait forte, son honorabilité augmente et elle est de 
gronne yd la pudeur faiblit, son honorabilité diminue et e 
. La pudeur incite à obéir à Allah et à dél 
qui mérite des éloges, Un poète a dit 


moins en moins blâmable, 


lle devient de plus en plus 
aisser Ses interdits. ] 


} 
yjais qu 
imable. 


T3 Te ue 
caractèr e 


A pudeur est une 

On ne peut attribuer science et sagesse À une personne 

Qui ne présente pas les quatre caractères suivants : 
Le premier est la crainte d Allah 

Par laquelle on atteint bien et mérite dans leur totalité. 

Le second est une pudeur vraie, qui est un tempérament naturel 
Et qui est inné chez les hommes valeureux, 
Le troisième est l'indulgence à l'égard de ceux qui s'empressent 
De jouer les effrontés parmi les ignorants, 
Le quatrième est de dépenser avec générosité dès qu'une personne 
En droit de recevoir et que l'on ne peut repousser, se présente, 


La pudeur a un statut des plus privilégiés dans la législation islamique. Ainsi, Al- 

si et Muslim rapportent dans leurs recueils authentiques respectifs d'après Abû 
sa I-Laythi le récit suivant: Alors que le Prophète (43) était assis à la mosquée 
paa rS sA compagnons, trois personnes pénétrèrent. Deux d’entre elles s'avancèrent 
A Prophète (#4) et la troisième rebroussa chemin. L'une des deux personnes 
ar vit un espace parmi les compagnons et s'y assit. La seconde s'assit derrière tout 
sie Et la troisième avait quitté les lieux. Lorsque le Prophète (4) eut fini son 
nn il dit: « Voulez-vous que je vous informe du sort de ces trois lee 
Concernant la première, elle s'est réfugiée auprès d'Allah qui lui a accordé rege T ais 
éprouva de la pudeur, et Allah fut pudique envers elle. Quant à la troisième, elle s # l i ip 
Allah S'est alors détourné d'elle. » Ce hadith indique que la pudeur est de di uts du 
&igneur des mondes. Nous devons l'affirmer comme tous les autres attributs : 
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« Rien ne Lui est semblable. Et Il entend et voit tout. »! 


i i s le recueil 
La pudeur est un des caractères des anges, comme on peut le voir ja ne 
| RE ; cÀ'ishah : le Prophète (#4) a dit concernant ‘Uthmän 
uthentique de Muslim d’après À’ishah : le Prop r qui les anges eux- 
‘fn : « Pourquoi n'éprouverai-je pas de pudeur envers un homme sA k 5 are 
mémes éprouvent de la pudeur ? » La pudeur est un caractère commun 


Sadressant aux croyants, Allah dit : 
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s dans les demeures du Prophète, à moins qu'invita tion 
tre là à attendre sa Cuisson. Mais lorsqu'on vong 
Puis, quand vous aurez mangé, dispersez-vous, sans cher cher à 
isai Cela faisait de la peine au Prophète, mais il éprouvait 
| A » 27 1 
di S qu’ e se gêne pas de la vérité. » 
êne À r), alors qu'Allah n 
de la gêne à vous (congédier), j á ! 
Dans les deux recueils authentiques, Abû Said Al ne pi que le 
ne EN lus pudique qu'une jeune vierge dans son alcôve.* La pudeur incite 
Prophète ($) était plus pudiq ve auen ie dejint eonim dend 
rester conscient qu'Allah nous observe tant en privé q p ; iik 


Un poète a dit : 


qui croyez ! N'entrez pa 


« Ô vous | 
à un repas, SANS € 


ne vous soit faite 
appelle, alors, entrez. 
vous rendre familiers pou 


Lorsque tu t'isoles dans l ‘obscurité prêt à commettre un péché 
Et que ton âme f'incite à transgresser un interdit 
Aie honte du regard d'Allah et dis-toi : 
Celui qui a créé l'obscurité me voit. 


La pudeur peut se manifester entre le serviteur et son Seigneur, ce qui le pousse à 
délaisser les mauvaises choses et à accomplir les obligations par pudeur envers Allah. La 
pudeur peut aussi se manifester entre le serviteur et les autres créatures, ce qui le pousse 
à délaisser les péchés par pudeur envers les gens. Mais certaines personnes n'éprouvent 
de pudeur ni envers Allah ni envers les créatures. Elles vont même jusqu'à faire des 
péchés de manière ostentatoire ou s'en vanter alors qu’Allah les avait cachées du regard 
des gens. Ces personnes ne sont pas de ceux qu’Allah préservera de l'enfer. En effet, Al- 
Bukhâri et Muslim rapportent dans leurs recueils authentiques d’après Abû Hurayrah 
que le Prophète (&) a dit: « Toute ma communauté sera préservée sauf ceux qui manifestent 
leur désobéissance à Allah, comme ceux qui commettent des péchés de nuit, et alors qu'Allah les 
avait cachés du regard des gens, les voilà qui leur disent : « Eh Untel ! Hier, j'ai fait telle et telle 
chose. » Pourtant, Allah avait caché leurs péchés du regard des gens. Mais les voilà qui déchirent 
le voile qu'Allah avait interposé. » Voici quelques exemples indiquant un manque de 
pudeur qu'il faut délaisser : 


1- S'occuper des défauts et des vices des autres. Un poète a dit très justement : 


Très certainement, mes péchés occupent plus mon esprit 
Que de m'occuper des péchés des Omeyyades 


———— 
! Sourate Al-Ahzâb v,53 
á i À "N 

Quant aux jeunes vierges d aujourd'hui, elles sont se 
pas à apparaître à l'écran pour parler, d'autre 
courante... La situation de beaucoup d'entre e 
c'est la raison pour laquelle elles commette 


hésitent 
monnaie 
nvolée et 


crétaires, maquilleuses, présentatrices télé quir 
s sont enseignantes dans des écoles où la mixité est 
lles aujourd’hui est très mauvaise : leur pudeur s'est € 
nt ces de Allah nous suffit et quel bon garant. 
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| C'est mon Seigneur qui les juge 
C'est Lui qui sait comment les ji mge ra 
Ce qu'ils ont fait ne me aih si dé 
Tant qu'Allah pardonne mes Pi a hé 
S péchés 


porter préjudice aux voisins, alors qu’Allah dit dans Son noble li 
e livre: 
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< Adorez Allah et ne Lui donnez aucun associé, Agissez avec bonté 

mère, les proches, les orphelins, les Pauvres, le proche voisin, le se (vos) père et 
collègue et le voyageur, a les esclaves en votre possession, ent All rea 
vérité, le présomptueux, l'arrogant » (Sourate an-Nissa verset 36). S, 

Dans les deux recueils authentiques, le Prophète (&) a dit: « a A EPROR 

Allah et au jour dernier ne porte pas préjudice à son voisin. » I] a e da : E en 
zoisins auprès d'Allah est celui qui se comporte le mieux avec son voisin. » Ra ai aitei 
Tirmidhi (n°1944) d'après Abd Allah ibn <Amr ibn AlsÂs. L'importance du den à 
voisin est telle que le Prophète crut que l'ange Gabriel allait le comptait parmi n i 
droits à l'héritage à force de recommandations à son sujet. On trouve ainsi dans jes ATN 
recueils authentiques et d’autres recueils, d’après cÂ’ishah que le Prophète (8) a dit 
«L'ange Gabriel n'a cessé de me faire des recommandations à l'égard du voisin jusqu Jæ que je 
pense qu'il allait lui accorder une part de l'héritage. » Le Prophète (&) a fortement mis en 
garde contre le fait de causer du tort au voisin. Il a ainsi dit: « Par Allah ! Il n'est pas 
croyant. Par Allah ! Il n'est pas croyant. Par Allah ! Il n'est pas croyant. » On lui demanda : 
«Qui donc ô Messager d'Allah ! » Il répondit : « Celui dont le voisin n'est pas à l'abri de ses 
méfaits. » Rapporté par Al-Bukhârî et Muslim d’après Abû Hurayrah. Ce hadith indique 
que causer du tort au voisin est une des causes de diminution de la foi. Une des 
caractéristiques [louable] des gens de la période antéislamique était qu'ils honoraient le 
voisin et évitaient de lui causer du tort. Un de leurs poètes a dit : 


Quelle jolie femme pour son époux, mais elle m'est illicite. 
Hélas ! Si seulement elle ne m'était pas illicite ! 
Un autre a dit : 


Mon voisin n'a pas besoin de mettre un voile à sa porte 

Tant que je serai son voisin 

Car je suis aveugle aussi longtemps que ma voisit 

Et ce jusqu'à ce qu'elle retourne chez elle 

Et je suis sourd quand il se passe quelque chose entre eux 
Bien que mon ouïe se porte très bien en dehors de cela 


1e est dehors 
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cœur rempli de haine, de rancœur, d’inimitié, de ressentiment et de rancune 
ans qui ne méritent pas d'être ainsi détestés. D'ailleurs, une des 


ens pieux est la suivante : 


3- Avoirle 
envers ceux des musulm 
invocations que répètent les g 
Lé 
TEA ss j 
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« Seigneur ! Ne mets pas de haine dans 1 
Seigneur - Indulgent et Miséricordieux. » ! 


ure des créatures d'Allah - à savoir notre Prophète 


Muhammad (#) - était: « Ô Allah ! Aide-moi et n'aide personne contre moi. Accorde-moi la 
victoire et n'accorde à personne la victoire sur moi. Use de stratagèmes pour moi et non contre 
moi. Guide-moi et facilite-moi le chemin de la droiture. Accorde-moi le dessus sur quiconque 
transgresse mes droits. Ô Allah ! Fais que je Te sois reconnaissant, que je Te mentionne et Te 
craigne, que je Te sois obéissant et plein d ‘humilité pour Toi, que je Te sois déférent et revienne à 
Toi. Ô Allah ! Accepte mon repentir, pardonne mes péchés, exauce mes invocations, affermis mes 
arguments, guide mon cœur, corrige ma langue, et extirpe la malveillance de mon cœur.» 
Rapporté par Abû Dâwûd (n°1510) selon une chaine de rapporteurs authentique d'après 
Ibn ‘Abbâs. C’est en raison des péchés qu'ils commettent que les cœurs des musulmans 


ne parviennent pas à se débarrasser de toute rancœur. Notre Seigneur dit : 
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105 cœurs À l'égard des croyants, car Tu es - Ô 


Une des invocations de la meille 
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«Et de ceux qui disent : “Nous sommes chrétiens”, Nous avons pris leur engagement. 
Mais ils ont oublié une partie de ce qui leur a été rappelé. Nous avons donc suscité entre 
eux l'inimitié et la haine jusqu'au Jour de la Résurrection. Et Allah les informera de ce 


qu'ils faisaient. »? 
4- Le fait que la femme sorte non couverte d’un voile 
5-  Occuper son temps libre par des choses inutiles 


6- Faire usage de son ouïe, de sa vue et de sa langue pour des choses dont les 
conséquences sont néfastes, comme le fait d'é i 

E a t ; me le fait d'écouter les mauvaises choses que sont la 
ee er ou Le regarder la télévision et les chaînes satellitaires, ou 
d’ orduriers. Et c'est ainsi i j 
be o ainsi que la saine nature de certaines personnes 
Ai , i p éprouver de la gêne à étudier la science religieuse et à se 

g près des gens de science au sujet desquels Allah a dit : 
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! Sourate Al-Hashr v,10 
? Sourate Al-Mâ'idah v.14 
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« Interrogez les gens du rappel si vous ne sav 

SAUCZ point, »! 
Alors que ces mêmes personnes n'é 
E 


à À prouvent pas de 
est pas là la voie empruntée p 


Qr : (1/228, n°130) rapporte [...] ie a p 
We d'Allah! Allah ne se gêne pas de i O aia au Prophète (4) et dit: «Ô 
a doit-elle prendre un bain rituel? Le Prophète me 7 femme fait un rêve 

Jors oui. » Umm Salamah se couvrit le visagede honi pong it :« Si elle a émis un 
La femme a-t-elle des rêves érotiques [au point d'émettre nis écria : « © Messager ! 
Bien sûr, pauvre de toi! D'où proviendrait alors le fait que Sn fat | pe 
À'ishah dit, comme on peut le voir dans le recueil de Muslim . a a 2» 
xemplaires que les femmes des Ansûârs : leur pudeur ne les empéchait j pipe 
renseigner au sujet ra a aa » Mujahid a dit : « La personne trop i t i ile 
trop orgueilleuse n UE Jamais la science. » Ce propos a été rapporté a e 
gukhârî selon une chaîne de rapporteurs tronquée à la base dans le chapitre de e i 
de son recueil. Il est un devoir pour nous d'apprendre les facteurs ma pe 
comportements pudiques, afin de faire de la pudeur notre seconde nature dans i 
propos, nos actes, Nos attitudes, nos mouvements et positions. Nous devons nous 
éloigner aussi de tout ce qui est considéré comme un manque de pudeur, surtout lorsque 
l'on sait que les prêcheurs du mal et de l'égarement invitent la femme à se séparer de sa 
pudeur et de sa chasteté dans les médias et autres. Qu’Allah les anéantisse pour leur 
détournement. La pudeur doit être utilisée à bon escient. Ainsi, on éprouve de la pudeur 
à l'égard d'Allah en se conformant à Ses ordres et en délaissant Ses interdits. Je conclurai 
ce sujet par les propos suivants du poète : 


a à commettre des péchés 
ecesseurs, Ainsi, l’Imam Al- 


liquide, A 


Lorsque la dignité diminue, la pudeur s'amenuise 
Or il n'y a aucun bien dans une personne sans dignité 
Préserve ta pudeur car c'est à travers la pudeur 
Que l'on reconnaît qu'une personne est digne 


Un autre a dit : 


Si tu ne crains pas que tes méfaits se retournent contre toi 
Et que tu n'éprouves pas de pudeur, fais donc ce qu'il te plait 
Mais non ! Par Allah ! La vie et ce bas monde n'ont aucun sens 
Si la pudeur n'en fait plus partie 
Tant qu'il est pudique, l'être humain vivra heureux 
Comme l'arbre qui vit tant que son écorce est intacte 


rate An-Nahl v.43 
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Aperçu de certaines mauvaises attitudes 


Le boycott (Al-Hajr) 


..] d'après Abû Ayyûb Al-Ansäri que Je 
ilman de boycotter son frère plus de trois nuits 
e se tournent le dos. Et le meilleur d'entre eux 
Ce hadith est également rapporté par 


Muslim (10/ 1984) L'Imam AI-Bukhäri ay a sue aaa ea a. 2 
Mâlik que le Prophète (5) a dit : « Ne vous détestez pas, ne VOUS ] , is e i mez 

< le dos, et soyez des frères, Ô serviteurs d'Allah. Il n'est pas pere aH g oycotter 
pas le do , et soyez des fri à Did (606 orte [...] d’après Abû Hurayrah que le 
son frère plus de trois nuits. » Abû Dâwû (696) rapp eaei keea 
Prophète (#) a dit: « Il n'est pas permis au croyant de boycotter son M Le pay S nuits, 
Après ces trois nuits, qu'il aille à la rencontre de son frère et le salue. Si celui-ci ui répond, is 
auront tous deux une part de récompense. S'il ne lui répond pas, ce dernier aura le péché pour lui 
seul.» Dans une version d'Ahmad, on trouve: « Celui qui aura salué ne sera alors plus 
considéré comme fâché avec son frère. » Bien que ce hadith soit faible [...], il n'y a pas de mal 
à le mentionner ici pour information. L'Imam Abu Dâwûd (4914) rapporte [...] d'après 
Abú Hurayrah que le Prophète (&) a dit : « Il n'est pas permis au musulman de boycotter son 
frère plus de trois [nuits]. Quiconque boycotte son frère plus de trois [nuits] puis meurt entrera en 
enfer.» Ce hadith est authentique. L'Imam Muslim (4/1987) rapporte d'après Abû 
Hurayrah que le Prophète (&) a dit: « Les portes du paradis s'ouvrent le lundi et le jeudi. 
Allah pardonne alors à toute personne qui ne Lui associe rien dans son adoration, exceptées deux 
personnes qui sont fâchées l'une contre l'autre. Allah dit alors [aux anges] : Attendez que ces deux 
personnes se soient réconciliées [avant d'effacer leurs péchés]. Attendez que ces deux personnes se 
soient réconciliées [avant d'effacer leurs péchés]. Attendez que ces deux personnes se soient 
réconciliées [avant d'effacer leurs péchés]. » Boycotter autrui sans raison valable présente de 
nombreux préjudices dont les suivants : 


L'Imam Al-Bukhäri (10/492) rapporte [. 


Prophète (44) a dit: «Il n'est pas permis AU must 
p , 
au point où lorsqu'ils se rencontrent, l'un et l'autr 


deux est celui qui salue son frère en premier. » 


1- Cela fait partie des grands péchés. Les preuves à ce sujet ont été mentionnées plus 
haut. 


“ w empêche les péchés d'être pardonnés. La preuve à ce sujet a été mentionnée 
plus haut. 


3- Boycotter autrui, c’est suivre les pas de Satan. Or Allah nous a interdit de suivre ses 
pas. Il a ainsi dit : 


y: tie 2 mit cé E E. 
aad OS 3 SJ 24) grill ap | . | ke y; 
« Ne suivez point les ; : | s 

pP pas du Diable car il est vraiment pour vous, un ennemi déclaré. »l 
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n n'ordonne pas de faire le bien mais plutôt de 
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musi poycotter son frère sans raison valable est donc une tentation satanique 
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faire le mal e 


| t de commettre des 
es pens, comme 


entre 
[es 
poycotter autrui engendre la violation des liens de parenté dans le 
ie concernée est un proche parent. Or violer les lie 
On 
TS 


capital. Allah dit : 


cas où Ja 
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romp 
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< Boycotter autrui engendre laltération de l’état du cœur. Certains pieux serviteurs 
+ 


d'Allah ont dit : 
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Compatissant et Très Miséricordieux. » 


des invocations du Prophète (#) était la suivante : « Extirpe la malveillance de 
a. dith a été cité plus haut dans son intégralité. Certaines personnes 
ser m de bien, mais Satan les floue en les poussant à boycotter leur frère 
sa a e bassement matérielles. Or ces personnes ne se rendent pas 
ses de ja gravité de cet acte qui engendre de nombreux dégâts. 


. . . 
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«Les croyants et les croyantes sont alliés les u a 
interdisent le blâmable, accomplissent ja P x auxquels Allah 
obéissent à Allah et à Son messager. Voilà ceu 


llah est Puissant et Sage. » * 


ne RE EEE 


ii 
urate Muhammad v.22-23 
ye rate Al-Hashr v10 


urate At-Tawbah y 71 


sen d'autre que des frères. »! 
«Les croyants ne sont rien d'autre qu f 


An-Nucmân ibn Bashîr rapporte i 


S S ( 5 i 5 l thentiques, 
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ut sont comparables à un seul corps : quand un Cu se plaint d'une douleur 
c'est tout le corps qui souffre de fièvre et d insomnie. » On trouve aussi dans les 
près Abû Musâ Al-Achsâri que le Prophète (#4) a dit: « Le 
les briques d'un mur sont l'une pour l'autre : elles se fortifieni 
mutuellement. » Et le Prophète entrelaça ses doigts. Dans le recueil d'Al-Bukhâr, Anas 
rapporte du Prophète (#5) qu'il a dit: « Vole gu secours de ton frère, qu'il soit oppresseur oy 
opprimé. » Anas dit : «Je veux bien le secourir s il esi oppressé, mais comment le pourrais- 
je si c'est lui l'oppresseur ? » Le Prophète (#4) répondit: « En l empêchant d'exercer son 
oppression, tu le secours en fnit. » Aimer et détester pour Allah est une obligation religieuse 
qui fait partie des compléments de la foi. Du fait que beaucoup ignorent ce principe, 
l'ennemi est considéré comme un ami et vice versa. L'alliance et le désaveu se divise en 


trois catégories : 


té 


qui les lie 
quelconque, 
deux recueils authentiques d'a 
croyant est pour le croyant ce que 


1- Certains méritent une alliance absolue. Il s’agit de ceux qui ne présentent rien 
d'autre que du bien. 

2- D'autres méritent l'alliance d’un certain point de vue seulement, et méritent Je 
désaveu d’un autre point de vue. Il s'agit là du musulman pervers. On doit 
l'aimer proportionnellement à la part de bien qu'il présente et le détester 
proportionnellement à la part de mal qu'il présente. 

3- Certains méritent le désaveu absolu. Il s’agit de ceux qui ne présentent rien 
d'autre que de la mécréance et du mal, comme les juifs, les chrétiens et les 


polythéistes. 


Le boycott découle de la divergence qui nait entre deux personnes se disputant. Il 
faut donc reporter leur divergence au Coran et à la Sunnah pour que leur problème soit 
résolu. Si la communauté du Prophète Muhammad (#) se conformait à sa législation, elle 
serait aujourd’hui sur le bon chemin. Mais étant donné qu’elle s’en est éloignée, Allah l'a 
punie. Et la rétribution est du même type que l'œuvre elle-même. Allah dit : 


ut Some here à à» se 

(OS ve les Rules Lis es es DIU 
«Tout malheur qui vous atteint est dû à ce que vous avez commis. Et Il pardonne 
beaucoup. »? 
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corruption est apparue sur la terre et dans la me 
de leurs propres matns ; afin qu’ [Allah] leur 
t-être reviendront-ils (vers Allah), » 1 


r à cause de 
fasse goûte 
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r une partie de ce qu'ils 


L'interdiction de boycotter un musulman Présente des exc 
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Ptions. Ainsi s'il 

alors permis. C m 
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mettrait des péchés et que l’on boycotterait afin qu'il se rem Ao eaa 
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ant ses actes illicites. Si en revanche le fait de le boycotter ris dé oa 

racore plus du ou na il ne convient Pas de le faire. En le Daa 
yéloignera de siape et p BES plus encore. Į] faut donc conseiller cette 
D ds le cas où le oycott ne lui fait aucun effet, il ne convient pas de ne les la 
„wec elle. Cheikh RER a tenu des propos intéressants concernant le boycott (Ha D, 
‘omme On peut le voir clans imie Al-Fatâwâ (28/203). Je vais citer ses propos ja 
intégralité en raison ga leur per timenge, Il a ainsi dit : « Le Hajr accepté par la législation 
set de deux types : i premier pidina à délaisser les interdits et le second est une sorte de 

pour avoir commis un interdit. Le premier est celui cité dans la parole d'Allah : 


yaun 


concern 
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Got) ut Oo AE LE 
«Quand tu vois ceux qui pataugent dans des discussions à propos de Nos versets, 


éloigne-toi d'eux jusqu'à ce qu'ils entament une autre discussion, Et si le Diable te fait 
oublier, alors dès que tu te rappelles, ne reste pas avec les injustes. »2 


A 
(ae 


pu JE jee code À ARS ete dogs AC ET ad te 07 RU 352 "fe jé ae 
ie ra Lans D Le Léo GAS ab ut Race S D EST g ee JS 153 


se te 4 À 

26 BUS Loges 
«Dans le Livre, il vous a déjà révélé ceci : lorsque vous entendez qu'on renie les 
versets (le Coran) d'Allah et qu'on s'en raille, ne vous asseyez point avec ceux-là jusqu'à 
ce qu'ils entament une autre conversation. Sinon, vous serez comme eux. »3 ` 


Ces versets indiquent qu'il n’est pas permis d'assister à des choses répréhensibles 
sans que le besoin ne s’en fasse sentir, comme le fait de s'asseoir avec des gens qui 
consomment de l'alcool. Ainsi, si on est invité à un mariage où l’on joue de la musique et 
où l'on consomme de l'alcool, il est interdit de répondre à cette invitation, et ainsi de 
suite. En revanche ce n’est pas le cas d’une personne qui assiste à ces assises dans le but 
` condamner ce qu'elle voit ou une personne qui y assiste malgré elle. C'est pour cette 
Arson que l'on dit : « Assister à un mal, c'est comme le commettre. » Dans un hadith, : 
“ophète (6) a dit : « Que celui qui croit en Allah et au jour dernier ne s'asseye pas À une table 


ne 
jp Ar-Rûm v.41 
urate Al-Ancâm v.68 

Urate An-Nisâ’ v.140 
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Hajr est le même que celui Pratiqué Par 1, 
hensibles, COMME l'a dit le Prophète. 
sce qu'Allah af » On peut auh: y inclure Je ai 
le perversilé, pour se rendre dans un pays d'Islam 
résidence parmi les mécréants e les 
qu'Allah lui a ordonné, C'est dans ce 


lcool est consommé. 
"1 délaisse 
délaisst 
mécréance el ce 


ou de l'a » Ce type de aA 
musulman lorsqu les choses P edik 
« L'émigré esl celui qui 
d'émigrer d'un pays de | tt 
et de foi, En effet, émigrer c'est En Pa 
hypocrites qui ne laissent pas le musu mé 


/ e 
il f andre la parole d'Allah : 
sens qu'il faut comprendre la parc l 


sat Ai 
Deb jyh 
LA # LÉ s$ H 1 
«Et de tout péché, éca! te-toi. » 


Le second type de Hajr est celui pratiqué dans un but Perana Il s'agit de 
p E A ~ ! > b4 LE" ! 
boycotter les personnes qui commettent des choses répréhensibles jusqu'à ce qu'elles se 


insi ète al nans ont boycotté les trois compagı 
repentent. Ainsi, le Prophète (4) el les musulmé y pagnons 


dont Allah a retardé le jugement jusqu'à ce qu'Il révèle au Prophète qu'Il acceptait leur 
ient délaissé le jihad obligatoire pour eux sans excuse 


repentir. Ces trois compagnons avai 3 7 i 
valable. Le Prophète (&#) les a donc boycottés bien qu il ne boycottait pas ceux qui 
faisaient le bien en apparence, même gils étaient hypocrites. Ce boycott doit donc être 


considéré comme une. sorte de punition. L'application de ce type de Hajr dépend de la 
situation de ceux qui veulent le pratiquer : sont-ils forts, faibles, nombreux, peu 
nombreux ? En effet, le but du boycott est que la personne boycottée se remette en 
question et qu'elle se corrige. Cela permet d'éviter que le commun des musulmans ne 


intérêt général réside dans le boycott de cette personne de 


suive son exemple. Si donc l'in 
telle façon que le mal diminue et disparaisse, ce boycott est alors légiféré. Si en revanche 


ni la personne boycottée, ni personne d'autre ne se remet en question, et au contraire le 
mal ne cesse de s’accroitre tandis que le boycotteur est faible de sorte que les dommages 
sont plus importants que les intérêts, alors le boycott n'est plus légiféré. Être conciliant 
avec certaines personnes est même parfois plus bénéfique que de les boycotter. De même, 
boycotter certaines personnes est plus bénéfique que d’être conciliant avec elles. C'est 
pour cela que le Prophète (&t) était conciliant avec certaines personnes et en boycottait 
d’autres. II faut savoir aussi que les trois compagnons qui ont été boycottés étaient plus 
méritants que beaucoup des nouveaux musulmans que le Prophète (4) accommodait (Al- 
Mu'allafah Qulûbuhum). En effet, ces derniers étaient des chefs respectés dans leurs tribus, 
c'est pourquoi l'intérêt religieux dictait de les gagner à la cause islamique. En revanche, 
les trois compagnons susmentionnés étaient des croyants parmi tant d'autres. Les 
boycotter a eu pour conséquence de rendre l'islam plus fort et de les purifier de leurs 
ses cuis His cela au fait que la relation avec l'ennemi passe parfois par la 
erre, parfois par la paix, et parfoi y a ' ai 
ceci dcand de a a de E a y a e sa es i ha 
pour des raisons personnell Hi LT. 2 Il exi À SL rs ss Rene 
personnelles est interdit [...]?. Il existe cependant des exceptions : ainsi il 
permis au mari de ne plus partager la couche de son é > si elle est désobéissante, 
pouse si elle est désobéissi 
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; cela dure plus de trois nuils, de même « 
sit 
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Ne pas désirer le bien pour 
ses frères musulmans (Lajalousie) 


man Al-Bukhârî (1/13) rapporte al d’après Anas que le P 
Lini 


, d'entre vous ne sera véritablement croyant tant qu'il ne 
apegnne r=. même. » Ce hadith indique que quiconque ne désire pas pour ses frères 
désire pour p u'il désire pour lui-même a une foi déficiente. Al-Hâfidh a dit dans Al- 
musulmans . négation mentionnée ici concerne la perfection de la foi, N ier une chose 
Fall (1/57) Pe ha ne nier que son caractère parfait est très courant chez les arabes, 


archan . r š : S ‘ 
ne u'ils disent : Untel n'est même pas un être humain. » Le hadith implique par 
comme lorsq al pour son frère comme il le 


déduction que le musulman doit détester le m 
voie de -même. Dans le recueil authentique de Muslim, ‘Abd Allah ibn ‘Amr ibn 
déteste pour n Prophète (%) qu'il a dit : « Que quiconque désire être écarté de l'enfer et 
AIAS rapporte lis, fasse en sorte que la mort vienne à lui tandis qu'il croit en Allah et au jour 
introduit au eo avec les gens comme il aimerait qu'ils se comportent avec lui, » Ce hadith 
deier, else ym le bien pour les musulmans est un des facteurs éloignant de l'enfer. 
indique que as ur les musulmans ne peut émaner que d'une personne dont le cœur est 
Désirer le bien p uillure comme la jalousie, la rancœur et l'orgueil. C'est pour cette raison 
vierge de T Den our les musulmans est un sentiment très peu présent dans la 
que désirer le ras du fait que les cœurs ne sont pas purs de tout ressentiment, sauf 
pee Allah a fait miséricorde. Celui qui ne désire par le bien pour les 
PA EE a e d’un caractère vil qui est la jalousie. La jalousie consiste à espérer 
ne lem jouit autrui, disparaisse. La jalousie est une des particularités des 
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ENA 451552 
«Et raconte-leur en toute vérité l'histoire des deux fils d'Adam. Les deux offrirent des 
sacrifices; celui de lun fut accepté et celui de l'autre ne le fut pas. Celui-ci dit : “Je te 
terai súrement”. “Allah n'accepte, dit l’autre, que de la part des pieux. Si tu tends vers 
zo ta main pour me tuer, moi, je ne tendrai pas vers toi ma main pour te tuer : car je 
gzins Allah, le Seigneur de l'Univers. Je veux que tu partes avec le péché de m'avoir tué 
# arec ton propre péché : alors tu seras du nombre des gens du Feu.” Telle est la 
‘compense des injustes. Son âme l’incita à tuer son frère. Il le tua donc et devint ainsi du 
smbre des perdants. Puis Allah envoya un corbeau qui se mit à gratter la terre pour lui 
zotrer comment ensevelir le cadavre de son frère. Il dit : “Malheur à moi ! Suis-je 
“capable d'étre, comme ce corbeau, à même d’ensevelir le cadavre de mon frère ? ” Il 


Éint alors du nombre de ceux que ronge le remords. » ? 


La jalousie mène à la perdition : elle divise les amis et même les frères de sang. La 
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(4/2275) rapporte [...] d'après Abû Hurayrah 

„oardez ceux qui sont moindres que vous, el ne regardez Pas Ceux 
en la vous aidera à ne pas mepriser les bienfaits dont vous 
OUISS Et ; qu'il arrive de fâcheux au musulman dans sa vie d'ici-bas, cela n'est en 
jouissez, » SE QUO! q 6 rvation de sa religion. Le jaloux s'oppose au destin d'Allah en 
rien comparable à la préserv: d'enlever le bienfait de l'individu qu'il jalouse, il le ferait, 
ce sens que s'il lui était donné en après avoir été riche, méprisable après avoir ét 
S'il le pouvait, u- le rendrait AA at sans descendance après avoir eu nombre 
respectable, ignorant apres Les lade après avoir été bien portant, etc. Allah 
en nn dentet et Sa sagesse. Il dit ainsi : 
condamne sévèrement ceux qui 


a i sont 
On se doit de regarder ceux qui 


les bienfaits dont All 
rs plus h 
L'Imam Muslim 


reconnaitre 
revanche, regarder ve 
d'infériorité et ingratitude. 
que le Prophète (3) a dit: ai 
qui sont plus favorisés que vous, cat 


sr È . 
un ER sad 6 sl bee rail 
nus 21 oies 25 5 LU 65) à res mé Lei GA 3 DUPER 

EE iE) 2 ) EELT z pi 2 

a gan Lu pr s a 4 s a 1 s 
à pa piain aa Een CRL E ANS t 
Gopas Les ae ébe. Gae Lan opan dai 

. , 1 

« Sont-ce eux qui distribuent la miséricorde de ton Seigneur ? C est Nous AU PUCES 
réparti entre eux leur subsistance dans la vie présente et qui les avons élevés en grades les 
uns sur les autres, afin que les uns prennent les autres à leur service. La miséricorde de 


d ps 1 
ton Seigneur vaut mieux, cependant, que ce qii ils amassent. » 


o s / EN de E STE 
rE . a E a E. . . : 2 
HI à 22 JE Dar a ls 
« Allah a favorisé certains d’entre vous par rapport aux autres dans [la répartition] de 
Ses dons. » ? 


Un poète a dit : 


Dis à celui qui est jaloux de moi : 
Sais-tu envers qui tu as manqué de respect ? 
Tu as manqué de respect envers Allah dans ce qu'Il fait 
Car tu n'es pas satisfait du fait qu'Il m'a octroyé de Ses largesses 
Il Fa donc rétribué en augmentant mes richesses 
Et en te fermant une à une toutes les portes menant au gain 


Un autre a dit: 


a 
! Sourate Az-Zukhruf v.32 
? Sourate An-Nahl v,71 
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Accepte le décret de ton Seigneur, ô loi le j 
Et ne l'oppose pas à ié qu'Allals it e jaloux 
La subsistance a été partagée par Allal 
Et l'aisance ou la pauvreté sont des choses Miorita par Allal 
` S par Allahı 


faut pas accorder d'importance aux j 


ptilnet aloux, comme Į 


a dit le poète : 


Patiente face aux j j 
a tx manigances du jaloux 
ar ta patience le tuera, 
En effet, quand le feu n'a plus de combustip 


. A J 


| a X. a 


PR OT à EE CT 
12 — 7 2 a Se eE fe L ae LE 
e 7 $ Hoa Gallo, sl 
| OLS 15] Le 2 
«Dis : “Je cherche protection auprès du Seigneur de l'aube naissante, contre le mal des 
¿tres qu'Il a créés, contre le mal de l'obscurité quand elle s’approfondit, contre le mal de 
celles qui soufflent (les sorcières) sur les nœuds, et contre le mal de l’envieux quand il 


envie ”.» | 


Jibril a récité des formules incantatoires en faveur du Prophète (#) pour le protéger 
de tout ce qui pourrait lui nuire. Et il a mentionné le jaloux parmi les choses nuisibles. 
L'Imam Muslim (4/1718) rapporte [...] d'après cÀ'’ishah l'épouse du Prophète (#) qu'elle 
2 dit: Quand le Prophète était souffrant, Jibrîl récitait des formules incantatoires : « Au 
rom d'Allah ! Qu'Allah fasse que tu rétablisses, qu'Il te guérisse de toute maladie, qu'Il te protège 
du mal de tout envieux lorsqu'il jalouse, et du mal de tout mauvais œil. » Le jaloux oublie les 
bienfaits qui lui ont été octroyés. A ce sujet, un poète a dit très justement : 


Quand une personne t'enseigne quelque science 
Remercie-la abondamment et longuement 
Dis : « C'est Untel - qu'Allah le récompense - qui me l'a enseignée. » 
Et laisse de côté les blâmes et la jalousie. 
Ces deux vers ont été mentionnés dans Taysîr Al-Ijtihâd du grand savant As- 
Stréäni (p.59), 
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Les différents degrés de jalousie 


à faire disparaitre le bienfait dont jouit unt 
` IMT c 
autres cherchent à s'accaparer ce bient,- 
ient 


$ 


« Certaines personnes cherchent 
l'agressant verbalement ou physiquement. D’ i c i i i 
D'autres personnes cherchent simplement à faire disparaître ce bienfait s, 
nécessairement se l'accaparer. C'est la pire et la plus vile des jalousies. Voilà Ja jalousie 
blåmable et interdite. Certaines personnes quand elles jalousent autrui ne font rien de. 
que pourrait impliquer leur jalousie. Elles n'agressent donc pas la personne jalousée. i 
verbalement, ni physiquement. D'autres personnes quand elles sentent de la jalousie gn 
elles, font tout pour la faire disparaître. Elles sont alors bienfaisantes en vers la personne 
jalousée, invoquent Allah pour elle et font étalage de ses mérites. Elles essayent de fair 
disparaitre cette jalousie en la remplaçant par l'amour de cette personne tout en espérars 
que leur frère musulman soit meilleur qu’elles et plus méritant. C'est là un des plus hauts 
degrés de foi. Ceux qui se comportent de la sorte sont les croyants complets qui désires 
pour leur frère ce qu'ils désirent pour eux-mêmes. » Fin de citation, tirée de Jåmi 41 
clim (p.326-327). Personne n'échappe au sentiment de jalousie sauf ceux qu'Allah a 
préservés. C'est de là que vient le proverbe: « Aucun corps (jasad) n'échappe à la 
jalousie (hasad). Cependant, l'infâme la laisse transparaître, tandis que le noble la 
dissimule. » La jalousie se manifeste aussi bien entre les commerçants, qu'entre les 


dirigeants et les coépouses. À ce sujet, un poète a dit : 


Ils l'ont jalousé car ils n'arrivent pas atteindre son niveau 
Les gens sont donc ses ennemis et adversaires. 
Comme les coépouses d'une belle femme qui disent de son visage, 
Injustement et par transgression : que ce visage est laid ! 


La jalousie se manifeste même parmi certains étudiants en science religieuse. 
Cependant, cela reste rare quand il s'agit d'étudiants et de savants sincères. Ainsi - et 
c'est là un bienfait d'Allah - si l’un d'eux pouvait introduire la science dans la mémoire 
de son frère, il le ferait. Et c'est ce que nous a appris mon père qu’Allah lui fasse 
miséricorde. Il disait ainsi : « Mes enfants - désignant par là ces étudiants - si la science 
pouvait être versée dans un verre, je vous l'aurais servie. Mais hélas, la science ne 
s'obtient qu’à force de frotter ses genoux au sol!. » A ce sujet, Yahià ibn Kathir dit un jour 
à son fils : « La science ne peut s'acquérir sans fatiguer son corps. » 


La colère 


Allah dit : 


a 


dm sr UT ce” 2 7 © - sF PT à 5 
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1 C'est-à-dire : mn 
ire : A force de s'agenouiller auprès des savants pour tirer profit de leur science [NdT] 
144 


le Diable t'incite (à agir autre 


iiih i ment), alors cherche refuge auprès Allah : 
s Eai al ent qui entend et sait tout, » 1 , 
4 Lui raim 
sgt LUL 
"eS 
' m Al-Bukhäri (10/465) rapporte (alde Sulaymän ibn Sard - qui ét 
L'Ima 


ait un 
Deux hommes se 


ten colère que son 
Je connais une parole? qui 


» Une personne se rendit alors auprès 
ye en colère, l'informa de ce qu'avait dit le Prophète (3) et lui dit : « Demande 


lah de te protéger contre Satan. » L'homme en colère répondit : « Penses-tu que 
< nalade ? Tu me prends pour un possédé ? Va-t-en ! » Concernant la phrase « Va-t- 
je suls mi ncée par l'homme en colère, Al-Hâfidh Ibn Hajar a dit : « Elle est adressée à 
a!” pone st venu le conseiller de chercher protection auprès d'Allah. En d'autres 
homme qui € ifie : « Occupe-toi de tes affaires. » Il est très probable que cet homme en 
termes, cela aparer ou un hypocrite, ou un homme tellement furieux que sa colère l'a 
colère soit un m ; personne venue 


ir de ses gonds au point de réprimander très indélicatement la 
fait sortir de > colère. Certains 


rmi les compagnons du Prophète (3) - qu'il a dit: 
» A i , , E 
pommi 3 présence du Prophète (ss). L'un d'eux se mit tellemen 
isj fla et changea de couleur. Le Prophète (3) dit alors : « 
v , 
r aS en x 


nseiller et lui indiquer un moyen de dissiper sa grande 
urtant le conser ssait d'un bédouin rustre qui pensait que seul un possédé se devait de 
affirment qu'il s mc auprès d'Allah contre Satan. Il ne savait pas que la colère est un mal 
chercher P enr vi la personne en colère se comporte de manière inhabituelle : 
issu de salan a : destruction de ses propres biens, comme le fait de déchirer ses 
Satan lui embelli isselle, agresser la personne qui a suscité sa colère, ou toute autre 
habits, casser sa bé oie ai sortent de leurs gonds. » Fin de citation Mais combien 
attitude propre P | Saan suscitant la colère ! Et combien rares sont celles suscitant 
Des Son ji même elles existeraient, elles disparaissent aussi vite qu'elles sont 
la joie ! Et a E a à Allah de nous corriger et de nous octroyer la patience. 
… l'éloge de ceux qui contiennent leur colère en ces termes : 


>a a E ~. Bi » ss + 
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1 l'adversité, qui dominent leur rage et 
Ceux qui dépensent dans l'aisance et dans l'a , 
à . . . 3 
pardonnent à autrui, ċar Allah aime les bienfaisants. » 


> Fa 
2271 + PR" 4 j 2 Akis 
> 2 s E e Some S Sala à x . se zepi 
Host a ler LS Cas AYES OE ce 3 | 
is V2 échés les plus graves ainsi que les turpitudes, et 
«Ceux qui évitent [de commettre] des péc _ p 
qui pardonnent après s'être mis en colère. » 


a) a dit : « Aucune 
L'imam Ahmad rapporte [...] d'après Ibn jaur ne Hu : “ vai qui 
Srgée n'est plus méritoire auprès d'Allah qu'une gorgée de colère a 


nn nm no mn 0 am 
' Sourate Fussi] 
iga à slat v.36 : ; d'Allah contre 
a agit de l'invocation suivante : « Je cherche protection auprès d 
ate Ål-Imrân v.134 


ate Ash-Shrà v.37 


Satan le maudit. » [NdT] 
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1,» Mon père a dit de ce hadith dans AL;,, r 


Sahih (5/366) : il répond aux critères sirri ae PTE ia h Outre, 1 
Prophète ($$) a décrit en des termes élogieux es p on nt leur colère 
Ainsi, dans les deux recueils authentiques, Abû Huraÿ ran PP r rophète (3) qu'y 
a dit: « L'homme robuste n est pas celui qui parvient a mettre à is son adversaire. L'homm, 
qui sait se maîtriser quand il est en colère. » Le Prophète (4) a ordonné à celui 
e une recommandation de ne pas se mettre en colère 
ecueil authentique d'après Abüû Hurayrah: U: 
homme dit au Prophète (4) : « Fais-moi une recommandation. » Le Prophète (3) lui die. 
« Ne te mets pas en colère. » L'homme réitéra Sa demande plusieurs fois et le Prophète s 
contenta de lui répondre à chaque fois : « Ne te mets pas En onlere, » Ceci est dů au fait Que 
la colère recèle en elle tous les maux. Parmi les facteurs aidant à maîtriser sa colère, on 
trouve le fait de prendre connaissance du mérite de ceux qui maîtrisent leur courroux, de 
prononcer la formule de protection contre Satan et de prendre conscience que les 
conséquences de la colère sont fâcheuses. Voir à ce sujet Fath Al-Bârí (10/521). La maitrise 
de soi lors de la colère est un caractère rare chez les gens. Et combien de gens, lorsqu'ils 
se mettent en colère, se vengent sans chercher à savoir si leur vengeance est légitime ou 
illégitime. La colère interdite par la législation est celle concernant les choses de ce bas 
monde ou celle suscitée pour des raisons personnelles. Quand au fait de se mettre en 
colère pour Allah, c'est un caractère requis d’un point de vue religieux. En effet, le 
Prophète (4) s'est mis en colère pour Allah à maintes reprises. 


recherche ainsi la satisfaction d Allal 


robuste est celui 
qui lui avait demandé de lui fair 
comme l'a rapporté Al-Bukhârî dans son Tr 


L'orgueil 


c'est le fait de refuser la vérité et de mépriser les autres, comme l'a 


L'orgueil : 
. L'orgueil est un grand péché. Notre Seigneur à dit dans Son 


expliqué le Prophète (5) 


noble livre : 
2_É 


TE ES EF G di 

# N'est-ce pas dans l'Enfer qu'il y aura une demeure pour les orgueilleux 
L'Imam Muslim rapporte dans son recueil authentique (n°91) d’après Ibn Mas‘üd 
a F a m « N'entrera pas au paradis toute personne ayant dans son cœur le 
habits et de belles E A raa iine apprécie d'avoir de beu 
bauli T 2 ; rE rophète (&) répondit : « Allah est beau et Il aime la 
eauté. L'orgueil, c'est le fait de rejeter la vérité et de mépriser les gens. » Al-Bukhäri et Muslim 
Appare n leurs recueils authentiques d'après Hârithah ibn Wahb que le Prophète (4) 
personnes faibles qui k 5 sai informe au sujet des gens du Paradis ? Ce sont toutes les 
invocations, Il n Re mei de faire le mal. Si elles conjuraient Allah d'exaucer leurs 
per ren - emande. Voulez-vous que je vous informe au sujet des gen de 
sajet d'Allah à La ferte lee rustres et orgueilleuses. » Le Prophète (3) a dit Gs 
ie dipiin Je le danena- OC gri orgueil est Son manteau. [Allah dit :] Quiconque M? 
adith a été rapporté par Muslim (2620). La fierté 


?»1 


—————— OăġO 
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i est la fivrté absolue, L'orpgueil dél 


5 ourne de la vérité etde | 
a a 

tion i 

n 


dt 


a science, Allah 
1 pe t” CE 

{s à" wy A ti vor À le de D sf. 

ET NT DURE snif RENTE TE A A 

de Mes signes CEUX qui, sans raison, s'enflonr 1. , a, 

« J'écarteral de Mes signes ceux qui, ratson, s'enflent d orgueil sur terre, » | 

pà cause de l'orgueil qu'Iblîs refusa de se proste 
CE 


rner devant Adam comme l'a dit 
ne ur : 
me CIS 
mi 
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Ag mL i Eg ‘ ” 
ue Nous demandâmes aux Anges de se prosterner devant Adam, ils se 
` Jorst ` , à r > | mie 
«Et M i A à l'exception d'Iblis qui refusa, s'enfla d'orgueil et fut parmi les infidèles, »? 
stemmer ` 
pro 


\lujâhid a dit: « La personne trop réservée et celle trop orgue 
MUUS Sa 


illeuse n'acquerront 
Ste it: 
a science. » Un poète a dit : 


jamais l 


La science ne peut s'installer dans le cœur d'un orgueilleux 
Tout comme le cours d'eau ne peut s'immobiliser sur un sommet 


séquences de l'orgueil sont fâcheuses. L'orgueilleux est détesté des gens et 

kes poa préparé [le paradis] dans l'au-delà pour les personnes qui savent faire 
d'Allah. Alan a p P 
nie de modestie. Allah dit : 
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tte demeure dernière, Nous la réservons à ceux qui ne recherchent, ni à s sat sur 
e den , rs 
«Ce à y semer la corruption. Cependant, l'heureuse fin appartient aux pieux 
terre, nt 


L'élévation [en degrés auprès d'Allah] est réservée aux re D a 

eilleux. L'Imam Muslim rapporte dans son recueil se i a i pa Pa 
Em I ; i i ù > diminue en rien de 2 € 

Š : « Une aumône ne di 
rah que le Prophète ($) a dit: « TE a Det es 
a ou PRAS pardonne aux autres, et plus Allah fait ee a T : eor 
fait mic d'humilité envers Allah, verra Allah l'élever. » L orguei = | E dia 
et la vantardise. C'est pourquoi il nous a été ordonné de faine r var. 
recueil de Muslim, ‘liyäd ibn Himâr rapporte du RL LE ire su 
7 od ? 1e 

l révélation suivante : Soyez modestes, afin que personne i ee seule 
Personne ne se vante avec orgueil devant autrui. » L orguel A PR 

i i f oûter le contraire de ce q 
dédaigne, Cependant, Allah lui fera g es aE 

LA d € 

frappant dď'humiliation, comme l’a dit notre Seigne 


bene a a 
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sas 147 


y -f 72 # @ + La ld f] 
y ÉRIC si alles 24.7 Zas = Q 
yo ġo) #5 lle pi : ul GT - fe 
J 

h? -17 
lans | 11, A 
Lire) En se 


il. IHs n'atteindront pas leur but, » 


“at dub at a ee Y 


, , 
; poi , orgi 
« Ils n'ont dans leurs poitrines qu'ors 


Al-Hâfidh Ibn Rajab dans le commentaire du OE de son livn 
Jâmi' Al-cUlûm a dit: « l'orgueilleux se considè a prea Te considère les 
autres imparfalts, I les dédaigne donc et les aE i pass ri da PAS assez 
méritants pour qu'il daigne respecter leurs drone, M Le se mr roni a s ils la 
lui présentent, » Parmi leg causes amenant à ce que te : , l'orgueil arrive e 


l'a di an Gojgneur dans Son noble livre : 
première position, COMME l'a dit notre Seign f 


n 


o siei el. ae Aaa E 


« Ainsi Allah scelle-t-Il le cœur de tout orgueilleux tyran. »? 


a le cœur scellé est voué à la perdition. Nous devons donc faire attention 
actère destructeur, et nous devons être fiers de notre modestie. 
Al-Hâfidh Ibn Hajar a dit dans Fall Al-Bârf (1 1/431) en citant At-Tabart : « Il y a dans là 
modestie des intérêts tant religieux que mondains. En effet, si les gens pratiquaient la 
modestie en ce bas monde, la rancœur mutuelle disparaîtrait et ils ne se fatigueraient plus 
à chercher à se vanter ou faire montre de leur vanité. » L'Imam Muslim (2564) rapporte 
d'après Abû Hurayrah que le Prophète (#8) a dit: « Ne vous jalousez pas les uns les autres, ne 
vous détestez pas, ne vous espionnez pas, ne vous épiez pas, n'essayez pas de flouer vos frères dans 
la vente, et soyez - ô serviteurs d'Allah - des frères. C'est un mal suffisant pour l'homme que de 
mépriser son frère, Le musulman, dans tout ce qui le compose, est sacré : son sang, ses biens et son 
honneur, » Concernant l'expression : « C'est un mal suffisant pour l'homme que de mépriser 
son frère, », Al-Hâfidh Ibn Rajab a fait l'explication suivante dans son ouvrage Jémic Al- 
lâm wal Hikam : « C'est-à-dire que son mépris envers son frère musulman est un mal 
suffisant, En effet, s'il méprise son frère, c'est qu'il est orgueilleux. Or l'orgueil est un des 
maux les plus néfastes. » 


Quiconque 
à l'orgueil, car c'est un car 


La duplicité 


Al-Bukhârî et Muslim r : le 
sim rappo ; s pS : ` ue | 
Dont ideal de apportent dans leurs recueils authentiques qu al 
pa Gt « La pire des personnes est la double face qui présente un visage à certams ® 

un autre à d'autres. » Un poète a dit : 


Il f ~] » PS pe . Aae 
n a pas de bien à se lier d'amitié avec une double face 


Aux propos mielleux mais dont le cœur est plein de haine | 

‘Sourate Ghdfir v.56 | 
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Du bout de la langue, il te berce de belles paroles 
Mais il se faufile comme se faufile le renard 
yat il te voit, il jure te faire confiance 
Mais dans ton dos, c'est un Scorpion 


La pire des personnes est celle qui - lorsqu'elle me voit - me flatt 
Mais qui m'insulte en mon absence dd 
Elle me salue chaleureusement lorsqu'elle me rencontre 
Mais quand elle est seule, elle mange ma chair et boit mon san 
Elle a de mauvaises paroles à mon encontre, que je n'écoute K 
Bien que je ne sois pas sourd m 


Beaucoup de femmes - sauf celles qu’Allah a préservées par Sa miséricorde - ont ce 
enre d'attitude en termes de duplicité et d'artifices. Tout ceci est dû à la faiblesse de la 
foi et de la crainte d'Allah. Ceci peut aussi être dû à de l'ignorance. Quoi qu'il en soit, il 
faut délaisser Ce vil caractère. Certaines femmes ont même plus de deux visages, smiet 
les opportunistes parmi elles qui ne recherchent que leur propre intérêt. 


Honorer les liens de parenté d’un proche mécréant 


L'Imam Al-Bukhârî (413/10) rapporte [...] d'après Asmâ’ qu’elle a dit: « Ma mère 
vint à Médine avec son père durant la période du traité de paix que la tribu de Quraysh 
avait avalisé. Je demandai au Prophète (#4) : « O messager d'Allah ! Ma mère est venue en 
espérant que je lui rendre visite. Puis-je le faire ? » Le Prophète ($) répondit : « Oui, fais- 
le. » [...] Ibn ‘Uyaynah a dit : « C’est à ce sujet qu’Allah a révélé le verset suivant : 


ht Un a en 2 En st. of dt ee et dent 
l lais as ol S a A ISE cdi GAS us] aille RSS Y 
«Allah ne vous défend pas d'être bienfaisants et équitables envers ceux qui ne vous ont 
pas combattus pour la religion. »1 


Ce hadith a aussi été rapporté par Muslim (2/696) [...] Ce hadith indique donc qu'il 
est légiféré de respecter les liens de parenté même si le proche en question est un 
mécréant, Allah dit : 
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«Allah ne vous défend pas d'être bienfaisants et équitables envers ceux qui ne vous ont 


pas combattus pour la religion et ne vous ont pas chassés de vos demeures. Car Allah 
aime les équitables, »1 . 
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ntant ce verset : « C'est-à-dire qu'il ne Kia 
vers les mécréants qui ne vous comb IS est 
t les faibles parmi eux. [...]» Ibn mis 
à comme argument. Puis il inina 

n 


o D À ‘ 
ants envers lesquels il n'est pas pe 


athir a dit en comme 
bienveillance en 
religion, comme les femmes € 
hadith précédent de Asm 
qui sont les mécré 


Al-Hàfidh Ibn K 


pas interdit de faire preuve de 


pas pour votre 
mentionne ensuite le 
« Allah explique ensuite 
ant ni bienfaisant en ces termes : 


disant : i 
én i P Mis 
d'ètre bienveill s 
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« Allah vous défend seuleme 
demeures et ont aidé à 


la religion, chassés de vos 
prennent pour alliés sont les injustes. »? 
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d'avoir envers eux dans Sa parole : S 
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- fils, leurs frères ou les gens de leur tribu. »3 D'ailleurs, le Prophète (44) aimait 
oncle Abú Tälib bien qu'il soit mécréant. Et c'est à ce sujet que le verset suivant “a 
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Diffuser les salutations 


L'Imam Muslim (1/74, n°54) rapporte [...] d'aprè 


TAr ÿ4 = > 494: a é L , 
pète (8) a dit: « Vous n'entrerez pas au paradis avant d'av 


s Abû Hurayrah que le 
Prof 


oir cru, et vous ne serez 
i pi s He serez pas de 
ritrbles croyants tant que vous ne vous aimerez pas mutuellement. Voulez-vous que j vous 


indique une chose qui — si vous la pratiquez - fera naître l'amour entre vous ? Diffusez les 
alutations parmi VOUS. » Ibn Al-<Arabî - comme l’a rapporté Al-Hâfidh dans AL 
Fall (11/18) - a dit: « Ce hadith indique qu’un des avantages des salutations entre 
musulmans est qu'elles engendrent l'amour entre eux, en raison de l'intérêt die cela 
résente en termes de fortification des rangs de la communauté. En effet, se saluer li 
l'autre, c'est s'entraider dans la réalisation des lois religieuses tout en humiliant les 
mécréants. La salutation est une parole qui, lorsqu'elle est prononcée, vide le cœur de 
celui à qui elle est adressée de toute défiance, pour que celui-ci se consacre tout entier à 
celui qui l’a prononcée. » L'Imam Al-Bukhârî (11/18) rapporte [...] d'après Al-Barâ’ ibn 
Âzib : « Le Prophète ($$) nous a ordonné sept choses : de visiter les malades, de suivre les 
cortèges funèbres, d'invoquer Allah en faveur de celui qui éternue, de secourir le faible, 
d'aider l'opprimé, de diffuser le salut parmi nous et de respecter les serments. Il nous a 
interdit de boire dans des récipients en argent, de porter des bagues en or, de monter Al- 
Mayäthir!, de porter de la soie, du satin, du brocard et de l’organsin. » 


Il n’est pas permis de saluer 
certains musulmans et d’en ignorer d’autres 


L'Imam Al-Bukhârf (11/21) rapporte [...] d'après ‘Abd Allah ibn ‘Amr qu'un 
homme demanda au Prophète (#4) : « Quelle est la meilleure forme de soumission à 
Allah ? » II répondit : « C’est de nourrir [tes hôtes et les nécessiteux] et de saluer les personnes 
que tu connais et celles que tu ne connais pas. » L'Imam Muslim (4/1705, n°2162) rapporte 
[...] d'après Abû Hurayrah que le Prophète (&) a dit: «Les droits du musulman sur le 
musulman sont au nombre de six.» On demanda : « Quels sont ces droits, Ô RE 
d'Allah ? » J] répondit : « Quand tu rencontres un musulman, salue-le. S'il t'invite, répond à 
invitation, S'il te demande conseil, conseille-le. S'il éternue et loue Allah, invoque la 
miséricorde d'Allah pour lui. S'il tombe malade, visite-le. S'il meurt, suis son cortège funebre. » 

-Bukhäri a rapporté la même version du hadith sans la phrase : « S'il te demande rene 
enseille-le, » Saluer en premier est un acte recommandé. Répondre au salut est o 
obligation, Mais si une partie de l'assemblée répond au salut d'autrui, l'obligation 
n incombe plus aux autres, Quant à l'habitude prise par les gens, et en particulier ici au 
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Al-Khair) et « bonsoir » (Masâ’ Al-Khair), et autres 
c'est là une habitude qui n'a aucun fondement dans la législation islamique. 
n débarrasser. En effet, le Salam est une nn . Allah bénie et 
saine. Al-Hâfidh a dit (11/14): « Les savants sont d Et S amin pre que la seule 
saine. valable au Salam n'est autre que le a et qu a a autre réponse telle que 
«bonne matinée » ou « joyeuse matinée », n'est valable. Ils ont en revanche diverpé 


concernant la personne qui salue sans faire usage du terme Salam. Est-il obligatoire de lui 
i qu’il en soit, pour que la réponse au Salam soit obligatoire il En 


à ? Quoi 
répondre ou non { 1 i 
kord lavoir entendu. Dans ce cas, la réponse au Salam devient obligatoire. » 


Qui doit saluer l'autre en premier ? 


b r : à s âh 
expressions « bonjour » (Saba 


expressions, 
Il faut donc s € 


réponse 


L’Imam Al-Bukhäri (11/15) rapporte [...] d'après Abû Hurayrah que le Prophète (4) 
a dit : « La personne véhiculée doit saluer celle marchant à pied. La personne marchant à pied doit 
s nombreux doit saluer le groupe le plus 


saluer celle qui est assise. Et le groupe le moin a j 
nombreux.» Ce hadith a aussi été rapporté par Muslim (n°2160) L'Imam Al- 


Bukhârî (11/14) rapporte [...] d'après Abû Hurayrah que le Prophète (és) a dit: « [a 
personne la plus jeune doit saluer la personne la plus âgée. La personne qui chemine doit saluer 
celle qui est assise. Et le groupe le moins nombreux doit saluer le groupe le plus nombreux. » 
Ainsi, la personne véhiculée doit saluer en premier la personne qui marche. C'est la 
personne la plus jeune qui doit saluer en premier la personne la plus âgée. Et c'est le 
groupe le moins nombreux qui doit saluer en premier le groupe le plus nombreux. 


La sagesse liée à cette hiérarchisation est la suivante : 


Al-Häfidh a dit dans Al-Fath (11/17): « Certains savants ont détaillé la sagesse 
cachée derrière la hiérarchie dans les salutations. Ainsi, Ibn Battâl rapporte d’après Al- 
Mubhallab : « Le plus jeune doit saluer le plus âgé en premier, car il lui est ordonné de 
respecter les personnes plus âgées que lui et de faire preuve d'humilité à leur égard. Le 
groupe le moins nombreux doit saluer le groupe le plus nombreux en premier, car les 
droits de ces derniers sont plus grands. La personne cheminant salue en premier car elle 
est apparentée à une personne entrant chez autrui. La personne véhiculée salue en 
premier afin qu’elle ne s’enfle pas d'orgueil du fait de son véhicule. En saluant en 
premier, elle fait preuve de modestie. » Ibn Al-<Arabi a dit : « Dans son essence, le hadith 
indique que le moins méritant doit saluer en premier le plus méritant. » Al-Mâziri a dit: 
« Concernant la personne véhiculée, elle doit saluer en premier car elle est privilégiée Par 
| T t à la personne qui marche, Cette dernière contrebalance son déficit par le fait que 
Es veus ET en premier, tout ceci dans le but que la personne véhiculée 

he ka iel PAR QU fait qu'elle a pour elle seule les deux mérites. Concernant * 
chemine est véhiculée, De ie in FES j Vane, surtout si la person” M 
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premier. Ou bien parce que % , Reg d'où le fait que cette dernière doit saluer sé 

personne assise ne peut saluer en premier toutes le 
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Se saluer lorsque l’on se quitte 


' - âri rappo > P 
L'Imam Al dun Je : vas Al-Adab Al-Mufrad [...] d'après Abú Hurayrah 
‘yn homme pass p p j e qui était assis avec ses compagnons, L'homme dit: 

, Que la paix soit sur vous (As-Salám “Alaykum) » Le Prophète (4) dit alors : - Dix bo a 
stins. » Un autre homme passa près de lui et dit : « Que la paix soit sur ous ainsi rs 
miséricorde d'Allah (As-Saläm ‘Alaykum wa Rahmatulläh) » Le Prophète (24) dit: hs 
bonnes actions. » Un troisième homme passa près du Prophète (4) et dit: « Die Ja ea 
sit sur VOUS ainsi que la miséricorde d'Allah et Ses bénédictions (As-Saläm hp aa l wa 
pahmatulláh wa Barakâtuh) » Le Prophète (4) dit alors: « Trente bonnes actions. » Un 
homme quitta ensuite l'assise sans saluer et le Prophète (4) dit alors : « Quel dommage que 
core compagnon ait oublié [de nous saluer en quittant l'assise] ! Lorsqu'une personne passe près 
d'une assise, qu'il fasse les salutations. S'il décide de s'asseoir, qu'il s'asseye. S'il quitte l'assise, 
qu'il fasse aussi les salutations. Les dernières salutations ne sont pas moins légitimes que les 
mières.» Ce hadith est authentique comme on peut le voir dans As-Sahih Al- 


Musnad (2/397). 


On ne doit pas saluer les juifs et les chrétiens en premier 


L'Imam Muslim (4/1707) rapporte [...] d'après Abú Hurayrah que le Prophète (4) a 
dit: « Ne saluez pas les juifs et les chrétiens en premier. Si vous croisez l'un d'eux sur votre 
chemin, ne vous écartez pas pour lui laisser le passage. » C'est là une humiliation pour les 
mécréants et un avilissement. Quant à la femme, elle ne doit pas se comporter de la sorte! 
pour se préserver de la tentation. En effet, les cœurs des serviteurs sont entre deux des 
doigts du Tout Miséricordieux et Il les retourne comme bon Lui semble. Néanmoins, elle 


Peut se comporter de la sorte si elle croise une femme mécréante. 


i z 2 n A ? 
Si les mécréants nous saluent en premier, comment leur répondre ? 

: [Imam AJ-Bukhäri (11/41) rapporte [...] d'après cÂ'ishah : Un groupe de Pre 
es Prophète (&) et dirent : As-Sâm cAlaykum (que la mort s'abatte sur vous). anpe 
Nr ris leur propos et leur répondis : Que la mort et Ja malédiction 5 abattent P e Aa 

7 Le Prophète (4) me dit: « Doucement ô cÂ'ishah ! Allah aime la douceur 


pe. en 


Cest dire ne . i 
pas s'écarter lorsqu'un juif ou un chrétien croise 
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Prophète (#4) répondit : « 


Si dans une assise Se trouvent mélangés des musulmans et d 
: e 
polythéistes, doit-on tous les saluer ? S 

(11/37) rapporte [...] d'après Usâmah ibn Zayd que 
d'un groupe de personnes composé de musulmans À 
[ de 


L'Imam AI-Bukhâri 
pocrites parmi lesquels ‘Abd Allah ibn Ubayy ibn Salül, 1 
Le 


Prophète (£#) passa près 
polythéistes idolâtres et d'hy 
Prophète (#8) les salua... 


Saluer les enfants 


[...] qu'Anas ibn Mâlik passa près d'un grou 
que suivante : le Prophète (#4) avait l'habitude 


L'Imam Al-Bukhârî (11/ 32) rapporte 
ʻi] faut inculquer aux enfants les bonnes 


d'enfants qu'il salua. Il fit ensuite la remar 
d'agir de la sorte. Ce hadith contient la preuve qu 


mœurs islamiques. 


La femme peut-elle saluer les hommes ? 
L'Imam Muslim (1/498) rapporte [...] d'après Umm Hâni’ bi î Tâli 
AU k l ar nt Abî Tâlib qu’ 
dit : L'année de la conquête de la Mecque, je me rendis auprès du Prophète. Je ke ci 
dis que sa fille Fâtimah le couvrait d'un 


en train d'effectuer l’ablution majeure tan 
Vos Je le saluai et il demanda : « Qui est-ce ? » Fâtimah répondit : Umm Hâni’ bint 
à Tâlib.... Quoi qu'il en soit, la femme peut saluer les hommes à condition qu'il n'y di 


pas de tentation. 
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La signification de la phrase As-Salâm ‘Alauy] 
Yykum 


1-Qayyim ü dit dans Badâ’it Al-Fawä'id CONE & À E TEE 
e premier affirme que cette phrase signifie : € sujet, il existe deux avis 


a ot 40: << Que le no d A 
erme Salâm ici désignant Allah ' m du Salâm soi 
1S.” Let & ah, Car c est un de Ses noms. En d’ olt sur 


vous s CA + 2 2 1: Š 

„te phrase signifie : que la bénédiction du nom d’ Allah vous ee 
ce à. Les savants qui penchent pour cet avis ont dive uvre et 
‘ous: Y 


vo g à ` / á 

ith authentique où l'on trouve que les musulmans avaient pour habitud 

f 4 Š . A . a i 

W ant leurs prières : « Que la paix (Salâm) soit sur Allah avant d'être sur a Ae 
S serviteurs, 


ix soit sur Jibrîl, que la paix soit sur untel. » x | 

NE paix soit sur Allah. », car c'est Allah la eo l ie alons : « Ne dites 
ô prophète d'Allah, ainsi que Sa miséricorde et Ses no Que de a hoi yaki ha 
Les serviteurs pieux d Allah. » kg Prophète (#) leur a donc interdit de dire : que eara ard 
r Allah car « la Paix »n est autre que Celui que l’on salue. On lui fai To a 
invocation pour qu'Il soit préservé, or Allah est Celui à qui on formule les a une 
non Celui pour qui on formule les demandes. On invoque Allah en faveur d'autrui p et 
n'invoque personne en faveur d'Allah. Il est donc inconcevable de dire : Que la aik pa 
sur Allah. Le second avis affirme que le terme Salâm est un substantif qui a sd 
préservation. C'est dans ce sens que ce terme est utilisé lorsque l’on salue autrui. Un de 
leurs arguments est que le terme Salâm peut se décliner sans article défini. On peut donc 
dire Salâm “Alaykum [et non As-Saläm Alaykum]. Or si Salim était un des noms d'Allah, on 
ne pourrait l'utiliser sans article défini. On l’utiliserait plutôt avec un déterminant comme 
c'est le cas pour tous les autres noms d'Allah, c'est pourquoi l’on dit d'Allah qu'Il est As- 
cadâm, Al-Mu'min, Al-Muhaymin, Al-<Azîz, Al-Jabbâr, Al-Mutakabbir. Le fait qu'un terme 
soit indéfini ne permet pas de désigner une entité précise, et encore moins de désigner 
Allah l'Unique, contrairement aux noms définis qui désignent Allah exclusivement dans 
le cadre de Ses plus beaux noms. » Ibn Al-Qayyim mentionne ensuite d'autres arguments 
pour conclure en ces termes : « Pour trancher la question, il convient de dire que la vérité 
réside dans les deux avis. Chacun d'eux présente une part de vérité, et à eux deux ils 
forment l'avis correct. Ceci se clarifie à l’aide d'une règle que nous avons maintes fois 
mentionnée à savoir que celui qui invoque Allah par Ses plus beaux noms se doit de 
L'invoquer en toute chose par l'intermédiaire d'un nom qui correspond à la demande. 
Celui qui invoque Allah de la sorte cherche donc l'intercession de ce nom. Ainsi, si le 
srviteur dit: «Ô Allah pardonne-moi et accepte mon repentir car Tu es Celui qui 
acepte le repentir, Celui qui pardonne. », il aura alors demandé deux choses à Allah par 
intermédiaire de deux de Ses noms correspondant à la situation et impliquant qu Allah 
Sauce la demande. De même, lorsqu’ Abû Bakr As-Siddiq demanda au Prophète (8) . 
lui enseigner une invocation, il lui enseigna l'invocation suivante : « Ô Allah, jal he nE 
"ombreuses fois injuste envers moi-même, et personne d'autre que Toi ne pardonne les pectes. 

orde-moj y s ee ani miséricorde, car Tu es le Pardonneur, le Très 

l n pardon émanant de Toi et fais-mot MISericor®aE, 
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Ses noms, qui est Asaram par l'intermédiaire duquel 
il préserve la personne que l'on salue. a ri As-Salâm a 
: la première, c'est la mention du nom d'Allah ; et la seconde ji 
but recherché par la personne qui salue, Ain 
st faite du nom d'Allah et on demande si 


SEST 
autrui par le biais d'un de . 
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invoque Allah pour qt 
donc deux significations 


la demande de préservation qui est le 


cAlaykum, mention e ni 


' it As-Salâm 
lorsque l'on dit As-Sa sA; r cet ensei | 
à Allah de préserver la personne saluée. Médite donc St FRE Ai qi 
citation. 


Quelques variantes de la formule de salutation 


1- Allahadit: 


a Los CR: 20 
43 tu sL y bts Aer DIS 
«Si on vous fait une salutation, saluez d'une façon meilleure; ou bien rendez- 


la (simplement). » ' 


[bn Kathir a dit : « C'est-à-dire : lorsqu'une personne vous salue, répondez-lui d'une 
meilleure façon encore que celle qu'elle a utilisée, ou bien contentez-vous de lui rendre la 
pareille. Répondre par une meilleure salutation est recommandé, et répondre par la 
pareille est le minimum requis. » La meilleure façon donc de répondre au Saläm est de 
dire wa “Alaykum Salâm wa Rahmatulläh wa Barakâtuh en raison du verset mentionné, mais 
aussi en raison du hadith d’Abû Hurayrah précédent, où un homme passa près du 
Prophète et dit: « Que la paix soit sur vous (As-Salâm cAlaykum) » Le Prophète (4) dit 
alors : « Dix bonnes actions. » Un autre homme passa près de lui et dit : « Que la paix soit 
sur vous ainsi que la miséricorde d'Allah (As-Suläm cAlaykum wa Rahmatulläh) » Le 
Prophète (#) dit: « Vingt bonnes actions.» Un troisième homme passa près du 
Prophète (4) et dit : « Que la paix soit sur vous ainsi que la miséricorde d'Allah et Ses 
bénédictions (As-Saläm ‘Alaykum wa Rahmatulläh wa Barakâtuh) » Le Prophète (&) dit 
alors : « Trente bonnes actions. » 


2- Répondre par Wa ‘Alaikas-Salâm : L'Imam Al-Bukhâri (11/36) rapporte [...] d'après 
Abû Hurayrah qu'un homme s’introduisit dans la mosquée tandis que le Prophète (3) 
était assis dans un coin. L'homme pria, s'approcha du Prophète (#) et le salua. Le 
Prophète (4) répondit : Wa ‘Alaikas-Salâm. 


= rap a “Alaika Wa Rahmatulläh. L'Imam Al-Bukhârî (11/1) rapporte [-] 

él EA Aa don re a que le F rophète (43) a dit : « Allah a créé Adam à Son image. Sa taille 

re dy Lorsqu'il le créa, Il lui dit: « Va saluer ceux-là qui sont assis - €ll 

et 8 as : fic - et écoute la manière dont ils vont te saluer, car ce sera ta salutation 

e ap oi 3 . i i 

répondirent : « Sur toi la pai H foi. » Adam leur dit: « Que la paix soit sur vols? 

d'Allah. » Toute per MEL gi saks miséricorde d'Allah, » Ils ont donc ajouté : « et la miséricorde 
a entrera au paradis y entrera dans les mêmes proportions qu'Adan 

PR 
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ay des êtres humains n'a cessé de diminuer jusqu’ 
qha ppi dans Al-Adab Al-Mufrad (p.356 
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Le grand nombre de femmes à la fin des temps 


L'Imam Al-Bukhâri (2/5231) rapporte [...] d'a 

tionner un hadith que j'ai entendu du Pro 

vous une que moi. Le Prophète (4) a dit: 

PE rition de la science, la diffusion de l'ig 

nn a cinquante femmes, on ne trouvera qu'ur 
poui 


près Anas qu’il a dit: Je vais certes 
phète (2), et que vous n’entendrez de 
« On compte parmi les signes de la fin des 
norance et la prolifération des femmes au 
1 seul homme pour les prendre en charge. » 


Les mérites de Khadïjah bint Khuwailid 


âri rapporte [...] d’après <Ali qu'il a entendu le 
sape POERA Li Pae sont “es et Khadijah. » Ce hadith a aussi été 
Prophète (2) dire : lim (4/2430). L'Imam Al-Bukhäri (7/134) rapporte [...] d'après 
rapporté p Mus 5 Khuwaylid - la sœur de Khadijah - se présenta à la porte de la 
dÂ'ishah : Hälah er (&) et demanda la permission d'entrer. Le Prophète (&) pe 
. . x a ie que Khadijah et il en fut tout secoué. Il s écria : « 0 gs 
alors EE . ne cÀ'ishah dit : « Je fis alors une crise de jalousie et dis : Qu'as- i 7 
Fais que ce soit Hâlah ! » <A'is né encives rouges de la tribu de Quray sh, 
ne cesser de mentionner cette vieille femme aux g ‘elles. Ce hadih a également fé 
P l’a remplacée par meilleure qu'elle ? » Ce SR 
ice T diari a Quant à nous les femmes, nous devrions prendre Réhih ui 
=e emme exemplaire, et toutes les autres femnes ont considéré qu'elle avai pis 
présentait de grands mérites, = POrF Où _ es textuelles citant ses vertus. Mais 
de mérites que Khadijah, en raison de "e mpte parmi ceux des compagnons 
ussi à cause du fait qu'elle a diffusé la science 5 eeka | 
gui ont le plus rapporté de hadiths, comme le dit le poète : 


4 ille hadiths 
Il y a sept compagnons qui ont rapporté u s je ee TA 
Qu'ils ont entendu de l'élu [Muhammad], pigri de re es 
Il s'agit d'Abû Hurayrah, Sad’, Jâbir, Anas, ['A'tis 
i Ibn ‘Abbâs, sans oublier Ibn ‘Umar 


ière suivante : 
e la manie 
As- A g ‘r. fz A : de ces sept compagnons d 
Suyüti a versifié l'énumération 


| 
f 
f 


ibn Sinän [NdT] 
| PS ed ibn Sahl ibn Sinân 
| “agit Abú Said Al-Khudri, dont le nom complet _ Sad i | 


Ceux des compagnons qui ont rapporté le plus de hadiths 
Sont Abû Hurayrah suwi d lbn cUmar i 
Anas, le savantissime, [Abû Said] Al-Khudrí 
Jâbir et [À 'ishah] la femme du Prophète 


L'Imam At-Tirmidhi (3883) rapporte [...] d'après Abu pt a il a dit: Tou 
fois que nous, les compagnons du Prophète ($), CHARS difficultés 
un hadith, nous trouvions la réponse chez ‘Â'ishah. Ce hadith est hasan [...] 


tes les 
à COMprendre 


Il en est de même pour toutes les autres femmes du Prophète (3), ainsi que Umm 
Sulaym cette pieuse femme, dont la dot était que sam mai se convertisse à l'Islam, 
L'Imam Al-Bukhâri rapporte dans son recueil le récit suivant dont la chaîne de 
rapporteurs est tronquée à la base : Umm Ad-Dardâ s asseyait en prière comme le font 
les hommes, et c'était une femme instruite en religion. Certaines femmes de compagnons 
vinrent voir le Prophète (4) et lui dire : O messager d'Allah, les hommes ont pris tout ton 
temps à nos dépens. Offre-nous un jour de la semaine où tu nous enseigneras de ç 
qu'Allah t'a enseigné. Le Prophète (#) leur répondit : « Rassemblez-vous donc tel jour,» 
Flles se rassemblèrent alors et il vint au rendez-vous comme prévu. Il les exhorta, leur 
intima des ordres et un de ses propos fut le suivant : « Si l'une de vous perd trois enfants, ils 
seront pour elle une protection contre l'enfer. » Une des femmes présentes demanda : « Ft si 
elle n'en perd que deux ? » Il répondit : « Même si elle n'en perd que deux. » Le Prophète (4) 
insistait pour que les femmes profitent de la science bénéfique. C’est pour cette raison 
qu'il leur réservait certaines de ses exhortations. Ainsi, Ibn Jurayj rapporte de ‘Ati! 
d’après Jâbir ibn ‘Abd Allah : Le Prophète (&) se leva le jour de la fête de la rupture du 
jeûne. Il accomplit d'abord la prière avant de faire son sermon. Lorsqu'il eut fini son 
sermon, il descendit de sa chaire et se rendit auprès des femmes qu'il exhorta en se 
reposant sur le bras de Bilâl. Ce dernier étendait son vêtement pour que les femmes y 
déposent leurs aumônes. Dans la version de Ma‘an d’après Ibn ‘Abbâs, on trouve cette 
précision : Le Prophète crut que les femmes n'avaient pas entendu le sermon. Il les 
exhorta donc et leur ordonna d'accomplir l'aumône. Ibn Jurayj demanda à “Atâ : Es-tu 
d'avis que c’est un devoir pour l’Imam de faire un rappel aux femmes ? Il répondit : C'est 
effectivement un devoir, mais qu'ont-ils à ne pas le remplir ? Par conséquent, faire un 
rappel aux femmes n’est pas une caractéristique propre au Prophète (&). Il convient donc 
aux savants et aux tuteurs de se soucier des femmes, comme le Prophète (5) et les pieux 
prédécesseurs se souciaient d'elles. Elles apprenaient la science et les hadiths du 
Prophète (&) et les mémorisaient aussi consciencieusement que les hommes afin d'être 
des guides bien guidées et vertueuses, des clés ouvrant les portes du bien et fermant 
celles du mal. En effet, aucun acte d'adoration ne peut être accompli correctement sans 
science religieuse. Et la science religieuse est ] ill ions dans l'absolu: 
Ces Biera aalit me io la meil eure des adorations eat 
Dard’ qui a dit: J'ai cherché à aa ee de ou ds nr Awon į rien 

; à adorer Allah par tous les s légaux, etje nal”. 
trouvé de plus sain pour A i P : moyens leg OO 
de leur science. N Pour mon âme que de m'asseoir auprès des savants et de tirer Ẹ ai 
- Nous avons tellement besoin de femmes de ce genre de nos jours, à sa 


des femm : 

livre de se He eee méritantes et ascétiques. Tout ce paragraphe est tiré 3 
: = n Hasan inti t à ;rvation € 

hadiths du Prophète (44), » sr ES «Le rôle des femmes dans la préser\ al 
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L'homme doit chercher à épouser 


une femme vertueuse et vice versa 


L'Imam Al-Bukhari (Ataa) rapporte [...] d'après Abû Hurayrah que le Prophè 
adit? on épouse en général une femme pour une de ses quatre raisons : IS 
on rang social, pour sa beauté et pour sa religion. Choisis donc la i 
Si 


rophète (43) 
pour sa richesse, pour 
femme se conformant à la 


guent les uns les autres par le but 


motivant le choix de leur épouse et ils se divisent ainsi en quatre catégories : 


1) Certains recherchent la femme possédant biens et richesses 

2) Certains recherchent la femme jouissant d’un haut rang social, c'est- 
femme noble 4 

3) Certains recherchent la femme jouissant d'une grande beauté 

4) D'autres enfin recherchent la femme qui se conforme à la religion 


à-dire la 


Choisir une femme pour ses biens alors qu'elle n’est pas pieuse n’est pas une attitude 
convenable. En effet, une femme riche mais perverse s'enfle d'orgueil et cherche à jouir 
d'une totale liberté. Elle attend de son mari qu'il soit son serviteur, et se vante de sa 
richesse en sa présence. Elle se comporte donc avec lui comme le dit le poème : 


Ô Toi qui cherche à marier Suhayl à Thurayya 
Par Allah ! Comment pourraient-ils se rencontrer 
Elle est de la région du Shâm 
Tandis que lui est du Yémen 


ll en va de même pour la femme jouissant d'un haut rang social. Si son mari ne 
partage pas le même rang qu’elle, elle risque de s’enfler d'orgueil en sa présence si elle 
n'est pas une femme pieuse, Elle ne cessera alors de mentionner la noblesse de sa lignée 
comme le dit le poète : 


Hind est semblable à une jument arabe dont les ancêtres 
Sont tous des purs sangs, mais elle s'est accouplé avec un âne 
Si elle donne naissance à un cheval, c'est grâce à sa noble lignée 
Mais si elle accouche d'un âne, c'est à cause de son âne de partenaire 


Nen est de même pour la femme dotée d'une grande beauté : elle risque e x eT 
| sl face à son mari si elle n'est pas pieuse. C'est pour cela hren ps 
fl àse marier avec une femme qui se conforme à la religion. 1 ve Le he et nobles. 
ET ne signifie pas que l'homme doit délaisser les femmes riches, 9e” D'ailleurs, 
“Pendant, il ne doit pas en faire un objectif aux dépens des femmes pieuses. ~ “ 
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c'est très bien. La femme pieuse este i 
i e e 
"` Qu 


nt avec la piété, | 
es d'Allah de manière conscience... 
NCieuse a 


les ordr 
lit Allah : 


alités coexiste 


: toutes ces qu | 
sh pratique 


craint Allah. Elle met en à 
s'éloigne de Ses interdits, comme ! a 


n T ne 57 “LAN 
leurs maris), et protègent ce qui doit ; 
q 1 doit être 


éissantes (à 
e mes vertuenses sont ob 
n la protection d'Allah. »! 


protégé, pendant I absence de leurs époux, avec 


La femme pieuse préserve sa chasteté et les biens de son mari. Elle ne sort qu'avec 
son autorisation. Elle connaît ses droits qu elle RE 4 pas, sachant que - bien 
qu'elle soit pieuse - la déficience est un caractère qui lui est inhérent, car elle es 

que de la religion. Cependant, cette déficience 


déficiente tant du point de vue de la raison 
est insignifiante en comparaison avec sa vertu. C'est ce genre de femmes qu'il ne faut “ 
hésiter à épouser. Allah a rappelé Son bienfait envers Son serviteur Zacharie (2) en ces 


termes 
su din Rat sut Éintas Apart 
AEA EL (Ge »4 Gas sa) Enzo 


479) 


« Nous l’exauçâmes, lui donnâmes Jean le Baptiste et fimes de son épouse une femme 


vertueuse. »? 


ns du verset, à savoir qu’'Allah fit que l'épouse de 


C'est une des significatio 
de vue de la noblesse de caractères que du 


Zacharie (#4) devint vertueuse tant du point 
point de vue de la religion. 


Certains exégètes ont plutôt interprété le verset en ces termes : « Nous l’exauçâmes, 
lui donnâmes Jean le Baptiste et guérîmes son épouse. » à savoir qu’Allah a permis à son 
épouse d'avoir un enfant après avoir été stérile. Selon Ibn Kathîr, c’est l'explication la 
plus cohérente en raison du contexte du verset. Et dans ce cas, le verset n'est pas un 
argument concernant la piété de l'épouse de Zacharie (Æ). Parallèlement, la femme doit 
choisir un homme pieux. En effet, combien de femmes sont pieuses mais ne choisissent 
m sd convenable et vertueux. Elles se marient ainsi avec des hommes vils qui les 
np EE Dem gepreqaere 
germaine afin de la sauver de la ne d pu a aan qui epousa sa cousine 
vers sa croyance. Si donc l'homme peut n i ue 3 = ee _ 
contraire est plus vrai encore, en raison d A PAS s jP em 
concernant la déficience de la ie ent na X nous avons mentionné plus y 
rapidement d'avis et de conviction No à de RE a FE 
constance, La personne que l’on fré as deméndens done à Allah de nous arte . 

quente peut grandement nous influencer. C'est PO 


pass s CX > de lé révélation n i i i | | 


Sourate An-Nisà v,34 
Sourate Al-Anbiyâ’ v,90 
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nome 
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reuve de patience [en restant] ave 


OESE A EE: A Ÿ GA 


BE C ceux ui i 
Fais } F qui Invoquent ] j 
; ace. Et que tes yeux ne A eur Seigne ; 
we désirant Sa! =. à yeux ne se détachent point d'eux, en cl S'eur matin et 
prillant de la vie sur terre. Et n'obéis pas à celui Jont Mu Cherchant (le faux) 


AVONS rendu le Cœur 
dont le comportement 


tif à Notre Rappel, qui pour 
iattentif © ” 


outranciet. 8 


suit sa passion et 
est 


en 7 Gun TR 2 -37s Mar: jo 
OE A T ERAN 


« Ô vous qui croyez ! Craignez Allah et soyez 


ga dE 
SA QE 
avec les véridiques. »2 


Le poète a dit vrai dans les vers suivants : 


Aucun reproche n'est meilleur que celui que l'on se fait à soi-mêm 
À ; sot-meme 


Et ce sont les bonnes fréquentations qui font que l'on s'améliore 


Dans les deux recueils authentiques, Abû Mûsa rapporte du Prophète (5) qu'il a 
dit: « Les bonnes et les mauvaises fréquentations sont comparables à un vendeur de parfum et un 
rgeron. Le vendeur de parfum peut te donner du parfum ou ten vendre, alors que le forgeron 
t brûler tes vêtements et dans le meilleur des cas, il t'indisposera par son odeur nauséabonde. » 
Quand le Prophète ($) dit à son oncle Abû Tâlib qui était au seuil de la mort : « Ô pidi 
onde ! Dis : il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah, une parole grâce à laquelle je pourrais 
défendre ta cause auprès d'Allah. » Abû Jahl et ‘Abd Allah ibn Abî Umayyah lui dirent: 
«Abandonnerais-tu la religion de ‘Abd Al-Muttalib ? » Il dit alors [en parlant de lui- 
même] : « Il adhère à la religion de ‘Abd Al-Muttalib. » Ce hadith est rapporté par Al- 
Bukhârî et Muslim d'après Al-Musayyib ibn Hazn. Les mauvaises fréquentations ont 
donc empêché Abû Tâlib d'embrasser l'Islam. Le Prophète ($) a dit, comme cela est 
rapporté dans les Sunans d'Abû Dâwûd (n°4833) d'après Abû Hurayrah: « L'homme 
adhère à la religion de ses fréquentations. Que chacun de vous fasse donc attention à qui il 
fréquente. » Un poète a dit : 


Ne te renseigne pas sur untel, mais plutôt sur ses fréquentations 
Car toute personne s'identifie à ses fréquentations 


Allah dit : 
Dadi giii i Dii JOÉ Gi 


: 2,9%- 


oO esse Se o ay es i 
O6 Golian JE pran Jib 


=- 
= 


22 - 


EE TEE PE about EE TC IC Rs AEAN 
Bad go bG (D 04 25 à JG (ED) Op) Bel Lbs GLS US a le 


«Pui , „ment, L'un d'eux dira : 
“ a uns se tourneront vers les autres s'interrogeant jeie pou A rti 
. . . , « D e = ? 

is un compagnon qui disait : “Es-tu vraiment de ceux qui ct 


| fps ER 
saute Al-Kahf v.28 
e At-Tawbah v.119 
161 


t ossements, TOUS aurons à rendre des cé 


rder d'en haut ? ” Alors il regardera q mpte 


ous mourrons et serons poussIere € 


ous voudriez TESA 


guand n 
Fournaise. »] 


7” Jl dira : “Est-ce que © 
et il le verra ®™ plein dans la 
i Foa es 
nu ai a ts Mrs ils FAR TT ELLES A S 
i 14 JA LE 5 e JE 7 F USA LES. 
i | - 
Pa EEE- a“ 
OST IS La St: 
8 ii 


ons destiné des compagnons inséparables [des démons] qui leur ont 
evant et derrière eux. Et le décret s'est avéré juste contre eny 
nunautés de djinns et d'hommes qui ont vécu avant eux Il 

-HS 


«Et Nous leur av 
cnjolivé ce qui était d 
comme contre les autres comi 
sont certes perdants ! »? 

se marier à un homme pieux, et vice versa, comme l'a dit Je 
+ autant de personnalités différentes. Celles qui coinciden; 
ıt pas divergent. » Ce hadith a été rapporté par Muslim 


La femme pieuse désire 
Prophète (4): « Les âmes son 
celles qui ne coïncide 


convergent, et ith 
d'après Abú Hurayrah, et Al-Bukhäri (3336) d'après cÂ’ishah avec une chaîne de 
’mam An-Nawawi a dit dans le commentaire du recueil 


rapporteurs tronquée à la base. L 
de Muslim (16, hadith n°2638) : 
âmes sont aussi nombreuses que différe 


« Les savants ont expliqué ce hadith en disant que les 
ntes. Le fait que deux âmes coïncident est dû à un 
élément qu'Allah a placé en elles, voire en raison de la correspondance des caractères 
qu'Allah a placée en elles de manière à ce qu'elles concordent en termes de mœurs. 
Certains savants sont d'avis que ce hadith signifie que les âmes ont été créées ensemble 
puis ont été placées dans des corps différents. Les âmes aux caractères proches 
convergent donc et celles aux caractères opposés divergent et s'éloignent les unes des 
autres, AI-Khattébi et d’autres savants ont dit que la convergence en question est la vie 
heureuse ou malheureuse qu’Allah a prédestinée pour chaque être. Les âmes étaient à 
l'origine deux groupes opposés. Quand les corps se rencontrent dans ce bas monde, ils 
convergent ou divergent en fonction du destin pour lequel ils ont été créés. Les bons 
tendent donc vers les bons, et les mauvais vers les mauvais, et Allah est plus savant. » Le 
ee « Qui se ressemble s'assemble. » Un autre proverbe dit: « Les oiseaux 
sbre race cohabitent ensemble. » Toute personne est donc attirée par son 


Deux autres hadi inci ` 
iths incitant à é 
ouser la 
vertueuse P femme 


L'Imam Musli 
Prophète (%) a ies a a a o (al d'après ‘Abd Allah ibn ‘Amr que le 
monde est d'épouser une femme v o n est que jouissance. Et la meilleure des jouissances de ce bas 
femme vertueuse, car Je Pro ne i Ce hadith est un immense motif de fierté pour la 
ce bas monde, Le Prophète is ° (2) l'a décrite comme étant la meilleure jouissance de 
) considère aussi que la femme vertueuse est une cause de 


a 
| Sourate As-Sâffât v 50-55 
Sourate Fussilat v.25 
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„r, Ainsi, Ibn Hibbån rapporte - comme on peut le v 
ponhet < ed ibn Abi Waqqäs que le Prophète (4) a dit- 
gap an femme vertueuse, une demeure spacieuse, un bor 
p choses sont UNE CAUSE de malheur : une femme mau ere 
| et une demeure étroite. » Ce hadith a aussi ét PL res 


i É rapporté par AI-Häki 
i i m. 
femme se soucie donc de faire partie des vertueuses, et de chercher à RSA ` 
£m éristiques afin de compter parmi elles. Et Pour faire court, nous dirons en 
| a 


remme vertueuse est celle qui se conforme au Livre de son Seigneur, à la Sunnah de 
fei à R ° . K d SO 
(4), selon la compréhension des pieux prédécesseurs, comme l'a di = 
ii d noire 


oir dans Al-Jhsän (9/340) - 
“ Quatre choses sont une Cause de 
M VOISIN, et un véhicule confortable 
vase, un mauvais ? 


Seigneur” E e PT PETES 

Oorl eie Yii ST a fs 

„Et ceux qui se conforment au Livre et accomplissent la prière, [en vérité], 
jaissons pas perdre la récompense de ceux qui s'amendent. » 1 Et n 
sJlah des hommes avides qui - lorsqu'un jeune homme pieux et fidèle à la Sunnah vient 
demander la main de leur fille Wa refoulent car il n'est pas diplômé de l'enseignement 
supérieur. Il est même arrivé qu'un père fonde en larmes lorsqu'il vit que sa fille était 
Jéterminée à se marier avec ce jeune homme fidèle à la Sunnah en lui disant : « Je ne veux 
que ton bien ! », alors qu'en vérité c'est par ignorance qu'il agit ainsi, et c'est son avidité 
pour les biens matériels de ce bas monde qui l’a poussé à transgresser les limites 
imposées par Allah... Ce ne sont là que ténèbres superposées les unes sur les autres ! Le 
Prophète (4) dit vrai lorsqu'il affirme : « La seule fierté qui compte pour les gens qui aiment ce 
is monde est la richesse matérielle. » Ce hadith est rapporté par An-Nasà'i d’après 
Buraydah ibn Al-Hasib. Il a été authentifié par mon père dans As-Sahih Al-Musnad. 
Combien de personnes sont diplômées mais n’ont pu profiter de leurs diplômes en raison 
des complications administratives qu'impose l'Etat? Combien de personnes ont 
transgressé des interdits et ont commis des péchés à cause de leur diplôme, du fait que 
ls écoles sont mixtes et qu'il ne leur est pas permis de s'habiller conformément à la 
législation islamique ? C'est le cas de la femme qui se rend à l’école [et à qui on demande 
d'éter le voile], ou l'homme à qui on impose de se raser la barbe et de porter des 
pantalons [moulants], qui est considéré comme une imitation des mécréants, et autres 
calamités... Mon père a d’ailleurs donné une conférence enregistrée en cassette audio 
htitulée : « Mise en garde de l'étudiant contre les tentations à l'école. » Les péchés sont 
dangereux aussi bien pour le musulman en particulier que pour la société en général. Et 
tous les troubles dans le monde [musulman], ainsi que la corruption, la famine, la 
domination des ennemis et l'humiliation ont pour cause les péchés. Allah dit : 


Pr, ? I. Ža Pretz 2, 27 PT «613 g7 E E E A r a Ti . 5 GATE 
«La corruption est apparue sur terre et en mer à cause de ce que les gens ont accompli de 


15 propres mains ; afin qu’ [Allah] leur fasse goûter une partie de ce qu'ils ont œuvré; 
Peut-être reviendront-i Is (vers Allah). »? 


Nous ne 
ous nous plaignons à 


Srrète 

| Al-A«rå 

i raf v,17 
rate Apg . 0 
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3 Us St jar 2 . 2 2: aira 
2 $ o pig RE LS Li ee ot re 5 
ka i | - 5 , 
Tout malheur qui vous atteint est dû à ce que si pa ts Et Il pardonne 
« LA 

beaucoup. »\ C'est à cause d’un seul péché que nos a 4 ble li a - Eve ont été 
ds = paradis; owne le mentionné Allah dans on no e n C'est pour cela 
Ci est nécessaire de se repentir immédiatement et revenir vers Allah, et il n'est 

q S 


permis de retarder le repentir un seul instant : 


gaine ga aaa ia pe A rue 
o pa ip A Is le 0 A GE 


vous à Allah d'un repentir sincère, »2 


« Ô vous qui avez Cri ! Repentez- 


Acquérir la science bénéfique 


Allah dit dans son livre glorieux : 


762 Hors Ay A e a a “4, #2 TT > ui E. vie dE 
LE A A) 525 Ses ds all å ei aiglo HE 85 JS ca LE Ni 

« Pourquoi, de chaque clan, quelques hommes ne viendraient-il pas s'instruire dans la 
religion, pour pouvoir à leur retour, avertir leur peuple afin qu'ils soient sur leur garde. » 


Dans les deux recueils authentiques, entre autres, Mu‘âwiyah ibn Abî Sufiän 
rapporte du Prophète (4) qu'il a dit: « Quand Allah veut du bien à une personne, Il lui 
permet d'acquérir la connaissance de la religion. » Ce hadith indique qu'acquérir la science 
religieuse est une preuve que le bien est là. C’est le sens propre du hadith. Mais par 
déduction, ce hadith indique aussi que lorsqu’Allah ne veut pas du bien à une personne, 
J] ne lui permet pas d'acquérir la connaissance de la religion. C'est donc la preuve que 
cette personne est privée de bien, qu'Allah nous en préserve. Acquérir la science 
religieuse invite à accomplir tout le bien, préserve la personne des troubles et des 
ténèbres, et mène vers le paradis qui est l'objectif de tout croyant pieux. L'Imam Muslim 
rapporte dans son recueil authentique d’après Abû Hurayrah que le Prophète (4) a dit: 
« Quand une personne emprunte une voie menant à la science religieuse, Allah lui facilite la voie 
menant au paradis. » En raison du haut rang occupé par la science religieuse, Allah a élevé 
le degré de ceux qui l’acquiert. Allah a dit : 


# 1 Lot å 562 © Doro is, Fe D) è á r Fa ga [ar 
r les Les l 5-55 abi 5 gilla Rs aiala Go 4 od 
g ı le 
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(2) 


ne a Pp en degrés ceux d'entre vous qui auront cru et ceux qui auront reçl 
sa Le _ est parfaitement Connaisseur de ce que vous faites. »* L'Imam Mus 
PP ans son recueil authentique d'après ‘Umar ibn AI-Khattâb que le Prophète 


aaaeeeaa 
1 Sourate Ash-Shúråâ v,30 

? Sourate At-Tahrîm v.8 

? Sourate At-Tawbah v,122 

# Sourate Al-Mujâdalah v.11 
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„ilah élève des gens par ce livre et en rabaisse d'autres, , Allah 
seive 


a fait des savants d 
dit: Son unicité. Il a ainsi dit: 


MOINS de 
i wA hahu Lan dés a ena PEE 
sead pla Y Lait LOU i K hya Jy er : 
e et aussi les Anges et les doués de science, 
A” doration à part Lui, le Mainteneur de la justi 
digne ke a à part Lui, le Puissant, le Sage !» 1 Il ena 
$ ð oag 
me de son messager Muhammad (2) : 
PoP 
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. qui ne croient pas disent : “Tu n'es pas un Messager”. Dis : “Allah suffit, 
«Et ceux in entre vous et moi, et ceux qui ont la connaissance du Liv 
comme -h 2 Allah a fait des savants les préservateurs de Son livre - 

ins) P7 


3 kai 
r 


re (sont aussi 
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€ -g + 
a te plutôt en des versets évidents, (préservés) dans les poitrines de ceux à qui le 
«Il "a joel Et seuls les injustes renient Nos versets. »3 Allah considère les savants 
ira été 
savoir a 4 


i e bonne compréhension des choses : 
ux qui ont un 
comme ce 
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Borbi NULS Us CU LS ENT 215; 
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1 3 savants les 
ons aux gens ; cependant, seuls les 
araboles que Nous cit 

«Telles sont les p 
comprennent. »* 


Allah a accordé aux savants le privilège de prendre la parole le jour de la 
Résurrection : 


Cu 


bte AE 
CRE asl Til JG wo 
Oars Je 505 A 


Aii ai 

1 ] ini leur] dira : “Où son 

«Puis, le Jour de la Résurrection, Il les couvrira LA per a doper 

Mes essociés pour lesquels vous combattiez ? ” - Ceux He sn 
L'ignominie et le malheur tombent aujourd'hui sur les m 


i ignaient le plus : 
Éclaré que les savants étaient ceux qui Le craignaient le p 


mr 
 SArête ÅlImrân v.18 
to ete ArRad v.43 
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roiteurs, seuls les savants Pete Allah. Allah : 
, 1€ Se 24 £ g £ ! | | 
« Parmi Ses ai et Pardortmenr. »1 Allah a montré qu il y a entre l'ignorant et Je 
certes, Puissant 


Savant 
une grande différence : 


z 2 Fa P = s 
24 ET DE i ae si 
CNT fl uS orda Nés dde ol y ds 


, 2" Se I l 
. ; à : et ceux qui ne savent pas : ellis les doné 
«Dis : “Sont-ils égaux, ceux qui savent q ” 


d'intelligence se rappellent. »2 
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Celui qui sait que ce qui test révélé de la part de ton Seigneur est la vérité, est-il 
Re à à l'aveugle ? Seuls les gens doués d'intelligence réfléchissent bien. »3 


Allah a même donné préférence au chien dressé par rapport au chien non dressé. 
C'est pour cela que la bête tuée par un chien dressé est licite. Allah a dit : 
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«Ils t'interrogent sur ce qui leur permis. Dis : “Vous sont permises les bonnes 
nourritures, ainsi que ce que capturent les carnassiers que vous avez dressés, en leur 
apprenant ce qu'Allah vous a appris. Mangez donc de ce qu'ils capturent pour vous et 
prononcez dessus le nom d'Allah. Et craignez Allah. Car Allah est, certes, prompt dans 


les comptes. »* La huppe a eu le dessus sur le prophète Salomon de part ses arguments. 
Allah a ainsi dit : 


IE Throb 6 7 fre sets %s a 27 fapa Ézs segle i aata 
SN al loai Glis sanis Y O Dyll ol pl aall si Y c Jú J zhi 5; 
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gma, 
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« Puis Salomon passa en revue les oiseaux et dit : “Pourquoi ne vois-je pas la huppe ? 
Est-elle parmi les absents ? Je la châtierai sévèrement ! Ou je l’égorgerai ! Ou bien elle 
m'apportera un argument explicite.” Mais elle n'était restée (absente) que peu de temps et 
H ». “upi p F p . . 
dit ; “J'ai pris connaissance de ce que tu ne sais pas; et je te rapporte de Saba’ une 


nouvelle sûre, »5 La science est donc une lumière pour celui qui l’acquiert. Notre Seigneur 
Seigneur a dit dans Son livre glorieux : 


———— 
! Sourate Fâtir v.28 

? Sourate Az-Zumar y.9 

? Sourate Ar-Ra'd v.1 9 
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| , est pareil à celui qui est 
guvrent ” 


dans 


Et comme on le dit si bien : « C'est par leur contraire que les choses se disti 
tement. » Par conséquent, le contraire de la science est l'i Sai 
nette 


je ténèbres € 


à endroits de Son liy 
"amne l'ignorance. Le prophète Moïse a invoqué A] ivre, Allah 
co . 


lah pour qu'Il le préserve de 
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«”Qu'Allah me garde d'être du nombre des ignorants” dit-il. »2 
Allah a interdit à Son prophète Noé de faire partie des ignorants : 
Dh a A E o E 
oled Ge OS ol isl G! 
« Je texhorte afin que tu ne sois pas du nombre des ignorants. » 5 
Le prophète Joseph a dit au sujet des femmes qui cherchaient à le faire succomber : 
- Te a 2 € © >- Éz AT SE. E i 
ahia sbe s a y 


«Et si Tu n'écartes pas de moi leur ruse, je pencherai vers elles et serai du nombre des 
ignorants.” »{ 


Allah a fait l'éloge de ceux qui évitent les assises des ignorants : 
7 ra june ve, der HD PE De 2t En re PE deze Pom Es à se 
Sal Ne LC Kei; heiti fs 25 ipasi aies g 


“Et quand ils entendent des futilités, ils s'en détournent et disent : “A nous nos actions, 
ttà vous les vôtres. Paix sur vous. Nous ne recherchons pas les ignorants.” »° 


Sourate AL. A rm v.122 
te Al-Baqarah v.67 
rate Hûd v.46 
ate Yüsuf v 33 
te Al-Qasas v.55 
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quii, lors que CS S 
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eux - ainsi que les gens suivant leurs passion 
et en tout lieu. Ce sont ainsi que les g ant pi ions 
o da | la démocratie à bras ouverts. Or la démocratie si 
Le 


royés - qui ont accueilli Be ne 
is qui dirige, or ceci n'est que mêcrêance. En effe 


et les 
gnifie que 


2 da gare Éma et a, 
opaki a LE di Jl Ua SE 5 
x ‘Allah a fait descendre, les voilà les 
c qui jugent pas d'après ce qu 
«Et ceux qui ne jugen 
mécréants. »? 


C ui ont accueilli à bras ouverts les élections, qui sont un concept importé 
j iaa pan t eux qui ont accueilli les manifestations aussi, qui sont elles 
= pag | a . i de chez kea ennemis d'Allah parmi les juifs, les chrétiens, Jes 
aie A ie et athées. Ce sont eux qui ont accueilli le multipartisme 
p r lui aussi est un concept importé des ennemis d'Allah, dans le de 
diviser les musulmans et affaiblir leurs forces. Etj invite ou sœur qui 5 er : sa 
religion à se désolidariser de l'esprit partisan abject, qu il S eu F ce ui à la 
mouvance des Frères Musulmans, ou du parti Al-Islâh (la réforme) qui evrait . 
s'appeler Al-Ifsâd (la corruption), ou du mouvement Tabligh, car ils sont a z 
religion d'Allah. Ils sont certes motivés, mas cette ARE pe o. sur de 
l'ignorance. Ils se sont donc égarés et ont égaré les gens. Et c'est ď'Alla que nous 
implorons l’aide. Il faut aussi se désolidariser des confréries soufies, car le soufisme est 
une innovation religieuse et les soufis ajoutent à la religion d’Allah ce qui n'en fait pas 
partie, tout comme il faut se désolidariser du chiisme et autres groupes égarés. L'Islam a 
mis en garde contre l'esprit partisan abject comme dans la parole d'Allah : 


5 e [4 € z E 
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« Or, ils ne cessent d'être en désaccord (entre eux,) sauf ceux à qui ton Seigneur a accordé 
miséricorde. C'est pour cela qu'Il les a créés. »4 


d 2 fag 
DOKI EG ÉD M anTad efdal ie tie tel 
« Ceux qui divisent leur religion et se 


; ; 1 
forment en sectes, de ceux-là tu n’es responsable et 
rien : leur sort ne dépend que d 


‘Allah. Puis Il les informera de ce qu'ils faisaient. » 


—— 
Sourate Al-Furqân v.63 

? Sourate AI-Mâ'idah v 44 

? Parti politique présent au Yéme 
“Sourate Hûd v,118-119 

5 Sourate Al-Ancâm v.159 
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cette communauté qui est la vôtre est une c 


5 ommunauté . 
eS ; uté : 
us Adorez-Moi donc. »? | inique, et Je suis ne 
gite!" 
| Ja . His fs +. e Zel 3 et 
DUSU UE ESA ab 
ó ôtre PR 
tte communauté, la v ai est une seule communauté, tandis | 
: eur. Craignez-Moi donc.” »° S que Je suis votre 
Le Prophète (8) a dit : « La main d'Allah est avec le groupe. » Il a dit aussi Le 
7 s z e a oti SSI : « Les juife æ 
> Hrisé en 71 ou 72 sectes. Les chrétiens se sont divisés en 71 ou sa S Juifs se 
si jé se divisera en 73 sectes. » Les savants fidèles à ] 2 sectes, Et ma 
rurale es à la Sunnah ont littéral 
voix à force de mettre en garde les musulmans contre lents TE 
partisan. Qu' Allah 


ula x 
pri de la meilleure des façons au nom de YI 
ç compense «7 | e l'Islam et des musulm 
en lier mon père, le grand savant, le Cheikh Muqbil, qu’Allah lui fass eue 


Ce que je Sn n qon rappel. Or rappeler Allah à l'esprit des gens de 
p foiest bénéfique pour eux. Notre Seigneur dit : z 
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« Et rappelle ; car le rappel profite aux croyants. »+ 


En revanche, il n'est pas bénéfique pour les mécréants et autres dévovés, comme l'a 
dit Allah : 


1‘ 
1 3 
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«Mais ni les preuves ni les avertisseurs ne suffisent à des gens qui ne croient pas, »5 


Accorde une grande attention, chère sœur, qu’Allah te soutienne, à connaitre les 
preuves des arguments religieux, car cela agace les innovateurs et les gens qui suivent 
ur passions, et ils sont alors incapables d'engager une confrontation. Cependant, la 
taissance des preuves des arguments religieux ne peut se faire qu'à travers 
lquisition de la science religieuse. D'ailleurs, Allah n'a pas ordonné à Son prophète 
Mckammad (3) de Lui demander d'augmenter de ses biens dans ce bas monde, ou sa 


EEEE 
1 
Seite Al-Arâm v.153 
“Al-Anbiya” v.92 

VA-Mu'minûn y 59 
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a simplement ordonné de Lui demander d'au, 
BMente, 


ocial. I} lui 
notoriété ou son rang OC 


sa science ; E ET E 
kle yyy P 
accroît mes connaissances !” »! 


« Et dis: „ó mon Seigneur, 


4 
sa science religieuse fortifie la personne. Elle n'est alors plus influence. 


Augmente | | 
Sp és et est telle que le dit le poète : 


par les ambigüit 
fragiles comme du verre 


Ces ambigüités sont ; 
qu'il se brise au moindre choc 


Que tu croirais solide alors 


L'imam Ash-Sháfií a dit: - Celui qui mémorise les hadiths fortifie ainsi sé 
p r la croyance authentique est très important. En effet, an 
branlé et déstabilisé par Ja moindre ambiguïté. Si sa croyance 
est forte, il devient alors pareil à une haute montagne bien ancrée, Rien ne le déstabilise 
méme si des cohortes d'ennemis tentent de le faire vaciller. Etudier l unicité d'Allah est 
tout aussi important. En effet, beaucoup de musulmans aujourd'hui disent Lå iläha illa. 
lláh mais agissent de maniëre contraire à cette parole. Ils jurent ainsi par autre qu'Allah, 
se permettent de dire: * Ce qu'Allah et Untel veulent. », Sacrifient pour d'autres 
qu'Allah, se rendent auprès des astrologues, des sorciers, des charlatans, des devins, des 
oracles et autres. Sauver son âme des actes de polythéisme est important, car le 
polythéisme précipite éternellement l'être humain en enfer si celui-ci meurt dans cet état. 


Allah dit : 


argumentation. » Etudie 
croyance, l'être humain est ê 


tt gA 


» 
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« Certes Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne quelque associé. À part cela, Il pardonne 
à qui Il veut, Mais quiconque donne à Allah quelque associé commet un énorme péché. » 


LS Je i á Iois 
« Quiconque donne des associés à Allah s'égare, très loin dans l’égarement. » 
jai PR AAT C5 faut; de fm nt 41 24, : À 
2 ir nia Les j 205 7) ae l ee 425 AL Jo opa 45] 
« Quiconque associe à Allah (d'autres divinités) Allah lui interdit le Paradis; et 50" 
refuge sera le Feu, Et pour les injustes, pas de secoureurs ! »* 


Le polythéisme annule les actions accomplies, Allah dit : 


—— 
! Sourate TA-Hå v,114 

? Sourate An-NÍsh’ y AB 

’ Sourate An-NIsh’ v,116 

# Sourate Al-Mh'Idah y.72 
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a il t'a été révélé, ainsi qu'à ceux qui t'ont précédé : “si tu donn 

uvre sera certes vaine; et tu seras très ce es des associés à 


| A 
p i rtainement du nombre des 


allaha décrit le polythéisme comme étant une énorme injustice. Il a ainsi dit : 


AAAA 


« L'association à [Allah] est vraiment une injustice énorme. »3 


Dans le recueil authentique de Muslim, Jâbir ibn <Abd Allah rapporte du 
prophète (2) qu'il a dit : « Quiconque meurt en associant d'autres divinités à Allah entrera en 
mfr.» Tous les messagers ont invité leurs peuples à l'unicité d'Allah. Allah a dit: 


1 
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«Nous avons envoyé dans chaque communauté un Messager, [pour leur dire] : “Adorez 
Allah et écartez-vous des fausses divinités.” »4 


Le Prophète (Š$) a prêché l'unicité d'Allah durant de nombreuses années. Il insistait 
beaucoup sur cela, même dans les marchés, tels que le marché de Mijannah et de Ukädh. 
I disait ainsi aux gens: « Dites : Il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah, et vous 
aiteindrez la réussite. » Quand le Prophète ($) envoya Mu‘âdh au Yémen, il lui dit : « Tu 
ws te rendre auprès de gens qui sont juifs et chrétiens. Fais donc en sorte que la première chose à 
buelle tu les inviteras soit d'attester qu'il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah et que 
Muhammad est le messager d'Allah...» Il convient aussi d'étudier avec beaucoup 
d'attention le Coran et les sciences le concernant comme l'exégèse (tafsir) et la 
Palmodie (tajwid). En effet, le Prophète ($) a dit: « Le meilleur d'entre vous et celui qui 
prend le Coran et l'enseigne. » Ce hadith est rapporté par Al-Bukhäri, d’après <Uthmän. Il 
nvient aussi d'étudier la jurisprudence et la science du hadith. Par la jurisprudence, le 
“Sulman sait comment adorer son Seigneur. Et par la science du hadith, il distingue les 

ths authentiques des hadiths faibles, et les hadiths déficients des hadiths recevables. 
ne: de gens mettent en pratique un hadith qui n'est pas a 

u Prophète (&) ? Ceci est dû au fait qu'ils se sont éloignés de létt 
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Le AL Arr v.88 
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+ 
étudier la grammaire arabe, car c'est par son bia 
r son parler et ses erreurs linguistiques, et 
oran est un livre arabe et a été révélé dans tte 


laire. Mais de nos jours, on occupe les poeni menteng et las 

arabe claire. } strangères comme l'anglais et le rançais au détriment de | 
enseignant des langues p qu'un enfant arrive à maitriser plusieurs langues, mais en 
langue arabe. Il se parean la langue arabe et ne parvient plus à la parler. Se 
contrepartie, il oublie li 'est là le progrès, alors qu'en vérité ce n'est que régression, En 
parents considèrent que c a occidentaux qu'ils suivent à la trace. C’est ainsi que la 
fait, ils sont influencés = est gâchée, et que leurs efforts sont dissipés dans ce di 
ae die Les sciences sont no: c'est Pourquoi T 

les plus importantes, comme l'a dit le poète : 
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du hadith. Il faut aussi t 
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l'individu sait comment corrige | 


_ En effet, le C 
comprendra le sens des mots 


science 


langue 


jeunesse des 
n'est pas d'u 
commencer par les sciences 
Personne ne pourra jamais maîtriser toutes les sciences 
Même s'il étudie plus de mille ans | 
Les sciences sont comparables à un océan plein de trésors 
Choisis donc les trésors les plus précieux 


par Allah ! - mieux que d’amasser les richesses et les biens 


érir la science est - : 
Acquérir la e Seigneur dans Son noble livre : 


de ce bas monde comme l'a dit notr 
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« Voilà de quoi ils devraient se réjouir. C'est bien mieux que tout ce qu'ils amassent”, »1 


Prends garde à l'imitation (taqlîd), qui consiste à accepter sans preuve les propos 
d'une personne qui n’est pas une preuve en soi. L'imitation ne fait pas partie de la science 
religieuse. Elle n’est qu'aveuglement. 


Quelle différence y a-t-il entre un imitateur en religion 
Qui se satisfait de celui qui le mène bien qu'ignorant et dérouté 
Et une bête de somme aveugle dont la bride est tenue 
Par un aveugle qui la mène sur un chemin tortueux ? 


Ibn ‘Abd Al-Barr a mentionné le consensus des savants concernant le fait qu'une 
personne qui imite autrui dans sa religion n’est pas une personne de science. L'imitation 
est une des causes du fanatisme condamnable. Et même Az-Zamakhchari, qui est 
pourtant un Mutazilite égaré, se plaint de ce fanatisme et dit : 


PR me demande : quelle est ton école de Jurisprudence ? 
£ = la dus P i et je la dissimule car c'est plus sûr pour moi. 
e eme ie ACT 
Si je dis : je suis malikite, on m’ D 
2 accuse de légaliser la viande de chien 


1 Sourate Yûnus v,58 
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Alors que les chiens sont ce que l'on sait 

Si je dis : je suis chafiite, on m'accuse de permettre li 
Or l'inceste est interdit inceste 

Si je dis : je suis hanbalite, on m'accuse d'être un lourd 

Un haïssable panthéiste, qui plus est anthropomo 
Si je dis : je fais partie des gens du hadith et de leur gro. 
Ils disent : tu n'es qu'un pauvre bouc qui ne sait ni ne i se j 
Cette époque et ses gens m'étonneront toujours á iii 
Car personne n'est à l'abri de leurs langues rs 


i] faut cependant savoir qu'accepter l'information venant d'un 


! : Su - i e personne digne d 
onfiance et pieuse n'est pas considéré comme de l'imitation. En effe n 
t 


t, le Seigneur dit : 
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„ô vous qui avez cru ! Si un pervers vous apporte une nouvelle, vérifiez ses propos de 
pan p T inadvertance, vous ne portiez atteinte à des gens, et que vous ne 
regrettiez par la suite ce que vous avez fait. »1 


Par déduction, on comprend de ce verset que si une personne pieuse apporte une 
information, on doit l'accepter. Quant aux critiques qu'essuient les étudiants en science 
religieuses lorsqu'on les accuse d’être des imitateurs, ce n’est là que mensonge et 
calomnie. Quelle énorme parole émane de leurs bouches : ils ne font que mentir. En 
revanche, le fait que les étudiants acceptent les critiques de leurs savants concernant des 
individualités et autres, fait partie de ce que nous avons cité plus haut, à savoir 
l'acceptation de l'information émanant d'une personne digne de confiance. Je te convie - 
chère sœur - à tirer profit des ouvrages des savants et Imams fidèles à la Sunnah, comme 
k recueil authentique d’Al-Bukhäri, celui de Muslim, le recueil [compilé par mon père et 
intitulé] : « Recueil de hadiths authentiques que l'on ne trouve pas dans les deux recueils 
de Al-Bukhârî et Muslim. », Fath Al-Majid qui est le commentaire du livre de l'Unicité, le 
Tafsir d'Ibn Kathir, Al-<Agidah AI-Wäsitiyyah, le commentaire de At-Tahâwiyyah, et autres 
ouvrages des gens de la Sunnah. Quant aux gens des passions et de l'innovation, prends 
garde à leurs ouvrages, et fais attention à ne pas écouter leurs conférences, car ils ne sont 
pes dignes de confiance. Ainsi, ils diffusent leurs ambiguïtés au nom du triomphe de la 
religion et de ses adeptes, et piègent ainsi dans leurs filets ceux qu’Allah a voulus parmi 

Peu instruits. Il y a de toute manière dans les livres des gens de la Sunnah et leurs 
conférences de quoi se passer largement de ce que proposent les innovateurs. Al- 
Parbaháró a dit dans Sharh As-Sunnah (102) : « Attache-toi aux hadiths et aux savants qui 
y ont fidèles, C'est à eux que tu dois poser tes questions, avec eux que tu dois t'asseoir et 
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Allah devient l’allié de ceux qui s'attachent à Lui : 
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1 î ître ! Et 
« Et attachez-vous fortement à Allah. C'est Lui votre Maître : quel Excellent Maître ! E 
quel Excellent soutien ! »4 


Ceux qui s'accrochent à la religion récolteront le succès : 
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« Et quiconque obéit à Allah et à Son messager, et craint Allah et Le redoute. alors 
voilà ceux qui récoltent Je succès, »5 


! Sourate ÂI cImrân v.103 
? Sourate ÂI Imrân v.101 
3 Sourate An-Nisû v.175 
# Sourate Al-Hajj v,78 

5 Sourate An-Nfr v.52 
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iig qui se cramponnent à la religion d'Allah feront 
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MEN AE n . ; s Allah rapporte 

prophète (&) qu il a dit : « Je suis pour vous comme un homme qui a allumé un feu Le a 


i papillons, attirés par le feu, s'y jettent alors, et l'homme s'efforce de les en empêcher. Quant à 
qui ÏE suis [comme cet homme] : je vous retiens par la ceinture de tomber dans le feu, mais 
grains d'entre vous Me gisa des ue Obéir au Prophète (e) est une manière de se 
cramponner au Livre et à la Sunnah : L’Imam Al-Bukhâri (13/7281) rapporte [...] d'après 
Jabir ibn cAbd Allah que des anges sont venus chez le Prophète (4) alors qu'il dormait. 
Certains d'entre eux dirent : «Il dort. » D'autres dirent : « Ses yeux dorment mais son 
cœur est éveillé. » Ils dirent ensuite : « Il y a pour cet homme-là une parabole qui mérite 
d'être mentionnée. Mentionnez-là donc. » Des anges dirent : «Il dort. » D’autres dirent : 
«Ses yeux dorment mais son cœur est éveillé. » Ils dirent ensuite : « Son cas est semblable 
; celui d'un homme qui aurait construit une maison et dans laquelle il a préparé un 
festin. Il a ensuite envoyé un émissaire pour inviter les gens à son festin. Ceux qui 
acceptent l'invitation peuvent s'introduire dans la maison. Quant à ceux qui la refusent, 
is ne peuvent y entrer et ne peuvent donc participer au festin.» Des anges dirent : 
«interprétez cette parabole pour qu'il la comprenne. » Certains anges dirent : « Il dort. » 
D'autres dirent : « Ses yeux dorment mais son cœur est éveillé. » Ils dirent : « La maison, 
cest le paradis. L'émissaire, c'est Muhammad (#). Quiconque obéit à Muhammad (#) a 
oi à Allah. Et quiconque désobéit à Muhammad a désobéi à Allah. Et Muhammad 
séparera les hommes [en croyants et mécréants.] » [...] Se cramponner à la religion mène 
au salut, à la réussite et au succès. Et rien ne peut nous préserver des égarements et de la 
déviation si ce n'est le fait de se cramponner à notre religion. Allah a dit : 
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(4) dit aussi : « Je laisse parmi vous une chose qui 
_ si vous vous y agrippez — VOUS empêchera de m y Fe Le A S: i a d'Allah. » Ce 
hadith est rapporté par Muslim (2/890) d pre e ueg ia aep : concernant le 
pèlerinage du Prophète (&). Quand les gens se eo Mere H e leur Seigneur et 
de la Sunnah de leur prophète Muhammad (&), leur situation se étériora et ne cessą 


d'empirer. Se détourner de la religion d'Allah est une caractéristique de ceux qui ne 


croient pas au jour dernier. Notre Seigneur dit : 
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«Qu'ont-ils à se détourner du Rappel? Ils sont comme des onagres épouvantés, 
s'enfuyant devant un lion. Chacun d'eux voudrait plutôt qu'on lui apporte des feuilles 
toutes étalées. Ah ! Non ! C'est plutôt qu'ils ne craignent pas l'au-delà. »? 


L'être humain ne peut espérer atteindre le bonheur dans sa vie sans se cramponner 
au Coran et à la Sunnah. En effet, le Prophète (#) dit, comme le rapporte Ibn ‘Abbâs: 
« Préserve Allah, et Il te préservera. » c'est-à-dire: préserve la religion d'Allah, en te 
conformant à Ses ordres et en délaissant Ses interdits, et Il te préservera dans ta religion 
et dans ta vie d'ici-bas, car la rétribution est du même genre que l'acte en lui-même. Si 
donc nous cherchons la puissance et le bien pour nous-mêmes, cramponnons-nous donc 
à notre religion, car la puissance ne se trouve pas dans la lignée ou les biens éphémères 
de ce bas monde. La puissance ne s’acquiert pas non plus par le biais de la notoriété et du 
rang social. La puissance s’acquiert en s’accrochant à la religion pure. Notre Seigneur dit: 
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avaient pour habitude de questionner le Prophète (&) au Siki 

ais au sujet du mal, par crainte qu'il ne m'atteigne i 
| Nous vivions dans une époque d'ignorance et de ti 

dis un] m 


et c'est alors qu'Allah nous appo” ta ce bien Dean Y a Ae pra apris ce bien?1, 
Prophète (9) répondit: « Oui.» Je cmima be oa 
répondit : « Oui. Maïs il sera trouble. p Je demandai : FE pi ouble parles-tu ? Il me dit. 
« Je parle de gens qui suivront une VOIE autre que la mienne. u approugeras certains de lenrs 
actes mais tu en réprouveras d'autres. » Je continuat : Y aura-t-il un mal après ce bien? J 
répondit : « Oui. Des prêcheurs aux portes de l enpr? quiconque répond à leur appel sen 
précipité dans le feu. » Je demandai : O messager d'Allah ! DÉS ISERE, Il dit : « Ils sont 
de notre race et parlent notre langue. » Je demandai : Que m'ordonnes-tu de faire si je vis 
jusqu'à cette époque ? Il répondit : « Reste fidèle à la communauté des musulmans et à leur 
dirigeant. » Je demandai : Mais s'il ny a ni communauté, ni dirigeant? Il répondit: 
« Délaisse alors tous les groupes existants, même s'il faut t'isoler près d'un arbre jusqu'à ce quel 
mort te prenne. » L'Imam Ahmad (3/321) rapporte [...] d’après Jâbir ibn ‘Abd Allah que le 
Prophète (#) a dit à Kasb ibn ‘Ujarah : « Qu'Allah te préserve de la gouvernance des sots !» 
Kacb demanda: Qu'est-ce que la gouvernance des sots? Il répondit: «Il s'agit de 
gouverneurs qui viendront après moi. Ils ne suivront pas ma voie et ne se conformeront pas à ma 
Sunnah. Ceux qui accorderont crédit à leurs mensonges, ou les soutiendront dans leur oppression 
ne sont pas des miens. Je ne suis pas des leurs et ils ne pourront accéder à mon étang. Quant à 
ceux qui n'accordent pas crédit à leurs mensonges et ne les soutiennent pas dans leur oppression, 
ils sont des miens, Je suis des leurs et ils accèderont à mon étang. Ô Kasb ibn cUjarah ! Le jeñne esl 
une protection, et l'aumône efface les péchés. La prière est une offrande faite à Allah (ou bien : l 
prière est une lueur). O Kasb ibn <Ujarah ! Un corps qui s'engraisse à force de consommer des 
choses illicites n'entrera pas au paradis et il mérite l'enfer. Ô Kasb ibn cUjarah ! Les ges el 
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« Qu'elles rabattent leur voile sur leurs poitrines. »1 


Elles déchirèrent leurs tuniques et en firent des voiles pour couvrir leur tête. L'Imam 
ess (3/1280) rapporte [...] d'après Abû Mas-ûd Al-Badri: Je frappais un de mes 
amants à coups de cravache quand j'entendis une voix derrière moi qui disait : « Sache, 
14 Masůd... » mais je ne pus comprendre la teneur de ses propos tellement j'étais en 
gère. Lorsque la personne en question se rapprocha de moi, je vis que c'était le 
Prophète (2) et il me dit : « Sache, Abû Mastûd, qu ‘Allah a plus d'autorité sur toi que tu n'en 
ssr ce servant. » Je jetais alors la cravache au sol et dis : « Plus jamais je ne frapperais 
Zesclave. » L'Imam Ahmad (3/20) rapporte [...] d'après Abû Saïd Al-Khudri : Tandis 
ze le Prophète (e) était en prière, il enleva ses chaussures, et les gens derrière lui ôtèrent 
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ah connaît ceux qui disent la vérité et ceux qui mentent. »3 avant eux ; [Ainsi 


F = C1? TRS - 4 D i 
a eiis oyl a papri a ES is 
« Nous vous éprouve ; | Frs 
rons certe pi 
cause RANah] ebqui endutettt S afin e RÉUENEr ceux d'entre vous qui luttent 
it, et afin d'éprouver [faire apparaître] vos i vak 
nouvelles. »t 


Hélas, Par All 
, ah ! Beauco 
demandons à Allah de nous pa de gens ont dévié de nos jours et ont récressé. Nous 
rencontrions. De même, les in An ae RAR ce ue n j Le 
Es : 1e nous 
La bénédiction d'Allah wed ovations se sont multipliées. Il faut don | dre gard 
po éside dans le fait d c y prendre garde. 
S res sont peu nombreuses. L'I it de se conformer à la Sunnah, même si les 
ae que les gens Ea ne Al-Barbahârî a dit dans Sharl As-Sunnah (60): 
nah. is ae EAS 
: Prends donc gard ans la religion sans délai tie une 
innovation, et t i garde aux choses n aisser en contrepară 
destinés , €t toute innovation est é ouvelles, car toute chose nouvelle est un 
au Feu.» Qu’A un égarement et l'é sont 
accompli leur devoj llah rétribue les e et l'égarement et ses adeptes $ 
de : n f cs iie 
ir en termes Tiam. z de la Sunnah en bien. En effet, ils ont 
à s'attacher au livre d'Allah et à la Sunnah dl 


! Sourate Al- 
? Sourate 
? Sourate 
f Sourate 


Baqarah y 

21 
Ál-Imrân v.142 ‘ 
Al Ankabf v.1-3 
Muhammad v.3] | 
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. d'Allah, en mettant en garde contre Je tché novat 
message! f r message a alteint les horizons Jes Plus lointains au Point où leurs ennemis 
artisan Leu de la religion les craignent, et tout ceci est une Brâce d'Allah et une faveur 
et les Re gens de la Sunnah ne Préchent pas pour qu'on les suive eux, mais leur 
de Sa e du d'abord à leurs propres âmes, puis ils Prêchent les autres en les invitant 
Les er eu religion, la religion de l'Islam: 

s'i 


5 péchés, legs innovations et l'esprit 
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Ô les croyants ! Entrez en plein dans I Islam, 
«U Ies 


et ne suivez point les pas du diable, car il 
id # A 1 

t certes pour vous un ennemi déclaré. » 

vs I 


en 
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! Sourate Al-Baqarah va 


Questions et R éponse 
s 


estion 1! Est-il Ain 
0 permis à la femme de sortir d 
ir dévoilé 
ée ? 


réponse : Cela n'est pas permis 
, Car exhi 
xhiber ses atours est u 
ne porte 
menant à | 
a 


corruption des mœurs. Allah le Très Haut a dit d 


Lors) AS ME EE l Ez > 
nu Si gol GS otaa e TER 
ST O CE EE ANE i 
í 7 i ATTO NTE 70) 2 y 2 í 
ES EN CAT GE 


«Ô Prophète ! Dis à tes é ; es PE 
s épouses, à tes filles SUITE l TÝ; 
, et aux femmes des croyant —?’3 
ants, de rai 
nener sur 


elles leurs grands voiles : 
: elles en 
Allah est Pardoni iséri S TOEP 
1eur et Miséricordieux. »1 onnues et éviteront d'êt 
| être offensée 
S. 


1 $ 2a C1 … 
DIN IENPES ES Re SET 2 
«Restez dans vos foyers ý EU Fe ES 0755 
! 265 , € i f 
l'Islam (Jahiliyah). »? i ne vous exhibez pas à la manière des f 
s femmes avant 


Il est authenti 
nentiquemen Z 
que le Prophète (4) a dit : io P le recueil de Muslim d'après Abû H 
ns ce bas mor : « Il y a en enfer deux gr urayrah 
1de : des ge ; groupes de personn sain 
X ns qi es que jena 5 , 
dis les gens, et i A | es fouets semblables à des queues de ce a 
ievelure est es vêtues mais nue jj vec lesquels ils 
pareille à une b s, perverses et incitant à kipensi 

| n'en sentiront pas même Éu de chameau inclinée. Ces femmes n'entreront D di si 
Slance de tant et tant. » A bien que le parfum du paradis se diffuse er 
. hadith prouve que le fait que la femme sorte devoi fait 


Questio 
i n 2; -i ; ; 
Amânah) ? Est-il permis de jurer par le respect du dépôt (Al- 


a dit : « Quiconque jure par le 
ar Abû Dâwûd (2/243) et Al- 
dah d’après son père. Al- 
bien qu'il n'ait 
été rapporté 
Prophète (5) 


car le Prophète (à) 


adith est rapporté p 
ah ibn Buray 


val du Fr pas n'est pas permis 
y im dan A est pas des nôtres. » Ce h 
pa à dit; pe Sa ee a E Abd All 

k y cité dans Jes ith pe ésente une chaîne de rapporteurs authentique 
es deux Sahîh ia d'Al-Bukhârî et Muslim. Il a authentiquement 
Sahil, d'après ‘Abd Allah ibn cUmar ibn Al-Khattâb, que le 


le 
l-Alizál v,59 


le 

jeu A 
Wrâle 

e Al-Ahzâb y 33 
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A 1: 2 , . 
, . AR onvoi alors qu il était en train de iura 
bi Al-Khattâb dans un €c Jurer Par so 


(és) dit: « Certes, Allah vous interdit "i het par vos pères, Que celui quj 
ture par Allah ou se taise. » L Imam Abû Dâwû ( ) rapporte [...] d'après s, 
veut jurer Jure pur 2 Umar entendit un homme jurer ainsi : « Non ! Par Ja Katbah 1. “i 
ibn “Ubaydah a dap Jai alwer le Prophète (#4) dire : « Quiconque jure Par autre or 
eUmar lui dit alors : de polythéisme. » Ce hadith a également été rapporté par z 
«Ce hadith est authentique et répond aux Critères 
ärî et Muslim, bien qu'ils ne laient pas cité dans leurs 
er que ce hadith est authentique est incorrect. En 
effet, Sacd ibn ‘Ubaydah n'a pas entendu ce hadith de la bouche d'Ibn Umar. L'Imam 
Ahmad (2/125) rapporte [...] d’après Sa'd ibn ‘Ubaydah ; « J'étais assis chez Abd Allah 
ibn “Umar quand je décidai de me rendre auprès de Said ibn AI-Musayyib. Je laissai chez 
Ibn Umar un homme de la tribu de Kindah. Cet homme vint ensuite auprès de moi, 
comme effaré. Je lui demandai : « Que se passe-t-il ? » Il répondit : « Tout à l'heure, un 
homme vint chez Ibn ‘Umar et lui demanda : Ai-je le droit de jurer par la Kasbah ? Ibn 
cUmar lui répondit : Jure par le Seigneur de la Kacbah, car mon père avait pour habitude 
de jurer par son père, mais le Prophète (4) lui dit : « Ne jure pas par ton père, car quiconque 
jure par autre qu'Allah a commis un acte de polythéisme. » Cette version du hadith précédent 
indique que Sa‘d ibn ‘Ubaydah a en fait entendu ce hadith de la bouche de l’homme de la 
tribu de Kindah. C'est pour cela qu’Al-Bayhaqfi a dit - comme on peut le voir dans At- 
Talkhîs (4/311) -: « Sad ibn ‘Ubaydah n'a pas entendu ce hadith de la bouche d'Ibn 
cUmar. » Quant à l’homme de Kindabh, il s'appelle Muhammad mais on ne sait rien sur 
lui (Majhäl). Pour plus de détails, voir l'ouvrage intitulé Ahäâdîth Mucallah (p.248) écrit par 
mon père, qu'Allah lui fasse miséricorde. L'Imâm An-Nasä’î (7/6) rapporte [...] qu'un 
juif dit au Prophète (4) : Vous [les musulmans] associez d’autres divinités à Allah. Vous 
commettez des actes de polythéisme lorsque vous dites : « Ce qu’Allah veut et ce que tu 
veux. » et quand vous dites aussi : « Par la Kasbah ! » Le Prophète ($) ordonna alors aux 
musulmans de dire : « Par le Seigneur de la Kasbah ! » et « Ce qu’Allah veut puis ce que 
tu veux. » Ce hadith est authentique, et il prouve que jurer par autre qu’Allah est un acte 
de polythéisme, dont le degré de gravité dépend de l'intention. Si une personne jure par 
une créature parce qu’elle la vénère autant qu'Allah ou plus encore, c'est là un acte de 
polythéisme majeur. Si en revanche elle jure par cette créature, sans pour autant la 
vénérer autant qu'Allah ou plus, c'est donc un acte de polythéisme mineur. Le 
de te ed DURS OS a an eend acnpible ania Et 
polythéisme mineur est le Rae ant, et bien qu'il n'exclut pas de la sphère de l'Islam, j 
Plus grand des péchés après le polythéisme majeur. 


rejoignit Umar i 
père. Le Prophète 


a commis un acte 
Hâkim (4/792) qui a dit: 
d'authentification dďd’'Al-Bukh 
recueils respectifs. » Cependant, affirm 


uestion 3: Est-i is à ji 
Q st-il permis à la femme d'implorer le secours du Ji” 


nommé Umm As-Sibiâi "i ; 
5-9 1, ou d'implorer . Jiables et des 
Aimons p le secours des diables 


Réponse : ait d'i 
ponse; Le fait d'invoquer un autre 


| i i ah est 
capable d'accomplir se divise qu'Allah concernant ce que seul Allal 


en deux ci pl à i l i idère 
Ux catégories : [Première catégorie] : Si l'on considè 
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-patures invoquées peuvent nui 
. cé 


> à » ` association av 

# ` jamment d'Allah, c'est là une forme de Polythéisme ec Allah ou 
x 

APT 


Majeur. Allah dit : 


f 
Ab aat hain 
OS GEST 
« Dis: “Je n'invoque que mon Seigneur et ne Lui associe Personne”, ,1 
. » 


z Ze Es ie AR T 

—. A ii E Æ dE À! 

S lasla = EME D Lu] ol 
z tées sont consacré S À :n'i z 

« Les mosqi es à Allah: n mvoquez donc personne avec Allah. »2 

Dati IS É ii y : 


E EE ET ER , et 
Jaa Yki fu al es oa CRT 
«Etr'inToque pas, en dehors d'Allah, ce qui ne peut te 


ge Profiter ni te nuire. Et si tu le fais, 
ras alors du nombre des injustes. »3 


Une créature que l'on invoque ne 


Peut apporter quelque profit pour elle-même. 
Comment donc pourrait-elle apporter un 


profit à autrui ? Allah dit - 


rd - PU > L ? fs , 
$o yN RE oi LIN 
« Dis : “Je ne détiens pour moi-même ni profit ni dommage.” »1 


Allah nous ordonne de L'invoquer : 


3- "E Joani posne 
KNEG y JE 


i c ró E R 
« Et votre Seigneur dit : “Invoquez-Moi, Je vous répondrai.” »5 


[Deuxième catégorie :] Si on invoque ces créatures sans croire qu'elles peuvent aider 
% nuire en association avec Allah ou indépendamment de Lui, on a alors commis un acte 
interdit mais qui n'atteint pas le degré de polythéisme. Allah dit : 


LE pors og ab à à 
A g koc ASE Ohioa giti 5; 
k D3 F a r | | f | | | f 
«Ft di s Ta je cherche Ta protection, contre les incitations des diables. Et je 
IS : “Seigneur, 


h 3 i”, »6 utre, Allah a 
cherche T. tection Seigneur, contre leur présence auprès de moi”. »°Eno 
a prote 1 | d'autre. 
ordonné qu'on L'invoque Lui et personne 


e e a E 
urate Al-Jinn v.20 
rate Al-Jinn v18 
urate Yfinus v.106 
| urate AL-A‘râf v.188 
urate Ghâfir v 4) 


urate Al-Mu'minún v97-98 185 


| is À la f » l'écouter de la musique ? 
Question 4 : Est-il permis à la femme dl pupi 


Réponse : Allah dit : 

” A A r =% J y 7 A gi p ) 

dog r aa Sagi 2 À a 67e 2% dl b Jasena sg GA. fe. 

PMU NEEDS EMILE Jro fes ve 
Ke VS 7 F | | | 

il en est qui, dénués de science, achètent de plaisants discon, 


«Et, parmi les hommes, n aiaa vo us í 
pour yai hors du chemin d'Allah et pout le pi endre en raillerie. Ceux-là Subiront un 


châtiment avilissant. »! 


. e Ta . 
affirmé que les plaisants discours n'étaient autres que Ją 


musique. Al-Bukhârî rapporte dans son recueil a selon une chaîne de 
rapporteurs tronquée à la base mais qu Ann Däwa el naer ont mentionnée 
complètement, d'après Abû Mâlik AI-Achfari : le Prophète (5) adit: « Il arrivera un temps 
où certaines personnes de ma communauté rendront licite la fornication, la soie?, les boissons 
enivrantes et les instruments de musiques. » Il est donc interdit de se procurer des 
instruments de musique ou d'écouter de la musique. La seule exception faite est le 
tambourin (Duff) qui est toléré. Il faut savoir que nous serons tous questionnés sur le 
temps que nous avons gaspillé, comme l'a dit le Prophète ($) : « Personne ne pourra faire le 
moindre pas le jour du jugement avant d'avoir été questionné sur quatre choses : les années de sa 
vie : comment les a-t-il employées ? Sa science : comment l'a-t-il mise en pratique ? Sa jeunesse : 
comment l'a-t-il utilisée ? Et son corps : comment l'a-t-il usé ? » [...] Notre Cheikh Yahià est 
cependant arrivé à la conclusion que ce hadith n'était pas authentique. Voir Akhläq Al- 
cUlamâ’ (n°49). De plus, il n’est pas possible de concilier l'amour de la musique et l'amour 
d'Allah comme Il le mérite. Enfin, aimer la musique est une maladie du cœur. 


Certains savants ont 


Question 5 : Est-il permis à la femme d’accrocher grigris et amulettes 
protectrices ? 


Réponse : Allah nous a clairement signifié que la nuisance et le profit émanaient de 
Lui. Il a ainsi dit : 
SE ve te JO À A Bel jé 5 ét A 
CA OA hary goll al con ctis oya ha a l GS Go db 
f * d bi 


r 


-£ 2 
3 2 De € Part -i3 
oa oa 09825 Le ee pl US 
D’ D ra. 4 Det 27) re E at A l E. s) 
oil Je ade dl C7 JS Las Se 

« Dis : “Voyez- ; i 
mal, est-ce + a que vous invoquez en dehors d'Allah ? Si Allah me voulait du 
i qe ices divinités] pourraient dissiper Son mal ? Ou s'Il me voulait quelque 


miséricorde ient- ] 
nu A Ae elles retenir Sa miséricorde ?” - Dis : “Allah me suffit : c'est en 
placent leur confiance ceux qui cherchent un appui” »4 


EE 
1 Sourate Lugmän v.6 


2 La soie est į i 
~ interdit 2 
KGa ie tambour (un be hommes mais licite pour les femmes 
ait excepti i j ; 
j io 
Sourate Az-Zumar v 36 ption en raison deg Preuves textuelles à ce sujet 
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‘mam Al-Bukhárí (6/141) rapporte | 

ss (4) durant un voyage, Le Proph 
| nons en bivouac qui Jeur dit- „ 
„prés des compag , ; quí leur dit ý TOUS ordonne] d'arrac 
es colliers - qu'ils soient fait en boyau ou non - Re 
pus W? ls à : a ž ` 4 7 7. > FCCTOCNET o iris 
amulettes protectrices est donc interdit, méme g'il ne s'agit que de versets du hs 
vocations prophétiques, En effet, ni le Proobis ra. LS 
m lles choses, bien qu'il leur arrivat re 
yit de telles $ es. II existe des movens de 
„tection prophétiques que sont Jes f el, comme le verset du 
sédestal En Hri a f Seii av i derniers versets de La 
qurate À iia a ee Soie formules de rappel 

'on récite ma oir et avant de éférer à Fourm 
quel 2. | m référer à l'ouvrage 
intitulé Al-Adhkâr d' An-Nawawi qu'il faut ce 
inti q 


t avec le 


Un é 


Tatsszire 


preuves indiquant qu'il i tes se trouve dans ce que 
rapporte l'Imam Ahmad (4/ 156) : le Prophète (&) a dit : « Quiconque accroche une amulefte. 
polythéisme. » Cheikh Al-Albānî à dit dans As 
dith est authentique. Si une personne 
ut apporter bienfait ou nuisance en 
tion avec Lui, cette personne devient alors polythéiste. 


Abraham (&) a dit : 
ie Se IT En me P 
EH se o l 
« Et quand je suis malade, c'est Lui qui me guérit. »1 
Associer d’ 


autres divinités à Allah est le plus grand des péchés. Allah dit : 


AT j SES pi | 


, | s à pe à injustice énorme. »? 
« Vraiment, associer d’autres divinités à Allah est une injusti 


> Eaa Sy a rE SAR a A e A ÊA Te Fearg 
Se i FI aa ÉL ES 25 G EU 055 G aay ce Hs of aa N o! 

ta Dy H = AL DS > 

“Certes Allah ne pardonne pas qu'on Lui donne quelque associé. À part cela, Il pardonne 
À qui I] veut A re donne à Allah quelque associé commet un énorme péché. »3 


; á dans les recueils d’Al-Bukhârî et Muslim d'après 
lbn ra oara a (8): « ò messager d'Allah ! Quel cs le peras le 
Plus grave Aa Il répondit : « C'est que tu associes d autres cinitités à Allah alors que - y, 

a Créé, » Si M res accroche l’amulette sans considérer qu elle peut apporter `- e 
ou nuisance P dehors d'Allah ou en association avec Lui, mais la porte en consi pen 
que c’est ia de protection comme un autre, cette personne a commis un acte 


EE 
1 

„urate Ash-Shucarâ' v.80 

urate Lugmân v.13 


urate An-Nisâ v.48 187 


ais fait ce Benre de choses. Le musulm 
C 


an doit v 
-oni ple It Sar 


'a jam i f 

C car le Prophète (es) n'a jan pt ins de bon sens : me 
tes \ ce sujet, les vers SUIV‘ 

, patience. À CE 70? à 

iii . que le dénouement est proche ! 


| » patience : 
ymer d'une belle } , > 3 
Il faut $ mmer” à qu'Allah le surveille tout le temps sera sauvé 
Quiconque SR q rs Allah ne sera Jamais touché par le mal 


IC „st sincère enve to 

Quiconque place ses espoirs EN Allah, Allah concrétisera ses espoirs 

Quiconque ses es 

élucubrations et ce charlatani 
ISme se 


; ir que ces 
triste de voir q 
femme - et cela ne concerne pas que 


JL est vraiment 


à ve de voir une 

Yémen. Il arrive $ / l 

répandus au beaucoup de gens - qui, lorsqu elle tombe malade se rend de es 

femmes, mais bea nd ensuite chez une autre voyante Une 
à d 


| arit pas. Elle se re pui 
a s elle ne guérit pa ga rA S ch 
voyante, mai gu o alors de la guérir pour l'éprouver, et la voilà 3 


; décid 

une iny " re voyante que cette femme ! » C'est à Allah q 
pleia a et c'est vers Lui que nous E Era femme dit ensuite: , Si 
j'avais su, je serais allée chez cette voyante depuis le dé à = ma maladie. » Ainsi, cette 
femme ne place plus ses espoirs en Allah. Pourtant, le 5 rophète (4) a dit: «si i 
demandes, demande à Allah. Si tu cherches de l'aide, demande-la à Allah. Sache que si toutes les 
créatures joignaient leurs forces pour t'apporter un quelconque bienfait, elles ne pourraient 


parvenir sauf si ce bienfait t'était prédestiné. Et si toutes les créatures se liguaient pour te nuir 
elles ne pourraient y parvenir, sauf si cela t'était prédestiné. Les plumes sont levées, et l'encre à 


séché. » 


qui dit: 


Question 6: Est-il permis à la femme de regarder les hommes de 
derrière son voile ? 


Réponse : Allah dit dans Son noble livre : 


à 
a Loue D ETES A (CU SF pa Ha sem > Z Fm E 22 dE 
D oa le mÉ ÉO (SOUS nets lats ca ei aise Coal JE 

je de croyants de baisser leurs regards et de garder leur chasteté. C'est plus pur pour 

Allah est, certes, Parfaitement Connaisseur de ce qu'ils font. »1 


LIma - à 
us 2 aS (11/503) rapporte [...] d’après Ibn <Abbäs qu'il a dit : Je n'ai ps 
Prophète (85) : « Allah a rés les petits péchés que ce qu'a rapporté Abû Hurayrah di 
peut échapper : la Fee i i pi chaque être humain sa part de fornication à laquelle ilne 
La fornication de La ne g | A c'est de regarder [les femmes qu'il est interdit de regarder}. 
[atteindre l'objet de convoi st de parler [frivolement avec les femmes]. L'âme espère el désiré 
voitise], et le sexe confirme tout cela ou l'infirme. » Ce hadith a é 


rapporté par Muslim (4 i 
Un poète a dit: l /2046), Abû Dâwûd (1/653) et Ahmad dans son Musnad (2/28) 


To 2 | 
ules les catastrophes commence 


! Sourate An-Núr y3) 


nt par le regard 
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Ce sont les étincelles que l'on néglige qui provo , 
Combien de regards font dans le Pr ve les incendies. 
Le même effet qu'une flèche, mais sans be is 
La jouissance des yeux a pour Conséquence de y, ni corde, 


RARE : nuire à la santé 
- Santé du 
Un plaisir qui devient une nuisance n'e i 


s Cœur, 
SE pas le bienvenu. 


Les savants sont unanimes - comme le rapporte An- 
¿u recueil de Muslim - pour affirmer que regarder Jes hommes avec désir est interd; 
ae savants ont cependant permis à la ae d esir est interdit. 
condition. Pour étayer leur argumentation, ils se basent s | 
le regardait jouer les abyssins. Lorsqu'elle en eut assez, le Prophète (&) Ed 
‘cela te suffit-il ? » Elle répondit : # Oui.» Il lui dit alors: « Tu peux Pen aller, » 
Cependant, le sens de ce hadith est sujet à diverses objections. An-Nawawi a dit: « I] est 
robable que cet événement ait eu lieu avant que <Â’isha 


h ne soit pubère. » Cependant 
4-Häfidh a mentionné dans Al-Fath (2/445) une version de ce même badik dre le 
chapitre du mariage [où ‘A'ishah a dit] : « Prenez donc en compte les désirs des jeunes filles 


pi aiment s'amuser. » Son propos : « Prenez donc en compte... » sous-entend qu'elle était à 
cœ moment une jeune femme déjà. Certains savants sont d'avis que cet événement eut lieu 
dans les débuts de l'Islam. Al-Hafidh a cependant émis l'objection suivante : « Cet avis 
et réfutable, en raison du fait que le propos de <Â’ishah : « Le Prophète (=) me cachait à 
l'aide de sa tunique. » indique que cet événement s’est produit après l'institution du voile. 
An-Nawawi a dit: « Il est possible que <Â’ishah ne faisait que regarder leur façon de 
manier la lance, et non leurs visages et leurs corps. Et si cela a pu se produire 
involontairement, il lui était tout à fait possible de détourner immédiatement le regard. » 
Fin de citation tirée d’Al-Fath (2/445) 


Nawaw 


Question 7:-Est-il permis à la femme d'imposer à son époux de 
sacrifier une bête pour autre qu'Allah ? 


Réponse : Allah dit : 
| Ey Ed 67) Jai 


A 2 7 
« Prie pour ton Seigneur et sacrifie pour Lui. » 


, Le P sd jé e aa Cat 
fe, gi 1” stef, a 4 A d * 177 ra f æm, |” L 2,7 if F r L£<3 Lo ol so 
OA JAI SOUS AOL NE oxdeall 05 d jlees RSS 0 7 0; 


ma vie et ma mort sont pour Allah, le Seigneur des 


« Dis : A se; i 
er ʻi] m'a été ordonné et je suis le premier des 
s'il m'a 


"ondes, TI n'a point d'associé. C'est ce qi 
Soumis, »2 


| A * A ajl’ á Le 
-a d'après ‘Ali ibn Abî Tâlib : 
ll a authentiquement été rapporté dans Sahîh Muslim d'apr p e E 


p da 
OPhête (&) m'a dispensé quatre enseignements dont le suivant 


1 


Soura 
te AL 
'Soura ü A at thar v.2 


Ann v1 62-163 9 
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Lui, » CEUX qui sacrifient des bêtes pour d'autres WAN 
y moins qu'ils ne soient joran . effet, les textes du Coran i Sony 
< Jairement que le sacrifice doit ctre ait pour Allah, de se * 
nt Tee un acte de polythéisme majeur qui exclut c er y 
ah es 


ne 
de l'Islam. 


autres que 
gcrifient pour d'autres q 
polvthéistes, 
tablisse 
autres qu All 


able de la sphère 


ermis de se lamenter pour un mort ? 


des À 
Sunnah é 
bête pour d 
rendent coup 


eux qui Yo 


Question 8 : Est-il p 


ans les recueils authentiques d'Al-Bukhârî et Muslim Po 
Le | 


a dit : « Ne sont pas des nôtres ceux qui se frappent le a 
sage 


e (8) 4 T 
iéchirent leurs habits et se lamentent comme du temps de la période Antéislamique, „ I , 
FR M S ` ` y i P k | 

authentiquement été rapporté dans le recueil de Muslim, d’après Abû Al-Håârith AL 


Achari que le Prophète (&) a dit: « Quatre comportements sir de la période Préislamique 
seront toujours présents parmi les membres de ma communaute : s'enfler d'orgueil du fait de a 
notoriété, insulter les lignées, invoquer les étoiles pour qu elles fassent descendre la Pluie et s 
lamenter. La femme qui se lamente, si elle ne se repent pas avant sa os sera ressuscité le Jour 
de la Résurrection habillée d'une. tunique de goudron, et d'une armure galeuse., |, 
Prophète ($) s'est désolidarisé de la femme qui se lamente, de celle qui se rase la tête en 
signe de deuil et celle qui déchire ses habits de dépit. Ce hadith est mentionné dans les 
deux recueils authentiques d'après Abû Müsä. Il a authentiquement été rapporté dans le 
recueil de Muslim d'après Umm cAtiyyah qu'elle a dit: «Lorsque nous prêtåmes 
allégeance au Prophète (&), il prit de nous l'engagement de ne plus jamais nous lamenter. 
Aucune d'entre nous ne put tenir cet engagement, exceptées cinq femmes dont Umm 
Sulaym. » On trouve dans les deux recueils authentiques que le Prophète (4) a dit: «Le 
défunt est châtié dans sa tombe à cause de ceux qui se lamentent sur son sort. » Ce hadith doit 
être compris dans le cadre d'une personne qui, de son vivant, a demandé à ses proches de 
se lamenter à sa mort. Elle sera alors châtiée pour cela, comme l'a dit Tarafah ibn Al- 
<Abad : 


Réponse : On trouve d 


Ibn Mascüd que le Prophèt 


Si je meurs, fais-moi des éloges dignes de mon rang 
Et déchire tes habits par dépit pour moi, ô fille de Ma‘bad 
C'est aussi le cas de la personne qui n’a pas informé sa famille du caractère illicite 
des lamentations. Allah dit : 


Fr. 2 ef LOI Es ta j F A } 
DE K Gh Kaal FARATA el 
« O vous qui av ; 
ez cru ! M | 
ru ! Préservez-vous ainsi que vos proches du Feu. » 


Une telle i ai 
nterprétation du hadith est nécessaire car Allah dit : 


1,7% t > 5 epe 
GAA 5 


« Aucune â 
me 
ne portera le fardeau d'autrui. »\ 


1 
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gi donc le défunt n'est pas concerné p 
ol ( 


ar l'un des deux cas r 
aucun péché en raison de ce de 
t 


e nentionnés 
rnier verset, m 


ci-dessus, il 
als aussi e 


„'encourt n raison de Ja parole 


g Allah : Te at A AT. ee à 
Ge je y 


« Chacun ne commet le mal qu'à son Propre détriment, ,2 


He 5 ste "TE 
ce LS SU Li oh 
« En vérité, l'homme n'obtient que [le fruit] de ses efforts. »? 
D'ailleurs cÀ'ishah a réfuté les Propos de ‘Abd Allah ibn ‘Um 
| mentionnait le hadith [du défunt qui est châtié 
Tie ] Elle se basait pour sa part sur le verset : 
p ; 


ar lorsqu'elle apprit 
en raison des lamentations de ses 


4 
sa € 7 
‘ > 2 


re Das 
GAl 559 8551 55 V5 
« Aucune âme ne portera le fardeau d'autrui, »* 


Néanmoins, la conciliation des deux hadiths comme nous l'avons mntionnée est la 
le vérité, et Allah est plus savant. En effet, le compagnon qui affirme que le 
ie èt (5) a dit telle chose a prééminence sur celui qui le nie. Et le compagnon qui sait 
nee (&) a tenu tel propos est une preuve contre celui qui prétend le contraire. 
k lamentations font partie des grands péchés, mais il n'y a Le à re 
mort. En effet, le Prophète (4) a pleuré lorsque son fils Ibrahim me ns Jea r 
verse des larmes, le cœur est triste, mais nous ne disons que ce qui satisfait n gneur. 
nous sommes très attristés - ô Abraham - de t'avoir perdu. » 


dre à 
Question 9 : Est-il permis à la femme de se parfumer pour se ren 
la mosquée ? 


: à jet est la parole du Prophète (4) 

A ir rs ien (e ibn Said d'après 

que l'on trouve dans le recueil authentique de ou ima enre tii 

Eia BEPPE e Ee 5 Divine pas cette nuit-là. » Il p 

“eut se rendre à la mosquée pour la prière du “Ishâ’, sa. Abû Hurayrah que le 

hentiquement pt té dans le recueil ap sr a assiste donc pas à la prière 

Frophète (6) a dit : « Si une femme s'est parfumé d ae pa Mûsâ que le Prophète (4) a 

fu Ishå’ avec nous. » At-Tirmidhî (2886) rapporte d'après me et passe près d'un groupe 

dit; “Tout œil est fornicateur. Et quand la femme se parfu Pol dune i 
hommes, elle est alors telle et telle, » C'est-à-dire fornicatrice. 
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and péché pour la femme que de se Parfume 
aison de la tentation qui en découle, Ẹ 


. LA à y . | 
onfiance. C'est un El i "A 
d'hommes, en I 


a mosquée ou un 


sont dignes de € 
de passer près d'un groupe 


i : autre lieu. 
valable que sa destination soit l 


Question 10: Si une femme rend visite à une autre femme qui als 


: ] “1111 : der ? 
télévision chez elle, Iui est-il permis de rega! 


il n'est pas permis de regarder la télévision si les 


émissions diffusées sont accompagnées de musique. Il en est de même dans le cas où le 
st un homme, car dans ce Cas la femme va poser son regard sur lui. Or il 
nous a été ordonné de baisser le regard en présence des hommes. émission n'est pas 
accompagnée de musique, et si le présentateur n est pas un gk il faut tout de même 
s'en éloigner, car regarder la télévision ouvre la porte La de grands maux. La télévision 
présente de nombreux inconvénients dont la présence d'images. Or le Prophète (š) a dit: 
« Les anges n'entrent pas dans une maison dans laquelle se trouve un chien ou une image. » Ce 
hadith, rapporté par Abüû Talhah, est unanimement reconnu comme authentique, Quoi 
qu'il en soit, les inconvénients de la télévision sont bien trop nombreux pour que l’on 


puisse tous les énumérer.’ 


Réponse : En tout état de cause, 


présentateur e 


Question 11: Une femme se rend avec son mari chez le frère de ce 
dernier. Lorsqu'ils arrivent tous deux à destination, la femme dit à son 
mari : laisse-moi chez ton frère, et va où tu veux. Est-il permis au mari de 


laisser sa femme chez son frère ? 


Réponse : S'il n'y a personne d'autre que le frère à la maison, alors ce n'est pas 
permis, car l'épouse et le beau-frère sont des étrangers l’un pour l’autre et ne sont pas des 
Mahrams. Or le Prophète (#) a dit, comme on peut le voir dans les deux recueils 
authentiques d’après ‘Uqbah ibn ‘Âmir : « Attention à ne pas vous introduire auprès des 
femmes. » Un homme parmi les Ansârs dit alors : « Ô messager d'Allah ! Qu'en est-il du 
beau-frère ? » Le Prophète (#) répondit: « Le beau-frère, c'est la mort.» Ce hadith à 
également été rapporté par At-Tirmidhî qui a dit: « Le hadith de <Uqbah ibn cÂmir est 
hasan sahih. Le sens de ce hadith est qu'il détestable de s'introduire auprès des femmes. 
Ceci est semblable au hadith que l’on rapporte du Prophète (4%) : « Pas un homme ne s'isole 
avec une femme sans que Satan ne soit le troisième. » » Fin des propos d'At-Tirmidhi, On 
is Se pan d'après Safiyyah que le Prophète (#4) se se 
d’autres personnes dans Ja he | PEHL dana se wenes» D pa . - i 
frère, il est alors permis de J’ se et que l'épouse ne se retrouve pas isolée avec le ea 

£ y laisser, Et Allah est plus savant. 


PR E 


Quelques inconvénie | 
J onvénients ont déjà été mentionnés dans un chapitre précédent 
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Question 12: Si le tuteur de la femme 

ya marier à un homme pieux qu'elle désire 6 asfi l refuse 
A ttre d'accor aai ST-11 per à 

, se mettre d'accord avec cel homme et de lui dire : «] | mis à la 

. ? ` 

t qu'éponse. » ? e me donne à 


5 ; P uf , 
e montre recalcitrant, e 
Poser, 
pmm de 
pie" tan 
t 


v Il n'est pas permis à la fille de se marier seule, mê 
Repon i plait du point de vue de sa religion et de 
pouser uement été rapporté du Prophète (44) qu'il 
CEE et une femme ne peut se marier seule. » 
oi éraquint d'après Abû Hurayrah. Les r 
et AC- R 


me si l'homme qu'elle désire 
Son Comportement, En effet, il a 
a dit: « Une femme ne 
Ce hadith a été 


apporteurs de 
fiance, COMME ON peut le voir dans Bulûgh Al-Maräm. 1] 
con 16 , 


yé rapporté d'après Abû Mûsä que le Prophète (&) a dit: 
Ce hadith a été rapporté par Ahmad et les quatre auteurs des Sunans. Ibn Al-Madini l'a 

nii é, ainsi qu’ At-Tirmidhi comme on peut le voir dans Bulûgh Al-Maräm, C'est un 
ET authentique. Un mariage ne peut donc être valide sans la présence d’un tuteur. 
AE là l'avis de la majorité des savants, comme l'a rapporté Al-Hâfidh dans Al-Fath et 
je San‘äni dans Subul As-Salâm, contrairement à l'avis des Hanafites. Si le tuteur se 
tre récalcitrant, et qu'il refuse de marier la femme à un homme présentant tous les 
pons equis, elle peut alors assigner le tuteur en justice, car ¢Â’ishah rapporte du 
re ke (8) qu'il a dit: « Si une femme se marie sans l'accord de son tuteur, son mariage est 
ne Ti s'il y a désaccord entre eux, le détenteur de l'autorité devient alors le tuteur des 
ya qui n'en ont pas. » Ce hadith est rapporté par les auteurs des Sunans excepté An- 
m comme on peut le voir dans Bulûgh Al-Marâm. Les tuteurs se doivent de craindre 
| h En effet, de nos jours, beaucoup de tuteurs se comportent de manière exécrable, ne 
se ent pas A compte l'avis de la femme qui est sous leur tutelle, et il se peut n 
8 cette dernière ne sache rien de ce qui se trame, qu a j a + ne a 

f de mariage a été prononcé. Or le Prop ète (: dit: « 

o air mariée a essentiel pour son futur mariage. Quant à la ms nn riens 
EE SANE aae ei p aa Peio utiliser le moindre 
S omevienge pobere t eit preine PR" i Tr done la mettre au même niveau 
bien lui appartenant sans son accord. Comme pen ité à qui il désire lui, alors qu'elle- 
qu'une esclave en offrant - sans son accord p virgini . ris qu'il est plus supportable 
même hait ce mari plus que tout au onae A piii accord plutôt que d'être mariée 
pour une femme de voir tous ses biens dilapidés n femme de sè proposen en fait 
à un homme qu'elle n’a pas choisi. » Il est o ee a d'après Thäbit 
épouse aux hommes pieux et droits : L'Imam Al- de de ses filles, Anas dit : « Une 
Al-Bunânî : J'étais chez Anas auprès duquel se LAS ser de l'épouser. » La fille d'Anas 
femme s’est présentée au Prophète (%4) pour lui pa 1, Anas dit: « Cette femme est 
dit: « Quelle manque de pudeur ! J'ai honte à sa p a soit son mari. » Si l'homme 
“Milleure que toi, car elle voulait que le Li | tuteur qui doit les lier par les qe 
elle s’est proposée est d'accord pour l'épouser, € est € à moins que cela ne se er 
U mariage, S'i] refuse, elle peut l'assign po se La adressées à elle ou au prétendant, 
Cubles, comme des menaces de mort qui lui sera 


autres Situations de ce genre. 


peut marier une 
rapporté par Ibn Mäjah 
ce hadith sont dignes de 
a également authentiquement 
« Point de mariage sans tuteur, » 
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Question 13: Si le père de la fille, ou son frère ou son tuteur, Ju; 
demande d'épouser un homme qui délaisse la prière ou qui consomme des 


1 ? 
boissons enivrantes, doit-elle accepter : 


Réponse : On ne doit obéissance que dans les choses convenables. Ainsi, elle ne doit Das 
obéir à son tuteur dans ce cas de figure et elle ne doit pas donner son accord pour Je 
mme se rendit un jour chez le Prophète (5) et lui dit : « Mon père 


í 


mariage. En effet, une fe 
iée à ason : 
m'a mariće à un homme dans le seul but de redorer le blason de ce dernier. » 1, 


Prophète (és) répondit : « Ton accord est prioritaire par rappor f à toute autre Chose concernant 
ton mariage. » Elle dit: «Je donne mon accord. Je voulais simplement que les femmes 
sachent qu'elles ont des droits. » L'acte de mariage est invalide si on contraint la fille à s 
marier, sauf si elle donne son accord par la suite. Exception doit être faite pour la fille 
impubère. En effet, son accord n'est pas nécessaire, comme on peut le voir dans le récit 
mentionnant le mariage du Prophète avec cÂ'ishah. Et si après avoir atteint la puberté 
elle décide de ne pas vivre avec ce mari, c'est son droit. Concernant l'homme qui délaisse 
la prière, les savants sont unanimes pour dire que s’il renie son caractère obligatoire, il est 
alors mécréant. Ils divergent cependant concernant le cas d’une personne qui délaisse la 
prière simplement par paresse. Certains savants considèrent qu'il est tout de même 
mécréant. C’est là l'avis de la majorité des savants du hadith comme on peut le voir dans 
Tacdhim Qadr As-Salâh de Muhammad ibn Nasr Al-Marwazi. Le Prophète (5) a dit: 
« Rien d'autre ne sépare le serviteur de la mécréance et du polythéisme que la prière. » Ce hadith 
est rapporté par Muslim d’après Jâbir ibn cAbd Allah. Dans les Sunans d'At-Tirmidhi, 
Buraydah rapporte du Prophète (#) qu'il a dit: « Le critère nous distinguant des mécréanis 
est la prière. Quiconque la délaisse est mécréant. » Certains savants cependant - et il s'agit là 
de la majorité des juristes - considèrent que la personne qui délaisse la prière par paresse 
commet un acte de mécréance mineure. On peut concilier les arguments du premier 
groupe de savants - à savoir les preuves taxant de mécréance ceux qui délaissent la prière 
- et les arguments mentionnant la vaste miséricorde d'Allah en interprétant le terme 
« mécréance » comme étant une mécréance mineure, car Allah dit : 


Tr 


ss Sn HR ee 2 og Ep >, 2 gtz 
Ús a) US 95 G aa eu SES oi aa YÉ 
« Certes Allah ne pardonne pas qu’on Lui donne quelque associé. A part cela, Il pardonne 
à qui Il veut. »! l 


Un mécréant ne peut épouser une musulmane. Allah dit : 
2 
en - FE, 5 g3 2 
uA oA me 554 do Ÿ 


“ Elles ne sont pas licites [en tant qu'épouses] pour eux, et eux non plus ne sont Pi 
licites [en tant qu'époux] pour elles. »2 


a 
1 Sourate An-Nisâ’ v,48 et v.116 
? Sourate Al-Mumtalianah v.10 
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L'homme qui consomme des boissons enivrantes est y 
mation est interdite. Allah dit : n pervers car leur 
0 

ans 


z8 a 7 É-, ns Eu à 22 S Le 
AS CR | nr CU Aile. 0 MENU se 207% +, 2 
Kpd QE QE fut La sax ls 
js t'interrogent sur le vin et les jeux de hasard. Dis : | 
«1? . 


dt 
Dans les deux i 
xilyaun grand 
shé et quelques avantages pour les gens : mai ché 
ché et q - ý sy s dans les deux, le péché est plus grand 
que l'utilité”. » 


, RER T iri akai E Co # a TRT dge Aea Kan Ea a E E En Hé 
yla SU ogia gani Fe Ga Que) DY Las its Ti Lot Gif g 
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PE | e 


«Ô les croyants ! Le vin, le jeu de hasard, les pierres dressées, les flèches de divination 
ne sont qu'une abomination, œuvre du Diable. Écartez-vous en, afin que vous réussissiez. 
Le Diable ne veut que jeter parmi vous, à travers le vin et le jeu de hasard, l'inimité et la 
haine, et vous détourner d'invoquer Allah et de la prière. Allez-vous donc y mettre fin ? »2 


De plus, ceux qui consomment des boissons enivrantes ont été maudits dans plus 
d'un hadith. Certains tuteurs ne cherchent pas à marier la fille à un homme présentant 
tous les critères religieux requis. Ainsi, soit ils recherchent leur propre intérêt en donnant 
la fille à celui qui leur proposera le plus d'argent, qu'il soit musulman, mécréant ou 
pervers. Soit ils recherchent un homme dont la lignée est noble, ou qui a un métier 
valorisant, sans chercher à savoir s’il présente les critères religieux requis. En vérité, le 
tuteur doit craindre Allah concernant la fille dont il a la responsabilité, et il doit 
rechercher pour elle un homme présentant tous les critères religieux requis. e un 
homme présentant de tels critères honorera la femme s'il . et y = liera 
aucunement s'il éprouve de la répulsion envers elle. Et ce sont bien les critères religieux 


qui sont requis. Allah dit : 


oÉ gs, iE- S A 
pši ái N) 
>s d'Allah, est le plus pieux. » 3 
« Le plus noble d'entre vous, auprè 


distinguez les uns des autres auprès d'Allah en fonction 
d ; fonction de votre notoriété, comme le dit Ibn Kathîr dans son 
7 vong piete cE Donen om Certains savants se sont basés sur ce verset pour nep 
cxégèse, Il dit par la puuni x et de l'épouse n'est pas une condition de gatiau u 
i | re . Han de remplir les critères religieux requis. » Allah dit : 
ariage, La seule condi 


C'est-à-dire que vous vous 


Et 


! Sourate Al-Baqarah v.219 
? Sourate AI-Mä’idah v.90-91 
? Sourate Al-Hujurât v.13 195 


à 1, tf Eazi “tx 2 24 2-RG Te sJ + 
uote Ÿ ES yj E ot AT ST aY Gi Gr es ET 
PAn 8 TT f RIRES 
ba Y 


CET JT 
ARIANE 
FAURE Gas Ad | » 
> tant qu'elles n'auront pas la foi y Iut 
aut mieux qu'une polythéiste, même si cette dernière hh 
polythéistes tant qu'ils n'auront pas la foi, et fia 


polythéiste ême si ce dernier vous plait. »1 


et 
Certes, un 
S plait, Et k 
es, un escla, 
e 


«Et n'épousez pas Jes femmes pol ythéiste 
se croyante V 
ıs d'épouses AUX 


qu'un 


esclat 
donnez p! 
croyant vaut mienx 
ecueil d'AI-Bukhâri d'après Abû Hurayrah que | 


ble d’entre nous ? » Il répondit : « Le plus ne là 
UX. » 


On trouve dans le r 
« Qui est le plus no 
tes concernant les personnes qui sont sous Le 
uthentiques d’après Ibn ‘Umar que le tutelle, On 
dit: « Vous êtes tous des bergers, et vous AUTEZ des comptes à rendre concernant PI (&) à 
Dans les deux recueils authentiques, d'après Macqal ibn Yasär, ] votre troupeau, , 
dit : « Celui à qui Allah confie une responsabilité et qui ne s'en charge pas PR (à) à 
érité ne sentir 


= el du a a S; » S I ut nvo fi å 


comme le dit Allah : 


fut questionné : 
tuteur devra rendre des comp 


trouve ainsi dans les deux recueils a 


EE pen 85 BP ini -6*4 2s z 
a iridia QU Íi aa e eet BER TRLN E 
z PA Y 4 don Dbardfies i fTélUé case AA ET 
« Dis : “Les perda 1 | Í E T 
a R nts sont ceux qui, au Jour de la Résurrection, auront A 
nes et celles de leurs familles”. C'est bien cela la pert 1 rues la perte de 
e évidente. »? 


La fille doit donc bi ni 
en choisir son é f 

aborde la question ; poux si son tuteur ne le fait 
pieuse Umm k om calmement sans se précipiter n la f AAT 
orsqu'Abû Talhah l'a d i 7 e la fait la femm 

in e, elle lu s, 
lé usulmane. Tu m'es De To Ha comme toi, mais . es ee a 
Gonars ; ite. » û Talhah se co i = et je suis 
étant rien d'autre que la conversion à T alors à l'Islam, et elle 
m de son mari. 


. u 


D'autres dise 
nt plutôt qu’ 
PEN? qu'Il est partout. Laquelle de ces deux affirmations 


3 Réponse : Allah dit : 
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b | 


1 
| 
| 
| 
| 


pjes- vonn à labri que Celui qui est au ciel vous enfouisse en la terre 
_ Ile tremble | Ou étes-vous à l'abri que Celui qui est au ciel fasse tomb 
ut 


pu le pierres ? Vous saurez ainsi quel fut Mon avertissement. »1 


? Et la voici 
er sur vous une 


g 2 č 9 Gr a à J 
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« Le Tout Miséricordieux S'est établi (Istawâ) sur le Trône. »2 


“NT et 


« Puis Il S'est établi (Istawâ) sur le Trône. »3 


Les propos des savants concernant le sens du terme « Il S'est établi 


(Istawâ) » dans ce 
verset el d'autres sont variés. Ce 


rtains ont affirmé que « Istawû » signifiait « Il S'est élevé » 
aest l'avis d'Abû ‘Âliyah, D’autres ont dit: « Istawâ » signifie qu’Allah S'est haussé au 
dessus du Trône, C’est l'avis de Mujähid. Ces deux avis ont été mentionnés par Al- 
Bukhårî dans son recueil authentique avec une chaîne de rapporteurs tronquée à la base. 
Voir chapitre de l’Unicité (13/403). D'autres ont avancé l'explication suivante : « Istawâ » 
signifie « Il S'est surhaussé, » D'autres ont dit : « Il S'est établi. » Quant à l'interprétation 
faite par les Mutazilites, à savoir que « Istawñ » signifie « Istawlâ » dans le sens de 
dominer et prendre possession d'une chose, en se basant sur le vers suivant : 


Bishr a pris possession (istawâ) de l'Iraq 
Sans avoir recours à la violence, et sans faire couler le sang 


C'est là une interprétation fausse. Le Prophète (#&) a dit : « Allah était avant que ne soit 
toute chose. » Allah dit : 


se z | 7 LÉ a 3 
G #3 a ate. 4 à. M da aa Dee x 
CAE h JR 385 ob bts I JY 5 
«Il est le Premier [sans début], le Dernier [sans fin], le Supérieur, le Subtil et Il sait 
tout, »4 


a os 3 
A ie 525 


« Il est l’'Unique, le Dominateur Suprême »5 


O f roire qu'Allah est établi sur Son Trône, sans chercher à savoir 
co ne Mâlik fut questionnée au sujet de la signification du terme 

ament, Lorsque it gu'Allah Se soit établi sur le Trône est un fait connu. Le 
lstawâ, il répondit : « Le fait q \ 


ms 
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st une obligation. Et chercher à savoir commen, 
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élève les bonnes œuvres, »1 


Il 
« C'est vers Lui que montent les bonnes paroles et 


Allah a dit au sujet de Jésus : 
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i in À i élever vers Moi. »? 
« Je vais mettre fin à ta vte terrestre et t'élever 


Dans les deux recueils authentiques, Abû Huray rah rapporte du Prophète (š) qu'il a 
dit : « Des anges sont parmi vous et se relayent ainsi nuit et jour. Ils se rassemblent lors de la 
prière du Fajr et celle du “Asr. Les anges qui ont passé Hi nuit avec vous s'élèvent alors et Allah 
leur demande - bien qu'Il connaisse la réponse mieux qu eux =: « Comment avez-vous laissé Mes 
serviteurs ? » Ils répondent alors : « Nous les avons laissés en prière et quand nous sommes venus 
à eux, ils étaient en prière. » Dans les deux recueils authentiques, Abû Saʻîd Al-Khudri 
rapporte du Prophète ($) qu'il a dit : « Ne me faites vous donc pas confiance alors que je suis 
le dépositaire de Celui qui est au ciel ? La révélation me vient du ciel de jour comme de nuit. » 
Dans les deux recueils authentiques, Abû Dharr rapporte : le Prophète ($) me ditun 
jour : « Sais-tu où se couche le soleil ? » Je répondis : « Allah et Son prophète le savent 
mieux. » Il dit alors : « Le soleil chemine jusqu'à ce qu'il se prosterne sous le Trône auprès de son 
Seigneur. » Dans le recueil authentique d’Al-Bukhâri, on trouve que Zaynab bint Jahch se 
vantait auprès des autres femmes du Prophète ($) en ces termes : « Ce sont vos familles 
qui vous ont mariées au Prophète ($), alors que pour ma part, c'est Allah - du haut des 
sept cieux - qui m'a mariée au Prophète ($). » Dans le recueil authentique de Muslim, 
Muâwiyah ibn Al-Hakam As-Sulamiî rapporte le récit suivant : J'avais une servante qui 
gardait mes moutons, entre les montagnes d'Uhud et Al-Juwäâniyah. Je passais par là un 
jour et je vis que le loup s'était emparé d’un des moutons qu'elle gardait. Or je ne suis 
qu'un être humain qui s'irrite comme tout le monde. Je l'ai alors franchement giflée. Je 
vins ensuite voir le Prophète (#) qui me reprocha grandement mon comportement. Je 
dis : «O Messager d'Allah ! Dois-je l’affranchir ? » Il me répondit : « Amène-la moi. » Je 
vins alors à lui avec elle et il lui demanda : « Où est Allah ? » Elle répondit : « Il est au 
ciel. » Il continua : « Qui suis-je ? » Elle répondit: « Tu es le messager d'Allah. » Il dit 
a es T adas croyante. » Dans les deux recueils authentiques, Abůù 
ppa mee à ih gui p ees aai qu'il a dit : « Quand Allah conçut la création, Il écrivit 
EE Den De | prés de Lui au dessus du Trône : Ma Clémence aura toujours le dessus 

-> ans le recueil authentique de Muslim, dans le long hadith de Jâbir 
relatant le pèlerinage du Prophète (# i-ci di j a Arafah : 
= phète (#), celui-ci dit lors de son sermon le jour de “Arafah : 
« Ai-je transmis le message ? » Les compagnons ré i i dte (8) Sè 
mit alors à lever le daistyen ie + 8! ns y pondirent : « Oui. » Le Prophète a 
puis à le diriger vers l'assistance en disant: “ 


PR 
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allali ibn Al-Às que le Prophète (#4) a dit: 
AMT ordieux. Soyez miséricordieux enve 
girit | > 
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« Le Toul Misé 
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Qux 
ce bas monde ef Celui oui 
ic x ; U1 est au ciel 
CRAN A CE r "t € ès î f 
ir miséricorde, » Al-Tabarâni rapporte d'après Jarir qu'il a entendu Je Prophète (4) 
jak . Celui qui n'est pas clément envers les’ créatures de ce bas mond S 
dft- 


e, ne pourra espérer [a 


sont dignes de Confiance, 
‘Uluww. Toutes 


atures, sur Son tro 
affirment qu'Allah 
rge de la Sunnah en beauc 
affirmation des attributs 
la ville de Küfah, qui est un innovateur 
ique qu'Allah se trouve aussi dans Jes 
ortée générale. Allah est bien plus élevé 
qu'ils avancent est Ja parole suivant 


sgricorde de Celui qui est au ciel, » Les rapporteurs de ce hadith 
omme l'a affirmé Cheikh Al-Albânî dans Mukhtasar Al- 
confirment le fait qu'Allah est au dessus de Ses cré 
croyance des Ahl Sunnah wal Jamäcah. Quant à ceux qui 
sont les Jahmites, cette secte innovatrice qui dive 
comme sur la question de Ja vision d'Allah et 7 
les adeptes d’Al-Jahm ibn safwân, Originaire de 
égaré. Leur propos : « Allah est partout. » impl 
lieux sales. En effet, le terme « partout » a une p 


que ce qu'ils affirment! Une des ambigüités 
d'Allah : 


ces preuves 
ne. C'est là la 
est partout, ce 
oup de points, 
divins. Ce sont 
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«Ne vois-tu pas qu'Allah sait ce 

conversation secrète entre trois sans 


ne soit leur sixième, 


qui est dans les cieux et sur la terre ? Pas de 
qu'Il ne soit leur quatrième, ni entre cinq sans qu'Il 
ni moins ni plus que cela sans qu'Il ne soit avec eux, là où ils se 


trouvent. Ensuite, Il les informera, au Jour de la Résurrection, de ce qu'ils faisaient, car 
Allah est Omniscient. »1 


; i l 
Et tous les versets indiquant qu'Allah est avec Ses Sa sonrie er si vi 
Jahmites de nier l'élévation d'Allah. Les Da A pS indiquant qu'Il est élevé. Ils 
preuves indiquant qu’Allah est avec Ses créature Hs qui sied à Sa grandeur et Sa 
disent ainsi : Allah est établi sur Son trône a aa B e a a aaa 
Magnificence ; mais Il est aussi avec Ses créa a physique que si un élément externe 
Science. Le terme « avec » ne designe el e none nyus marbions, ba hise daii 
vient l'indiquer. En effet, on dit bien : ai n'y a pas de proximité physique entre la 
nr tetes jee me « Sp ane dans son ouvrage intitulé > Ai AL 
lune et les hommes. Ibn + s AE une à une toutes les preuves 4 sr 
Muwagaicîn » (2/318) : «Si 0 de mille preuves. Mais les Jahmites ont délaissé toutes Sat 
d'Allah, on dénombrerait pan | ambigüités. » Sois donc - qu'Allah te senne chère 
du e qu'Allah est dans les hauteurs, établi sur aon nop hiap 
Sœur - clairvoyante et papet et sache que la croyance des Jahmites es ds 
attention aux fausses ae Si a le cursus de l'éducation nationale, et mn AT A er k 
enseignée aux eua est partout. Et c’est d'Allah que nous implorons l'aide. 
croyance stipulant qu'Alla 


Preuves pour les réfute 
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Sourate AI-Mujädalah v.7 o 


Question 15: Les savants ont divergé concernant les bijoux des 
femmes Certains affirment que la Zakât les concernant doit être tarii: 

~-e ve b S 1A ba , , 
D'autres affirment qu'elle ne doit pas l'être. Nous voudrions que vous 
mentionniez l'avis le plus correct argument de preuves, ainsi que l'avis 
des savants. 


Lui des savants qui affirment que la Zakät doit 


avis le plus correct est ce 
aison de la parole d'Allah : 


Réponse : L’ 
bijoux des femmes en r 


être versée pour les 

se ST ee Mes AT: Dear if en” z 1r pa 
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«Et malheur aux polythéistes qui n’acquittent pas la Zakât et ne croient pas en l'au- 
delà ! »! 
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« Que ceux qui gardent avec avarice ce qu'Allah leur donne par Sa grâce ne comptent 

point cela comme bon pour eux. Au contraire, c'est mauvais pour EUX : AU Jour de la 


Résurrection, on leur attachera autour du cou ce qu'ils ont gardé avec avarice. C'est 
Allah qui a l'héritage des cieux et de la terre. Et Allah est Parfaitement Connaisseur de ce 


que vous faites. »? 
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« A ceux qui thésaurisent l'or et l'argent et ne les dépensent pas dans le sentier d'Allah, 
annonce un châtiment douloureux. Le jour où (ces trésors) seront portés à l'incandescence 


dans le feu de l'Enfer et qu'ils en seront cautérisés, front, flancs et dos : voici ce que vous 
avez thésaurisé pour vous-mêmes. Goûtez de ce que vous thésaurisiez. »° 


Dans le recueil authentique d’AIl-Bukhâri, Khâlid ibn Aslam rapporte le récit 
suivant : Nous sortîmes un jour avec ‘Abd Allah ibn ‘Umar quand un bédouin vint à lui 
et lui demanda : « Informe-moi au sujet de la parole d'Allah : « À ceux qui thésaurisent 
l'or et l'argent et ne les dépensent pas dans le sentier d'Allah, annonce un châtiment 
douloureux. » Ibn ‘Umar répondit: « Ceux qui thésaurisent leur bien pour leur seul 
intérêt sans s'acquitter de la Zakât, malheur à eux. Ce verset a été révélé avant que la 
Zakât ne soit instituée. Lorsqu’Allah l'institua, Il a fait d'elle une purification pour les 
biens thésaurisés. » On trouve dans les deux recueils authentiques, d'après Abû 
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guravrah que le Prophète (%) a dit-. Tou 
Me, LA -x rnrse Ea D - 
“ruitte pas la Zakät, verra ses biens portés CE En enfer, puis or 
qiy PENE > S è °° J°1r PHS on 
+ zs côtes avec, et ce jusqu'à ce gu'Allah Juge entre les hommes un iou 

-Iy ans. Après cela, cette personne verra sa destination - soit c'est le paradie soit c'est l'enfer 

rit ` … , : os ú SR cho rs Mli mn | n FER | 
Lorsque le Prophète (4) envoya Mutádh au Yémen, il lui dit - . Tu va a 
„xs qui sont juifs et chrétiens. Fais donc en sorte que la première chose à 

st d'adorer Allah. S'il apprenne à connaître Allah, informele mans ] mooi 75 
ai a ur et nuit. S'ils les accompliscens : ai fe e-les qu Allah leur a imposé cng 
preres JOUE. 9 BS les aCcomplissent, informe-les qu Allah leur a imposé de s'acquitter d'une 
mmône prélevée sur leurs biens et qui est redistribuée aux pauores parmi eux. S'ils obéissent 
äèce donc la Zakât mais ne touche pas 


12 à leurs biens les plus chers. » Ce hadith a été rapporté 
ser Al-Bukhäri (3/322) - dont c’est la version — et Muslim. Muslim rapporte dans son 


recueil (988) d’après Jâbir que le Prophète (&) a dit : « Tout individu qui thésaurise des biens 
sns s'acquitter de leur droit (la Zakât) verra ses biens métamorphiosés le jour de la Résurrection 
a un énorme Serpent qui le poursuivra, la bouche grande ouverte. Lorsqu'il s'approchera de lui, il 
s'enfuira, mais le serpent criera : prends les biens que tu as amassés car pour ma part je n'en ai pas 
soin. Lorsqu'il verra qu'il n'y a pas d'autre issue, il mettra sa main dans sa bouche et le serpent 
k mordra aussi fort qu'un chameau. » Al-Mundbhiri a dit : « Les avares présentent une des 
caractéristiques des hypocrites. Or les hy 


pocrites sont blâämés dans ce bas monde et dans 
l'au-delà. Leurs biens sont un bienfait et un gage de Puissance en apparence, alors qu'en 
réalité ils ne sont que tourments, désolation, tentation et malheur, en raison du châtiment 
d'Allah qui les attend pour ne pas avoir acquitté la Zakât » Toutes ces preuves 
embrassent par leur portée l'or et l'argent, à condition qu'ils dépassent la quantité fixée 
par la législation (Nisâb) et qu'ils n'aient pas été dépensés une année durant. Ceci est 
valable dans le cas où les bijoux ne sont pas portés, mais aussi dans le cas où ils sont 
Portés. Concernant les preuves particulières aux bijoux portés, en voici quelques-unes : 
Ahmad rapporte dans son Musnad [...] qu'une femme se rendit auprès du Prophète (3) 
avec Sa fille qui avait dans sa main deux gros bracelets en or. Le Prophète (3) demanda : 
« T'acquittes-tu de la Zakât de ces bijoux ? » Elle répondit : « Non. » Il continua : « Te plai 
il qu'à cause de cela Allah te fasse porter deux bracelets de feu ? » Elle les retira alors de la main 
de sa fille et les jeta en disant : « Je les donne pour Allah et Son prophète. 3 Ce hadith est 
“san. Al-Khattábî - comme le rapporte Al-Mundhirî dans At-Targhib - a dit sn de la 
Phrase : « Te plairait-il qu'à cause de cela Allah te fasse porter deux bracelets de feu ? »: « C est 
l'interprétation même de la parole d'Allah : « Le jour où (ces trésors) seront portés à 
'incandescence dans le feu de l'Enfer et qu'ils en seront cautérisés, front, flancs et dos. » » 
L'Imam Ahmad! rapporte d'après Asmäâ’ bint Yazid : Nous nous a p3 tante 
et moi auprès du Prophète (#) alors que nous portions des Drage ets en sa I qe 
emanda : « Vous acquittez-vous de leur Zakât ? » Nous ee r ua » y Sea e 
craignez-vous donc pas qu'Allah vous fasse porter des annens e m Tae pp de ed 
Zakât 1, Abůû Dâwûd rapporte dans ses Sunans d après <A'ishah épouse du 
“ ète s’introduisit auprès de moi et vit que je portais sur moi des 
rophète (@): Le Prophète s da : « Qu'est-ce que cela ô ‘À’ishah ? » Je répondis : « Je les ai 
is ae ee por belle pour toi ô Messager d'Allah. » Il demanda : 
oia ajalera ap ben ? » Je répondis : « Non. » ou une réponse de ce genre. Il me 
“ lacquittes-tu de leur i 
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brūlera son front 
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| dit au sujet de ce hadith : la chaîne de rapporteurs de ce hadith est faible en raison 
Pie: recenseur du Muina ri En anaiak 
€ la présence de Ali ibn “Åg bn 


l'enfer. » La chaîne de rapporteurs de ce hadith 
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"i rer les hadiths précédents. Concernant les savants qui ont affirmé Fe Pour 
iae “ ala Zakât des bijoux - et c'est là l'avis le plus correct - on compte les Mah allait 
act uit er IA Ze z A > i € i z À 
c Ne Allah ibn Abbâs, Ibn Mas‘üd et ne pois is re Dans là Bénératie. 
£ Said ibn Al-Musayyib, cAtâ’, Said ibn Jubayr, Ibn Sirin, Azay 0n 


avis d'Ibn Al-Mundhir comme on peut le voir dans 7, 


wat-Tarhîb (1/558). Quant aux savants qui penchent pour le fait qu'il n’y a pas 
verst pour les bijoux, on compte parmi eux : ‘Abd Allah ibn Umar, Jâbir ibn 
Asmi bint Abî Bakr, cÂ'ishah, Ash-Shasbî, Al-Qâsim ibn Muhammad, Mälik 


dit: « Elles sont ta part de 


| t cett ti a amad 
argumentation concernant cette question en particulier est faib] 
e, 


L'avis le plus juste est donc celui des savants qui affirment que la Zakât doit être versé 
pour les bijoux, en raison de toutes les preuves du Coran et de la Sunnah in du 
caractère obligatoire de leur Zakât et Allah est plus savant. e 


1s-hàq. Cependant, leur 


Question 16 : Certaines personnes accomplissent deux unités de prière 
qu'elles dédient à un mort. D'autres récitent la Fâtihah qu'elles dédient à 
un défunt. Quels sont les actes qui - s'ils sont dédiés à une personne 
décédée - parviennent à ce dernier et lui sont comptés dans ses bonnes 
œuvres ? 


Réponse : Allah dit : 
TE E E E E 


« En vérité, l'homme n'obtient que [le fruit] de ses efforts. »1 


Cependant, la portée de ce verset est limitée par des preuves qui indiquent que 
certains actes font exception, parmi lesquels : 


1- Dédier une aumône à un mort. On trouve ainsi dans les deux recueils 
authentiques d’après cÀ'ishah qu’un homme vint au Prophète (#) et lui dit:« Ma 
mère est décédée. Et je sais que si elle avait pu parler avant de mourir, elle aurait 
demandé que l’on fasse l'aumône pour elle. Peut-elle espérer quelque 
récompense si je fais l'aumône en son nom ? » Le Prophète (#) répondit : « Oui.» 


NE | ah 
nn rapporté dans le recueil de Muslim d’après Abû a" 
e ` . A 5 ri 
a troi à FA hète (#8) a dit: « Lorsque l'être humain décède, ses œuvres P rem imne 
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g ent encore profit, et un enfant pieux qui invoque Allah en sa fn 
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p Sune personne décede alors ou'elle devait honc 5 cl'obé: 
3 Allah, on s doit d'honorer le srrnent à prar ae miai  - 
défunt, comme on peut le voir dans le hadith d'Ibn <Abbés 3 EAS 
bateau et fit le serment que si Allah Jui permettait d'atteindre m heu 
4 sauve, elle jebnerait un mois entier. Allah Jui fit atteindre sa destination saine 
et sauve, mais elle ne jebna pas et décéda. Une de ss proches se rendit alors chez 
le Prophéte (4) et Jui conta ce récit. I] dit: « Si cette femme avait une dette envers 
quelqu'un, l'acquitterais-tu de cette dette ? » Elle répondit: ~ Oui. » Il dit alors: 
« Sache donc que la dette d'Allah est plus en droit d'être acquittée : honore le serment de 
ta mere, » 
Dans les deux recueils authentiques, Sa‘d ibn ‘Ubädah se renseigna auprès du 
Prophète (4) au sujet de sa mére qui est décédée alors qu'il lui restait un serment 
à honorer, Le Prophéte (23) dit : « Honore le serment pour elle. » 


J| existe des preuves autres que celles-ci que l'on peut trouver dans l'ouvrage 
intitulé : « Al-Futuhát Al-Jlähiyyah » lors de l'exégèse du verset précédent de la sourate An- 
Najm, Ce livre est V'œuvre de Sulaymän ibn ‘Umar AI-Ujayli plus connu sous le nom 
d'Al-famal, JI a attribué ces propos à Cheikh Al-Islám Ibn Taymiyyah. Quant à ce qui n’a 
pas été mentionné dans le Coran et la Sunnah permettant de limiter la portée du verset, 
wœ rest Ja qu'innovation, comme le fait de lire le Coran pour les morts, ou d'accomplir 
une prière - exceptée Ja prière funéraire - dédiée à un mort. En effet, le Prophète (&) a 
dit: « Quiconque innove dans notre religion quelque chose qui n'en fait pas partie, verra son 
innovation rejetée, » Ce hadith ~ ra pporté par cÂ'ishah - est unanimement reconnu comme 
authentique, A-frbäd Ibn Säriyah, comme on peut le voir dans les Sunans, rapporte du 
Prophète (4) qu'il a dit: “ Soyez fidèles à ma Sunnah et à celle des califes vertueux et bien- 
guidés, Cramponnez-vous-y el mordez-y à pleines dents, Prenez garde aux choses nouvellement 
inventées, car toute chose nouvellement inventée est une innovation et toute innovation est un 
égarement, » Quant au hadith : « Récilez la sourate Yâ-Sin pour vos morts », c'est z hadith 
faible qui présente trois déficiences : il ya de grandes ingdkerances ver pr 
chaînes de rapporteurs, Abú ‘Uthmán [lun des rapporteurs] n est de t sl n- 
Nahdi mais un triste inconnu, et le père de Abû cUthmän n'est connu de personne. 


Question 17 : Peut-on dire qu'Allah a des yeux ? 


Louange à Allah, et que les éloges et la paix soient sur le messager 
4 


Allah dit à Son prophète Noć (4#) : 
ce met oi enol 


Réponse : 
d'Allah, Ensuite : 


203 


r = aji mpe + 7 8. » =“ 
Construis l'arche sous Nos YEUX e t selon Notre révélation. 1 
« (Ons > 


Tos yeux. »? 
« Voguant sous Nos yeux. » 


Allah, en s'adressant à Moïse (&), adit: 
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- : in que tu sois élevé sous ] i 
« Et J'ai répandu sur tot une affection de Ma pari, afin q ve sous Mon œil, „3 


Il a aussi dit à Son prophète Muhammad : 
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« Et supporte patiemment la décision de ton Seigneur. Car en vérité, tu es sous Nos yew, 
Et célèbre la gloire de ton Seigneur quand tu te lèves. »* 


L'Imam Abú Dâwůd (6452), dans le chapitre de la Sunnah de son recueil « les Sunans 
» rapporte [...] d'après Sulaym ibn Jubayr qu'il a entendu Abû Hurayrah réciter ce 
verset: 
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« Certes, Allah vous commande de rendre les dépôts à leurs ayants droit, et quand vous 


jugez entre des gens, de juger avec équité. Quelle bonne exhortation Allah vous fait ! 
Allah est, en vérité, Celui qui entend et qui voit tout. »5 


Abú Hurayrah dit ensuite : « J'ai vu le Prophète (&) - après avoir récité ce verset - 
poser son pouce sur son oreille et son index sur son œil.» Muhammad ibn Yünus 
rapporte de ‘Abd Allah ibn Yazid Al-Muqri’ que le Prophète voulait affirmer par là 
T Allah possédait vue et ouïe. Abû Dâwûd a dit : « C’est là une réfutation des prop% 
is tirs A Hafidh a dit dans Al-Fath (13/373) : ce hadith présente une chaine $ 
Á a eurs so ide conforme aux conditions d'authenticité que s'est imposé Muslim. jl 

ayhaqi a dit dans Al-Asmâ’ was-Sifât : « Le but du geste mentionné dans le hadith est 


de l'ouïe. Le Prophète (&) a donc indiqué 5 
e chez l'être humain, pour affirmer les attri 


! Sourate Al-Mu'minûn v 27 
? Sourate Al-Qamar v.14 

? Sourate Tå-Há v.39 
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yovie et de vue chez Allah. » L’Imam Al-Bukhäri (2/90 
il a dit: « Le Prophète (5) parla un: 
Lérite, puis il mentionna l’antéchrit et dit: 


_ohète n'a manqué d'avertir son peuple contre lui 
_sucun prophète avant moi n’a dites à s or Allah n'est 
PL es , K ai: si es ? 1 n'est pas 
joie. » Al-Bukhårí rapporte aussi [.-.] d'après Anas que le Prophète (4) a dit: « Aucun 
rophète n a ete envoyé sans qu'il mette en garde son peuple contre l'antéchrist : il est borgne, et il 
st écrit entre ses yeux : mécréant. » Dans le recueil 


y j de Muslim, Abû Hurayrah rapporte du 
Prophète (%) qu'il a dit : « Allah ne regarde pas vos co 


aurs et vos actes. » Toutes ces preuves viennent confi 
vve et qu'Il voit. Nous y croyons sans chercher à 


Question 18 : Peut-on dire qu'Allah a un soi (nafs) ? 


Réponse : Je dirais - et c'est Allah qui permet d'atteindre la vérité - que le soi (nafs) 
sst un attribut réel d'Allah. Allah a dit au prophète Moïse (4) à qui Il a parlé de vive 
voix : 
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« Ensuite tu es venu, ô Moïse, conformément à un décret. Et je Vai assigné à Moi- 
méme (li nafsi). »1 


Allah a dit à Son prophète Muhammad (4) : 
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nt ce qui est dans les cieux et la terre ? ” Dis : “A Allah; ” H S'est 


« Dis : “A qui CE Lui-même (“alâ nafsihi). »' 
, iséricorade A LI- ý 
»ccrit la miserici 
present 


) fils de Marie à dit à son Seigneur : 
: > alef er, to njetjes 
SL à U Al Y5 cb gb es 
Tu sais ce qu'il y a en moi, et je ne sais pas Ce qu'il y a en Toi (fi nafsik). »2 
&« ` ` l ; i A | 
"Imam Muslim (4/1995) rapporte [...] d'après Abû Dharr que le Prophète (#4) a cité 
L'Imam Mu: s! Je Me suis interdit l'injustice à Moi. 


ivants d’ . «Ô Mes serviteurs 
s os suivants d'Allah: « Ò Mes rte 
en | interdit de la pratiquer. Ne soyez donc pas injustes les uns envers les 


` » (© 1 oD etv S al 
même (calà nafsi) et vous rapporte [.….] d'après Abû Hurayrah que le 


<» L'Imam Al-Bukhâri (13/384) ke pe days ne 
os (&) a dit: « Lorsqu'Allah conçut la création, Il S'imposa à Lui-même (al nafsihi) 


dans Son manuscrit qui est auprès de Lui au dessus du Trône : sa miséricorde aura toujours le 
dessus sur Ma colère. » Ce hadith a également été rapporté par Muslim (4/ 2108) et Al- 
Bavhaqî dans Al-Asm” (p.284). L'Imam Al-Bukhârî (13/ 382) rapporte [L] d'après Abû 
Hurayrah que le Prophète (#) cita les propos suivants d Allah : « Je suis à la hauteur de 
l'idée “que se fait le serviteur de Moi, et Je suis avec lui tant qu Il Me mentionne, S'il Me 
mentionne en lui-même, Je le mentionnerai en Moi-même (fi nafsi). » Ce hadith a également été 
rapporté par Muslim (4/2061) et Al-Bayhagî dans Al-Asmû (p-284). L Imam Al- 
Bukhäri (8/434) rapporte dans le chapitre de l'exégèse de son recueil [...] d après Abû 
Hurayrah que le Prophète (#) a dit : « Moïse et Adam se rencontrèrent. Moise dit à Adam: 
“C'est toi qui a causé le malheur des hommes et les a fait sortir du Paradis !” Adam répondit : 
“C'est toi Moïse qu'Allah a élu en t'accordant la révélation et Fa choisi pour Lui-même (li 
nafsihi) ?” » Ce hadith a également été rapporté par Al-Bayhaqî dans Al-Asmâ’ (p.284). 
L'Imam Muslim (4/2091) rapporte [...] d'après Juwayriyah que le Prophète (4) sortit de 
chez elle tôt pour accomplir la prière de l'aube alors qu'elle était assise dans son lieu de 
prière. Lorsqu'il revint en milieu de matinée, il la trouva encore assise. Il demanda : « Tu 
es assise ainsi [à mentionner Allah] depuis que je lai quittée [tôt ce matin] ? » Elle répondit : 
« Oui. » Il dit alors : « J'ai prononcé quatre phrases à trois reprises après t'avoir quittée, et si on 
les comparait à tout ce que tu as dit depuis ce matin, elles auraient plus de valeur : “Que les 
glorifications soient pour Allah autant de fois que le nombre de Ses créatures, autant de fois qu'il 
le faut pour susciter Sa satisfaction (wa ridâ nefsih), égales au poids de Son trône et au nombre 
indéterminé de Ses paroles.” » Ce hadith a été rapporté par At-Tirmidhi (5/556) qui a dit: 
« C'est un hadith hasan sahih. » I a également été rapporté par Ahmad (1/258) et Al- 
Bayhaqfi dans Al-Asmä (285). 


Jésus ($ 


Question 19 : Peut-on dire d'Allah qu'Il est une chose ? 


Réponse ; Oui, on peut dire d'Allah qu'il est une chose, Allah dit : 
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pis: “Quelle est la chose la plus grande en 


fait de témoi naoa 2 Pi 
r s F4 age { Dis : 
moin entre mot et vous.” »1 
le 


” C'est Allah. Il 


L'Imam AI-Bukhäri (9/319) rapporte [...] d'après Asmä’ qu'elle a entendu le 
rroghète (43) dire : « Aucune chose n'est plus jalouse qu'Allah. » Ce hadith a également été 


„porté par Muslim (4/2115), et Ahmad dans Al-Musnad (6/346) [...]. L'Imam Al- 
zkhäri, dans le chapitre de l'Unicité d'Allah, dit au sujet du verset : « Dis : “Quelle est la 
hose la plus grande en fait de témoignage ?” Dis : ” C'est Allah.” » : Allah a donc dit de 
Lui-mème qu'Il était une chose, et Je Prophète (4) a dit du Coran que c'était une chose 
Or, c'est un des attributs d'Allah. L’Imam Al-Bukhäri rapporte ensuite [...] d’après Sahl 
in Sad: Le Prophète (4) demanda à un homme : « Mémorises-tu quelque chose du 
Coran ? » Il répondit : « Oui. Telle et telle sourate. » Ce hadith a également été rapporté 
par Muslim (2/1041) L'Imam Al-Bukhárí (9/319) rapporte [...] d'après Abû Hurayrah 
que le Prophète (4) a dit : « Le plus véridique des vers qu'ait clamé un poète est celui de Labid : 
Toute chose — hormis Allah - est sans valeur. Et Umayyah ibn Abi-s-Salt faillit se convertir à 


l'Islam. » Ce hadith a également été rapporté par Muslim, At-Tirmidhi, [bn Mâjah et Al- 
Bayhaqí dans Al-Asmá’, 


Question 20: Peut-on dire d'Allah qu'Il est Ancien (Qadîm), 
Eternel (Dá’im), ainsi que Sittîr, Sâtir et Sattâr2 ? 


Réponse: Aucun de ces noms ne peut légitimement être attribué à Allah. 
Concernant Jes noms Qadim et Dá'im, ils ont été mentionnés dans un hadith faible 
apporté par Ibn Mäjah [...] d'après Abú Hurayrah: le Prophète (4) a dit: « Allah a 
quatre-vingt dix-neuf noms... » et parmi ces noms sont mentionnés Al-Qadîm et Ad-Då im. 
l--] Ash-Shawkäni a mentionné ce hadith dans Tuhfat Adh-Dhäkirin (70) et a dit: « Sa 
Chaîne de rapporteurs est faible, » Pour plus d'informations concernant les différentes 
voies de ce hadith, voir les annotations du livre Al-Asmå' was-Sift d Al-Bayhaqî (1/22-26) 
faites par  Al-Hächidi. Quant au propos d'At-Tahäwi dans is Ne 
Taháwiyyah (p.111) : « Allah est ancien (Qadim) sans début, ane (Dá > . e vs 
Ett réfute par Ibn Abi Al-1zz en ces termes fù Les dialecticiens ont aD A p - jà 
es noms d'Allah, alors qu'il ne fait pas partie des plus beaux ra - : i e š ka 
arabe ~ qui est la langue du Coran révélé - AI-Qadint désigne une c rs 4 en Fe ns 
une Bira On dit ainsi d'une chose vieille : elle est ancienne, et d uae ; 108€ aom e:e 3 
est récente Et les arabes n’utilisent le terme Qadim que pour désigner une c rose qui er 

EE signer une chose qui n'a pas de début. Allah a dit: 
Précède une autre, et non pour désigner 
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, gu'elle devienne comme une palme « 
u Jusqu'à ce qu elle d 
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rdure jusqu'à l'apparition de la nouvel 
araît, ON dit de la première que c'est une ancienne ile alme 
nt au fait d'inclure Al-Qadim parmi les noms d'Ala s Tb 
des dialecticiens, mais beaucoup des pieux nt 7 


Essen, 


j lle Í e 
La palme ancienne est celle qui P 


ja nouvelle app 
z dit ensuite : ” Qua 
chez la majorité G 

ndamné cet inclusion, dont Ibn Hazm., `: i 


i o 
ontemporains ont c Liliane N Ders 
faisant usage de ceux relatés dans la parole d'Allah. °°” 


Lorsque 
Abi Al-17 
chose courante 
et des savants C 
passer outre ces deux noms en 
ne ce ses pts pI Je HU 


« C'est Lui le Premier et le Dernier, le Supérieur et le Subtil et Il est Omniscient, 1 


Il a authentiquement rapporté dans le recueil de Muslim (4 / 2084) qu’ Abú ei 
a dit: Le Prophète (4) nous ordonnait de dire au moment d'aller nous coucher: .f 
Allah ! Tu es le Premier avant lequel il n'y a rien, et Tu es le Dernier après lequel il n'y a rien., 
Concernant le nom As-Sittir : Abú Dáwúd rapporte dans ses Sunans (2/436) [...] d'aprè 
Yaclá que le Prophète (&) vit un homme se nettoyer après avoir fait ses besoins sans se 
couvrir d'un pagne. Le Prophète (Æ) monta alors sur sa chaire, loua Allah et Lui fit des 
éloges puis dit : « Allah est pudique et décent (Sittir). Il aime la pudeur ei la décence. Que ceux 
d'entre vous qui se lavent se mettent à l'abri du regard des gens. » Ce hadith a une chaine de 
rapporteurs qui est interrompue (mungati) [..]. Il en va de même pour les noms Siër et 
Sattár : ce ne sont pas des noms d'Allah. Cependant, il a authentiquement été affirmé 
pour Allah dans la Sunnah Fattribut de Sitr (cacher les défauts), comme on peut le voir 
dans le recueil de Muslim, d’après Abû Hurayrah, le Prophète (Æ) a dit: « Quiconguz 
cache les défauts de son frère, verra Allah cacher ses péchés le jour de la Résurrection. » En tout 
état de cause, les noms et attributs d'Allah ne peuvent être affirmés que par le biais du 


Coran et de la Sunnah authentique.? 


Question 21 : Quand est-ce que le chiisme s'est-il introduit au Yémen? 
Et que signifie le mot chiisme ? Et quel est l'auteur de la célèbre phrase: 
«Si les chiites étaient des oiseaux, ce seraient des vautours. Et s'ils 
étaient des quadrupèdes, ce seraient des ânes. » ? 


Ré zT : z à : | : de 
ponse : L'innovation nommée « chiisme » s’est introduite au Yémen du temp? 


l'émir < 5 Aes Š à 
hé irie Die ibn Humâm As-Santâni, au cours du deuxième siècl 
pos ie si Jafar ibn Sulaymän qui l'y a initié. Cependant, la majorité des € 
a ' ient pas des duodécimains. Lorsqu’ Al-Hâdî arriva au Yémen, 

« chiisme » se dé | 
développa plus encore, comme on peut le voir dans 1 


intitulé Tabagât F ff Al- . 
gat Fuqahä” Al-Yemen. Après la mort d’Al-Hädi, les gens furent éprou éme 


cette innovati j . 
akon. Cependant, et c'est à Allah que revient la louange, le chiisme at! 
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ouri hui n'est plus 


Le 
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Rat 


m gis : “La Vérité est ve 


Nous demandons à Allah av’ 


«me «chiisme » désigne le 
mouvent envers la famille du Prophète 
Nach rm 


sé, il y a ce que 
us qui nest autre qu'un sentiment de hai 


ation. Le 
aines personnes 
l'on appelle An- 


ophète (3). Nos 
rapporteurs de hadiths - disaient de 


qu'ils étaient Nésibi. L'Imâm AR ibn 
sait : « Ô gens ! Aimez-nous comme on 
otre amour envers nous a atteint un tel degré de fanatisme que 
noas en avons honte ! » 


Dans une autre version, il dit : « Par Allah ! Vos propos à notre 
zard sont tellement teintés de fanatisme que les gens se sont mis à nous haïr par votre 


acte >» Uimam Ahmad ibn ‘Amr ibn Abi cÂsim Tapporte dans son ouvrage As- 
Sunnah (2/476) [.--] d'après ‘Ali qu'il a dit: « Certaines personnes vont m'aimer d'un 
anou si fanatique qu'il les fera entrer en enfer. Et d'autres vont me haïr au point où leur 
haine les introduira en enfer.» Ce propos est authentique est répond aux critères 


d'authenticité imposés par Al-Bukhäri et Muslim. Quant à la célèbre phrase : «Si les 
des vautours. Ft s'ils étaient des quadrupèdes, ce 


mentionnaient les 
étaient chiites et d’autres 
Husayn? s'opposait aux chiites extrémistes et di 
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ame son frère en islam. V 


Gites étaient des oiseaux, ce seraient k s q i 
raient des ânes. », elle est d’ Ash-Shasbî Âmir ibn Sharähil Al-Hamadäni. Il est né sous 
] i 7 i tâbi” les plus dignes de confiance et les plus 
£ califat de Umar et compte parmi les fi FF les p & pe 
Eudits. Il s'est éfeint l'an 103 de l'ère hégirienne. Ces informa E bal Ash 
Dita 8e intitulé Af-Tagrib. <Abd Allah ibn Ahmad ibn Muhammad Lie Fu 
de à | 5 .…] d'après Ash-Shabi qu'il a dit: 
Shavbåni As-Sunnah (2/548, n°1284) [...] ne: pe 
“ce mnt eos nas oiseaux, ce seraient des vautours.» Ash-Sha bi a dit: J'ai 
— P > caus Cinan ts de pensées. J'ai dialogué avec leurs adeptes, et je n'ai jamais 
iaaa les différents RER ; ar ner que les Khachabiyyah (les chiites). » cAbd 
vu d'individus plus series ad ibn Hanbal Ash-Shaybâni rapporte dans As- 

ibn Ahmad ibn M a « Si les chiites étaient des oiseaux, ce seraient 
Sunnah (n°1276) [...] d ape À uadrupèdes, ce seraient des ânes. » L'innovation 
des vautours. Et s'ils En E p à Kûfah, ville où résidait Ash-Shacbi. Il sut 
nommée «chiisme » était très piro la vérité, qu'Allah lui fasse miséricorde. 
pendant persister avec constance 


à 


Ha nti | g £ » LA, i p le cha itre : « La position 
> 1 Le ji e mt je Chiisme de Muhammad Al-Bandäri ( 37) dans e p X 

z t s 
? e référer à l'ouvrage 1 


jisme. » 
des Imams par rapport au chi 
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t Génération ayant suc 


es gens divergent concernant la question ER 
tendent qu'il est possible de voir Allah da sion 
nent qu'il n'est possible de Le voir que a ce bas 
nt les deux avis p récédents. [Quel est on fe l'an. 

Vis le 


Question 22% E | 
d'Allah. Certains pre 
monde. D'autres affiri 
delà. Enfin, certains nie 


plus co rrect] ? 


avis correct parmi tous ces propos est celui qui affirme qu'il n'e 
St possible de 


Réponse : L’ 
au-delà. Allah dit : 


voir Allah que dans l’ 
CON AT — M, Pos E E, 

« Ce jour-là, il y aura des visages resplendissants qui regarderont leur Seigneur, »1 
l i a " 
dit au sujet des mécréants : r. »1 Et] 


5 
= > vf Ar 


nie de 2, 
Dons es Ho HIS 


e rene . K % 
«Qu'ils prennent garde ! En vérité ce jour-là un voile les empêchera de voir | 
tr leur 


Seigneur. »? 


Quant aux preuves de la vision d'Allah tiré 
ée 
A , s de la Sunnah, elles sont nombreuses, 
ie co nt même écrit des livres entiers à ce sujet, comme Ad-Dâraqutni et Al 
jurri. Al-Bukhârî (13/419) a intitulé un des chapi t À 
pitres de son recueil: Chapi 
parole d'Allah : « Qu'ils prennent érité ce j fiia e 
i garde ! En vérité ce jour-là il ê 
mai Sami U a ensali à ] un voile les empêchera de 
. . e 1 : / ` 

Aan aae eo rs ae le hadith suivant [...] d'après Jarir : Nous 
dit : « Vous verrez votre Seigneur a aane e e E A A a AF 
a a a vous voyez cette lune. Vous n'aurez pas besoin de vous 
E PE possible de ne pas manquer la prière de l'aube et celle de 
Prophète (4) a dit : « Vous verrez v si r aussi [...] d’après Jarîr ibn cAbd Allah que le 
«de vos propres yeux. » est [faible et si Me de vos propres yeux. » Cependant, la por 
détails. Al-Bukhârî rapporte ania ière had een) [...] Voir Al-Fath pour plus de 
sm «Ô messager d'Allah! ee d'après Abû Hurayrah que des ge 
résurrection ? » I] répondit : « Vous gê ! Verrons-nous notre Seigneur le jour de la 
: pleine ? » Ils répondirent : « O a les uns les autres pour voir la lune quand elle 
es uns les autres pour voir le soleil I A eee d'Allah. » Il continua : « Vous gênez-VOl 
dans un ciel sans nuages ? » Ils répondirent: “ Non, ° 


messager d'Al] 
ah. » Il dit: « Et bi 
. jou de Li reina ni Vous verrez Allah de la même façon Allah rassembler les 
er P ta à $ + 

1t le soleil suivront « Que ceux qui adorait quelque chose la suive. » Ceux q" 
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ommunauté avec ses Piercesseurs (ou ses hypocrites, | 
rapporteurs, Ibrähîm ibn Sad). Allah vi 


gignenr. » lls répondront : « Nous ne bougerons pas avant que notre Se 
Quand notre Seigneur viendra, nous Le reconnaîtrons. » Allah vie 
ail reconnaîtront et ils diront : «Tu es bien notre Se 


Bukhäri (p.423) rapporte ensuite [...] d’après ‘Adiyy ibn Hâtim que le Prophète (£a) a dit : 
«Votre Seigneur parlera personnellement à chacun d’entre vous, Il n'y aura aucun interprète 
entre vous et Lui, ni aucun voile vous séparant de Lui, »2 Ibn Al-Qayyim a dit dans son poème 
An-Nûniyyah (p.773-775) : 


e 


doute provenant d'un 
mdra alors à e 


des 
ux el leur dira: 


« Je suis votre 
igneur ne soit venu, 
ndra alors sous une apparence 
igneur, » Et ils Le suivront. »1 Al- 


N'entends-tu pas le héraut de la foi 
Informer au sujet du héraut de la vraie vie au paradis ? 

Il dira : « Habitants du paradis ! Le Tout Miséricordieux S'est engagé 
Envers vous et Il tiendra Son engagement, soyez-en assurés. » 
Ils diront : « Seigneur ! N'as-tu pas illuminé nos visages ? 
N'as-tu pas alourdi la balance de nos bonnes œuvres ? 

Ne nous as-tu pas introduits au paradis 
Et sauvés des flammes de l'enfer ? » 

Il répondra : « Je vous ai fait une promesse. 

Il est temps qu'elle se réalise par Ma miséricorde et Ma tendresse. » 
Ils le verront alors distinctement après qu'Il a levé Son voile 
C'est ce qu'a clairement rapporté Muslim. 

Il nous a aussi été rapporté dans les deux recueils authentiques, 

Qui sont les deux livres les plus exacts après le Coran, | 
D'après le digne de confiance, le véridique Jarîr Al-Bajali 
D'après le Prophète qui est venu avec le Coran : 

« Les serviteurs verront Allah, glorifié soit-Il, 

Aussi clairement que l'on voit le soleil et la lune. 

Si vous le pouvez, soyez assidus aux prières du Fajr et du cAsr 
Tant que vous êtes en vie et le plus constamment possible. » 
Plus de vingt compagnons du Prophète Muhammad, 

L'élu du Tout Miséricordieux, ont rapporté | 
Des hadiths à ce sujet, qu'ils ont entendus de la bouche même 
De celui à qui la révélation a été faite en détail et sans dissimulation. 
Le plus doux des plaisirs pour le cœur est ce genre de hadiths 
Et ceux qui s'en rapprochent °C est là le délice de la foi. 
Par Allah ! Si l'on ne pouvait voir Allah au paradis, 
Les sages n'en tireraient alors aucun plaisir. 
Le pire des châtiments infligé aux gens de l'enfer | 
Est qu'Allah - Glorifié soit-Il - les empêche de Le voir. 
Quand les croyants verront Allah, ils oublieront 


1 . é sl m 1631 Al ymad dans Al Musnad (2 MH), Ibn Khu ay mah en abré gé dans 
C 'e été rap ort JAF Mus l ( h /5 Z = 4 


j a: -Laythi. 
> e raprès ‘Atâ’ ibn Yazid Al-Li ES TEN i ; de 
Ai anii DATE ea successeurs, la génération suivante, et ceux qui les ont suivis parmi les Imams de la 
“ia ORE a pour affirmer que l'on verra Allah dans l'au-delà. C'est là l'avis le plus correct. 
religion sont unani 


3 i.e : le prophète (&) [NdT] M 


es du paradis qu'ils oml pourtant uiie ne leurs propres yeux, 
El quand Allahı ne sern plus visible, | 
jls retourneront anx divers délices du paradis, 
Ils se délectent à Sn vision en plus de se délecter 
Dans les plaisirs du paradis ; quelle double récompense | 
N'as-tu pas entendu l'invocation de la plus savante de Ses créatures! 
Qui a été envoyée avee le Coran ? 
o susciter en lui le désir ardent de Le rencontrer 
noble visage du Seigneur Tout-Puissant.? 
Le désir ardent esl le délice de son âme dans ce bas monde 
Mais aussi le jour où les corps seront ressuscilés, 
Les yeux -en dehors de tous les autres membres - goûteront 
Au plaisir de Sa vision qu'elles ont reçue comme récompense, 
Par Allah ! Rien n'est plus délicieux dans ce bas monde 
Que de désirer rencontrer le Tout Miséricordieux, 
De même que de voir Son visage - glorifié soit-Il - 
C'est le plus grand des plaisirs pour l'être humain. 
Cependant, les Jahmites nient ces deux choses, Et nient le fait même 


Qu'Allah ait un visage, par crainte de Le faire ressembler à Ses créatures 


Les délit 


I Lui demande d 
EL le plaisir de voir le 


Les Jahmites et les Muctazilites disent : « On ne peut voir que ce qui est délimité 
un corps. » Or ceci est une erreur, car la règle veut que l’on affirme concernant Allah a 
ce qu'il a affirmé pour Lui-même, ou ce qu'a affirmé Son prophète et eus 
Muhammad (#), de la façon qui sied à Allah, glorifié et élevé soit-Il, sans chercher va 
altérer le sens, à comparer Allah à Ses créatures, à vider le terme de son sens, ou à 5 s 
ressembler Allah à quelque chose d'existant. Les Jahmites et les Muctazilites ont “i 
propre interprétation du verset suivant : ii 


2,- H 33 


a es tt ne 
Ds) petite 


«Ce jour-là, il y aura des vi i ; 
SENG Y sages resplendissants qui regarderont (nâdhirah) leur 


Ce verset signifi : 
savoir ce que o Es les serviteurs seront dans l'attente (muntadhirin) de 
savoir ce qu'untel fera de moi eux, comme lorsque l’on dit : « J'attends (an nâdhir) de 
l'expectative et l'espérance ie vere nadhara sous-entend le fait d'être dans 
le verbe nadhara, lorsqu'il +. | e pretention est fausse. Sa fausseté réside dans le fait que 
verset], désigne la vision oc TM agné de la particule ilâ [comme c'est le cas dans le 
ulaire, comme on peut le voir dans le commentaire de la 


nn du Prophète (44) [NdT] 

usion est faite ici à Ji i | 

Plaisir de contem DE ne | 

| | aite ici à invocation rophète (&) avait l'habi i ge-moi lè 
rn Sahili Sunan An-Nast't (aet 1 le désir ardent de Te aa M aE l habitude deks eee à An AA 
Sourate Al-Qiyämah v.22-23 304) [NdT] r. » Ce hadith est authentifié par Cheikh / 


A > âf "Az-Zamakl char 4 192 L Auteur de C 

garde à lui, Car il lui arrive dan À / ; 4 ' : | de mie 
s Si i "s i 3 li 2 t te ilit (s . Il [1 
diffuser son enin sou f l 
S S forme i s 


212 


re 
ut donc prend 


ne Tahäwiyyah. Et à supposer que leur interprétation du v 
~" ré tout des preuves claires, nombreuses et irréfutable 
pi d'Allah dans l'au-delà. Voir pour cela les nombre 
` Quant à ceux qui prétendent qu'il est possible de voir Allah de ses propre 
inns ce bas monde, c'est là une grave erreurt. En effet, les pre 


wil n'est pas possible de voir Allah dans ce bas monde, All 


erset soit juste, il existe 
S indiquant qu'il faut croire à la 
uses preuves mentionnées plus 


S yeux 
uves textuelles indiquent 
ah dit: 


RÉ 76 ts © s Eve 2 E NEN fwa sd 
BAHA ga ANT SX a a N EN 
«Les regards ne peuvent Le cerner, cependant qu 


‘I cerne tous les regards. Et Il est le 
Subtil, le Parfaitement Connaisseur. 


»? Moïse (Š) parla à Allah en ces termes : 


>z a £ £ be 
AJ os JU 


«I dit: *O mon Seigneur, montre-Toi à moi 


pour que je Te voie !” »3 Notre Seigneur lui 
répondit : 


er a 2 ET A er A +27 tue. f- AS iW 
PPI E E o JA JT fs 25 o JG 
«Il dit : “Tu ne Me verras pas ; mais regarde le Mont : s'il tient en sa place, alors tu Me 
verras.” »+ Allah dit aussi : 


- 


- 2. £ 3 
E E E E apai a PA EE ro CU aa al ete 
De A Li iG h oa LA IJO das LAN SE CS RE JS o SI hl IS 


«Les gens du Livre te demandent de leur faire descendre du ciel un Liore. Ils ont déjà 
demandé à Moïse quelque chose de bien plus grave quand dirent : “Fais-nous voir 
Allah à découvert 1” Alors la foudre les frappa pour leur iisi » 


j exégèse : « <Â’ishah, la mère des croyants, affirmait la 
I îr a dit dans son exégèse : «A 2 | 
ei on d'Allah dans l'au-delà, mais la niait en ce qui concerne ce bas monde. 
Elle en voulait pour preuve le verset suivant : 


bn Taymiyyah dit dans Maimüc Al-Fatâwû i i avoir vu son Seigneur de ses propres 
-fc Al-Fatâwâ (2/389) : « Quiconque prétend ; r 

e y ; r j Jali e T fausses, et ce à l'unanimité des Ahıl Sunnah wal Jamäcah. 

yeux avant sa mort, émet ainsi 


? Sourate Al-Ancâm v.103 


er rpe A A Ibn Kathir a mentionné deux avis concernant la phrase : « Tu ne me verras pas. ». Il a 
t Sourate Al-Acrâf v.143. Jon 


Beaucoup de savants ont éprouvé des difficultés à expliquer le mode TE x 
ainsi dit dans son exégèse : es la phrase. En effet, la particule « lan » exprime la négation définitive dans le 
Re sh i ue les Muttazilites ont utilisé ce verset pour nier la possibilité de Li g a Aa 
futur, C'est pour cette pe i Mais c'est là l'avis le plus faible. En effet, les hadiths indiquant que les ne 
ce bas monde et dans l MEN sont si nombreux qu'ils sont irréfutables, comme nous allons les pue Len 
verront Allah dans J RE ce verset est celui stipulant que la particule « lan » n'indique pas une néga 

i ; is conce st c pulant que la pa 
den a e emparar dans le futur. » Et c'est là l'avis le plus juste. 
éfinitive s ten 
5 Sourate An-Nisâ’ v.153 M. 


de 
. +63 ss re sn. J0 E Se id: à 
el a JaUl 5% se CIE 423 ya ay N 
vent Le cerner, cependant qu'il cerne tous les regards, E 
Et 


«Les regards ne pe" 
t Connaissen". pl» 


Subtil, le Parfaitement 

Muslim (4/2245) rapporte [al d'après un compagnon du Prophète (2 
a) a dit le jour où il mit en garde contre le faux messie : « JI a que Je 
Toute personne condamnant les actes du faux messie nei entre ses 
le lire). Et sachez que personne d'entre vous ne + idp le lire (ou 
i nient la possibilité de voir Allah de ses propres Son Seigneur 
ans le vrai. Quant à ceux qui nient la a ee en étant 
même s'ils se basent sur le verset suivant Allah dans 


Prophète ( 
deux yeux s mécréant ». 
bien : tout croyant pourra 
mt de mourir. »? Ceux qt 
ans ce bas monde sont d 
dans le vrai, 


ai 
éveillé d 
l'au-delà, ils ne sont pas 


d 
e—a AUA E us AIS 23 2,3272 PR sä g 
af gag aI a 385 ai a 
« Les regards ne peuvent Le cerner, cependant qu'Il cerne tous les regard 
Subtil, le Parfaitement Connaisseur. »* - gards, Et Il est le 


Š Prendre ce verset comme argument est déplacé. En effet, le verset parle d 
r «cerner» et «voir» sont deux termes différents. Ibn Abî Al-Izz pi pa à 
7 it dans son 


commentaire de la Agîdah Tahâwiyyah (p.198) : « Cerner une chose signifie l’englob 
englober de 


toutes parts, ce qui est bien plus que le simple fait de la voir, comme le dit Allah 
, an: 


de 
Sos Da SE Gt Laits à a A j 
Bis Ge 0 I Ji Eos G e das JÚ okadi a Gi 
« Puis, quand les de 1 1 | 
e pand i ux partis se virent, les compagnons de Moïse di 
e cernés”. Il dit : “Jamais.” »4 e 


Moïse n'a jé i 
| pas nié le fait ‘armé 
puisse les cerner. Ainsi, on A l'armée de Pharaon les voie, mais il a nié le fait qu'elle 
ne peut Le cerner tome voir et/ou cerner. Le Seigneur peut donc être vu mais on 
, n A 

que les compagnons et les ja aen Le connaître, mais ne pas tout savoir sur Lui. C'est ce 
l'exégèse de ce même verset n NE a du verset, comme je l'ai mentori lors de 
quiconque l'ob . A titre d'exemple, le soleil n’ , 6 

q serve ne peut le cerner dans SA miés a TE E pa 

alite. » 


1 
Sourate Al-Anân v,103 


. p hadit} § 
lah dans ce (2 5 m n 1 J mal q' 


3 
| se Al-Ancâm v.1 03 
So e Ash-Shucarâ’ v.61-62 
"91-0 


ron po urrà le 
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Question 23 : Le Prophète (&) a-t-il vu son Seigneur la nuit du voyage 
pcturne et de l'ascension ? 
f 


) a vu son 
pagnons niaient quant à eux cette 


orté aucun hadith du Prophète (4) à ce sujet, et elle ne 


n outre, rien ne nous est parvenu d'Abü Bakr As-Siddiq 
2 Ce propos, Contrairement à ce que rapportent certains ignorant 


S qui prétendent qu’Abü 
Bakr le père de <Â’ishah questionna le Prophète (Æ) qui lui répondit : « Oui. » alors qu'il 
aurait répondu à <Â’ishah : « Non. » Ce hadith-là est un mensonge, à l'unanimité des 
savants.» [bn Khuzaymah rapporte dans At-Tawhid qu'Ibn ‘Abbâs a dit: «Le 
Prophète (4) a vu Allah de ses propres yeux. » Mais ce hadith est fa 
voir dans les annotations faites en marge du comment 
Iaháwiyyah (p.197). L'avis le plus juste concernant cette question e 


n'a pas vu Allah de ses propres yeux, mais il L'a vu avec son cœur. Al-Bukhâri (8/ 606) 
rapporte [...] d’après Masrûq: Je demandai à cÂ’ishah: « Très chère mère ! 
Muhammad (Æ) a-t-il vu son Seigneur ? » Elle répondit : « Mes cheveux se sont hérissés 
en entendant ces paroles! Ne sais-tu pas que quiconque t'informe des trois choses 


suivantes, taura menti ? Quiconque t'informe que Muhammad (4) a vu son Seigneur, t'a 
menti. » Elle récita ensuite : 


ible comme on peut le 
aire de la cAqîdah 
st que le Prophète (43) 


£ = hé 23,7 h » Etes? 226% 
a 325 ANT 9,2 525 aa Ÿ 
Sms 17; SZ s 
« Les regards ne peuvent Le cerner, cependant qu'Il cerne tous les regards. Et Il est le 
H 1 
Subtil, le Parfaitement Connaisseur. » 


sfs : Morse À scie de. 
DE Sih 6e I E Ne ol GE LS 
Ei 1 évélation, ou de 
le autrement que par révélation, 
été 6 à tel qu'Allah lui par 
“Il n’a pas été donné à un mor 
derrière un voile. »? 


os 


s ,, ; srügq : J'étais accoudé chez 

' Sourate Al-Ancäm v.103 lím (1/159) a mentionné ce hadith [...] d AEP Pa AE EA aura forgé un 
t Sourate Ash-Slrå v.51. 4 Abû ‘Â'ishah ! Quiconque te rapporte ep porte assise et dis : « Ô mère 
‘A'ishah lorsqu'elle me dit: «í d'Allah. » J'étais accoudé et je me mis alors Se Late aA pas dit: « I l'a 
énorme mensonge à me de te répondre et ne me coupe pas la ai . de or ot min 
des croyantes ! Laisæ-moi le izon. » (Sourate At-Takwir v.23ļ et « Il l'a pour à a Hirie ana D 
effectivement vu, au oa aeti répondit; «Je suis la première nl i A j n'ai vu sous son apparence 
[Sourate An-Najm v13)? à ct sujet. II me répondit : « Il Le ne pa Les ak séparant la terre du ciel, » 
questionné le Prophéte e je l'ai vu descendre du ciel, et son immensité amp aa es cerne lona lee regarda EED 
originelle qu'à deux Ni y ire: « Les regards ne peuvent Le cerner, cepi nda kr aA fiat loi parte eutromnit 
N'as-tu pas eninin rame Connaisseur, » et « I n'a pas été donné à un nu 

pie que nie ja de derrière un voile, » 7... ét 

que par révélation, 


e 


e i 
rprès Ibn <Abbäs qu'il a dit : « Le Promp- 

Muslim (1/158) rappo"*® par Te ussi [...]| d'après Abū Dhar Ps Ban 

sie «œur. ” Muslim rapporte a m pee n — I IN a dep 

Alh aveca i (a): « As-tu vu ton Seigneur ? » Il répondit : « Cas "Ja 

3 ophète = AEE ~ e iie Tipe 

demandé au Pre hs 


6 
Je o poir ? » 
nte, Comment aural-Je PH le vo 


on dire d'Allah qu'Il a un visage, deux mains ss 
¿ 2% 


éblouissa 


Question 24 : Peut- 


côté ? 
, r = SR A | 
Réponse : Je dirais - et c’est d Allah que provient l'aide -: Nous nous derm. 
d'affirmer pour Allah ce qu'Il a affirmé pour lui-même. Et nous n'avons absolue. |" 


le droit de nier certains de Ses attributs. Allah a dit : i 


— 


P a M EE ATE 
ca AFE T yaah Al la J33 Got E-a z: 
« C'est à Allah qu'appartiennent les noms les plus beaux. Invoquez-Le par ces noms ,: 


Fx. 


Are JAMES SERI 5 - 
ANo GENE nr 


Ex 9 


« Il a la transcendance absolue dans les cieux et sur la terre. »° 


Ceux qui nient les attributs d'Allah - s'ils le font par interprétation - sont das 
innovateurs égarés. Si en revanche, ils ne le font ni par interprétation, ni par ignorance, ri 
sous la contrainte, ils sont alors mécréants car ils ne croient pas au livre d'Allah et è l 
Sunnah de Son messager (Æ), et les preuves à ce sujet sont innombrables. Allah dit dans 
Son noble livre : l 


ie 


=“ A PES TE RL = RE à 2E EN P E Br opi Z ue Le 
E Fi H rA E A re o = mir e> i 7 z P Le > 2 = es) -ait 
Lol a l Dla ste TN SU AI l Ll; 42e al aa 


« Domne donc au proche parent son dû, ainsi qu’au pauvre, et au voyageur en détresse. 


Cela est meilleur pour ceux qui recherchent la face d'Allah (Sa satisfaction); et ce sont 
eux qui réussissent. »3 


. 25 g4 € 4 £- © í 
aae aae à aoa ea a cu an 
AE pa, | alag 51,5 LOU DU l 


d 


La iah Seul appartiennent l'Est et l'Ouest. Où que vous vous tourniez, : 
ce (direction) d'Allah est donc là, car Allah a la grâce immense et Il est Omniscient. » 


n 


SWE SAA re 3 3 s 24.2 ET E- 
"= J 6e Sa up Y di 47 ab GI 


! Sourate ALArâf v1 

? Sourate A r-Rúm v.27 

j Sourate Ar-Rim v28 
Sourate Al-Baqarah y115 
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. r 
C'est pour le visage d'Allah que nous vous nourrissons : 
c'es 


‘ HOUS ne voulons de vous ni 

| | nit 
”, pl 

compense ni gratitude 


ARR PRE Ts E E E E E TE, FE 
M3 D a BL A EE ff e a Lt 


„Fais preuve de patience [en restant] avec ceux qui invoquent leur Seigneur matin et 
oir, désirant Sa Face. »? 


La force argumentative de ces versets provient du f 
Signeur y est mentionné. Cependant, le vis 
serviteurs. C’est plutôt un visage qui sied à Sa 


ait que le visage de notre 
age d'Allah n'est pas comme celui de Ses 
grandeur et Son immensité, 


« Tout doit périr, sauf Son visage. »3 


Ibn Kathir a dit dans son exégèse : « Allah déclare ici qu'Il est l'éternel! le persistant, 
le vivant, le subsistant, dont toutes les créatures meurent tandis que Lui ne meurt pas. 
C'est comparable au verset suivant : 


PUS Das D AAN ae =» 5 712 ra ha 
EIAS Y JH 5 g ag Css ob Ge ce S 
a Tout ce qui est sur elle [la terre] doit disparaître. [Seule] subsistera la Face de ton 
Seigneur, plein de majesté et de noblesse. »5 


| Ê ê our le 
En mentionnant Sa Face, Allah désigne tout Son Etre. Il en est donc de même p 
verset suivant : 


; 6 à 
« Tout doit périr, sauf Son visage. » 


StA 5 deux recueils 

C'est-à-dire sauf Lui, 1 a authentiquement ét rappa mae (8) a dit: « Le 

authentiques d'après Abû Salamah, qu'Abû ea ae l: Toute chose - hormis Allah - est 

plus véridique des vers qu'ait clamé un poète est celui de Labie S s Toutdoit pêrig tuut Son 

sans valeur, » Mujâhid et Ath-Thawrî ont dit au sujet du y a (satisfaction) d'Allah a été 

visage, »7 ; C'est-à-dire sauf les œuvres par lesquelles la Fac à authentique, comme s'il 
mire Al-Bukhârî a mentionné ce propos dans son recu 


—————————— 


! Sourate Al-Insân v.9 

? Sourate Al-Kahf v.26 Oo 
Nous a plus haut que l'éternel n'est pas un des noms d'Allah, Le persistar 

se PT piri am dans le Coran et la Sunnah authentique. 

) Sourate Ar-Ralunän v.2h-27 

e Sourate Al-Qas4s v.88 

? Sourate Al-Q4sns v.88 . 


R "+ interprétation peut être corroboré 
l'approuvait. Ibn Jarir a dit: Cette interprêl P borée p 
Le 


ar Je 
%5 
suivant du poète : 


pardon à Allah pour mes innombrables péchés, 


Je demande 
rs, nos intenhons (wajh) et nos œuvres Lui sont vouées 


Seigneur des serviten 
Le 


[Fin des propos d'Ibn Kathir.] 


L'Imam Muslim (1/161) rapporte [...] d'après Abû Müûsä : le Prophète (4) se ley 
parmi nous un jour pour nous délivrer cinq enseignements : « Allah ne dort pas et il ne Li 
convient pas de dormir. Il abaisse la balance et la relève. Les œuvres de la nuit montent vers Lui 
avant celles du jour, et les œuvres du jour montent vers Lui avant celles de la nuit. Son voile est 
fait de lumière. » Dans la version d'Abû Bakr : « Son voile est fait de feu. S'il déchirait ce voile 


la lumière de Son visage brûlerait toutes les créatures que Son regard atteindrait. »1 Al-Bukhäri | 
dit dans le chapitre de l'exégèse de son recueil (8/291 n°4628) : De la parole d’Allah : 


ji. + sé « D a nu Era à PET oit 
SD o Lis Se Ex ol (Le jal ga 15 
« Dis : “Il est capable, Lui, de susciter contre vous, un châtiment, venant d'au dessus de 
vous...” »2[...] 


Al-Bukhârî rapporte ensuite [...] d'après Jâbir : Lorsque fut révélé le verset: « Dis: 
“Il est capable, Lui, de susciter contre vous, un châtiment, venant d'au dessus de 
vous...” », le Prophète (#) invoqua Allah en ces termes : « Je cherche protection auprès de Ta 
face. » Après le verset suivant : « ...ou de vous confondre dans le sectarisme et de vous 
faire goûter l'ardeur [au combat] les uns aux autres.” », il dit : « Cela est moins grave (ou: 
cela est plus supportable). »3 Al-Bayhaqî rapporte dans son ouvrage Al-Asmâ was-Sifit [.-] 
d'après Abû Mûsâ que le Prophète (#) a dit : « Il y a deux jardins au paradis dont les couverts 
et tout ce qui s'y trouve sont en argent. Et rien ne sépare les habitants du paradis de la vision de 
leur Seigneur si ce n'est la Tunique de Grandeur qui couvre Son visage dans le jardin d'Eden. » 
Ibn Khuzaymah rapporte dans son ouvrage At-Tawhîd [...] d'après Abû Hurayrah que le 
Prophète (&) a dit: « Le combattant dans le sentier d'Allah qui recherche la Face d'Allah est 
équivalent à une personne continuellement en prière, et ce jusqu'à ce que le combattant revienne 
de son expédition. »5 Les sectes égarées interprètent le terme « Face » en lui donnant le ps 
sens de « Etre ». Mais le hadith de ‘Abd Allah ibn cAmr ibn Al-<Âs - ainsi que el 
-E RSA une réfutation de leurs propos. Le hadith de ‘Abd Allah ibn SAN . s 

S ntionné dans les Sunans d'Abû Dâwûd : lorsque le Prophète pénétrait dé 


— 

1 Rapporté par Ibn Abi ‘Âsi | | 
dei r Ibn Abî ‘Asim dans As-Sunnah (272, n°614), et Ahmad dans Al-Musnad (4/ 405) da 
? Sourate AL-Anâmv.65 


? Rapporté à 

4 E eea EE SE p dans At-Tawhîd (p.11) et Al-Bayhaqî dans Al-Asmåâ’ was-Sifât (4/405) Lt Nast 
ibn “Ali Al-Jahdami, I1 a ia Brent été rapporté par Muslim dans son recueil authentiq orte d 
‘Abd AI<Aziz ibn ‘Abd As-Sa ent été rapporté par Al-Bukhârî d'après ‘Alf ibn Al-Madînî qui" 


d.» le 
5 Le recenseur de |’ : ma , ai etc 
ri e l'ouvrage At-Tawhîd affirme que ils d'AI-Bukh 


près Ab? 


ce hadith est mentionné dans les recue 
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| 
| 
| 
| 
| 


cquée, il disait : « Je cherche protection auprès 
TRE : 


d'Allah l'I mmense, 
près de Sa Souveraineté éternelle, 


auprès de Son noble visage 
contre Satan le maudit. » L'attribut du visage est cité 
„aè l'être d'Allah, ce qui indique qu'il s'agit bien de deux choses distinctes. Concernant 


i T'attribut de la main, on se doit aussi de l'affirmer Pour Allah. Allah dit : 


OS en AE MI ET TT TT FT hs ges: 25 D 
RES Ge ob UT LL JG Gifs mul 4, ói Ste jó; 
«Et les Juifs disent : “La main d'Allah est fermée !” 
fermées, et maudits soient-ils pour l 


largement ouvertes : Il distribue Ses don 


- 


Que leurs propres mains soient 
avoir dit. Au contraire, Ses deux mains sont 
S comme Il veut. »1 


ED a ” 


R -wa 


- dt 7 tés s a PATEE zati >” 13 FRE £ ai 1 te res 2er 272 ce 
AS ÉD RS ge NS sac LS bear SNS 0,15 35 Ó 13548 L3 


= _ 2 +J, €> 
ESS 
«Ils n'ont pas estimé Allah à Sa juste valeur alors qu'au Jour de la Résu 


de la terre entière une poignée, et les cieux seront pliés dans sa [main] droi 
'Il est au-dessus de ce qu'ils Lui associent. »2 


rrection, II fera 
te. Gloire à Lui 


-2z 5 >53 77 E 1% TT E 4 
ES ce 455 ail à Lalo 


« En vérité la grâce est en la main d'Allah. »3 


>z PERE # E nr 2 TE El | ES 
CENE EA ET A bb JG 


hui 5 
« Qu'est-ce qui Fa empêché de te prosterner devant ce que J'ai créé de Mes deux 
Mains ? »4 


+ intitulé chapitre de son recueil : « De la parole ď'Allah : 

2 PEN DES CL js ns nn : » Il a ensuite rapporté le hadith suivant El 
2. GUE PS CIEE Ae D dit : « Allah réunira les croyants le jour de la résurrection. Ils 
Pa Si i a pe aE ri "intercéder auprès de notre Seigneur afin qu'Il nous épargne 
PRES i saagis jas T » Ils iront voir Adam et lui diront : « Ô Adam ! Ne vois-tu pas 
cette situation a ea ee e e trouvent les gens ? Allah t'a créé de Sa main. Il a ordonné aux 
pis pee Il t'a enseigné les noms de toutes les choses. Intercède donc en 
anges de se prosterner pour 2. neur... »3 Al-Bukhârî rapporte ensuite [...] d'après Abû 
notre faveur dia a dit : « La main d'Allah est pleine. Aucune dépense ne diminue 
Hurayrah po aa sn s dons nuit et jour. » Il a aussi dit : « Voyez-vous tous les dons 
Ar donteni ANA ADe l $ réation des cieux et de la terre ? Pourtant, rien de ce qu'il y a dans 
qu'Allah a ponga E uak dit : « Son Trône est au dessus de l'eau. Dans Son autre main 
Sa main n'a diminué. » 


O o 


! Sourate Al-Má'idah v.64 
? Sourate Az-Zumar v.67 

? Sourate Âl-“Imrân v.73 | 

s Kappa par È lim (1/180, chapitre 322), Ibn Mäjah (2/1442), Ibn Khuzaymah dans At-Tauhüd dont la 
5 Rapporté par Mus ý (p.56), et Ibn Abi ‘Âsim dans As-Sunnah (363) d'après Qatädah qui l'a entendu d'Anas. 
version est plus courte (p “Su 


} rabaisse a! Muslim (4/2100) rapporte [...] d' 
» e a L $ , : x À | 
« Par Celui qui détient mon âme dans Sa mai 


qu'il élè 
l, SI Vvo 


ve la balance, 
se trouve la j pa 
Hurayrah que le Prophète ($8) a m 
a) t EAA n s 

commettiez pas de pe hés, ue a sii 

w péchés, puis qui ET | | 

a "Allah: aucune preuve ne 

ar s t le côté (Al-Janb) d'Allah: aucu | ne vient affirme 
alors. »? Concernant e : 


attribut, Quant au verset: 


‘ , 4-7 Ps 7 A sue Te pas » n See 3- í 
as aJi udes of iar debit U GE Got ab dai ol 
Ou Ur 
“Malheur à moi pour mes manquements envers (fi ja 9 
i j 


«Avant qu'une Âme ne dise : 
Allah.” > 


C'est la religion d'Allah qui est désignée ici. ii il ne faut pas Fonte) cela ie 
une interprétation erronée, car le čontexte du verset ingne e senpi, Les gens de h 
Sunnah sont les personnes les plus éloignées de toute forme d'interprétation erronée, que 
cela concerne les noms et attributs d'Allah ou autre chose. Louange donc à Allah qui leur 
a permis de prendre ainsi position. Shams Ad-Dîn Ibn Al-Qayyim rapporte dans son livre 
intitulé « ljtimäs Al-Juyñch Al-Islâmiyyah » (p.77) le propos suivant d'Abà Al-<Abbäs ibn 
Surayj : « Nous ne faisons pas d'interprétation erronée comme celles des déviants, et nous 
ne comparons pas les attributs d'Allah comme le font les anthropomorphistes, Nous 
n'ajoutons ni ne diminuons rien de ce qui a été rapporté à ce sujet. Nous ne cherchons pas 
à les interpréter, ni à en expliquer le comment, Nous ne les traduisons pas dans une 
langue autre que la langue arabet, Nous ne les désignons pas par ce qui traverse nos 
esprits, ou par des gestes de nos membres, Nous ne faisons que déclarer ce qu'Allah a 
déclaré à ce sujet, et nous ne faisons d'interprétation que celle faite par le Prophète (4), 
ses compagnons, les Tabiîu et les Imams parmi les pieux prédécesseurs agréés par la 
communauté, et connus pour leur piété et leur précision, Il n'y a de consensus que le leur, 
et nous nous attachons aux choses auxquelles ils se sont attachés. Nous nous soumettons 
au sens apparent des hadiths qui nous parviennent et aux versets clairement révélés. 
Nous n'interprétons pas les attributs d'Allah à la manière des Murtazilites, des Ash'arites, 
des Jahmites et des dévoyés, Nous affirmons que croire aux attributs d'Allah est une 
obligation, les déclarer tels quels est une Sunnah, et chercher à les interpréter est une 
innovation, » 


ff R.e 
Question 25 : Pouvez-vous nous parler du destin ? 


les éloges 


Réponse : Louange à Allah qui 
ophète 
rophè 


à créé toute chose el a décrété sa destinée. Que 
et la paix soient ose el à décrété sa destinée. Q 


sur s sul x sn À 
ur la plus noble des créatures, le maître des messagers, notre I 


! Kapporté par Muslim (2/6 

Sunnah (348, n°807) 

? La clé de voute de ce hadi 

tié rapporté par Ahmad di Us 

Sourate Az-Zumar v,56 
Rien n'empêche de 

savant. 


y 7 AS 
91). Ibn Kathir l'a mentionné lbn Abi ‘sin dan 


dans son exépèse, ainsi que 
s hadith? 
Ans r s shadi 
ny Aliana suivant: « Par Celui qui détient mon àme dans Sa main * € 
ñi # 
après Yazid Ibn Al-Apamm d'après Abu Hurayrah. 


traduire ll i N" 
“sens de ; q Allah 
des attribut d'Allah en une autre langue que l'arabe, lt as 


, 0 Slt , `> rp nids | Mie 
rail disparaitre, el vous remplacerail Par des y (Se 


aient pour qu'il leur pardonne, et I leur pardo ri 
Merai 


mad (Š), ses compagnons qui ont cru 
ane 
NOUS 


au destin, 
vorable, doux ou amer, En outre : Allah dit d 
ave S 


qu'il soit f 
ans Son noble 


avorable ou 
livre : 


4, € Le z cata m "E E P ğ € + 
ae A NUE Les AE pa Mic ot of 
+ , 5 
Ftiln'est rien dont Nous n ayons les ré 


Serves et Nous ne le 
p mesure prédesti née, »1 
ume NES 


faisons descendre que dans 


de 
A jo 34 4° - Arla f dues UE à Hi se mate 
D yes LES CES IT 3155 Les FLN ss Les PJS Jet fi 
«Allah sait ce que porte chaque femelle, et de combien la période de gestation dans la 
matrice est écourtée ou prolongée. Et toute cl 


lose a auprès de Lui sa mesure 
prédestinée, »2 


PL Epoa ns gef 
s| . À | A À 


en PP EI i a TE Ne IT 22 400 
G Gold jus, ous i Des Se Te 
«L'homme pense-t-il qu'on le laissera sans obligation à observer ? N’ 

goutte de sperme éjaculé ? Et ensuite une adhérence Puis [Allah] la 
harmonieusement : puis en a fait alors les deux éléments de couple : le mâ 


LA 
Il pas capable de faire revivre les morts ? »3 


était-il pas une 
créée et formée 
le et la femelle ? 


Celui-là (Allah) n'est- 
É- PE S ei < tr 5 7. E 


A ii à 
iti r i on une mesure prédestinée, » 
« Et Nous avons fait descendre l'eau du ciel sel p 


oP i e 
Nous avons créé tomie chose selon une mesure prédestinée. »5 
« 
Al-Bukhârî (11/477) rapporte dans le chapitre du destin [...] d’après Abd Allah ibn 
-Bukhârî 


; : | k 
è ui est le véridique digne d'être cru - nous a fait part - ais 
€ . =: ù as u | 
nr ne t Le est dans le ventre de sa mère durant une période de quarante soi 
Propos : « Chacun d'entre í 


Sourate Al-Hijr v.21 
“Sourate Ar-Racd v.8 ai 
? So i h v.36 
urate Al-Qiyâmah v. 
i 5 $ » chose selon une mesure 
‘Sourate Al-Mu'minûn n Kathîr a dit: « Ce verset: « Ponte tr a ea a ti 
? Sourate Al-Qamar v.49. at suivant : «Il a créé toute chose et lui a e y 
i gape ri ? Seigneur le Très Haut, qui a créé et parfait Si 
Prédestinée, » est compara set : « Glorifie le nom de ton Seig o 
proti trant aux créatures la voie menant à Lui. 
Sourate Al-Furgân v.2] et au idé, » [Sourate Al-Aʻlâ] en montrant : 
Mr i f or le destin 
création. Il a prédestiné les . w ue lesquelles se basent les Imams de la Sunnah pour pno = A 
i : i i : i ‘oS Choses avg 
Ces versets sont autant de Sapient Ce destin n'est autre que le fait qu'Allah o Alee Ari 
Fe oi Are de yP écrits avant qu'elles n'arrivent, C'est par ce genre de Verse “s ja a a 
qu'elles ne se produisent, a a dans ce sens que les Imams de la Sunnah ont réfuté les propos des Qe 
R i 25 allant dé ý 
des hadiths punen nb a 
sont apparus à la fin 221 


Puis il devient caillot de sang durant la même période. p 
pendant la même période, C'est alors sn A H 

hoses : la subsistance de celle créature, lq ma esi 
suse ou malheurense. L'âme lui pe nt Le Par Allah ii ih 
l'un d'entre VONS pratique les mêmes @uvres que les gem de PUN Jusqu'à ce qu'il K 1 
Eu ó le or que la distance d'une coudée. Mais c esl alors que son destin S'accomp 
ae yau les gens du paradis et y sera introduit. L'un d'entre vous peut tes s 


js 4 A [ radi IHS uà 3 t , i 
er les mêmes œuvres quie les gens du paradis, jusqu'à ce qu'il n yait pi 


la distance d'une coi 


e d'une goutte de sperme. TT A 
ie d'une bouchée de viandi 


Allahı ordonne d'écrire qualre i 


la form 
prend la forn 
envoyé, À qui 
vie, et si elle sera heur 
que 
plus entre il 
il agit tout à Coup 
apparence] pratiq! 
Jui et le paradis que 
tout à coup comme l 


i À US entro 
lée, Mais c'est alors que son destin s'accomplit : il h 
à l 


es gens de l'enfer et y sera introduit. 4 Al-Bukhârî (11/494, chapitre 4) à 
cite intitulé son chapitre « L'ordre d'Allah est un décret inéluctable. » après lequel à 
ce le hadith suivant [...] d’après Abû Hurayrah, le Prophète (4) a dit: «J n'est 
= ip A utd ferme dé ds nan der le aiuoroe de sa T r Eey le mari n'ait d'yeux que pour 
elle, car elle n'aura que ce qui lui a été prédestiné. » . u aa rapporte ensuite le hadith 
…] d'après Usâmah : J'étais avec le Prophète (&) quand une de ses filles [ui 
envoya quelqu'un pour l'informer que son petit-fils était mourant Il y avait auprès du 
Prophète (4) à ce moment-là, Sad, Ubayy ibn Kasb et Mucädh. Le Prophète envoya à sa 
fille le message suivant: « C'est à Allah qu appartient ce qu Il reprend, et c'est à Lui 
qu'appartent ce qu'Il donne, et toute chose a un terme prédestiné. Patanta done et espère ln 
récompense d'Allah. » Al-Bukhârî rapporte ensuite le hadith suivant [...] d'après Abû Sadq 
Al-Khudrî : J'étais assis avec le Prophète (&) quand un homme de la tribu des Ansârs vint 
à lui et lui dit : « Ô Messager d'Allah ! Il nous arrive d’avoir des captives, et nous aimons 
les biens de ce bas monde. Que penses-tu de l’éjaculation externe ? » Le Prophète (4) 
répondit: « Pratiquez-vous ce genre de choses ? Quoi qu'il en soit, il vaut mieux ne pas la 
pratiquer, car il n'est pas un enfant qu'Allah ait décidé de faire venir au monde, sans qu'Il ne le 
fasse effectivement venir au monde. » 'Al-Bukhârî rapporte ensuite le hadith suivant [...] 
d’après Abû Hurayrah, le Prophète (#) rapporte d'Allah qu'il a dit : « Aucun des vœux 
pieux de l'être humain n'a lieu sans qu'il ne soit prédestiné. Le destin vient à sa rencontre et Je l'ai 
prédestiné. Le vœu pieux contraint seulement l'avare à donner de ses biens en aumône. » Al- 
Bukhârî rapporte ensuite le hadith suivant [...] d'après Abû Hurayrah, le Prophète (4) a 
dit: « Mûsa et Adam eurent une discussion. Mûsa dit : « Ô Adam ! Tu es notre père mais tu 
nous as rendus malheureux en nous faisant sortir du paradis. » Adam lui dit : « Ô Moise ! Allah 
t'a choisi pour te délivrer Sa parole et Il a écrit pour toi des versets de Sa propre main. Me 
blâmerais-tu pour une chose qu'Allah m'avait prédestinée quarante mille ans avant qu'Il ne me 
crée ? » Et c'est Adam qui eut le dessus sur Moïse. C'est Adam qui eut le dessus sur Moise. C'est 
zs b = le dessus sur Moïse.» L] Ce hadith a également été rapporté par 
A | ) Ibn Taymiyyah a dit: «Le destin est composé de deux choses. La 
Ro de ss aa sait - de par Sa science absolue qui est Po _ n 
qu'elles vont accomplir i s a H a | ps E pei les créatures pa aas aA sera 
leur subsistance et Ja pe agisse d actes d'obéissance ou de péchés. Il sait quete >. 
e de leur vie. Puis Allah a écrit dans la Table Gardée le des" 
de chacune des créatures. Ainsi, d , 5 jaga : di js, » EHe 
si, dès qu'Allah créa la plume, Il lui dit: « ECTS 


suivant [ 


UO 
1 Rapporté par Muslim (4/2036), Ibn Abî cÂsim d 


a dit: « C'est un hadith hasan sahil, », Ahm 


, 6) qui 
i ans As-Sunnah (p.77), At-Tirmidhi dans ses Sunans (4/44 Ja J 
ibn Wahb, 


ad dans son Musnad (1/382, 430) d'après Al-Amach d'après 
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anda : « Que dois-je écrire ? » J] répondit : « Ecris 
i = ` ~e dala 
“srrection. » Ce qui touche l'être humain est donc inévitable Et ce me 


| z ui ne l'atteint pas 

ait de toute manière le toucher. Les áché E 4 ous 
savait de plumes ont séché et les feuillets sont pliés. Allah 
cs 


tout ce qui aura lieu jusqu'au ; 


La 


à 


in me dé à ER 
I auii WE 
í , ; re . 
«Ne sais-tu pas qu'Allah sait ce qu il ya dans le ciel et sur la terre ? Tout cela est dans 
gı Livre, et cela pour Allah est bien facile, »1 


US ET 2. 2# 
Dress ASS EEA 


ga 6 ré Rite € 

P >ý - aria © pa A - - LA 3 2 € - 
= (ll IL “| (ES a ROR 2€ ; - les Qie, Lake : S 2 -q 7 f 
T y al de 2 0! ste ol Ji = Set 5 E TA 
VOS personnes, qui ne so 
AYONS créé; et cela est certes facile à Alla 


- 


«Nul malheur n'atteint la terre ni 


it enregistré dans un Livre 
avant que Nous ne l’ 


l. »2 


é à la science d'Allah. Elle se manifeste 
llée. Allah a ainsi écrit dans la Table Gardée ce 
u fœtus et avant d'y insuffler la vie, Allah envoie 
e choses : la subsistance de ce fœtus, la durée de sa 


à d ivers 


jours, peu de gens le renient. Le second degré de la prédestination est la volonté 
d'Allah, et Son omnipotence absolue. Il s'agit de croire que ce qu'Allah veut se produit, et 
ce qu'Il ne veut pas ne peut avoir emen 
immobilisation dans les cieux et dans la terre ne peut se faire que par Sa volonté, gloire et 
pureté à Lui. Il ne peut rien se produire dans Son royaume en dehors de Sa volonté, . 
s'agit de croire qu'Allah est capable de tout, et que tout dépend de Sa ema r 
S'agisse des choses existantes ou inexistantes. Toute créature dans les cieux de ans la 
terre est le fruit de Sa création, glorifié et élevé soit-Il. Pas de créateur si ce n'est ce ei 
point de Seigneur à part Lui. Néanmoins, Allah a ordonné à Ses créatures iaa Bs 
d'obéir à Ses messagers, et Il leur a interdit de Lui désobéir. Allah joo es pieux, . 
bienfaisants et les justes. Il est satisfait de ceux qui croient et aoa Siaga 
Œuvres. Il n'aime pas les mécréants et n'agrée pas les iapa pe ei, . . 
commettre des turpitudes, n'accepte pas que Ses créatures Le renien X vs pas | 

: : complissent réellement leurs actes, et c'est A lla 1 qui crée 
PR nd sens = ui est croyant ou mécréant, bon ou mauvais, fidèle à la 
sure OP Dp pes b ossèdent la capacité d'accomplir leurs actes. lls sont 
prière et au jeûne. Les PET 1 h leur Créateur et le Créateur de leur capacité et de 
aussi doués de volonté. Et c'est Allah let 


leur volonté, comme le dit Allah : 


À à 2. í 2 -L y 
T aTa Aa G ae. Pa A al 
en A li L É G ol Y) OGS Gg CE ES laKa LE QU 
(LD rs | oons 2 vouloir 
rentre vous qui veut suivre le droit chemin. Mais vous ne pouvez ve s 
« lui d’entre h j 1 
a iles veut, [Lui], le Seigneur de l'Univers, » 
que si r 


D un rrtrinetsié 


Sourate Al-Hajj v.70 | 
? Sourate A/-Hadid v.2 
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pré-là de la prédestination, Le p 
aá des Qadari ) $ 
orité de! ) de cette communauté, » Fin des 


a maj Lo 
P : es zoroasiriens 


a surmnommés l A 
lbn Taymiyyah tii 
Une des ambiguiles 


les 
Cheikh Al-Islám 
la foi. 
prédestinées à 
à ôtre ma 
peul connaître le 


`; P i | ante ; «6;] 
l'avance. 91 cel taines personnes sont destinées à à 
Iheureuses. Si le bienheureux ne peut connaître Je a 
malheureux ne bonheu r, Si les actes ne sont pas accomplis Ms 
omplis mais pour atteindre le bonheur et éviter le malheur, ot si h 
actes nous a précédés : il n'y a alors pas de raison de se f à 
se priver des plaisirs de ca bas monde. En effet, ce 


piliers de 
choses sont 
heureuses, d'autres 
et si le 
le seul but d'être ace 
prédestination de nos : | 
ys œuvres, OU € 
T A deai doit arriver de façon inéluctable. » Voir Talbis Iblis P p 
Jawzî p.458. Le Prophète (#8) a répondu à un mees qui lui avait ok la de 
«Doit-on alors délaisser les actes, ô messager d'Allah ? » Il répondit : « Non, Œuvrez pra 
car la voie de chacun sera facilitée [en fonction de ses oeuvres. ]» Dans une autre version à 
même hadith on trouve : « Car chacun verra sa voie facilitée en fonction de la demeure qui lui 


est réservée. » Puis le Prophète (&) récita : 


accomplir d 
écrit dans le livre 


a 


S. Pii a “17 ME Az de À 6e TT a zÉ; 

mural arh DIL EE elo LU 

« Celui qui donne et craint (Allah) et déclare véridique la plus belle récompense, Nous lni 
faciliterons la voie au plus grand bonheur. »2 


Ce hadith a été rapporté par Al-Bukhârî dans le chapitre du destin de son recueil, et 
Muslim (4/2040) d’après Ali ibn Abî Tâlib. Ainsi, le Prophète (#) n'a pas dit à cet 
homme qu'il n'avait pas besoin de se fatiguer étant donné que tout était déjà écrit dans le 
destin. Il a plutôt dit : « Œuvrez donc, car la voie de chacun sera facilité [en fonction de ses 
œuvres]. » Ibn Rajab a dit dans Jâmic Al--Ulûm Wal-Hikam (p.26) : « ‘Abd Allah ibn cUmar 
été sévère envers ceux qui niaient la réalité du destin. Il s’est désolidarisé d'eux et a 
affirmé qu'aucune de leurs œuvres ne seraient acceptées par Allah tant qu'ils ne croiront 
pas au destin. » On trouve dans les Sunans d'Ibn Majah d'après Ibn Ad-Daylami: Des 
doutes m'assaillirent concernant la question du destin, et je craignis que cela n'ait w° 
influence néfaste sur ma religion et ma vie. Je me rendis alors auprès de Ubayy ibn Kab 
et lui dit: «O Abû Mundhir ! Des doutes m'ont assailli concernant la question du destin 
2 Je crains que cela n'ait une influence néfaste sur ma religion et ma vie. Parle-moi don 
o E TEE A me fasse profiter de tes propos. Ubayy dit : « Si Allah châtiait a 

ap ux et de la terre, ce ne serait que justice de Sa part. Esie 
miséricordieux envers eux, Sa miséricorde aurait plus d l leurs œuvres LU 
possédais l'équivalent de la mo , a n qe ; aumône 
ntagne d'Uhud en or, ou si tu donnais en t 


l'équi ; , i 

2 Pr . : te d'Uhud dans le but de satisfaire Allah, Celui-ci" accepte 
e tu i ; ; ite à 

Daylamî de pos i ne croiras pas au destin. » Ubayy conseilla ensuite è nula 8 


même réponse pre PE question à cAbd Allah ibn Mascûd. Ce dernier Jui for! ur À 
questionner. » I] se ne : «Tu devrais te rendre auprès de Hudhayi® Pamet 
ndit auprès de Hudhayfah et le questionna. Il lui répondit À 


' Sourate At-Takwîr v.28-29 
Sourate Al-Layl v,5-7 
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sil les deux Rs ju Qu précédents. Ce qu'il Convient de retenir 
mpagnons étaient Semen sévères envers ceux qui reniaient le destin En effet 
ionque renie le destin d'Allah renie par la même occasion Son omnipoten Le 
Adarites sont les adeptes du dénommé Ma“bad Al-Juhant. Ash-Shâficî pai i ee 
ous débattez avec les Qadarites, avancez l'argument de la science infinie d'AII 
rconnaissent, vous pouvez alors les convaincre. S'ils la renient, 
plus de preuves concernant l'affirmation de Ja réalité du destin, 
au recueil intitulé : Al-Jâmic As-Sahih fil-Qadar que mon père a co 
miséricorde. | 


est que les 


« Lorsque 
ah. S'ils Ja 
ils auront mécru. » Pour 
il convient de se référer 
mpilé, qu’Allah lui fasse 


Question 26: Si l'on affirme 


que les péchés découlent du destin 
d'Allah, peut-on blâmer le pécheur ? 


Réponse : Celui qui commet des péchés est blâmable. Allah dit : 


, gto- z AG A ss aE D han cou dene a pof € ae Je es. af 
One Le less PET AN llecs lgxls NE aet oo er ls pl 
«Ceux qui commettent des mauvaises actions comptent-ils que Nous allons les traiter 


comme ceux qui croient et accomplissent les bonnes œuvres, dans leur vie et dans leur 
mort ? Comme ils jugent mal ! »1 


< 9172 HV de 2 = “ > #22 425 sE SE 
DOS NL E AE outil (sil 
«Traiterons-Nous les soumis [à Allah] à la manière des criminels ? Qu'avez-vous ? 
Comment jugez-vous ? »? 


Le i Porgi g se. DAT TE ES TERA ET te 
_ LESC À ojal Uz EA DHE laut Lette Gle baag l aiai lalaa 1515 
« Et quand ceux-ci commettent une turpitude, ils disent : “C'est une coutume léguée par 
nos ancêtres et prescrite par Allah.” Dis : “[Non,] Allah ne commande point la turpitude. 
2”, 3 
Direz-vous contre Allah ce que vous ne savez pas ? ” » 


PPT Ed A 
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TE? Seigneur n'a interdit que les turpitudes (les grands péchés), tant apparentes 
T see yen que le péché, l'agression sans droit et d'associer à Allah oz dont Il 
n 
Hi e aucune preuve, et de dire sur Allah ce que vous ne savez pas”. » 
n'a fait descen 
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et celui qui était pervers, eat-A-dire 
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at Á ' \Il | Celui qu] 
t reniait les messagers qu'Allah lul envoyait, » Allah 
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Do ou 5 Le 3 AIT SET dé ve 
« Ceux qui ont associé diront : “Si Allah avait voulu, nous ne lui aurions pas donné des 
peria smes non plus et nous n'aurions rien déclaré interdit” Ainsi lenrs 
associés, nos ancêtres HON } | | ne 
prédécesseurs traitaient de menteurs (les messagers) jusqu'à ce qu'ils eurent goûté Notre 
rigueur. Dis : “AVEZ-VOUS quelque science à nous produire ? Vous ne suivez que ln 
conjecture et ne faites que mentir”, Dis : “L'argument décisif appartient à Allah, S'il 

avait voulu certainement Il vous aurait tous guidés (sur le droit chemin)." »? 


Al-Bukhâri a intitulé l’un des chapitre de son recueil: « N'approchez pas des 
turpitudes qu'elles soient apparentes ou secrètes. » Il a ensuite rapporté le hadith suivant 
[...] d'après ‘Amr, d’après Abû Wâ'il, d'après Abd Allah [ibn Mastûd] : « Personne n'est 
plus jaloux qu’Allah. C'est pour cela qu'Il a interdit les turpitudes qu'elles soit apparentes 
ou secrètes. Et personne n'aime plus qu'on lui fasse des éloges qu'Allah, et c'est pour cela 
qu'Il a fait l'éloge de Sa propre personne. » Amr demanda à Abû Wä'il : « Tu as entendu 
ce hadith de la bouche de °Abd Allah [ibn Mascûd] ? » Abû Wâ'il répondit : « Oui. » ‘Ant 
continua : « Et il a attribué ces propos au Prophète (8) ? » Il répondit : « Qui. » Ibn Al 
Qayyim a tenu à ce sujet des propos d'une grande pertinence dans son ouvrage intitulé: 
E Rue A i li man sa'ala ‘an Ad-Dawâ’ Ash-Shâfi ». Il a ainsi dit: « Les P 
AA i See es la menace de la malédiction du Prophète (4). En a n 
ma Fa s it certains péchés alors que d’autres péchés sont pT 
Prophète (2) re D ei a La audi 
celle qui prolonge a it la tatoueuse et celle qui demande qu'on la tatoue. -^ les lui 
prolonge, Il a maudit celle que Pi o Reala A a So 
a maudit celle qui lime les es ne: sourcils et celle qui demande qu m A ; 
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l'usurier celui : 
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p comme il a maudit l'ancien mari s'il est complice. Le Prophète ( 
u | | com 
ui le voleur, le consommateur de vin, celui qui le sert, celui dis 
Il i 


aui qui demande So He pour lui, le vendeur et l'acheteur 
consomme les iaj oap ai e sa vente, celui qui le transporte et celui Pour qui il est 
ransporté. Le I rophète (48) a également maudit celui qui change les limites du so] qui est 
ne propriété privée, Il a maudit celui qui maudit ses parents et celui qui tire sur un étre 
vivant qu'il prend pour une simple cible. I] a maudit les hommes efféminés et les femmes 
ressemblant aux hommes. Il a maudit celui qui sacrifie une bête pour autre qu’Allah et 
lui qui innove dans la religion ou accorde refuge à un innovateur. I] a également 
maudit celui qui reproduit des êtres vivants, celui qui insulte ses père et mère et celui qui 
égare volontairement un aveugle qui lui demande le chemin. Le Prophète (Æ) a maudit 
celui qui marque une bête sur son visage, celui qui porte préjudice à un musulman ou 
ruse contre lui et celles qui visitent souvent les tombes. Il a maudit celui qui monte une 
femme contre son mari ou un serviteur contre son maître. Le Prophète (4) nous a 
informés que la femme qui refuse d’avoir des rapports avec son mari la nuit est maudite 

par les anges jusqu'au matin. Le Prophète (&) a maudit celui qui prétend être le fils d’une 

autre personne que son père. Il nous a informés que celui qui menace son frère avec une 

arme est maudit par les anges. Enfin, le Prophète (#) a maudit ceux qui insultent ses 

compagnons.» Plus loin, Ibn Al-Qayyim dit: «On compte parmi les fléaux 

qu'engendrent les péchés : la disparition des bienfaits et l'apparition des malheurs. Ainsi, 

tout bienfait qui disparaît est dû à un péché commis par le serviteur, et tout malheur qui 

a lieu est dû à un péché, comme l’a dit Al ibn Abî Tâlib : « Un malheur ne se produit 

qu'en raison d’un péché commis, et il ne disparaît que grâce au repentir. » Allah dit : 


ĉa) a également 
n presse le fruit, 
de vin, celui qui 


2 ce Jarga aboa toby Zar À e À à obus; 
«Tout malheur qui vous atteint est dû à ce que vos mains ont commis. Et Il pardonne 
beaucoup. »1 
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« C'est qu'en effet Allah ne modifie pas un bienfait dont Il a gratifié un peuple avant que 

celui-ci ne change lui-même. Et Allah entend et sait tout. »? 


Allah nous informe donc qu’Allah n'altère pas un bienfait ee a “a 
quelqu'un avant que ce dernier ne change lui-même. ro ainsi Aa nani 
Allah par sa désobéissance, son remerciement par l'ingratitude à e pas et les . _ 

i isfaction par celles menant à Son courroux. Si donc i change ces choses, 

P e AA ienfaits à son égard et c'est là une rétribution juste : « Et Allah n'est 

A a uo serviteurs. »3 Si le serviteur remplace la désobéissance par 

a eu pes ce ss le châtiment par la préservation, et l'humiliation par 
obéissance, 


l'honneur. Allah dit : 


S Imm 


! Sourate Ash-Shûrâ v.30 
2 Sourate Al-Anfâl v.53 


3 Sourate Fussilat v 46 : 


ét.” PC se Josh € x 
n aa 1 A6T eh IT | ee, aa 
u Sa nyai S erth Le aia aaa Litres à 
US 427 7 m S 
. 2 1 , va j A 
| ité, Allah ne modifie point FREE M “a Tars aem tes lindividus qui 
~ $ # Y pe v4 : 4 < 
lie de e i est en eux-mêmes. Et lorsqu'Allah vent tip. 
„nt] ne modifient pas ce q" t linfliger 


d 
AE , À P s g lu 
nul ne peut le repousser : ils n’ont en dehors de lui aucun Protecteur i 


(J - 
de Jr +23 0? 


composé 
mal à un peuple, 


»l 


A ce propos, les vers suivants sont d’une grande pertinence : 
Si tu jouis d'un bienfait, préserve-le. | 
En effet, les péchés font disparaître les bienfaits. 

Protège ce bienfait par l ‘obéissance au Seigneur des hommes, 
Car le Seigneur des hommes châtie rapidement les désobéissants, 
Prends garde à l'injustice autant que tu le peux, 

Car l'injustice à l'encontre des hommes a de graves conséquences, 
Voyage avec ton cœur parmi les créatures, 

Pour voir la destinée de ceux qui ont été injustes. 

Leurs demeures vides après qu'ils ont péri 
Sont un témoin indiscutable à ce sujet. 

Et rien ne leur a été plus néfaste que leur injustice, 

Et c'est leur injustice qui les a détruits. 

Combien de jardins et de palais ont-ils laissés ? 

Et combien d'autres choses plus grandes encore ? 

Ils ont été introduits en enfer, et les délices ont disparus. 
Quant aux plaisirs passés, ils ont été pour eux comme un mirage. » 


Fin des propos d'Ibn Al-Qayyim que j'ai rapportés ici en substance. 


Question 27: Pouvez-vous mentionner quelques-uns des mérites des 
compagnons ? Et quel est le statut de celui qui insulte les compagnons ? 


Réponse : Il existe divers ouvrages traitant de ce sujet comme Al-Isâbah fi Ma‘rifat À 


Sahäbah d'AI-Häfidh Ibn Hajar, Al-Istfäb d'Ibn ‘Abd Al-Barr, et Usud Al-Ghâbah d'Ibn Al- 
Athir. Je vais cependant mentionner certains versets du Coran et quelques hadiths 


prophétiques mentionnant les mérites des compagnons en général. Et c'est AI 
permet d'atteindre la vérité, Allah dit : 
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AI-Häfidh Ibn Kathir dit dans l’exégèse de ce verset : « [bn 
xeme les compagnons qui ont émigré avec le Prophète (4) de la 
vidine. » Mais l'avis le plus correct est que ce verset en 
„mmunauté, chaque génération de musulmans é 
meilleure des générations de musulmans est cel] 
envoyé. Vient ensuite la génération suivante puis la génération suivante, comme dans le 
verset où Allah dit : « Aussi, Nous avons fait de vous une communauté di 
c'est-à-dire que vous êtes la meilleure des communautés « 
contre les gens. » » Fin des propos d'Ibn Kathir. Allah dit : 


“Abbås a dit : « Ce verset 


Mecque vers 
globe l'ensemble de la 
tant plus ou moins concernée. Mais Ja 


€ parmi laquelle le Prophète (4) a été 


ı juste milieu. » 
Pour que vous soyez témoins 
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« Les tout premiers [croyants] parmi les Emigrés et les Ansåârs et ceux qui les ont suivis 


avec perfection, Allah les agrée, et ils L'agréent. II a préparé pour eux des Jardins sous 


lesquels coulent des ruisseaux, et ils y demeureront éternellement. Voilà l'énorme 
succès ! »? 
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«[Le butin [Fay'] appartient aussi] aux émigrés besogneux qui qu ss ai pros 
demeures et de leurs biens, tandis qu'ils ge g et un n, ne hs 
et qu'ils portaient secours à (la cause d’) Allah et à Son se en riens 
véridiques, II [appartient également] à ceux qui, avant eux, se sor gs D 7 fs 
et dans la foi, qui aiment ceux qui émigrent vers eux, et Hess arent p He st 
aucune envie pour ce que [ces immigrés] SE et ve re avarice, ceux-là 
même s'il y a pénurie chez eux. Quiconque se prémunit contre sa prop , 
ETES t, Et [il appartient également] à ceux qui sont venus après eux en 
rs so A A UET ainsi qu'à nos frères qui nous ont précédés dans la foi ; 
ne ou cœurs aucune rancœur pour ceux qui ont cru. Seigneur, Tu es 
, 1 n 
Compatissant et Très Miséricordieux”. »? 
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Quelle pertinence dans la déduction faite par l'Imam Malik i 
âlik affirme que les chiites duodécimains qui insultent Je; 

'ont droit à aucune part du butin [Fay] des musulmans. En effet, Jes chiites 
compagnons n les caractéristiques dont Allah a fait l'éloge dans le verset lorsqu/|] He 
ne ne également] à ceux qui sont venus après eux en disant : “Seigneur 
ae a Pl ainsi qu'à nos frères qui nous ont précédés ahy la foi ; et n e mets dan, 
} cœurs aucune rancœur pour ceux qii ont cru. Seigneur, u es Compatissant et Très 
Meral, » Fin des propos d'Ibn Kathîr. Allah dit : 


Ibn Kathîr a dit : « 
noble verset ! Ainsi, l Imam M 
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i 7 ; 'i ini à à ceux qui croi 
« Le jour où Allah épargnera l'ignominte au Prophète et q ient avec lui, y1 


Al-Bukhåârî (7/3649) a intitulé un des chapitres de son recueil: « Chapitre des 
mérites des compagnons. Et tout musulman qui a côtoyé le Prophète (ż4) ou l’a vu est un 
compagnon. » Il a ensuite mentionné le hadith suivant [...] d'après Abü Sad Al-Khudri, 
le Prophète (4) a dit: «Il viendra un temps où les musulmans partiront en expédition. Ils 
demanderont : « Y a-t-il parmi vous des compagnons du Prophète (4) ? » Ils diront : « Oui. » et 
Allah leur accordera la victoire. Puis viendra un temps où les musulmans partiront en expédition. 
Ils demanderont: « Y a-t-il parmi vous des gens qui ont côtoyé les compagnons du 
Prophète (&) ? » Ils diront : « Oui. » et Allah leur accordera la victoire. Puis viendra un temps où 
les musulmans partiront en expédition. Ils demanderont : « Y a-t-il parmi vous des gens qui ont 
côtoyé les compagnons des compagnons du Prophète (4) ? » Ils diront : « Oui. » et Allah leur 
accordera la victoire. » Ce hadith a également été rapporté par Muslim (4/1962). Al- 
Bukhäri rapporte [...] d'après Imrân ibn Husayn que le Prophète (44) a dit : « La meilleure 
des générations est la mienne, puis la suivante, puis la suivante - ‘Imrân dit : « Je ne sais plus si 
le Prophète (&) a mentionné deux ou trois générations après la sienne. » - puis viendront 
après vous des gens qui témoigneront sans qu'on le leur ait demandé. Ils trahiront et ne seront pas 
dignes de confiance. Ils promettront sans tenir leur promesse et l'obésité fera son apparition parmi 
eux.» Ce hadith a également été rapporté par Muslim (4/2535). Muslim (4/195) 
TA past E son recueil kal d'après <Â'ishah qu'elle a dit: Un homme questionna le 
ai a ci aa + _ ern an x MERE w D np Onan fia "e «0 
Le (16/82 prre a génération suivante, puis ceux de la génération suivan M 
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encore là ? » Nous 7 nes : E vies (3) vint à nous. Il nous demanda: « jas et 
nous avons décidé de rester pour PR n pa Ed ju he torla p ue er (3) 
dit: « Vous avez bien fait, » I] mplir avec toi la prière du <Ichà'. » Le Frop nt de 
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j arriver Q MA communauté ce qui doil Mui arriver, » Concernant le statut de ceux qui 
nsultent les compagnons, voici les propos de Cheikh Al-Islám Ibn Taymiyyah dans As- 
girim Al-Maslûl (3/ V108): «Chapitre: Du statut détaillé de ceux qui insultent les 
MpagNENs, Ceux dont les insultes viennent s'ajouter à la croyance que ‘AÍ est un dieu, 
Qu que c'était lui qui devait être prophète mais que Jibril s'est trompé de personne 
concernant le révélation, aucun doute ne vient troubler le fait qu'ils sont mécréants, I n'y 
a mème aucun doute concernant la mécréance de ceux qui se refusent à les déclarer 
mécréants. 1l en est de même pour les chiites qui prétendent que certains versets du 
Coran ont été supprimés ou dissimulés, ou prétendent qu'ils ont une certaine 
interprétation du Coran qui les dispensent de pratiquer les actes d'adoration et autres, Ce 
genre de chiites se nomme les Qarmates et les Bâtinis dont font partie ceux qui croient en 
la réincarnation. Il n’y a pas de doute concernant la mécréance de ces gens-là. Quant aux 
chütes qui insultent les compagnons d’une façon qui ne remet pas en cause leur 
honnêteté ou leur croyance - comme le fait de les traiter d’avares et de lâches, de 
considérer qu'ils ont peu de science, qu’ils ne sont pas assez détachés de ce bas monde et 
autres qualificatifs - ce sont eux qui méritent punitions et réprimandes, mais on ne doit 
pas les considérer mécréants pour autant. Et c’est d'eux que parlent les savants qui ne 
considèrent pas les chiites mécréants. Quant aux chiites qui insultent et dénigrent sans 
limites, il y a divergence à leur sujet, car leurs insultes peuvent venir d'une haine qu'ils 
ont envers les compagnons, ou d'une croyance ancrée en eux. Concernant les chiites qui 
vont jusqu’à affirmer que les compagnons ont tous apostasié après la mort du 
Prophète (&) - exceptés quelques compagnons dont le nombre dépasse à peine les dix 
doigts de la main - ou que la majorité d’entre eux sont devenus pervers, il n’y a pas de 
doute concernant leur mécréance. En effet, ces chiites-là renient ainsi les nombreux 
versets du Coran indiquant qu'Allah est satisfait des compagnons et qu'Il leur fait des 
éloges. Et toute personne qui doute de la mécréance de ces chiites-là est lui-même un 
mécréant. La raison en est que leurs propos impliquent que ceux qui nous ont transmis le 
Coran et la Sunnah sont des mécréants ou des pervers, et que cette communauté qui est 
« la meilleure communauté qu'on ait fait surgir pour les hommes »? et dont la meilleure 
des générations est la première d’entre elles, est une communauté de mécréants et de 
pervers. Leurs propos impliquent aussi que cette communauté est la pire des 
communautés, et que la première génération de musulmans est la pire des générations. 
Or la mécréance de ceux qui tiennent de tels propos est notoire en Islam. C'est pour cela 
que tous ceux qui tiennent de tels propos apparaissent rapidement comme étant des 
hérétiques et la majorité des hérétiques dissimulent leur véritable croyance. D'ailleurs, la 
punition d'Allah s'est manifestée à leur encontre, et il a été rapporté de manière notoire 
que le visage de certains d'entre eux a été transformé en visage de porc de leur vivant et 
après leur mort, Certains savants ont compilé des recueils concernant les informations 
qui leur sont parvenus à ce sujet. Parmi eux, le pieux traditionaliste Abû ‘Abd Allah 
Muhammad ibn ‘Abd Al-Wâhid Al-Maqdisi a écrit un livre intitulé: « L'interdiction 
d'insultes tès compagnons et le péché et la punition en découlant. » Pour résumer, nous 
dirons que parmi ceux qui insultent les compagnons, certains sont mécréants sans aucun 
doute, D'autres ne méritent pas d'être considérés comme mécréants. D'aucuns sont sujet 
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: Je nous est parvenue de certains pieux prédécesseurs SEEEN le fait d'insulte 
comme ce qu'a rapporté Muslim [...] d'après “Urwah : A'ishah nya dit; 
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ay s € 


Ités. » Qu’'Allah fasse miséricorde à Al-Qahtäni lorsqu'il 
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compagnons, 
« Ô fils de m 
compagnons, et ils les ont insu 
dit: 


Les chiites duodécimains sont les pires créatures sur terre 
Parmi les êtres humains et les Jinns. 
Ils font l'éloge du Prophète mais traitent ses compagnons de traîtres 
Et ils les accusent d'être des injustes et des transgresseurs. 

Ils aiment la famille du Prophète mais insultent ses compagnons, 
Ce sont là deux comportements contradictoires auprès d'Allah. 
En effet, la famille du Prophète et ses compagnons sont comme 

Une seule âme répartie dans deux corps. 
Ce sont deux groupes dont la croyance est la religion du Prophète, 
Je donnerai père et mère en rançon pour ces deux groupes. 
Ce sont deux groupes qui cheminent sur les voies de la droiture, 
Et se conforment à la religion d'Allah. 


Et quiconque dénigre les compagnons dénigre en fait la Sunnah, et même le Coran, 
car ce sont les compagnons qui nous les ont transmis. 


Question 28 : Pouvez-vous mentionner quelques-uns des mérites des 
membres de la famille du Prophète ? Et qui sont ceux qui ont divergé de la 
voie de la famille du Prophète : sont-ce les chiites ou les sunnites ? 


u 


Réponse : Louange à Allah qui ne S'est jamais attribué d'enfant, qui n'a jamais n 


d'as n ` » . a r enép 
ssocié dans Sa souveraineté, et qui a créé toute chose selon une mesure prédestinee. 
a dit dans Son noble livre : 


Z + 2 

| PE: Pia 5 Ru: CE 7 3 x > be s47 . 

PR D pers IT Sal ET nn a À MT y 
« Allah ne vent que vous débarr e 
prophète], et vous purifier pleineme 


on (dt 
asser de toute souillure, ô gens de la maison | 


nt, »1 


! Sourate Al-Alizâb v 33 


232 


Que les éloges et la paix soient sur notre Prophète Muhammad, sa famille et tous ses 
compagnons. En outre : L'Imam Muslim ibn Al-Hajjäj (15/179, édition commentée par 
An-Nawawi) rapporte [...] d'après Yazid ibn Hayyân : Husayn ibn Sabrah, ‘Umar ibn 
Muslim et moi-même nous rendîmes un jour chez Zayd ibn Arqam. Lorsque nous nous 
assimes près de lui, Husayn lui dit : « Tu as a été vraiment privilégié ô Zayd ! Tu as vu le 
Prophète ($), tu as entendu ses propos, tu as combattu à ses côtés, et tu as prié derrière 
lui. Tu as vraiment été privilégié ô Zayd ! Enseigne-nous donc certains des propos que tu 
as entendus du Prophète (#).» Zayd répondit: « Ô fils de mon frère! Par Allah! J'ai 
atteint un âge avancé, je me fais vieux et j'ai oublié certains des propos que j'ai entendus 
du Prophète (#). Acceptez-donc les propos que je vais vous relater et ne m'imposez pas 
de vous relater plus de propos que ce que je compte vous enseigner. » Il dit ensuite : « Le 
Prophète (&) se leva un jour parmi nous pour nous sermonner, en un oasis dénommé 
Khumm entre la Mecque et Médine. Il loua Allah, fit Ses éloges et nous fit des 
exhortations et des rappels. Puis il dit : « En outre : Sachez, chère assemblée, que je suis un être 
humain et que très bientôt le messager de mon Seigneur [l'ange de la mort] viendra à moi et je 
devrai répondre à son invitation. Je laisse parmi vous deux choses d'une importance pesante : la 
première est le livre d'Allah où vous trouverez droiture et lumière. Agissez donc conformément au 
livre d'Allah et cramponnez-vous-y. » Le Prophète (#) nous incita alors à nous conformer au 
livre d'Allah et nous y encouragea. Puis il dit : « [La seconde chose est] ma famille. Je vous 
demande de craindre Allah concernant ma famille. Je vous demande de craindre Allah concernant 
ma famille. Je vous demande de craindre Allah concernant ma famille. » Husayn demanda 
ensuite à Zayd : « Qui sont les membres de la famille du Prophète ô Zayd ? Les femmes 
du Prophète (#) ne font-elles pas partie de sa famille ? » Il répondit : « Ses femmes font 
bel et bien partie de sa famille, mais les membres de sa famille dont nous parlons sont 
ceux envers qui la Zakât est interdite. » Husayn demanda : « Et qui sont-ils ? » Il dit : « Il 
s'agit de la famille de ‘Ali, la famille de Aqf, la famille de Ja‘far, et la famille de “Abbâs. » 
Husayn demanda: « La Zakât est interdite pour toutes ces familles-là ? » Il répondit : 
«Oui.» L'Imam Al-Bukhôâri (6/408) rapporte [...] d'après ‘Abd Ar-Rahmân ibn Abî 
Laylâ : Kasb ibn ‘Ujarah me rencontra un jour et me dit: « Veux-tu que je t'offre un 
cadeau que j'ai entendu du Prophète ($) ? » Je répondis : « Bien sûr ! Offre-le-moi ! » Il 
dit: «Nous questionnâmes le Prophète (#) en ces termes: «O messager d'Allah! 
Comment doit-on invoquer Allah en votre faveur, vous les membres de la famille du 
Prophète, sachant qu’Allah nous a enseigné comment vous saluer ? » Le Prophète ($) 
dit : « Dites : Ô Allah ! Fais l'éloge de Muhammad et de la famille de Muhammad comme Tu as 
fait l'éloge d'Abraham et de la famille d'Abraham. Tu es certes digne de louange et glorieux. O 
Allah ! Bénis Muhammad et la famille de Muhammad comme Tu as béni Abraham et la famille 
d'Abraham. Tu es certes digne de louange et glorieux. » Ce hadith est un des mérites des 
membres de la famille du Prophète (#). En effet, le Prophète (&) a mentionné l'éloge 
d'Allah à son égard et celle de sa famille par extension. Et une des preuves du haut rang 
qu'ils occupent est que le Prophète ($) a interdit que la Zakât leur soit versée. L Imam 
Muslim (2/752) rapporte [...] que ‘Abd Al-Muttalib ibn Rabfah ibn Al-Hârith a dit : 
Rabïcah ibn Al-Hôrith et Al-cAbbâs ibn ‘Abd Al-Muttalib se rencontrèrent un jour et 
dirent : « Par Allah ! Si nous envoyions ces deux jeunes - en me désignant et en désignant 
Al-Fadl ibn Al-°Abbâs - vers le Prophète (##) pour qu'ils lui parlent et les emploie pour la 
perception de l'aumône ? Ils distribueraient alors l'aumône aux gens et prendraient leur 
part de salaire, » Ils discutaient donc ainsi quand vint ‘Alf ibn Abî Tâlib qui s'arrêta près 
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pas lui parler. Puis le Prophète (5) na Il ne convient es à la famille de Muhammad de 
profiter de la Zakât, car la Zakât n est anere que le résidu des biens des gens.» Al- 
Pef e (6/183) rapporte L] d'après Aba Hurayrah gu Al Hasat ibn AR pri un jou 
une datte issue de la Zakât qu'il mit dans sa bouche. Le Prophète (#) lui dit alors en 
langue persane : « Kikh ! Kikh ! Ne sais-tu pas que nous autres — famille du Prophète - ne 
consommons pas des biens de la Zakât ?! »1 Muslim (2/752) rapporte [...] d'après Anas ibn 
Mälik que le Prophète (#) trouva une datte et dit : « Si elle ne faisait pas partie des biens de ln 
Zakât je l'aurais mangée. » L'Imam Ahmad (2/426) rapporte [...] d'après Abü Hurayrah 
que le Prophète vit Al-Hasan ibn <AÏi prendre une datte issue des biens de la Zakât. Il 
l'introduisit dans sa bouche et le Prophète (#) lui dit : « Kikh ! Kikh ! Kikh ! Les biens de la 
Zakôt ne nous sont pas licites. » Un poète a dit : 
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Ô famille du Prophète ! L'amour que nous éprouvons pour vous 
Est une obligation qu'Allah a révélée dans le Coran. 
I suffit à votre noble rang de savoir que quiconque 
N'invoque pas Allah en votre faveur durant la prière, 
Verra sa prière annulée.? 
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Ces deux groupes sont des innovateurs. 


3- Le groupe du juste milieu est composé de ceux qui sont animés d'un amour 
limité par les principes de la législation, et ce sont les gens de la Sunnah. 


Ceux qui ont divergé de la voie de la famille du Prophète (#) sont les chiites qui ont 
dévié du Coran et de la Sunnah. Voici quelques exemples de leurs divergences innovées : 


1- On trouve dans Sahih Muslim (2/666) d'après Abû Al-Hayyâj : cAlf ibn Abî Tâlib m'a 
dit: « Veux-tu que je te confie la même mission que le Prophète (és) m'a confiée ? Ne 
laisse aucune statue sans la détruire, ni aucune tombe surélevée sans l'aplanir. »! 


Or on voit que les chiites collectionnent’ les images [de leurs personnalités 
religieuses] et surélèvent les tombes, surtout s'il s’agit de la tombe d’un Hashimite ou 
d’un Cheikh où toute autre personne qu'ils vénèrent. 


2- On trouve dans Sahih Al-Bukhârî (13/241) d'après Mâlik ibn Al-Huwayrith que le 
Prophète (4) a dit : « Priez comme vous m'avez vu prier. » 


Or les chiites ne prient pas comme le faisait le Prophète(&). Voici quelques exemples 
de leurs divergences concernant la prière : 


Premièrement : les chiites ne lèvent pas les mains au moment de prononcer la 
formule Allahu Akbar durant la prière. Et il se peut que certains ne lèvent les mains que 
lors du premier Takbir. 

Deuxièmement : Ils ne posent pas la main droite sur la main gauche. 

Troisièmement : Ils ne disent pas Âmin [après la lecture de la sourate Al-Fâtihah]. 

Quatrièmement : Ils ne récitent pas le Tashahhud que le Prophète récitait. Ils disent 
à la place : « Au nom d'Allah, par Allah, louange à Allah, tous les plus beaux noms sont 
pour Allah. J'atteste qu'il n'y a de divinité qu'Allah, Unique et sans associé, et que 
Muhammad est Son serviteur et messager. » 


Voici les hadiths prouvant que leurs actes divergent de la Sunnah du Prophète (ës) : 


Le premier hadith concerne le fait de lever les mains au moment de dire Allahu 
Akbar en prière. L'Imam AI-Bukhäri (2/218) a intitulé un des chapitres de son recueil : 
« Du fait de lever les mains lors du premier Takbîr et de réciter l'invocation d'ouverture 
de la prière. » Il a ensuite rapporté le hadith suivant [...] d'après Sâlim ibn ‘Abd Allah, 
d'après son père : « Le Prophète (#4) levait les mains au niveau de ses épaules en début de 
prière, mais aussi lorsqu'il prononçait le Takbir avant de s'incliner et lorsqu'il se relevait 
de inclinaison. A ce moment, il disait : « Qu'Allah exauce ceux qui le louent. Ô Allah ! A Toi 
la louange. » En revanche, il ne levait pas les mains lors de la prosternation. » 
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paix. Quand l'un de vous prie qu'il dise : « Les salutations sont pour Allah ainsi que les prières et 
les bonnes choses. Que la paix soit sur toi 6 Prophète ainsi que la miséricorde d'Allah et Ses 
bénédictions. Que la paix soit sur nous ainsi que sur les serviteurs vertueux d'Allah - si vous dites 
cela, votre invocation englobera tout serviteur vertueux dans le ciel et sur la terre - J'atteste qu'il 
n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah et que Muhammad est Son serviteur et messager. » 
Dans une autre version de ce même hadith rapportée par Al-Bukhäri (2/302) le 
Prophète (4) a ajouté : « Puis qu'il choisisse les invocations qui lui plaisent. » Ce hadith a 
également été rapporté par Muslim (1/301). 


Le huitième hadith concerne le Tashahhud également. Muslim (1/302) rapporte [...] 
d'après Ibn ‘Abbás: le Prophète (Æ) nous enseignait le Tashahhud comme il nous 
enseignait une sourate du Coran. Il disait : « Les salutations, les bénédictions, les prières et les 
bonnes choses sont pour Allah. Que la paix soit sur toi 6 Prophète ainsi que la miséricorde d'Allah 
et Ses bénédictions. Que la paix soit sur nous ainsi que sur les serviteurs vertueux d'Allah. 
J'atteste qu'il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah et que Muhammad est Son serviteur et 
messager. » 


3- Muslim (1/289) rapporte d’après ‘Umar ibn Al-Khattâb que le Prophète (&) a dit: 
« Lorsque le muezzin dit : « Allahu Akbar Allahu Akbar » et que l'un de vous dit : « Allahu Akbar 
Allahu Akbar ». Quand le muezzin dit: « J'atteste qu'il n'y a de divinité digne d'adoration 
qu'Allah » et que l'un de vous dit : « J'atteste qu'il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah ». 
Quand il dit : « J'atteste que Muhammad est Son serviteur et messager » et que l'un de vous dit : 
« J'atteste que Muhammad est Son serviteur et messager ». Quand il dit : « Venez à la prière. » et 
que l'un de vous dit : « Il n'y a de force ni de puissance qu'en Allah. » Quand il dit : « Venez à la 
réussite. » et que l'un de vous dit : « Il n'y a de force ni de puissance qu'en Allah. » Quand il dit : 
« Allahu Akbar Allahu Akbar » et que l'un de vous dit : « Allahu Akbar Allahu Akbar ». Quand il 
dit: «Il n'y a de divinité digne d'adoration qu'Allah. » et que l'un de vous dit: «Il n'y a de 
divinité digne d'adoration qu'Allah. » du plus profond de son cœur, il entrera au paradis. » Ainsi, 
on voit que Le Prophète (#) n'a pas mentionné la formule : « Venez à la meilleure des 
actions. » C’est donc une innovation au sujet de laquelle Allah n’a révélé aucune science. 
Or les chiites mentionnent cette formule dans leur appel à la prière. Certains muezzins 
prononcent mal l'appel à la prière et déforment certains mots comme ceux qui disent : 
« Allahu Akbaaar » qui est une erreur. La prononciation correcte est la suivante : « Allahu 
Akbar. » D'autres disent: « Hayya ‘alas-Saaalh » qui est une erreur. La prononciation 
correcte est : « Hayya ‘alas-Saläh » Certains disent : « LÂ iiilâha illa-llâh » qui est une erreur 
que le commun des chiites commet. Il se peut même que certains sunnites de base 
commettent la même erreur. La prononciation correcte est la suivante : « LÂ iläha illa- 
llâh. » Pour plus d'informations concernant les erreurs commises par les muezzins, il 
convient de se référer à l'ouvrage intitulé Al-Adhän écrit par Abû Hâtim Usâmah ibn 
cAbd Al-Latif Al-Qûsî, qu’Allah le ramène sur le chemin de la vérité et de la droiture. 

4- Muslim (1/288) rapporte dans son recueil authentique d'après ‘Abd Allah ibn cAmr 
ibn Al-cÂs, que le Prophète (44) a dit : « Quand vous entendez le muezzin, répétez les mêmes 
phrases que lui puis invoquez Allah en ma faveur, car celui qui invoque Allah en ma faveur verra 
Allah faire dix fois ses éloges, Puis demandez Allah de m'accorder Al-Wasîlah qui est un degré du 
paradis... » Cependant, le Prophète (#4) ne nous a pas ordonné de faire ces invocations en 
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six. Et réciter les invocations à haute voix est une innovation, c 
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es extrémistes sont voués à la perdition. Les extrémistes sont voués à la perdition,» Ep 
outre, repousser l'heure de la rupture du jeûne est une tradition judéo-chrétienne. Abg 
Dâwüd rapporte dans ses Sunans (1/718) d’après Abû Hurayrah que le Prophète (à) à 
dit: « La religion ne cessera d'être triomphante tant que les gens rompront le jeûne dès que 
possible, car les juifs et les chrétiens repoussent l'heure de la rupture du jeûne. » 

6- Le Prophète (#) a interdit aux musulmans de se rendre auprès des devins, comme 
on peut le voir dans le recueil de Muslim (4/1748) d'après Muâwiyah ibn Al-Hakam Al- 
Aslami. Or, la majorité des chiites se rendent auprès des devins. Et la majorité des devins 
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sont des chiites. 
7- Le Prophète (#) a dit, comme on peut le voir dans les deux recueils authentiques 


d'après Abû Sacid Al-Khudrî : « N'insultez pas mes compagnons. » Or les chiites insultent 
les compagnons du Prophète (5) bien que les insulter soit illicite, car notre Prophète 
Muhammad (4) nous a interdit de les insulter. 

8- Les chiites ne croient pas qu'Allah est élevé et établi sur Son trône. 

9- Ils n’affirment pas pour Allah les attributs qu'Il a affirmés pour Lui-même dans Son 
livre ou dans la Sunnah de Son prophète Muhammad (#&). 

10- Ils nient le fait que les croyants puissent voir leur Seigneur dans l'au-delà. 

11- Ils éprouvent un amour teinté de fanatisme envers la famille du Prophète(#). Ils 
prétendent que Fâtimah est infaillible de même que ‘Ali, Al-Hasan et Al-Husayn. Or ceci 
est faux. 

12- Ils cherchent volontairement à pratiquer toutes sortes d'innovations. Allah dit : 


3 sog 


ET A ET DÉS que dose e vis 

CE vga fall Ge Wu Yoga ob Ir le Gi As 
« Et Satan a très certainement rendu véridique sa conjecture à leur égard. Ils l'ont suivi 
donc, sauf un groupe parmi les croyants. »2 


1 LC: ý i 
a Re a “ Me Daqiq Al-Îd a dit: «Ce hadith vient réfuter les chiites q 
innovations blámables ij o jusqu'à l'apparition des étoiles, » Al-Hâfidh dit ensuite : « Remarque : u® r7 
NA ve CIAs si ps ne les gens de nos jours est le fait d'accomplir le second appel à la prière a 
lampes pour indiquer à ceux eure ne de la prière pendant le mois de Ramadan. Ils éteignent alors j 
Is prétendent ainsi prendre FA | utent jeûner qu'ils n'ont plus le droit de consommer boisson et NGU 
les a même poussés à rep daer aay quant à l'adoration du jeûne, Or très peu de gens savent ce ke k i 
prière, pour ĉtre sûr que l'heure h (7 à la prière du Maghreb quelques minutes après l'heure eltectve H u 
est bien passée, prétendent-ils. Ils ont donc repoussé l'heure de la ruptt™ ; 


jeûne et ont avancé J'h À 

cure du Sahir et ont ainsi di e 
, il nt ains , Lire 
très peu d'eux, et que le mal ne ce t ainsi divergé de la Sunnah, C'est pour cela que le bien néma | 


sse d’ into : , a 
? Sourate Saba’ v.20 d'augmenter parmi eux, Et c'est d'Allah que nous implorons l aide. » 
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Dis: “Voulez-vous que nous vous informions de plus grands perdants en termes 


pence nn se À pe agia 4 
d'œuvres aecompiies i Ce sont ceux dont les efforts ont été rendus vains dans ce bas 
monde alors qu'ils pensaient bien agir.” »1 
Le 


| Nous conseillons donc tout innovateur qui suit ses passions de revenir à Allah et de 
délaisser ces innovations inventées au sujet desquelles Allah n'a révélé aucune science 
car la plus véridique des paroles est le livre d'Allah et la meilleure des voies est la voie de 
Muhammad (3). Il a authentiquement été rapporté dans les deux recueils authentiques 
d après “A'ishah que le Prophète (5) a dit : « Quiconque inclut dans notre religion une chose 
qui n'en fait pas partie, verra cette chose rejetée. » On rapporte aussi du Prophète (4) qu'il 
aurait dit : « Allah n'accepte pas le repentir d'un innovateur tant que celui-ci ne délaisse pas son 
innovation. »? L'innovation est une tentation de Satan le maudit. Allah dit : 


iie + J=- r -> 91729 3,3 


ciatte niy fe re Lasan ot oo 2i na. M aak » E EE TE 
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A Mie 
LE) Al es des penses ag 
« Par Ta puissance ! dit [Satan]. Je les séduirai assurément tous, sauf Tes serviteurs élus 


parmi eux.” (Allah) dit : “En vérité, et c'est la vérité que je dis, J'emplirai certainement 
l'Enfer de toi et de tous ceux d’entre eux qui te suivront.” »° 


- Toutes ces innovations sont condamnées - par la permission d'Allah - à disparaître. 
Allah dit : 


Dujos Jo! last ile J5 
«Et dis : “La Vérité est venue et l'Erreur a disparu. Car l'Erreur est destinée à 


disparaître”. »4 

y mE A PAPE Je a ara Pa Sr (7 

GAL ga D axe A5 JI Je tbi 
« Bien au contraire, Nous lançons contre le faux la vérité qui le subjugue, et le voilà qui 
disparaît. »5 Le poète a dit : 


La puissance des gens de l'innovation a disparu. 
Leurs forces se sont amenuisées el sont maintenant inexistantes. 
Leurs rangs dispersés ont causé l'éparpillement 
De l’armée qu'Iblîs avait rassemblée. 


mmm 


1 - v.103-104 , | | 
À Ar pe a par Anas comme on peul le voir dans As-Sunnah d'Ibn Abi ‘Asim Q /37) mals sapere 
de rapporteurs contient le dénommé Muhammad ibn ‘Abd Ar-Rahmân Al-Qushayri qui est nu RAS A . 
faible et qui est même considéré comme un menteur, Voir Tagrib At-Tahdhib. |...) Le hadith est donc taibte, me 
nous ne l'avons cité qu’à titre d'exemple et non à litre de preuve, 

3 Sourate Sâd v.82-85 

4 Sourate Al-Isrà’ v.81 


5 Sourate Al-Anbiyâ’ v.18 
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Ô gens ! Ont-ils dans leur innovation 
Quelque juriste ou Imam méritant d'être suivi ? 
Comme Sufiân Ath-Thawrt 
Quia enseigné aux gens les subtilités de la piété ? 
Ou comme Sulaymân At-Taymi qui a délaissé le sommeil 
par crainte du jour de la résurrection ? 
symbole de l'Islam, à savoir Ahmad ibn Hanbal, qui 


Ou conme le 
ous les savants [du mal], aurait le dessus 
SSUS 


S'il était mis au défi par t 
Il n'a jamais craint leur 
Ni leur épée quand elle 


fouet quand ils l'ont menacé 
a brillé au dessus de sa tète 


h l’Immense de ermettre à tout innov 
P ateur de revenir à 


e - glorifié soit-Il - de tous nous guider ve u Coran 
TS 


Je demande à Alla 


et à la Sunnah, et je Lui demand 


chemin. 


Question 29: Quel est le statut de celui qui affirme 
Wahhabisme: est plus dangereux pour l'Islam que le commu a 
Et pouvez-vous mentionnez quelques-unes des différence ru 
entre les chiites et les sunnites ? a. 


Réponse : Je dirais - et Allah est plus savant - que celui qui prét 
a plus M poùr l'Islam que le communisme Num “+ à 
gories suivantes : Soit c'est un ignorant qui ne sait rien de l'Is] une des 
excusé pour son ignorance au sujet de l'Islam. Et Allah dit dans Son ne “ie de 


4 MAR a A A 2- 
« Nous ] 
ne chations personne avant d'avoir envoyé utt messager. »? 


Le statut de cet 7 
E A O A S est qu'elle est égarée. Soit c'est un homme qui éprouve 
a e Pn comme les Nassérites, les socialistes ou les Baathistes ou 
dénigrant les gens de la Sun Dan cet homme est qu'il est mécréant. En effet, en 
y rcn à à RES ©. > wue 1 
e par là à dénigrer la religion véridique d Allah 


et à dissuader les 
ens des’ à 
Allah dit : : s y conformer. Or quiconque agit de la sorte devient mécréant. 


1 
Ta os désignent par le te 
f i 
m Muhammad ibn ami ; 


miséricorde, Cependant, nou 


rme Wahhabi a 
‘Abd Ne Ahl Sunnah wal Jamâtah en les associant , 
nous lie à la Sunnah du P s n'acceptons pas A on de la région du Najd en Arabie, qu'Allah n pr 
qui est une déclinaison de Nm (84). Il existe nel RES PAREIL ni aucune autre appellation, hormis celle x 
Sourate Al-Isrâ’ y 15 e ta secte des Kharijites e ssi une ancienne secte égarée dénommée la secte Wa habi 
et dont le fondateur est Abd Al-Wahhåb ibn Rustum: 
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e P cè NI rik po Serre p^ ut r f $ , Ni 
li en es? ainsi oar ils ont suivi ce qui courrouce Allak et ont détesté Le satisfaire, c'est 


t 
pourguoi Il a annulé leurs œuvres »! 


` 
D <e 4 rt a tit D Le 
< 3 = + <l wl © Pen WS sf 
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« Les criminels se riaient de ceux qui ont cru. »? 


Concernant là différence existant entre les gens de la Sunnah et les chiites, il faut 
SV que tes cMttes suivent leurs passions et leurs avis innovés, et divergent des ordres 
du Prophète (S). Or Allah a dit : 


« Que œur qui désobéissent à ses ordres craignent qu'une épreuve ou un châtiment 
douloureux ne les atteigne. »° 


Ibn Kathir a dit dans l'exégèse du verset : « Que ceux qui désobéissent à ses ordres » : 
< C'est-à-dire aux ondres du Prophète (&), à savoir sa voie, sa méthode, sa conduite, sa 
tradition et sa législation. Ainsi, toutes les paroles et tous les actes doivent être pesés dans 
la balance des paroles et des actes du Prophète (S). Ce qui en accord ave sa Sunnah sera 
alors accepté. Et ce qui est en désaccord avec sa Sunnah sera rejeté contre son auteur, qui 
qu'il soit, comme il a été authentiquement rapporté dans les deux recueils authentiques - 
entre autres - que le Prophète (8) a dit : « Quiconque accomplit une œuvre au sujet de laquelle 
nous n'avons donné aucun onire verm wn œuvre rejetée. » Le sens du verset est donc le 
suivant: Que ceux qui divergent de la législation du Prophète ($) tant en apparence 
qu'en secret, craignent et redoutent qu'une épreuve atteignant leurs cœurs - comme la 
mécréance, l'hypocrisie ou l'innovation - ne les atteigne. Ou bien qu'ils craignent qu'un 
châtiment douloureux - comme la mise à mort, une peine légale ou un emprisonnement - 
ne les frappe.» Fin des propos d'Ibn Kathir. Quant aux gens de la Sunnah, ils se 
conforment à la recommandation du Prophète (S) qui a dit: « Confomnez-vous à ma 
Sunnah et à la Sunnah des Califes vertueux et bien-guidés après mor. Mordez-y à pleines dents et 
faites attention aux choses nouvellement inventées. »t Ibn Taymiyyah a dit: « Les sunnites 
savent que la plus véridique des paroles est la parole d'Allah et que la meilleure des voies 
est celle de Muhammad (‘). Ils donnent priorité aux paroles d'Allah par rapport aux 
paroles des gens, mème s'ils sont d’une vertu exemplaire, Et les sunnites donnent priorité 
à la voie de Muhammad (8) par rapport à la voie de quiconque. C'est pour cela qu'on les 
nomme les gens du Coran et de la Sunnah. » Fin de citation tirée d'AlAgüiah Al- 
Wäsitiyyah. Le Prophète (3) nous informés que sa communauté se diviserait en soixante- 
treize sectes qui sont toutes menacées d'entrer en enfer, sauf une : le groupe, Le groupe 
désigné dans ce hadith n'est autre que les gens de la Sunnah. C'est d'eux que parle le 


! Sourate Muhammad v.28 
? Sourate Al-Mutaffifün v.29 
3 Sourate An-Nür v.63 | f | i 
1 Rapporté par Ahmad (4/126), At-Tirmidhi (5/2676), Ibn Mäjah (1/42), Abù Dàwnd (2/4607) d'après AIR 
ibn Såriah. At-Tirmidhi a dit : « C'est un hadith kasan sahih. » 

241 


« IL ne cessera d'exister un groupe de ma communauté ı 
€ fri 


lorsqu'il dit : 
sur le chemin de la périté, Ceux gui 5 opposent à eux ou les abandonnent ne leur ne phani 
hice, ef ce jusqu'à ce que [Heure arrive. » Les gens de la Sunnah se conformen à. 47 


“nah. Leur voie est la religion de l'Islam avec laquelle Allah ONC ay 


Propriete (4) 


préu 
Coran et à la Su 
harnmnad (8). [--] 


t 


Mu 
ci, en l'an 1417 (1997). Je demande à Allah qu'il 
ce livre soit profitable pour toute sœur qui le lira, I] est certes prodigue a fa 
Qu'Allah couvre d'éloges, salue et bénisse notre Prophète Muhammad (3) Bénéreux, 
ct ses compagnons, et qu'Il Jes préserve de tout mal. Gloire, pureté et as sa famille 
allah TI n'y a de divinité digne d'adoration que Toi. Je Te demande rs : Toi,6 
Je me 


TEpENS VETS Toi. 


Cet ouvrage prend fin i 
55€ que 
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ENFIN, APRÈS AVOIR TANT PATIENTÉ, ALLAH NOUS GRATIFIE ET NOUS HONORE 
DE POUVOIR VOUS PRÉSENTER LA VERSION FRANÇAISE DE CET OUYRAGE TANT 
ATENDU, L'ORIGINAL AYANT CONNU UN LARGE SUCCÈS AUPRÈS DES 
ARABOPHONES. VU LES ENSEIGNEMENTS ET CONSEILS QUI Y SONT RECENSÉS, IL 
REPRÉSENTE LE LIVRE INCONTOURNABLE POUR CHAQUE SŒUR, QU'ELLE SOIT 
DÉBUTANTE OU CONFIRMÉE, JEUNE MÈRE OU MÈRE DE FAMILLE. 


« VOICI DONC UN CONSEIL ADRESSÉ AUX FEMMES, SUIVI DE 
QUESTIONS-RÉPONSES : ASSURÉMENT, LE DEVOIR DE CONSEIL ET D'INVITATION À 
LA RELIGION D'ALLAH QU'IL INCOMBE À LA FEMME MUSULMANE EST 
IMPORTANT. J'ESPÈRE QUE CE LIVRE, PARTICULIÈREMENT ADAPTÉ COMBLERA LE 
MANQUE DANS CE DOMAINE. CONCERNANT L'AUTEUR DU LIVRE, IL S'AGIT 
D'UMM ‘ABD ALLAH AL-WÂDI'IYYAH QUI EST VERSÉE DANS BEAUCOUP DE 
SCIENCES ET SE CONFORME AU COMPORTEMENT DU PROPHÈTE ( ). C'EST UNE 
FEMME MÉRITANTE, PARTICULIÈREMENT SOUCIEUSE D'OCCUPERSON TEMPS DE 
MANIÈRE UTILE, ET C'EST LA RAISON POUR LAQUELLE ALLAH A BÉNI LA SCIENCE 
QU'ELLE DÉTIENT. QU'ALLAH LA RÉCOMPENSE EN BIEN, AMÉLIORE SA SITUATION 
ET FASSE DE SES DEUX ENFANTS DES MUSULMANS PIEUX, IL EST CERTES CAPABLE 
DE TOUT ». (CHEILH ABÛ ‘ABD AR-RAHMÂN MUGBIL IBN HÂDI AL-WÂDI'Î) 


